
REJOUISSANT!

K

'3t ■KIIVRSUMS
lluirt-lr à

VOL XXXVI__No 292 Ttmpt probable: nuageux et plut doux (v. détails p. 3) MONTREAL, LUNDI 20 MARS 1939

' w t®*
mi. in i: at«m i:i

NOUVEAU SPECTACLI 
CE SOIR

L

YVONNE BOUVIER

rs<» IM I II «|o Ml. « «Il \ I IM 
M Ml. MINMII M

DINER $1.

Minimum, hier: 4 — Maximum, hier 20 PRIX : TROIS SOUS

M. Daladier devient un véritable dictateur
Appel de

réservistes 
sous les 

armes

La Roumanie est prête à négocier avec VAllemagne Conférence 

— Moscou adresse une note de protestation à Berlinà
convoquée

La Russie accuse 
Hiller de setre

Par 286 voix contre h. iejs nioulré agressif
conat français aDorouve r«.enat français approuve 

l attitude du premier 
ministre

A LA DANSE-CAUSERIE DE LA JEUNESSE LIBERALE DE SAINT-JACQUES Bucarest appelle ■ ,
500.(100 hommes P*r Londres

wniiw |oc Grande Bretagne, la Fran*
ltJ> clinus ce> |es Etats-Unis et la

Premiers décrets

Elle refuse de reconnaître la 
légalité de sa conduite à 

l'endroit de Prague

Ton énergique
Moscou, 19 (P.A.) — Dans une 

I note qu'elle a adressée, aujourd'hui,
' nu gouvernement du ehancelicr Hit- 
I 1er, la Rusaic soviétique refuse de rc- 
j connaître comme légale l'absorption 
par le Troisième Reich de la Bohème,

___________ I de la Moravie et de la Slovaquie. Elle
Ta i 19. (P. A.)— Disposant de1 ^ndamne cet «rte comme arbitraire, 

,jv0ir< dictatoriaux que jamais en- .rl »^css,f. U note de Mos-
,, a France démocratique n'a con- c"u ^éclare que les explications que

. h un «cul homme, le prcndcr, f.0"rn,t ^l,n P0^ iu?,,f,cr “ con: 
m n.i.lii.r a ' moins incorrectes et

aÏ Z 'L ^ correspondent pas aux faits que
,r. des mesures immediate- ,e Entier connaît. ‘Tarce que

la \olonté de la nation tchèque n'a

Le président du conseil 
dénonce la déclaration de 

non-agression franco- 
allemande

Le gouvernement roumain 
nie que le Reich lui ait 
adressé un ultimatum

Séance du cabinet

soir, des mesures immédiate 
renforcer l'armée française. 
1rs milieux bien informés, on 
qu'il a déjà appelé sous les 

peaux 125,000 hommes entraînés 
lialrmcnt pour combattre dans 
forteresses que constituent la li- 
Maginot et les autres fortifica- 

des frontières.
itôt que le sénat eut approuvé 

. prenne la direction des affaires 
pay* avec des pouvoirs aussi éten* 
que ceux dont jouissent le chan- 

rr Hitler et le premier ministre 
»*o;ini, M. Daladier a convoque 
cabinet à qui il a soumis les pre* 
rs decrets lois qu'il entend pu*

l.a nouvelle de la mobilisation de 
lîi.DOO hommes n'a pas pu être con. 
:m ce *ur le champ. Toutefois, 
csux qui la répandent disent qu'il 

aussi possible que M. Daladier 
ippelle sous les armes 240,000 au* 
m -oldats pour pouvoir avoir à ses 
-dres une armée active de 900,000 
tournes.

Au ministère de la Guerre on se 
ontente de déclarer que l'année se­

ll, . IC milieux .».rn ....«rwr,, u., p|k| été rçip<>rtêe»f continue-t-ellc,
“l’oecupation de la Bohème et de la 
Moravie par des troupes allemandes 
et les décisions du gouvernement al­
lemand en ce qui concerne les terres 
ainsi conquises sont arbitraires, vio­
lentes et agressives. Ces remarques 
s’appliquent aussi intégralement au 
sort fait à la Slovaquie qui a été an­
nexée à l'empire allemand sans que 
le peuple slovaque ait été consulté”.

las note de Moscou dit aussi que 
la conduite de l'Allemagne a servi 
de signal à la Hongrie qui a fait en­
vahir l'ancienne Ukraine sub-carpa- 
thique par scs troupes. Elle poursuit: 
"Le gouvernement allemand. Join 
d'éliminer par ses actes aucun des 
dangers qui menacent la paix uni­
verselle, a, au contraire, créé de nou­
veaux dangers. II a porté un autre 
roup brutal au sens de la sécurité 
que les peuples de la terre sont en 
droit d’avoir”.

La note était signée par M. Maxim 
Litvinov, commissaire soviétique aux

____________ Affaires étrangères. Elle a été remise
î renforcée et l’on nu donne pas aa comte Friedrich Werner von der 

u autres precisions. I Schulenberg, ambassadeur allemand à
Après que le sénat lui eût près-! Moscou. Elle constituait une réponse 

que a t'unanimité voté confiance et • a des notes que le gouvernement al- 
û t approuvé qu’il gouverne I a lemand avait adressées à Moscou pour 

Franc* par décrets jusqu’au 30 no- M annoncer qu’il se proclamait le 
.tmbre prochain, M. Daladier est de-; protecteur de la Bohême, de la Mora- 

r.u un chef suprême qui ne relève v*c **1 de la Slovaquie, 
t us que du président de la Répu-« On ne parle pas, à Moscou, de rap- 

:e, M. Albert Lebrun, et du ca- Pe!or l'ambassadeur soviétique qui està Berlin. On ignore toujours jusqu’ou 
la Russie serait prête à collaborer

• Samedi teir. au Club d« Reforme, avait lieu la danta-eauserie da la leunetta libérale de St-|ac*uei. Cette réunion était 
(oui la ptètidance d’honneur de l'honorable Fernand Rinfret. secretaire d'Itat du Canada, et de l'honorable Wilfrid Gagnon. 
M. Jean-François Pouliet, député de Temitcouata tua Commune», était le conférencier. On remarque sur cette photo, 
prise au court de la terrée: (premiere rangée de gauche à droite. M. Philippe iraia, president du Club; l'honorable Wilfrid 
Gagnon. M. Paul-Emile Pigeon, president de la section; M. Jean-François Pouliot. (honorable Fernand Rintret et M. 
Claude Jodoin. président de l’Association de la Jeunes»# libérale de Montréal; (deuxième rangée, dans le même ordre» 
M. Tberrien. M. Maratta. M. Raoul Trépanicr, Ma Léoeard-C. Archambault. M. Cléepbat St-Aubin, M. Roger Ouimet. 
M. G. Porttlance, M. Emut Taylor, M. G. Favreau et M. Savoie. (Photo CANADA»

La Hongrie s’agite
Bucarest, 19. (P.A.) — Iji Rou­

manie cherche, ce soir, a en arriver à 
un compromis dans des négociations 
commerciales qu'elle a entamée- avec 
le Troisième Reich, pendant que cinq 
cent mille de ses soldats vrillent sur 
ses frontière*. Un porte-parole du 
gouvernement roumain a déclaré que 
la Roumanie reconnaît qu’elle doit 
accorder une partie importante de 
son commerce a l'Allemagne et 
qu’elle désire qu’il en soit ainsi. Elle 
r«père aussi, en même temp*, que 
Londres et Paris lui aideront à ne 
pas devenir complètement dépendan­
te de Berlin dans le domaine écono­
mique.

On répète formellement, ici, que la 
Roumanie n’a reçu aucun ultimatum 
de l'Allemagne.

M. King ferait une déclaration sur
la situation européenne aujourd'hui

:rct qu'il mènera à sa guise, car 
a le pouvoir de remplacer le ou les 

uristro qui s’opposeront à scs vqpg. 
Le projet de loi par lequel le pre-

fSuit» ptiçt huit)

Berlin acclame 
avec frénésie 
le triomphateur
Coering promet à Hitler que 
jamais le Reich ne rendra 
ses nouvelles possessions

Entretiens importants
^r .n, lÜT(P.A.) — U chance- 

••Yr llit.cr a fait, ce soir, une entrée 
nomphale dans sa capitale. Il venait 
•l'ctuer une tournée dans ses 
u»'aux protectorats de la Bohême 

r <•' la Moravie. Sa nation lui a 
par la bouche du feld-maré- 

1 * Hermann Goering. de ne ja- 
■ abandonner ce qu’il a si rapide- 

y. et si paisiblement conquis. 
Monte dans une voiture dccouver- 

r. -«■ lührcr a passé entre deux 
* humaines, longues de trois mil- 

• Pour se rendre à la chancellerie 
’,J 11 H eu immédiatement d'impor- 
•ifv* entretiens. Il pami«sait fatigué 

grave, lorsqu'il descendit de 
(min. Des leaders politiques et 

-lianes du pays et de nombreux 
D"inates étrangers s’étalent rendus

* gare pour lui souhaiter la bien- 
mo'. Qu remarquait parmi eux, les 

O . -adeura japonais, italien et bon-
de même que M. Constantin 

m -Ncuratli, ancien ministre aux 
■ ains étrangères, qui a été nom- 

î '- piotectcur allemand de la Bohê- 
l)r f de la Moravie.

!| premier rang évidemment se 
'U'ait ic fcld-marcchal lleimunn 

' ‘fnng. tout resplendissant et por- 
>'>t une gerbe de lilas. Dans 

’ diH’ours, il promit 
• 1 arrive l’AUemag 

ce que son KL 
courageusement donné.
.. Puî, “près être entré dans la 

' cellerie, Hitler *e montra à son 
’ a on pour répondre aux ncclama- 

' de la foule. Après quoi on de- 
1 da a cette dernière de se retirer 

disant que le chancelier n’avait 
f ne temps à perdre et qu’il de- 

r ‘ Participer à d’importantes con- 
‘nce*. qn j.roji qu’Hitler a convo- 

•' *es principaux imntstres. Certai- 
ü i,er:'?.ant’.!, disent qu’il est possible 

i./! <]u *■ réunisse prochainement le 
t. Hitler doit cnLn s’oeeu-
. . <‘' répondre aux note; do protep.

• ■jn quj luj ont adressées la Fran.
' * '»randc-Bretagnc et la Russief°Vicl|quc.

Li question des réfugies

Ottawa, 19. (P. C.)— Le 
reste des fonds pour venir en 
aide aus réfugias de la Tché­
coslovaquie ne sera-fa* envoyé 
à Prague, ôtant donné que la 
potita république a été absorbée 
par l'Allemagne. Cette décision 
a été prise à une réunion des 
directeurs do la Ligue pour la 
Société des Nations. L'hon. Mme 
Cairine Wilson, présidera de­
snain une réunion du comité des 
réfugiées à Toronto, pour avi­
ser dos mesures à prendre.

; Le cabinet doit se réunir immédiatement avant la séance 
de la Chambre des communes. — Plusieurs nouveaux 

projets de loi seront discutés cette semaine à Ottawa

L« parti conservateur appuie M. King

ce sujet. Mai

Bucarest, 19. (P.A.). —- Au moin« 
500,000 hommes, appartenant à unt 
douzaine de elasses de l'armée rou-1 
maine, gardent, ce soir, le* frontières 
de ce royaume des Balkan.*, si riche, 
en pétrole et en blé. deux produits qu* 
le Troisième Reich a beaucoup de pei- i 

I ne à se procurer. Il n’y pas eu. «et,1 
I de mobilisation générale. Aucune de*
; claoocs de réserve n'a rte complète, 
i ment appelée sous les arme*. L’armée 
active de la Roumanie est de 200.0o0 

1 hommes. Dans les milieux qua&i-offi- 
j ciels, on affirme que, depuis quelque 
temps, le gouvernement a puisé la.--1 

| gement dans ses réserves pour porter 
j ce chiffre à plus de 600,000. On dit 1 

aussi que la Roumanie a maintenant 
assez de soldats à sa disposition pour 

M. Lapoitite ' n avo'r n craindre aucune surpri*i Ottawa, 19. (P.L.) — On s’attend | ration------------------------------ -------
.à ce que le premier ministre du Ca- a dit que le premier mini-tre ferait désagréable. La population reste eai* 
nada fasse une déclaration sur la si-i probablement une declaration à la me. C’est dan» la région du sud du
tuation européenne, demain, à la séance suivante.
Chambre des communes. M. King En fin de semaine. M. King a 
était absent de la Chambre, vendre- suivi attentivement les développe- 
di, lorsque M. T.-L. Church demanda ments survenus en Kuropt. Ses bu- 
au gouvernement de faire une décla- reaux sont restés ouvert*, samedi ^

'après-midi, de même que le» bureaux'

serait prête
avec la France et la Grande-Bretagne,
-i ces derniers décidaient d’arrêter les 
progrès du nazisme en Europe.

Certains observateurs sont d’avis 
que Moscou n’est pas prêt à se por­
ter à l’aide de Londres et de Pans , , . . , ,
aussi rapidement qu’il aurait ,j le Le régime de Miaja deman 
faire. Il se souvient encore de l’injure] 3 BurgOS, par radio, de 
cuisante qu on lui a faite durant la t> • r
crise de septembre, alors qu’on refusa | 
de le Iai*«er participer à la conference 1 
de Munich.

Des rumeurs disent surtout qu’il j 
répugne a la Russie de collaborer avec ' 
les gouvernements français et anglais ' 
actuels.

Premiers pourpar!ers entre 
les loyalistes et Franco

pays, le long de la frontière de l’an- 
cienne Ukraine suh-carpathique, an­
nexée par la Hongrie, que les mobili- 
‘és ont été massés en plus grand nom­
bre.

L'attitude du roi Carol qui est très

Solution probable 
du problème du 

pétrole mexicain
Le président Cardenas laisse 

nettement entendre que 
tout va s’arranger

Mexico, 19. (P.A.)—Le président 
Lazaro Cardenas a annoncé, aujour- 
d’hui, que le problème qu’il avait 
créé en expropriant les biens de plu­
sieurs compagnies anglaises et amé­
ricaines qui exploitaient les terrains 
pétrolifères du Mexique, était sur le 
point d’être réglé d’une façon défi­
nitive. Il a précisé que les compa­
gnies Intéressées lui avaient offert 
leur collaboration et que grâce à 
cela toutes 1rs difficultés tlisparai- 
iront. Il s'adressait à une foule de 
35,000 personnes qui s'était réunie 
devant son palais présidentiel à l'oc­
casion du premier anniversaire de 
l’expropriation. On croit que le Me­
xique est prêt maintenant à faire 
de nombreuses concessions aux com­
pagnies qn'i! u privées de leurs biens 
à la condition que ces dernières lui 
laissent la direction des entreprises. 
On comprend que selon le plan adop- 

iTr'^lté les compagnies feraient des bené- Hermann|fices ?uffi,ant8 pour rctircr tout
l’argent qu'elles ont placé au Mexi­
que. Au bout d’une période de

ne plus songer qu‘à 
la paix

Réponse de M. Suncr

Burgos, Espagne, 19. (P.A.) — M.
Ramon Serraro Suner, beau-frère de 
Franco et son ministre de l’Intérieur 
et de la Propagande, a déclaré, au­
jourd'hui, à la radio que les nationa­
listes voulaient une paix victorieuse.
On comprend qu’il a, de cette façon, 
rejeté l'offre que les républicains ont 
faite à Franco d’entamer des pour- 1 
parlera qui conduiront à la paix.

Hier soir, en effet, le conseil de la 
défense nationale du général Miaja, 
utilisant son poste de radio, a claire- > 
ment demandé au gouvernement na­
tionaliste d’entamer des négociations. 1 
"Nous sommes disposés, à dit M. Ju­
lian Bestoiro, ministre républicain 
aux Affaires étrangères, u négocier | 
une paix honorable.” M. Suner u ré- 1 
pondu lui aussi par radio: "Notre rc-
ponsc ne peut être que la suivante : ; ——■ -------—
"Nous désirons une paix victorieuse. ' Détenu comme témoin pour 
Quand nous aurons rotte paix nous 1 **»»■«*»saurons être généreux.” ' «nquetC dll COFOnCf

Dans les milieux bien informés, on
considère nue cela signifie que les; Saint-Régis, 19. (Special au Lnwt- 
loyalistes devront 50 rendre rou» j du), — iJuvid ï«»i7.orei un Jeune Indu n 
dition où être écrasés comme ils Pont ; âgé d’environ 14 ans, dont les parent 
été partout dans le pays. ; demeurent dans la réserve indieniic de

Entretemps. Franco prépare tou- t -Saint-Régis, a perdu la vie tragique- 
jours l’offensive qui doit le rendre l ment, cet après-midi, dans un acci- 
maitre de Madrid et de \ alence. On .....

seront déposés a la Chambre des 
communes, cette semaine. Il y a 
d’abord ceux de l'hon. M. Gardiner 

j sur l’aide aux producteurs de blé de 
l’Ouest puis deux autres projets de 
lois du ministre du commerce, l’hon. 
M. Euler, réglementant les marchés

------------------ du blé et la Commission du blé. Le
Portland. Angleterre, 19. (P.A.) ministre du revenu national, l'hon. 

— Los officiers de la base navale de M. Hsiey, doit aus-i soumettre un 
Portland ont pris la peine, aujour- projet de loi pour réglementer les

■ * ----- de prêts. 1! est probable

du ministère des Affaires étrangères.1 nPtte et très clair a semble rassurer 
Le premier ministre nia catégorique-, 1* public. Il a dit. en effet: "La Rou- 
ment une rumeur qui voulait que le njanic ne veut rjt.n dc [H>r,onn<, Pt , lt, 
cabinet ait été convoque d urgence déterminée a ne rien donner a 
«arncdi après-midi. . . , . . qui que ce soit”.Plusieurs nouveaux projets de loi*

(Suite pope huit)

AVERTISSEMENT
PLUTOT ALARMANT Un super-avion 

fait une chute
d’hui, d'informer leurs homme* de la compagnie* de prêts L et probable pli II •
gravité de la situation internationale, egalement que Ihon. M Dunning fa-- OIIW !• TOTCal IflIC
ce qu'ils ne font que dans des cir- se connaître les . dm. budgetaires QUA L Ml Id UIMO
comtanccs exceptionnelles. Il les ont supplémentaires aussitôt que le pro- 
atissi avisés d’être prêts à agir rapi-• ^
dement en ras d'urgence. 1 fSuite pnpe hint)

Jeune Indien tué par son ami 
au cours d’une partie de chasse

Cet appareil, capable de 
transporter trente - trois 

personnes, avait coûté 
$500.000
Dix morts

La tragédie se déroule dans, LA TCHECO-SLOVAQUIE
les bois, à quelque cinq 

milles de la réserve 
de Saint-Régis

Aider, \\'a*hington, 19. (P.A.) — 
Dix pcr-onnc«, dont deux représen­
tants d'une compignic de transport 
m rien hollandaise, g* sont tuéo, près 
d'ici, samedi, lorsqu’un avion a qua­
tre moteurs, capables de transporter

-------------- --- (trente-trois voyageurs et dc voler a
Prague. 19. (P.A.) — Des experts de très hautes altitudes, s’est écrasé' 

s'accordent pour dire, ici, ce soir,1 sur le sol durant une envolée d'e-sai. 
qu’au point de vue militaire, le der-. Au nombre des victimes se trouvent j 
nier coup d’Hitler a été très profi-laussi plus de six exporta do lavis-

AVAIT 3,000 AVIONS

table a l’Allemagne. En effet, ili 
estiment que Berlin a mi» la main 
sur les vêtements de campagne et de 
parade do l.r>00.0l»ll soldat* et sur 
leurs armes; sur 1,500 avions de pre­
mière ligne et *ur 1,500 autre- appa­
reils moins moderne», sur les fameu-

tion américaine. Le gros paquebot 
Boeing s'c»t brisé en trois morceaux 
et est tombé. Tous ses occupant» 
étaient à leur place lorsque les débris 
furent examinés. Ils furent tm» Ins­
tantanément.

Les morts sont: M. Pierre (iiulo-
.«es usines d'armement* Skoda et suri nard, gerant general des Royal Dutch
celles de Hrno.

dent de chasse qui se serait produit} __
ignore encore quand celte offensive U environ cinq nu Iles de la réserve, i 
sera lancée. Toutefois tout indique | bon compagnon, . IiUbdl . mo (. | •||l|*||c
que Franco donnera aux républicains garçon du im-mc Agc^ est td< \jailtlla dlllimtl

avec impatience
que___ _____
tout le temps qui leur sera nécessaire 
pour lui faire des propositions plus 
précises.

tenu comme témoin, en attendant Pen 
quête qui sera tenue, demain, par un 
jury sous la présidence du coroner du 
district de Huntingdon.

icru’1 np^rendrn indéterminée, quand elles se-
FRhreï l„ï * .1 «entrées dans leurs fonds, le
Mi tirer lui a •i,Mcxjquc deviendra le seul proprie­

taire de tout.
GISEMENTS'D’HÉLIUM 

DECOUVERTS DANS LE 
TROISIEME REICH

OUlcnzan!, Hollande, 19. (P.A.) —

« ««■“ÎILSKf IV , B i » Montréal, afinEN Y 0UU051-AV I t ,j»y conduire une enquête, ont appris 
___________ I jusqu'ici, que Lazorc et Smoke étaient

Ua amnl» de la Surctd provinciale q hi, d jr , | taxe rouan, a d,- . |,r. „v.
Quebec, qu» rc sont rendu», ici, (l> v .**0sur la gazolinc sera 

augmentée

magne u trouvé, sur son territoire, 
tout près de la frontière^ hollandaise 
(l'importants gisements d hélium, gaz 
très rare qu'elle avait essaye, san» 
succès d'obtenir aux Ktats-.Lni* qui 
en ont ie monopole. Ce gaz qui est in»n- 
flammable sert a gonfler les diri­
geables.

Belgrade, 19. (P.A.). — Le prince 
Paul, régent do Yougoslavie, est par­
ti, aujourd'hui, pour Brod, ixdite ville 
du nord de la Yougoslavie, où l'on 
croit qu’il renconlrcra le Dr Vladko 
Maehck, leader des paysans croates, 
avec lequel il aurait un important en­
tretien au cours duquel on chercherait

On” rapporte, ici, ce soir, que l'Aile- » Ic problème que posent au
gouvernement les demandes d auto­

partis, vers 1 h., cet après-midi, 
dirigeant vers les l*ois. afin d’y faire Du onto, li». (P.L.) Lis depu- 
la chn*sc aux lièvre». Smoke, qui por- tes liberaux attendent avec impatien­
tait une carabine de calibre 22 et ce la reunion secrete de mardi, ou 
qui suivait Lazorc. aurait fait une 1 croit-on, Je premier ministre, M. H*p- 
chutc sur une souche ou une pierre. I burn par era du diicom- sur le bud- 
La détente de son arme se serait dé cet. te discours sera prononce ie 28 
clenchéc nccciilcntcllement, blessant mars.
mortellement Lnzore nu cou. I On a bâte surtout d< savoir si la

Air Line» et chef d’une mi«»ion d’ex 
ports hollandais qui est présentementf 
aux Etats-Unis; M. A.-G. von Baum-, 
Itaucr, ingénieur hollandais; Julius { 
Harr, pilote (l’essai de lu Hoeing ( 11 
ancien pilote de Mme Tcluung Kai- 
Shck, et six autres Américains dont' 
cinq employe- de lu Boeing.

L'avion détruit avait été construit 
au coût de FôOU.OUO. Il a\uit etcf 

d’e«*ai près de 
aille durant plusieurs jour* et ili 

avait donné d’excellents résultats. !!: 
n’y eut pn- d'incendie a bord bien 
que l’appareil eut 3,000 gallon» d'i-. 
senee dans ses réservoirs. Le pilote 
avait pensé en ronstatant qu’il tom-| 
bail à éteindre complètement son 
moteur.
LE roFlTôTôTd

RENTRE A LA HATE 
DANS SA CAPITALE

Voyant qu’il ne pouvait rien faire taxe sur I essence aern augmentée de
our sauver la vie de son jeune com-J deux cents.
«gnon de chasse. Smoke se rendit à L Assemblée, la »nnume dernière.pour

nomie des Croates. I/O» journaux du i pagnon «*.- , ......— — ....... - , .
Dr Maehck nient que ce dernier ail 1 la réserve indienne, où il avertit le 'J l’av ' I ,. . ... ■ t :, i  .i *i .i . . __ i .. ..... i.. il,/.;.. I deuxieme lecture.

Les observateur.

projet: de loi en 

lient qu'il

Bruxelles, 19. (P.A.) l-e roi Leo­
pold de Belgique qui était parti, ven 
dredi, pour aller séjourner en Suisse,

7' "TV........ i . i .. inn,.,. ,r..i,i .r li..., ..:i . r»..„.,,i n.vitit sur 1*> théû. I deuxieme lecture. ! est revenu précipitamment dan* :a c.idemandé au chancelier Hitler d obier ; autorités. Quand on revint xur te tneu- • . , ... , i n(4_i„ ....i;,...,
les Croates â retrouver leur liberté, j tre du malheureux accident, le jeune I Les observateurs croient qui! o*t pital'. ie loir. On na pa cxpliqu
Il nie aussi le fait que le pnrti qil’i. Indien avait expire. Son cadavre fut peu probable qu’on ctmlie la question pourquoi il rentrait, mai» on a»Mim<'

é » la morgue, en attendant di (axes scolaires au coma de la ses- que rc-t parc, que la situation cun».dirige prendra la loi dans ses propre. ■ transport
mains. t'eiiquélc du coroner. i pcenne I'iiKiuiete.

Russie soviétique y 
participeraient

Pour arrêter Hitler

Le gouvernement anglais 
consulte aussi la Pologne, 

la Roumanie, la Tur­
quie et la Grèce

Autre avertissement
Nr**-York. 15. (P.C.) — L’A»- 

tocialrd Pre»», d«n» unr depè. 
chr qo'rlle dalr, ce loir, d* 
Pari», (île dr» rapport» de 
prêt»? qui duent que le gourer* 
nemenl anglait, agi»»anl en cela 
de concert avec la France, a dé­
cide de convoquer unr confé­
rence a laquelle participeraient 
la Grande-Bretagne, la France, 
le» Etali-Uni» et la Ru»»ie tovié- 
tique, rt qui aurait pour but 
de liguer ce» quatre puinancet 
contre le chancelier Hitler.

Du cote de l'Orient, Londree 
et Pa rit s'appuieraient »ur la 
Roumanie, la Grece, la Yougos­
lavie, la T urquie et la Pologne.

• v a
Londres, 19 (P.C.) — Sir King»- 

ley Wood, *ccrrtaire de l’Air dc la 
Grande-Bretagne, dan* un discours 
qu’il a fait ici ce soir, a déclaré que 
les "ambitions du chancelier Hitler 
pouvaient porter de» fruits amers et 
qu'en définitive elles le conduiront 
certainement a la défaite et a la re­
traite”. Ces parole* ont plus de va­
leur, si Pon sait qu'elles ont été pro­
noncées après une fin de semaine 
consacrée toute a des manoeuvres di­
plomatiques fébriles par lesquelles 
Londres et Pari» ont cherché à for­
mer un front uni de plusieurs pays 
*>urop*.-u5 *tontre la'mcnar» d'agrès- 
■ion nliemande. "Je crois”, a ajouté 
.«ir Kingsley, "que nous pouvons, quel 
que soit l’avenir, aller de Pavant avee 
confiance et avec e.-poir, L'Histoire 
nous enseigne que toutes les nations, 
grandes ou petite», sont toujours op­
posées a la domination étrangère. 
Cette dernière a rarement été heu­
reuse et elle n'a jamais duré. Tout 
indique que de nouveau on tente de 
dominer le monde par la force. Cela 
peut porter des fruits amers et, en 
définitive, la défaite et la r-traite. 
Nous sommes un peuple détermine.

(Suite pope Unit)

La loi de la 
neutralité des 
E. U. en danger
Un sénateur démocrate pro­

pose qu'elle soit partiel­
lement abrogée

Opposition
Washington, 19. (P.A.) — Le sé­

nateur Borah, républicain de PIdahu, 
a déclaré, aujourd'hui, qu'il s’oppo­
sait énergiquement n ce que la lo; 
de neutralité de» Etats-Unis soit mo­
difié, "Je voudrais voter, a-t-il ajou­
té, en faveur d’une loi qui interdirait 
la \ente directe ou indirecte de tout 
instrument de guerre à toute nation 
qui serait engagée dans un conflit 
armé.” 11 répondait a M. Pittman, 
sénateur démocrate du Nevada, qui, 
samedi soir, n annoncé qu’il avait 
préparé une resolution qu’il soumet­
tra au congrès et par laquelle la loi 
do neutralité de» Etats-Unis serait 
révisée de telle façon que les na­
tions en guerre pourraient acheter 
de- arme» et des munitions aux Etat.*- 
Unis, a la condition qu'elle» b - 
paient argent comptant et qu'elles 
le* transportent sur leur* propres na­
vires.

Selon la loi actuelle, un embargo 
est place sur toutes le» ventes dc 
materiel de guerre a dc.» pay* étran­
ger.» quand le président du pay* ju­
ge que ecs pays sont engagés dans 
un conflit armé.

Selon Pamendemctit suggéré par 
M. Pittman, la Grande-Bretagne et 
Ja Franco pourraient s'approvision- 
ncr d’armes et de munitions aux 
Etits-Unis à la condition évidem­
ment qu’elles soient maîtresses de* 
mers.

Entretemps, le département du 
Trésor a ordonné que le tarif doua­
nier qui frappe plusieurs produits 
que le Reich envoie aux Etats-Unis 
»oit majoré de vingt-cinq pour cent. 
On comprend que ic Trésor a pris 
eette décision après avoir consulte le 
département de l'Etat. "Cette mesu­
re parle par elle-même”, a déclaré 
un porte-parole du gouvernement a 
qui l’on di mandait -i l’annexion de 
la Ti lu ru-Slovaquie par l'Allemagne 
otait le motif de cette maioratlon.
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Faisons la charité
On dirt mu* craint*-* d<* w* tromper 

ixTsonne, à Montréal» du moin.s parmi 
la population canadienne-françaiiM*. n’ijfnore 
<j j« lommence cette -eniain«“ la grande iarn- 
j.iijfnc annuelle de nouncription de la Federa­
tion de- Oeuvre» de Charité canadiennes 
/rançaiee>. ( Vt la aeptieme croisade de 
charité qu’entreprennent ainsi, cette année, 
i.o oeuvre» fédérée», dont dépend le bien- 
être «1** quelque 90,t>00 miséreux de toute 
sorte, homme-, femme* «*t enfant* qu éprou­
vent I indigence, la vieillesse, la maladie et 
qui attendent de la charité le pain quotidien.

L'égoiamc est un#* Tnauvaiac iieri>e qui croit 
facilement dan* le* grand* - ville», ou des 
gen» peuvent mourir de rm-ere .“ans meme 
que leurs voisins immédiats en aient connais­
sance. Chacun de nous a sa l>e*<»gnc, Min 
programme journalier de travail, de divertis- 
cornent*, son existence a j»;u près tracés- 
d’avance, dont les préoccupation» le tiennent 
e plu» souvent a l’écart du spectacle de la 
misère d’autrui. Nous n'avons pas le temps 
de chercher ou elle se trouve, d’aller à elle 
afin de la soulager et comme elle ne* vient pas 
a nous, nous oublions facilement qu'elle exis­
te I-’i nature humaine est ainsi faite, d'ail­
leurs. que nous ne demandons qu’a l’oublier.

Cette misère, cependant, existe. Elle 
étreint toute une classe de notre |»opuiation 
qui a pour partage la souffrange, l’angoisse, 
la faim, le dénuement, le désespoir d’une vie 
sans joie.

Fédération des Oeuvres de ( harité 
tanadiennes-françaises accomplit une tâche 
digne de notre gratitude, puisqu’elle fournit 
a chacun de nous le moyen d’accomplir »on 
devoir de charité, puisqu’elle »e charge même 
pour nous d’une partie de ce devoir : celui de 
distribuer les aumône* que nous faisons, 
(irace a elle, la charité nous e^t non seule­
ment rendue facile, mai» elle nous apparaît 
sous s* s trait» les moins triste* et les moins 
déprimants. Ce serait mal reconnaître les 
service» que rend cette admirable organisa­
tion que de lui marchander ce que nous refu- 
serions pas au mendiant qui frapperait à 
notre potre.

Derrière l’auxiliaire — homme, femme, 
jeune fille — qui nous abordera en souriant, 
cette semaine, il faut voir ceux et celles qui, 
use* par l uge, malade*, souffrant*, affamés, 
attendent de nous leur sulxdstance.

Lu Fédération de» Oeuvres de Charité mé­
rité toute notre confiance. Accueillons avec 
empressement et générosité se» représen­
tant»

Le monde civilisé en face des 
barbares allemands

U*.> pays démocratique» prennent cons­
cience de la réalité : il est inutile de traiter 
avec M. Hitler, puisque cet homme-là n’a 
pas de parole. D’autre part, la justesse du 
mot de Bismarck leur ap|*arait : maîtresse 
d* la Bohême, l’Allemagne a de grande» 
* âme* de dominer l’Europe entière. On ne 
m* demande plus, a Ixvndre* et Baria, s’il est 
possible de sauvegarder la paix. On prévoit 
un autre acte injuste de M. Hitler et l’on 
s’entend |H>ur agir comme i! le faudra, au 
moment opportun.

Oue fera M. Hitler ? Tentera-t-il »récra­
ser la France et l’Angleterre avant d’entre­
prendre la conquête d’un autre pays ? Se 
cherchera-t-il pas plutôt à accroître sa puis­
sance matérielle et m * moyen* de défense, 
pur la conquête de la Roumanie, avant de 
marcher contre ceux qui ont vaincu l’Alle­
magne en 1918 ? fait* indiquent claire­
ment qu’il veut d’abord aller du côté de la 
Roumanie.

1>’* proposition* de paix que T Allemagne 
a soumises à la Roumanie sont d’une rare 
insolence. Kilo* montrent bien qu< le 111c 
Reich, avec la collaboration île la Hongrie, 
veut agir promptement de ce côté-là.

La Roumanie voit le danger, elle s’arme 
et elle semble décidé» au combat iwuir défen­
dre son indépendance et l’intégrité de son 
territoire. On rapporte qu’une armée de 
ÔOP.OOO hommes se trouve actuellement a lu 
frontière, en face des armée» germano-hon­
groise*. C’est que les Roumain» sont en 
meilleure position que le* Tchécoslovaques de 
septembre- 1938 pour résister a l’envahis- 
*eur. Ils sont voisins immédiat» des Russes 
et. par la Mer Noire, des Turcs: deux peuples 
qui ont également avantage à s’opposer à la 
conquête de la Roumanie par l’Alle­
magne. Si l’Allemagne possédait la to­
talité du territoire roumain, elle serait 
en effet dans une admirable position pour 
préparer l’invasion de l’Ukraine et pour dic­
ter »a volonté au gouvernement turc. Bre­
ner une carte de l’Europe, et jugez-en par 
vous-mêmes.

Très bien arme»- a cette heure, la Franc* 
•t l’Angleterre Ui ** labscrulit plus leurrer

par l’homme qui n’a pas de parole. Les pou­
voir* absolus accordé» a M. Daladier mar­
quent la determination du peuple français de 
se préparer à toute action nécessaire. Le 
dernier discours de M. Chamberlain et celui 
(!«• *ir Kingsley-Wood, ministre de l’Aviation 
du gouvernement britannique, prouvent que 
la (îrande-Bretagne n’est aucunement dispo­
sée à la b < r toute liberté d’action à l’Alle­
magne du côté de la Roumanie. Enfin lu 
Ku.s.-ie, dan» la note quelle a adressée à l'Al­
lemagne, fait montre d'une attitude comba­
tive inusitée.

On parle maintenant en Europe d’une nou- 
vt ll. alliance militaire entre la France. l An- 
gloterre et la Ru-sie, alliance dont feraient 
part * la Pologne et la Roumanie.

Nous avons toujours raison <i’e»}>érer en 
l'avenir. Ix* .Wir York Tintrx de dimanche 
écrit admirablement du problème tchéco- 
slovaqu* tel que l’Allemagne l'a réglé. Il par­
le, lui aussi, d'espoirs raisonnable*. “L’His- 
toirv enseigne, écrit-il, que les conquérants 
réalisent leur propre destruction par leur 
propre orgueil." On songe à Napoléon, à 
César, a Alexandre. ‘Tl peut arriver, pour­
suit Je Time*, que la conquête de la Tchéco- 
slovaquie, qui est la premiere tentative de 
M. Hitler d’étendre largement son autorité 
même au-deia de» limite» fantastiques de ses 
propres théories raciales, soit aussi son pre­
mier lia* sur le chemin de la ruine.’’

La paille et le grain
M. Laurent Barré, député qui parle plu» 

vite qu’il ne pense, affirmait l’autre jour à 
la Chambre que le* l»anqucs, qui prêtaient 
7b jKiur 100 de leur actif en 1913. n'en prê­
taient plu* que 34 j>our 100 en 1937.

Cn correspondant de Y Action catholique, 
M. J.-A. Auliert, fait observer à M. Barré, 
en tribune libre, qu'il a oublié d'inclure dans 
le* prêts bancaire.» le» obligations que ren­
ferme le portefeuille des banques, et qui sont 
aurtsi de? prêt*. En le* faisant entrer en 
ligne de compte, ajoute M. Aubert, on cons­
tate qu’en 193G les banques canadienne» af­
fectaient a des prêt* 78.5 pour 100 de leur 
actif, et qu’en juillet de la même année leurs 
avance» excédaient de $225 millions celles de 
1929.

M. Eugène L'Heureux a cru bon de faire 
suivre cette mise au point d’un N. D. L. R. 
qui exigerait de.» explication» :

// u'eMt pat inopportun Je rappeler ici,
Jtt-il. que len banque» n’ont fm» t te fondée» pour 
neheter Im obligation» Je» gouvernemctlli, qui de­
vraient plutôt remplir le portefeuille Jet tpargnant». 
Le» banque», no rontraire, ont leur tauon d’être 
dan» h finanrement du commerce, de l’induttrie et, 
quand elle» daignent le faire, de l’agriculture.

* "«•»( l'un de» eifmptôme» du d< tordre economique 
actuel que crffr »u h» t it u t uoi de» banquier» aux prê­
teur» ordinaire». F.tt-ce leur faute ou celle du ré­
gime qu'elle» ont contribue plu» que tou» le» autre» 
m organieer {

Svue noue en tenon», iri, u eonatafer que le finan­
cement du inonde economique te détraqué. Le nom­
bre grandit chaque jour de aux qm font comme 
uou» cette eonatatatwn.

Qu’est-ce à dire ? Notre brave confrère, 
économiste a se» heure*, s’imagine-t-il que 
les banque-, lorsqu’elles achètent des obliga­
tion*, en privent l’épargnant ?

Quand notre confrère insinue ensuite que 
le* banque* ne font pas assez de prêt» com­
merciaux. nous aimerions à pouvoir discer­
ner, sou.» la paille des mots, le grain de l'idée. 
Kntcnd-il par là que les banquier», insoucieux 
de leurs légitimes intérêts, préfèrent aux 
bons prêts commerciaux de* valeurs mobi­
lier» * d’un rendement moindre ? Les blâme- 
t-il de ne pas contraindre les clients solvables 
à emprunter davantage ? I^ur conseille-t-il 
de consentir a tout venant des avances dont 
l'epargne populaire ferait le» frai» ? Un ne 
sait.

11 *o fera .*ans doute un devoir d'éclairor 
sa lanterne. Pourquoi ne profiterait-il pas 
de l’occasion pour définir enfin ‘Targent fic­
tif” dont il parlait un jour sans initier ses 
lecteurs à cette magie monétaire ?

Nous sommes convaincus, en tout cas, qu’il 
tiendra surtout à exposer a son public dé- 
rout • '< régime qu’il se propose de substituer 
à celui qu’il condamne. Comment croire que 
M. L’Heureux, journaliste conscient de ses 
responsabilités, songerait à démolir sans être 
en état de reconstruire 7 Personne ne sau­
rait confondre cet honnête bourgeois avec le» 
propagandiste» communiste» qui sapent 
sournoisement l'ordre établi, au moyen de 
critique* vagues et générale», et préparent 
h'* esprit» a la révolution.

Choses du temps

au point de faire — espérons que c'est san» le sa­
voir — de la propagande communiale déguisée, a 
vu danser les chiffrée. Elle a commencé par répon­
dre 18,000. Puia elle a’eat ravisée et a dit : 98,000. 
Elle a raté son examen !

Dana notre paya, comme ailleurs du reste, com­
muniâtes et fasciites ae font réciproquement de la 
publicité de sorte qu’on n’est pas très sûr qu'ils ne 
s'entendent pas sur cela. D'aucuns se demandent »i 
on entendrait tellement parler des communistes, 
sans les fascistes, et des fascistes, sans ka commu­
nistes. Pour impressionner les gens et grossir le 
danger communiste, des fascistes publient des chif­
fres impressionnants sur leurs adversaires. Les anti­
fascistes en font autant en sens inverse. Et les uns 
•t les autres espèrent secrètement que le public vou­
dra bien croire qu’ils comptent vraiment autant d'ad­
hérents que le prétendent leurs ennemis.

**...Et nommei-les.” On ira jusqu'à produire des 
listes de noms s'il le faut. C'est l’enfance de 1 art 
en propagande.

Titite s’inquiète. Penses donc ! dit-elle, propor­
tionnellement à sa population le Canada compte plus 
de communistes que n'en comptaient la Russie l'an­
née de la révolution, la Hongrie, la Bavière, l’Es­
pagne, le Mexique aux plus beaux jours que le com­
munisme a connus dans ces pays-là.

Et dire que sans Titite on ne s'en douterait même 
pat !...

Mais qu'attendent-ils donc pour faire leur révo­
lution ?

Heureusement que Titite est là .
Brave Titite !

LA MUSIQUE

Nommcz-lcs...
t n jt ur / udrbauchf s'riait fait examinateur, 

l’sro’i !.- colt' » gu'il po n i aux candidats U y avait 
wllc-vi “C.iubicn y a-t-il de nègres en Afrique? 
Xommex-lc»

A Titite quoiqu'un a po*e la question : “Combien 
) a-t-il de communiste* en Canada ?” Et Titite a 
tepondu : 98,000,

Mais elle ne le» a pas nommés...
Les a-t-elle comptés ?
Même pas. Elle emprunte le chiffre a Moscou. 

Source fiable d’information, comme on sait !
A un congrès communiste qui vient de se tenir 

dan» la rapttale rouge, les chefs de l'Internationale 
ont dressé en quelque ‘-i.rtc l’état de leur* forces 
dans le:; différents pay* du monde. Leurs chiffres 
« t stututiqui * étaient, comme on dit souvent aux 
journaliste.-, donné- “pour publication”. Il fallait, 
M-.on le langage des comités, “rapporter progrès". 
Un a lance le chiffre de 18.000 adhérents canadiens.

Comme il fallait s'y attendre, le parti commu­
niste en Canada s'est empressé de faire eonnaitro 
de *on mieux le beau rapport qu’on avait fait a 
Moscou sur son activité. Et Titite, qui voit rouge

Le festival de 
Saint-Laurent

La Société des Concerta Symphoniques a annoncé 
le programme de son quatrièm» Festival, qui aura 
lieu les 5, 7 et 9 juin prochain à la chapelle du Col­
lège Saint-Laurent, à St-LaurenL

On y voit dressés en lettres d’or les titres de trois 
chefs-d’œuvre qui meubleront les trois soirées avec 
une inégalable majesté : la “Me.-se en si” de Bach, 
la “Neuvième” de Beethoven et le “Requiem” de 
Moxart, à quoi s'ajoutera un “Magnificat’’ de Philip­
pe-Emmanuel Bach, pour fournir à M. O’Conneil 
l’occasion de tenir le bâton une fois de plus devant 
le public montréalais. Car l’orchestre des Concerts 
Symphoniques et les chœurs — les Cathedral 
Singer», les Disciples de Ma.-senet et le Montreal 
Elgar Choir — seront sous la direction de M. Eu­
gène Ormandy, le chef très réputé, et à juste titre, 
de l’Orchestre de Philadelphie. Admirable program­
me et assurément mieux approprié à nos goûts et 
à notre sensibilité que celui primitivement annoncé.

Justement, l'annonce du “Requiem Allemand” de 
Brahms et du “Rêve de Gerontius” d'Eigar avait 
donné lieu à de sévères mais a-srz juste» commen­
taire» de M. Marcel Valois, qui reprochait aux di­
recteurs du Festival de négliger l'occasion de servir 
la musique française au prof t d'œuvres peu en rap­
port avec notre culture. Et comme nous ne savons 
parler de musique avec la modération et l’esprit 
qu’il y faut, d’aucuns en ont conclu qu’on “ne vou­
lait pas entendre de musique anglaise, ni allemande 
à Montréal’’, mais que de la musique française. Et 
cette musique française, comme on reproche à quel­
ques-uns de la trop aimer î Une foi* de plus, on s’est 
mépris sur les mots. On n’en a pas saisi l’esprit.

Redouter l’admirable et impressionnant “Requiem 
Allemand”, redouter surtout le pâteux ennui du 
“Rêve de Gerontius", ne veut pas dire qu’on soit 
inapte à goûter la musique allemande ou anglaise, 
mais bien plutôt qu’on le soit... à saisir la beauté 
trop spéciale de ces œuvres. C’est que toutes ces 
spécifications : allemande, anglaise ou française, 
prennent un caractère étrange dans le cerveau Us 
certaines gens !

n'est point seulement parce qu’elle est fran­
çaise que nous aimons la musique française. C’est 
parce qu'elle est belle et qu'elle parle une langue 
proche de notre esprit. D'ailleurs, toute belle musi­
que est par nous recherchée et point n'est besoin de 
dire que même parmi la française nous nous faisons 
encore une loi de choisir. Car bien des oeuvre* y 
brillent d’un moindre éclat pour quoi il n’est pr» 
utile d’entretenir l'adoration, tant il y a de chets- 
d’oeuvre capables de supporter à la fois cette épreu­
ve et cet hommage.

Nous trouvons parfaitement juste que les Con­
certs Symphoniques inscrivent à leurs Festivals les 
plus hauts chefs-d’œuvre de la musique et nous vou­
drions qu’ils ne se souciassent point de leur prove­
nance. Ce n'est pas moi qui me plaindrai de t-np 
de messes de Bach ou de Beethoven, de trop de "Neu­
vièmes” ou de "Requiem'' de Mozart ! Oh I que non 1 
Là n’est point la question.

Mais nous voudrions que l'on se donne la peine d» 
considérer que nous somme* en terre québecquoise. 
Si nous avons des particularités, nous entendons en 
être fiers, et même les exploiter si elles en valent la 
peine. C'en est une, d'abord, pour Montréal, d’êtro 
une grande ville française en Amérique. C’en est 
une autre que notre langue et notre mentalité soient 
françaises. Nos différences d’avec nos voisins im­
médiats nous donnent justement le droit de ne pas 
faire comme eux. Nous n’avons aucun intérêt à les 
imiter, sûrs de ne pouvoir faire aussi bien. Dès lors, 
faisons autre chose qui corresponde à nos capacités 
et a nos dons.

D’ailleurs, les Festivals de Montréal seront d’au­
tant plus intéressants et attireront d'autant plus de 
monde qu’ils ne seront point une copie de ce qui se 

; fait autour de nous. Glydebournc s'est spécialisé durs 
Mozart, comme Salzbotirg, où l’auteur de "Don Juan” 
partage avec d'autres grands noms les honneurs des 
journées d'août. Venise se consacre généralement à 
la musique contemporaine et on sait avec quel vjc- 
cè». De même que certaines villes américaines se 
spécialisent dans des oeuvres d’un caractère déter­
miné, nous voudrions que le Festival de Montreal 
inventât une formule qui le distingue de tous les 
autres sur le continent américain. Un Festival de 
musique française, accueillant aussi certains chefs- 
d’œuvre d'Outre Rhin, ne serait pas une aussi pau­
vre idée qu’on le croit. Les oeuvre.» ne manquent 
point.

Mais que le culte ou la recherche d'une formule 
aujourd’hui impossible ne nous empêche pas de nous 
familiariser avec des œuvres aussi hautes, aussi 
belles, rares, uniques et émouvantes que les “Messes’’ 
ci-dessus mentionnées, le» "Passions", la granje 
“Neuvième” et le "Requiem” de Mozart. Car, vrai* 
ment, nous connaissons trop peu et aimons trop mé­
diocrement les chef-.d’ocuvrc essentiel» de la mu­
sique.

Lee-fol MORIN

L’ascension de noire 
peuple par l’éducation

Texte d’une conférence faite, le 19 mars, sous 
les auspices de la Ligue des droits de la 

femme, à Montréal

Par M. Adrien Pouliot
Profetsaur à la Facullé d«t Sciences de 

l'Université Laval

(...) L'heure n'e*t plus, mesdames et messieurs, 
aux vantardises stériles; lorsque nous faisons le 
point, force nous est de reconnaître que nous nous 
sommes lassés distancer dan* tien de» domaines, — 
et en particulier dans celui de l'éduestion ! — par 
les province* voisine» et par la plupait dv autres 
pays, a tel point que jamais peut-être noua n’avons 
été aussi en danger.

Je sais que demain, dans bien de» milieux, l’on 
m'accusera de défaitisme et de pessimisme. Défai­
tisme ? Allons donc ! Le danger ne consiste pas pour 
nou» dans la vision d'une défaite possible, mais bien 
plutôt dans une course aveugle, course provoquée ) 
par notre incurie, ver.» cette défaite elle-même.

Je ne sache pas non plus qu'il y ait pessimisme 
à voir clair, et pour voir clair dans notre cas H n’y 
a qu’à regarder. Et puis, après mut, n'est-il pas 
préférable, le pessimisme qui force à penser à l’op­
timisme qui fait dormir ? Héla» ! nou» avons dormi 
trop longtemps bercé» par nos orateur» à périodes 
ronflantes, qui trouvaient que tout allait bien parce 
qu’ils étaient gavés d'applaudisst menti, applaudis­
sement» plu» sub«tantiels malgré tout que leur» dis­
cours au v.de infini.

Nous en a-t-il fait du mal, cet optimism? béat 
de» endormeurs, qui, grisé» par leurs parole*, fini­
raient malheureusement par y croire ? Rêveurs idéa­
listes qui se croyaient élevés parce qu'ils étaient danr 
les nuages, beaux parleur» de toute» les catégories 
qui constamment se gargarisaient de mots... et n'en 
mouraient pas malheureusement.

Si vous voulez étudier les raisons de nos déficien­
ces actuelles — et je suis d'autant plus a mon aire 
pour les reconnaître sans être accusé de dénigre­
ment qu'un grand nombre de ce» déficiences existent 
chez nos compatriote* anglais et protestants, ainsi 
qu’en fait foi le rapport Hepburn — si vous voulez 
étudier, dis-je, les cau«e» de nos déficience» actuelle», 
faisons pour un instant table rase de tous nos cli­
chés aussi faux qu'académiques et il y a là pléo­
nasme, car tout ce qui est académique est faux — 
(l’Académie diffère de la vie autant qu’une momie 
diffère d’une jolie femme), faisons pour un instant 
table rase de tous nos clichés et demandons-nous si, 
dan» le passe, nou.» avons songé à nous organiser 
pour préparer systématiquement l'avenir.

L’avenir, ne nous faisons pa» d'illusion, ne dépend 
plus de nous, qui somme.» déjà rejetés par l’âge et 
la mentalité sur le rivage de la vie. L'avenir, c’est 
une partie qui se joue actuellement sur les bancs de 
toute» le» écoles de tous nos villages; partie qui 
pourra être gagnée si nous fournissons a nos en­
fants le moyen de la gagner en adaptant leur édu­
cation à leur avenir, mais aussi, hélas ! partie qui 
menace d'être perdue, si nous nous obstinons, sous 
prétexte de respect de» traditions, ou que sais-je 
encore ? — à laisser cette éducation rivée au passé.

Ce n'est pas que je méprise le passé, loin de là ! 
Notre passé est trop glorieux pour que nous n’en 
soyons pas fiers et notre histoire trop belle pour 
que nous ne la relisions pas avec autant de véné­
ration que d’émotion. Mais entendons-nous bien, — 
et l'on ne saurait trop à mon sens insister sur la 
distinction suivante — le pa«sé, si noble soit-il, doit 
rester un point d'appui mai» ne peut pas être un but. 
L'histoire, si épique soit>elIe, en fournissant des le­
çons mai» non pas de* visions, devra *an» doute jouer 
un rôle d? comeillère vigilante, mais elle ne saura 
jamais aveuglément servir de guide.

C’est peut-être pour ne pas avoir suffisamment 
fait cette distinction jusqu'ici que. par crainte des 
idées nouvelles, comme le disait Madame Casgrain, 
“nous nou» sommes »i souvent cramponnés à dts 
idêea désuètes qui paralysent tant de fois nos plus 
belles énergies”. Que dis-je. nous avons faussé le 
principe même de notre patriotisme cn l'instituant 
a peu près uniquement à ba»e de défense : défenss 
de notre héritage français, défense de notre langue, 
défense de notre foi, a tel point que tou* nos grand* 
hommes, depuis un demi-siècle, ont été les défen­
seurs de nos droits.

Tout ceci est fort beau, certes, mais c’est loin d’être 
suffisant. Il n’est pas besoin de réfléchir longtemps 
pour réaliser que celui qui se contente de se défen­
dre ne peut rien gagner et qu'il risque toujours, 
par ailleurs, de perdre quelque chose. Et c'est pour 
cela que le véritable patriotisme ne saurait se con­
tenter de la défense du passé, il faut de plus, il faut 
surtout la conquête de l’avenir.

Car vivre pour un peuple, ce n’est pas simplement 
exister, c'est marcher. Un peuple qui se contente 
d’une pure existence statique est fatalement voué 
à la déchéance. Pour qu'il se mette au rythme gé­
néra! du progrès, il lui faut, dan* son âme même, 
un élément dynamique, susceptible de le diriger tout 
droit vers l'avenir.

Cet élément, l’avons-nous ? Et si nous ne l'avons 
pas, pouvons-nous nous le procurer ? Toute la ques­
tion est là !

Question très simple, mais qui implique comme 
conséquence presque un bouleversement de nos con­
ditions politiques et sociale.» dans la province de 
Quebec. Si le problème de notre survivance se ra­
mène, et effet, d’une part, à la conquête de l’avenir, 
et si, d’autre part, cet avenir sera synonyme de vic­
toire ou de défaite pour nos fils, suivant qu'on les 
aura ou non orientés en vue de la lutte pour la vie, 
il s'ensuit qu'à l'heure actuelle, chez nous, le patrio­
tisme devient, avant tout, une grande affaire d’édu- 
cation. Que l’on cesse donc, et je cite encore Madame 
Casgrain, que l'on cesse donc de se contenter d’or­
ganiser des parade» et de fairo claquer mille dra­
peaux à tous le» vent*. N’est-il pas temps de faire 
le partage entre cette patriotaillerie de processions, 
de discours et de feux d'artifice et le véritable pa­
triotisme, qui est, lui, un sentiment éclairé ?

N’est-il pas tempi, cessant nos querelles byzan­
tines, d’unir toutes nos forces d’où qu’elles viennent, 
des humbles comme des puissants, des laïques comme 
des religieux, de» libéraux et îles conservateurs 
comme des nationaux, des journalistes de toutes les 
écoles, des autodidactes comme des universitaires, 
des femmes comme de» hommes; n'est-il pas temps 
de grouper tout ce faisceau d'énergies pour qu’au 
lieu de nous contenter de ce que nous avons toujours 
eu chez nous : un avenir qui prolongeait le passé, 
nous réussissions a constituer plutôt un avenir qui 
domine ce pas*é ? Notre grande erreur réside peut- 
être dans le but que nous nous sommes fixés d'égaler 
- * p.Mi Cette erreur, voyons à ce que nos fils n-i 
la répètent pas et cntrainons-les, non pas pour qu’il» 
nous rejoignent, mais pour qu'ils nous dopassent.

L’avenir est aux peuples qui progressent, et le pro­
grès des générations doit so faire en hauteur.

Elever se.» enfants, ce n’est pas les tirer apres 
nous pour qu’ils marchent pieu.-»ment dans le sen­
tier que nous avons suivi, ce n'est pas non plus en 
faire d’autre» nous-mêmes, ç’est, au contraire, tâche 
infiniment plus noble, ainsi que !c mot l’indique, tes 
hisser du niveau ou nous avons pu parvenir ver» 
des sommets qu'il ne nous a pas été donné d'atteindre.

Je voudrais que cette image, je ne dirai pas 
d'elèvement, mais d’élévation de nos enfants lestât 
gravée dans votre mémoire parce que le jour où elle 
pourra devenir un fait dans la plupart de nos foyers, 
eh bien ! nous assisterons a un phénomène sublime, 
puisque nous serons témoins alors de l’ascension d’un 
peuple. C’e»t dire, en d’autres termes, que, ce jour- 
lâ, nous serons parvenus à une réalité beaucoup plus 
brillante que l’idéal qui sert de gargarisme à la ma­
jorité de nos phraseurs.

La grande difficulté pour en arriver là — et celles 
d’entre vous, Mesdames, qui ont lutté pour le vote 
des femmes savent qu’elle est considérable — c’est 
qu’il faut d’abord changer, a toutes les cla&ses de 
la société, en haut comme en bas, la mentalité en ce 
qui concerne l’éducation dan» la province de Québec. 
Et c’est ici que votre Ligue pourrait une fois de

fdus, comme je le dirai tout a l’heure, participer à 
a grande oeuvre patriotique par excellence.

Un a beaucoup insisté depuis quelques années, et 
!• ec raison, sur ce fait que le capital humain doit 
primer !c capita! argent, mais il importe a mon

acn» de préciser davantage que dans le cai.ju! X 
main lui-même, il y a lieu de distinguer ln 7* . ; 
matériel du capital intellectuel. C*P|-*:

Tenir compte du premier est une manifest,, 
t!. justice présente, mais développer le secor 
une garantie de force future. Et c’est pour cpI, **' 
le budget de l’éducation devrait être le premier1** 
tous les budgets puisqu’il ne constitue pas une H 
pense mai» bien un placement, étant donné qu-ji 
essentiellement pour mission de développer le car • * 
intellectuel de la nation, capital dont dépendra 
nir de cette nation cllc-mêmc.

C’est ce que l’on s mis en pratique dan« toui

{ays civilisés, et particulièrement cn Allemagne 
talie, en France et en Angleterre; c’est ce que V - 

a compris également clans les autres prov:nces 
tout spécialement en Ontario, où le budget de lV<j ’ 
cation oscille annuellement entre douze et «ei*. -V 
lions alors que le nôtre, dans la province do Quèb-'r 
atteint péniblement cinq millions.

Etat de choses d’autant plus déplorable que ce» 
différence annuelle contre nous dans le capital ir/ 
tériel consacré a l’éducation crée forcement une 4 V 
férenec annuelle, contre nous également, dan. le V 
rital intellectuel produit par -ette éducation Soi 
beaux parleur» auront beau avoir recours a tojn, 
les ressource» boursouflées d’une éloquence qm p,, 
te à la dérive, ces sept millions de différence .on.»- 
crés chaque année à la culture de l’esprit s.>rt n 
é’oquent» que tous leurs discours et ils constitu**- 
pour nous, si nos yeux peuvent enfin de deMii;,.- 
un signal de detresse qui ne saurait manquer o 
serrer le coeur de tout véritable patriote.

“Mais nous ne pouvons faire plus pour l’édurst 
nous n’avons pa* d’argent”. Cette objection, qu,- no < 
rencontrons parfois dan.» certains milieux polit, (J . 
s'effondre d’elle-même si nous examinons c.imm:-; 
l’on a procédé, ailleurs, en France par exemple,*oj 
l’on a comprimé tous les autres budget» -auf iv. .. 
de l'éducation que l’on vient encore de develop;»- 
depuis quelques années, au moyen d'une taxe spécut 
payée par les industrie-, taxe que l’on appel!* •> 
sou des laboratoires”. Une telle manière d'agir «- 
basée d'ailleurs sur le bon sens même : une ni*. 
qui veut rester grande et forte peut ménagi.- t-*r 
tout le reste, mais elle se sentirait déshonorée *• 
mesquinant sur lame de scs enfants et en ttor. 
mitant sur leur esprit.

Considérons d’ailleurs deux villages; le premi­
se distingue par des rues très larges, des trou rt 
en ciment, de somptueux édifices et, en particulier, 
une église qui rivalise avec le» cathédules. Mt; 
à l’école, deux fois trop petite, “parce qu’on r'*vi : 
pas les moyens” de faire plus grand, le* elev?» « r 
entassés dans les classes à tel point qu’un cens.-, 
nombre doivent doubler leur année parce qu'il n'y 
a pas assez de place dans la classe où ils auraier*. 
dû monter. Quant aux institutrices, on les a enga­
gées au rabais et on en a eu a peu près pour aor. 
argent.

L'autre village, traversé par une me fort étroit* 
en assez mauvais état, bordée d'un simple trottoir 
en bois, semble bien plutôt pauvre avec se* maisoc! 
modestes, sa vieille église cn moellons à la toiture 
de bois et au clocher flageolant. L'école, reperdant, 
est très vaste, et l’on s'est soigneusement applique 
à faire appel aux meilleures institutrice- ponibin 
et en assez bon nombre pour que, dans chaque datte, 
tous les enfants soient à l’aise, soumis aux meil­
leure* conditions hygiéniques et se plaisent le plot 
possible en cette maison où il* devront passer les 
plut belles années de leur vie.

Mesdames, messieurs, je vous fais juge : Isqv 
de ces deux villages est le plus arriéré et duqie; 
doit-on s’attendre à voir sortir ceux qui pourrsat 
faire partie de l’élite de demain ?

La réponse à ces questions ne varie pas si, dac* 
le tableau ci-dessus, l’on remplace les mot* “village* 
par “province", “rue” par “voirie” et “édificei” par 
“travaux publics”.

Quant à l'équilibre, c'est de 1a même façon t;a 
lement qu’il doit être établi dan» les deux ca«. Por 
n’est be«oin d’être grand clerc dans le premier peur 
conseiller aux autorités municipale» de ménager un 
peu sur les travaux de la route et sur les édifce» 
publics de façon à ce qu’il ro-te assez d’argent p .: 
éduquer les enfants du village.

Pourtant, chose étrange, lorsque l’on arrive a. 
cas de la province, cas beaucoup plus grave puuqa 
les déficiences atteignent la masse tout entière, t 
bien alors, l’on n’entend plus la moindre parole po.. 
attirer l’attention des autorités sur ce contraste fla­
grant entre la grande fierté de notre devcloppemert 
matériel et la grande pitié de notre développctnev. 
intellectuel.

Que l'on me comprenne bien ici ! Non aeule.Trr-.. 
je ne veux pas faire de politique, mais je ne biirm 
nullement nos hommes politiques à ce sujet, leux 
qu'il faut blâmer, ce sont le» membres de notre é.r.e 
qui, étroitement renfermés dans la défense du pu­
re se sont jamais soucié d'éclairer nos gouvernants 
sur la préparation de l’avenir !

L'état de choses actuel est d'autant plu» anormal 
que nos dirigeants, à quelque parti qu'il» appartin- 
nent, se sont toujours montré» personnellement f rt 
sympathique» à I* cause de l’éducation. Bien pis», 
ils ont souvent fait preuve de courage en prenant 
contre une partie de l'opinion publique et même cor- 
tre une partie de la députation des initiatives tas- 
quellea n’avaient pas songé nos éducateur- eux- 
mêmes. „ „ »

Qu’il me suffise de citer le» noms de M. Oauzi , 
de Sir Lomer Gouin, de M, Athanase David, de M. 
Maurice Duplessis, du Docteur Paquet, et dr Jv 
Onésime Gagnon. Les noms des trois premiers sort 
liés à la fondation de l'Ecole Polytechnique, de 1 Eco- 

de* Haute* Etudes Commereiâles, de* Ecoles Tec^* 
niques et des Ecoles d’Agriculture. Et ceux des trmi 
derniers à l’Ecol». de Génie Minier et de Géologn- 
à l’Ecole des Pêcheries, au redressement du “j1’^ 
d»s institutrices et au règlement du grand prob.eTf 
universitaire.

Comment voulea-vons, dans les circonstances ac­
tuelles, où rien de défini n’a été réclamé, ou .< 
mité de l’Instruction Publique — compos comme 
voua le savez ! — ne se réunit que quatre apres-®*31 
par année pour étudier toutes nos déficient- 
laires et le» remèdes qu’il faut y apporter. 
tain» dirigeant* de l'enseignement primaire dcv i- 
rent que notre système est le meilleur qui soit < : 3 
nous n’avons rien a envier a personne, ou 1 optnio 
publique elle-même n’est guère favorable aux im­
penses en matière d'éducation; comment voulet-vou 
que, dans do telle* circonstances, les gc.uvernan • 
puissent faire davantage pour renseignement p- 
maire dans notre province ?

Et pourtant, mesdames et messieurs, si nou­
ions être sauvés, et nous pouvons l’être, et * 
Ion» l’être, il nous faut dès maintenant, urganiK- 
systématiquement notre avenir.

Le droit de.» parents en matière d educat ^ 
pas un vain mot et ce droit comporte le devo r 
miner les lacunes du système actuel et de ;
leur prompte disparition, car, aprè* tout, u ‘•** 
de ce que nous possédons de plus précieux. 
de noe enfant» et not|« avons le droit d exige , 
nous exigeons que le* institutions primaire». » 
condaires ou supérieure» auxquelles nouc c 
nos fil» soient en mesure de préparer ceux-c* P° 
les nécessité» du temps présent.

En ce qui concerne notre école primaire, carf f - 
d’elle surtout que je veux m’occuper aujoun • 
lieu d’étaler ses tristes déficience-, je vais ,
poser cn quelque* mots les principes qui r ^ • 
l'école primaire moderne, en sorte que von* r 
vous-mêmes, par comparaison, tirer vos pr°P ■ 
elusions sur les réformes qu'il importe d op *

Et d’abord, aussi bien en Allcmsgnc ^
Uni» et dan» le» provinces anglaises, toute «01 i 
maire est dirigée par un éducateur — pU u , 
catrice ! — dont la principale fonction p* .,ur, 
veiller la qualité de l’enseignement des in-■ 
placés sou» sa juridiction.

(à «m'rr# demain)

L’HOTIL WINDSOR possède uœ atmosphère d« 
distinction très recherchée et est visu* P*f 
vovsieurs de renom venant de toutes •**?*. 
du monde H est renommé pour ses ch* “. 
ultra-modernes et contortsbles, son c*<jr 
cuisine «t son ssrvlce sussl Irréprochab e 
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Unis souligné par 
le juge Bumkray de 

la Cour de circuit

Les paiements 
préférentiels en

La compensation ou 
la reconvention, à

matière de faillite lu Cour supérieure

On est prie de prendre note 
que d'ici «h 29 mars aucune 
annonce pour organisation cha­
ritable ne sera publiée dans 
notre journal, c’cst-i-dire tout 
le temps que durera la campa­
gne de la Fédération des Oeu­
vres de charité canadiennes- 
françaises.

sabote le contrat 
collectif du meuble

Au sujet des immigrés qui Paiement fait quelques jours La réclamation du concierge 
quittent les fermes de 

l Ouest pour venir 
vers l’Est

Il change des établissements 
de zone pour leur permet­

tre de payer des salai­
res inférieurs

avant la faillite maintenu 
par le tribunal

Une fax* spéciale
Tout paiement fait par un failli 

; dans les (.uriques mois qui precedent 
! faillite sont des paiement» préfé-1

-------------------------  rentiels lifendut par la loi et le
),'honorable jujje Burnbray, de lu créancier oui aura été ainsi paye 
ir de Circuit, siégeant mu tribunal pourra être obligé de remettre l'ar- !
!a naturalisation, s'est élevé en- . gent au Syndic au bénéfice commun ! 

une fois eontre l’abus de cer-' de* tous les créanciers. Toutefois >d 
lin* immigrés de TKurope eentrale ! un paiement e*t fait non pa-, dans le

entres au pays à la condition de i but de protéger un créancier parti- t
ruper d'agriculture, quittent im-[ culler, mais dans le but d'obtenir; 
liât entent leurs fermes de l'Ouest i quelque chose qui profite au debiteur; 
r venir dani l’Kst grossir le nom-j failli et, par consequent a ses créan- 

,, de- chômeurs ou prendre la place i ciers, le paiement ne sera pas illégal.
,i-ux qui travaillent. ' Ce principe est illustré par le juge-! . . ,

I. h .nursble juge Burnbray a fait, mPnt que l'hon. juge l.ouis Boyer, de i'""1
i pi arque» en fin de semaine |a Cour Supérieure, vient de rendre 1,a"." lalanne veuy. de K

. awiii constaté que sur dix des i .Un...........  .rr.;-.. .1.. i>___  ... mi Diirlos ................. “

ne peut pas compenser la 
réclamation du pro­

priétaire
I." défendeur poursuivi pour loyer i 

par son propriétaire ne peut pa- lui' 
opposer un plaidoyer de compensa- 
lion en plaidant qu’il est à remploi ! 
du demandeur comme concierge et , 
que ce dernier est endette envers lui ; 
d’une somme égalé au loyei eu vertu 
de la loi du salaire rai-onnable. Le 
revour* du locataire, dan» ce iu-, est 
la demande reconventionnelle.

• > t ainsi que vient d’en décider: 
l'Iionuiable juge Tiiéodule Kliéauma, j 
de la Cour *U|>érieurs, en condain-j

nances de l'Uffice des salaires ral 
sonnables invoquée par le défen­
deur ;

L'arrêt conrlut donc à la condam­
nation, au maintien de la saisie ain­
si qu'au maintien d'une demande in 
cidentc de la pmt de 
de rosse.

Les ouvriers protestent
Après avoir sabote plusieurs con­

trats collectifs de travail, le gouver­
nement provincial, par le ministère 

a deman-j de I bon. M. Tremblay, a entrepris le 
sabotage de la convention collective 

Mc Wilfrid Bessette, C.R., agi»- de l'industrie du meuble. Ce contrat 
-.lit comme avocat de la demande- de travail a une juridiction provin

.-se auprès du Tribunal. | riale et protège tous les ouvriers em­
ployes dans ers etablissement.*.

Kn octobre dernier, la Fédération 
nationale ratholique du meuble pro- 

, testait contre cette maniéré d’agir et 
; déclarait que le gouvernement n'avait 

pas le droit de modifier une entente 
j conclue a l'amiable entre patrons et 
; ouvriers, du moins sans le consente­

ment des intéressé1*. A cette date.

M.,-.. qui sollicitaient la faveur 
h-u-nir sujet britannique et qui 

, >:t entres au pays en s’enga- 
■ t ;i s’é'tablir sur des ferme» de 
. t canadien, hilit avaient man- 
a leur engagement et n'nvaient 

( .1* séjourné là-bas le temps

dans une affaire de tîlobe Dress et ,m' ,l'' *:50ü- '"on-
A. Schwaitr. et Silk Distributors, nu- ' u OJ’rr .
méro 68 des dossiers du gieffc des 'I11* ul[alt,,,• j*'
faillite*. Montréal. numéro 1 .1 s agit d une M.np,e

I^> Syndic, requérant, faisait ici: , ,’“ndo de loyer. I-» ilemar.derc'-i1. 
demande à la Cour pour qu’elle ron-1 'oc®te?r 1 u dcfcr<leur u qui elle 
damne la Silk Distributors Incorpo- *v*llt l«»u( un magasin, lui réclamait 

. , , > , • , ,1 ••Ivd à lui remettre une somme de “ "'yr «lu pour le* moi* «»«• *cp-
I , plupart n étaient reste»; |782 qu<. la con)pairnj0 .Jcbitriee, la ovdobre et novembre 1ÜJ8.

,mr.«t «tue quelques semaines (;!oljç „ |ncorporate(J |ui a,ait en plus de trois moi* de loyci a ve-
^ T* trnr?;,le^ P».v ®u moyen de traitei avant *a
<• I h.*t, Montreal, Toronto ou i faj||jl(.

Imposer une taie
ainsi, de dire le juge Bum-1 “Attendu que le requérant (le 

ité des immigres viennent vi- Syndic) demande a l’intimée le rem- 
la chante publique, grossir le

Le blond, le noir 
le nommé Leblond

■ * I 1 * mrnl intere**»1*. A cette dote.
Ièl II* |Wk||| ll!l l'H Québec avait modifié la juridiction vt IV, ■Kllcll industrielle du contrat. l’Iuslrursma-

Un vol sur la personne qui 
reste inexpliqué sauf la 

libération du suspect

Au Vil-d Or

I-e jugement refuse cette requête 
en relatant ainsi les faits et le droit:

compensa-

Austin Stevens, L’.’XJ ouest, rue Iji- 
gauchetière, type du noir athlète et 
déluré avait un sourire avant-coureur

“1* 1
rr des chômeurs dans les gran- 

• villes et, souvent, prendre la pla- 
de n,'- Canadiens. Il est temps 

Yn '’aperçoive «le ces irrégularités 
qu’on prenne les mesures néres- 
rc* 1 ur y mettre fin. Un contrôle 
j» sévère devrait être exercé et, 
mnd des immigrés entrent au pays |

nir.
I.c défendeur n plaid 

tion mais le Tribunal a rejeté ce *^u printemps lorstiuo devant le jug« 
plaidoyer en «lisant qu’il n’y avait Dustavo Marin, en fin «!«• nemainc il

nufaCturiers avaient ainsi été exemp­
te* des prescription* de salaire*. Par­
mi ce* etablissements »c trouvait re- 
lui d’un député de l’Assembiee lé- 
gislativ e.

Aujourd'hui, il parait qu'une autre 
manufacture de meuble», situer a 
Rivière-du-Loup mtm changée «le xone 
prochainement. Kilo fait jiartie de la 
zone - et elle serait placée dans la 
zone ."I. ce ipii lui permettrait de 
payer «les salaire* inférieurs. “Cette 
attitude nr servira qu'a priver les 
«luvrier* «I une partie «le salaire qui 
leur est dû en vertu du runtrat ar-

pa* lieu a compemation en i’orcur-1 ce tribunal le libérer d une tuel". dit le pré*ident M Phillnne
rence et que le defendeur aurait du accusai «on de vol sur la personne, Harne|. “|.a Fédération’nationale ra- 
proceder par demande reconvention- '(Ul comporte une peine de quatorze tholique du meuble tient à «iérlarrr 
nelle. ; b*gnr. san* plu». L'aventure qu'elle c,t carrément opposée à ce

L. défenj* , ■* Austin a sa saveur puisque le pau- projet. gouvernement ne devrait
vio nègre est le factotum «Je la apporter aucune modification à une 
boite de nuit \al-dUr, 141« boule- convention collective sans consulter 
vard Saint Laurent et tout en pas-. au préalable les intere'^e*"

boursement d'une somme de $78'J.15 
que lui a payée la compagnie débl-f 
trice, parce que ce paiement serait
fr*tu juteux et préférentiel : ! "Attemlu que Je «iéfendeur a plai-

"L intimée plaide que, la compa- j dé, en substance, à cette action : que
gnje debitrice lui ayant représenté |a réclamation de la (lemanilerev-c
qu elle avait de* commandes à rem- est eompen.'éc par une somme « gai»

U1, iiiiiiiiktw ,„wC„v .u ..«y., p!.ir' ,‘!l? ,ui * vendu ,c?. marchandi-e» d’une reclamation plu.- élev.c du dc-
1 ,ir-nan.le de certaine* nrovime* pour rcm*,l,r CC8 com' Codeur contre la demandert-se. ,, .... ,

. 4r^k^SSuS!S:| sb*»* ~i«»««» = «.» «»»• ,en"n"” *?
sc» h - «hamps, ces prov 
rsirr.t garder la responsabilité 

pi r mnes afin que les autre 
nu - n'en héritent pas malgr
t c 'Ujet, rhon«»rablo juge Bum-|^8LqU,îVCC piU.- f’ni'eît rl............... ............... ........................... -................ I. n . , ,

ny a laissé entendre que le dépar-' J0!' ,lan* ,c COi,rs or‘lin*lrc d«' “H Way, Ministre du Travail de la l’ro-1 leur» robes ancestrale* a la grande 
fifnt «lu procureur-général de la' **’r,PS> plus, la compagnie dé-| vince «le Québec a «lonne

un.e «ic Québec avait été saisi' b!‘rlfp Pt »e* eréanciers ont bénefi-1 |a (;azetti> Officielle de 
nr drmande aux fins d'étudier I* ' cr^e transaction

sant le petit balai sur les tuxedo» de | Nou?eau contra| eol|etlir „ .
o mes-leurs. H leur verni de* Ser-, j.n. . ___ • .... ,fMtur
viettes de papier et leur loue des! ‘ et

JOUR A UN DOLLAR AU 
DE L’ELECTRICITE

Chacun «ie v«ïs achatv chez EATON cvt 
couvert par notre garantie : “Argent remi», 

vi la marchandise ne satisfait pas".

AMPOULES ELECTRIQUES
Fabrm
heures f orr

Canada r 
> Standard.

25-40-60 watts. 
Special du Jour du 
dollar lundi

8 pou, 1.00
LUSTRE DE CHAMBRE

ir brûler 1.000 
Intérieur dépoli.

100 watts. Spécial 
du four du dollar 
lundi

6 pour 1.00

Une garniture en métal avec abat-iour en verre cannelé, 
rove, verre dépoli. Ausvi groupe o appliques, de (orme*.
diverses, a solder. Spécial du |eur du dollar lundi, chacun

LAMPES DE CHEVET
En métal brun, rose, ivoire ou 
vert Bonne longueur de fil 
Supports couverts de c.ioul -
ch' u' Special du jour du 
dollar lundi, 
chacune

1.00

1.00
LAMPES nouvelles

la
Nouvej 
(étant 
precis désire 1 
ausxi pour l’ateli 

i
Spécial du jour 
du dollar lundi, 
chacune 1.00

Bénéficies des pris spéciau* EATON, meme si vous ne pouvei venir 
au Magasin en téléphonant Plateau 9211

T. EATON C°
OC MOIITRCAL

U Caïeu*. Officielle de Québec ,,‘d*lM\nd,.nte 'b- barb.il- tien, 
public cette semaine un contrat col- “ne rcu'"i>i\ r‘;',K.uJ,,t'ri ,t" ‘"‘e* “ 
icctif conclu entre la Fraternité .1rs b'“rcs.au ',4H- ru!' ’Sal“' 
employes de chemin» de fer et de Catherine. On prie toU'les din etei

ires et les compagnies de la nari-Ky aasl*tcrA 1,‘"‘ qU08t 0"s 11 un intt" ion côtière et intérieure du port peiticulicr ) seront discuta

mita 
h

Sainte-
lirecteurs

Conference de M. Ouimet

nav
iration couerc et intérieure du port 
de Montréal. Ci1 contrat qui s'appli-

avi» dan* Jul,‘ 'I'’* MieeUtcurs, l'un de* eonvi-: q„cra pour j,. chargement et le dé- 
Québec, le|v«h M. X.-Oram Leblond, un libre chargement «les navires côtier*, de-

Avit du syndicat de» poieurt de 
plancher»

«‘unité «l'adopter une loi provin- 
ale imposant une taxe assez 
,• !r- immigré» non natural!

• rdront v'établir dans U 
«t* Quebec.

Etrange apathie 
I.’hinorablc juge Burnt: 

montré sévère pour

i. ï^vïw*;;.%.''ii«r»èr!sïi-N. ch,^ rbt.’V1.” Kl; ''unr r«'U-ciu en t rcviM-t* de rOffict* alairr • ;u- » «iviuvpi.vra auinmattquP*

! régulierc «hf la
St-Stanislas dir l'As «■* 'iation libérale
St- Denis-Dorio n aura !a !>al!c
Friancocur, fi.’l112, rue

Vu
pirn au. ce

soi r. à K heuire*. sous la pré«idencc
de M. Joseph Boucher . I* » CO nféren-
rie r sera M. Liuy Ou inici. la Jeu-
nc.«i«c libérale de Moi j
acc «impagné di■ piusicu urs. Le
pulhlic est invi

DECES
im «» v i i.i -i v i ni II.i i:

ne ««mirent « demnn.l.r l^„r ------ 1—............ •-•‘V- qu en venu «u- i iii ovgo v i. cnapin , ' , “ . „ , . - ......-........... -............. ...r ituralt-.i t mn "qu'aprè»11 aToir sé jou*r- **1 71"“i1 >> 6ü* amp"‘,• '’i,r 11 Vl' *''*■ »K,;"la,,t c'nM n'inutes K.^ul- du matin a 7 heures du soir et Ici u syndicat «les charpcntin'-.nc-
r.. IU pay* pendant vmirt trente I o'°t’ C ~L rt ° ^Prirti ,,'lrc 'r’:!i l'Hunorable William Treille |^t-au rtrt°ui auprès «le* invdees Ik1- salaire sera de 50 sou.» de l’heure. ' nu{a2crs tiendra une réunion nguli»

anmte «>u cinriuante ans II me I I» compagnie «le- blay, Ministre «lu Travail, a donné ’ Mn.d ^ *'ait pon roll . (mot i L'équipe de nuit travaillera de 7 hru- rr ce soir a 8 heure* «u N<> 12.'M est,
’ a<*e7 éîonnant ditdl oie eè* 1 b,,r,CC ®,fa,t «r ^üf,t ^ ï° a.n01 «vis dan* la Gazette officielle «I, ‘ fmP|o>:p P*' P----- -------------------- '...............‘ '

„ 1 ton"an‘; d!t*il. que ces : p c ,ur ,a vente des marchandise 
songent à demander | ajn!l2 fabriquées et vendue»; le “2 

qu apres un si1• qourçs un »i j æptembre, la compagnie débitrice
« ‘•‘P* »lc temps. U citoyenneté! , r-iiii.p 
isnmque est pourtant un privilège 

• i <vaut la peine ! Que penser «le
personne* qui viennent vivre au 
. «jui profitent de nos ressources 

'* qui ne *e sourient pas plus que ça 
avantages «le la citoyenneté bri- 

»r r .ur * \ eulent-elles tout simple- 
• r.t profiter de tout mais sans prê- 

*r J allégeance demandée ù ceux qui 
nt du droit de citoyenneté ?

Québec, le 17 septembre lît.78, que 
l'Ordonnance \«> 11 de l’Office des 
salaires raisonnable», fut approuvée 
par l’arrête ministériel No 184.1 du 
10 scptcnibn1 11M8, en conformité 
aux prescription* «le' articles 9 et 
10 de la loi de- salaires raisonnables

- . . „ , .. i devenant en vigueur le 1er sep-
sujet. Il n avait pas fait affaire* “vec ' trm,)re 1938> i; s,rail dû au
elle depuis déjà un «n alors qu i! d<.ur ,a aomm,. do s.voir,
avait etc paye comptant. Quant a la

plu*ieurs pour désigner i res du soir 
papier-monnaie et en l'occurrance taux de fil

‘Le gérant de l'intimée jure qu’il 
ne connaissait pas l'insolvabilité «le 
la compa lie débitrice et qu’il n avait 
jamais entendu aucune rumeur à ce

le "roll” «Je U-blond était pour une . employée pour le calcul des heure» «^[r1 
somme de 1110.) ! ,1e travail sera celle en vigueur dans travaux Vin v ét

Devant pareille preuve Me Paul1 la ville de Montreal. L'entente fixe t,„uvcau contiat

dernière transaction, il a exige un 
paiement immédiat par le moyen des

I.’au., nec «,uc le juge^présidait al ,ra,t,‘' pour.lc "uI n,ot1if T’*1 n*P‘alJt 
d'siüeur» révélé un cas semblable. Il i »** en P05,t,0n d ««order du crédit u

r 'a t d'une Américaine qui de-, cc„,l1.omPn,V i • a
imlsit »a naturalisation. Elle éUit . Considérant que le temotgnage du 

-VO de soixante et dix ans et habi- P™1 dc.. corrobore par
t le pays depuis soixante et deuxl le fa,,t qu.'1 n «ar* ‘ certainement pas 

»f f. n’est que maintenant qu'elle pr,s ,e .r-'fIVe ^.'1 » Pr*« ®'I «v*.,, 
1 nge à demander la citoyenneté. Ce 
»» n est pas unique.

D CARTES
I üOFESSIONNILLIS

AVOCATS

connu l'insolvabilité de la compagnie 
débitrice.

“Les traites ont été données en 
exécution de l'arrangement et non 
pas dans le but de donner à l'intimée 
une préférence et la compagnie dé­
bitrice et scs créanciers ont bénéficié 
dc la transaction sur laquelle i! y 
avait un profit de .'10 p.c. (s. Cfi, 53 
B.R.. 196; 1899 A.C., p. 414>

En conséquence, la requête est re­
jetée.

« heure* «lu matin au rUf i_)c .Montigny. Plu*ieur* qiic-tion* 
ou* de | heure. L heure y 5CrMnj discutées. L'agent d’affaire»

fera rapport <lc se* 
tudiera les salaires du

Desy, avoert de la defense, f.t entei.-1 au*», comme suit les heure* de* rfpa*. ' dc ,a construction de Montréal. 
ur<» h* srr^pnt-détectivo Murray et le IaC dejeuntr: «le 5 heure?* a < heures
témoin déclara que le plaignant en du matin; le diner: dc midi à 1 heure1 -------------------- ♦-------------- -—
avouant sa mésaventure a la police p.m.; le souper: de U heure* p.m. à 
judiciaire avait ajouté que «lans la 7 heures p.m. et durant la nuit, de

....... *olle de bain du Val-d’Or, il avait 11 heures à minuit. Lorsqu'un «le-j
$4.->. pour le mois ■Ic'septembrc, $45 i toisé un grand jeune homme blond, bardeur *rra forcé de travailler du-
pour le moi* d’octobre et |45 pour i ^ ■Pr*’8 description donnée cet in-! rant le* heures de' repa*. il recevra 
le mois «le novembre : que l’addition | c0nnu M’r«il un pic-pocket notoire pour ce temps et cha«|ue heun- »ub-
arithnu tiquc de- «l«■lix -omtiu- u. actuellement recherché par la po- ; sequente salaire et «Icmi par rapport Quebec.  .................. ..
nies forme un totai «le $235.00, ,,ui lice Le tribunal accepta cette version «“‘ayx rH^„X\,^nnMil *CX,uPSr°.n ' Deslongchamps, de Montcalm,
est justement dû au «Iéfendeur par ct Ia présence d un blond avec l/e- P«ur débardeurs obliges «le tra-
la demanderesse ; que la demande- ! Mond et le noir crée un doute suffi-

Nouvcau membre du
syndicat national

dc l'clcctricitc

10. (P. (’.) M. L.-P
vient

b| P»«r -n donner „ bé„é„c« .»

t î!?2Lr‘!C?is.l-:ra........ ......... isr-iSJTSSrMfS

pour les débardeurs obligé ___ 
vailler à 10 heures du soir jusqu’à d’etre nomme directeur du Syndicat

- national de l'Electricité. Sa nomi

thi:mii n.

r. I* 
)<• ;i

Ceoffrion Or Prud'homme
AVOCATS •! M toc UK U U H U 

Aim* tisoftrion. cr.
J -Aie» Pru/Thomma. e.r. 

C.-Antnin» Uenffrion. t. U L» 
i.iuis Major. OA.. U.B
M2, rue Saint-facquet

. «ITT . MOATMCAL
*J»*«*» «M(braphiqua. Otorfrion

R CARTES 
ROPESSiON NELLIS

AVOCATS

NADEAU ET TAILLEFER
AVOCATS

-l*an-.Marie Naitrau 
«înstnn Tnlllrfer 
üteplirn Korliaa

Salle 4m
Immeuble Tranaportation 

■ .i J.'5 «‘"•••I. ra* •«•Janiar» r,U HaalrAal

défendeur des dits lieux, ainsi qu’une t Depuis Austin Stevens qui avait pt.u;.être terminé 
somme de $150. pour tenir lieu du j été renvoyé de son emploi a repris ■ard 
loyer jusqu'à l'évacuation de* Heu»., i T-«n halai et sc* serviettes et son large , ^ 
ct pour dommage- à rai* m de la *ourire vous fait croire à un crois- 
perte «le* loyer* à venir ; «jup Tac-1 ’«nnt de lune, sur un ciel sombre lors- 
tion dc la demandercs.-e « -t mal fon- «lue vous allez où je vais dc ce pas.
déc. ____________ ^___________

L’arrêt
CONSIDERANT qu’il tésulte de 

la preuve que la compensation invo­
quée par le défendeur dans son plai­
doyer ne rencontre pas les condi­
tions prévues par le code au cha­
pitre des obligations, section de la 
compensation ;

une heure plus

tion
dan*
bec”.

est annoncée cette semaine 
la "Gazette Officielle dc Qué-

Nouveau recueil 
de jurisprudence

Le contrat affirme que tout tra- " _________
vail accompli les dimanches, le jour | 
de la St-Jean-Baptistc, le jour de I
l'Ascension, la Fête du Travail, ia _______________________
Fête de la Confédération, la Tous- arcand-vai.IQI’ETTK 
saint, et le jour où le roi ct la reine t: man m». «t m
visiteront Montréal, sera rémunéré <( «*'«*. r-, N«*«*» Ar. »r.t

!>irtia« lmrr.»ru!*«-

Nécrologie

CONSIDERANT que d'après la 
preuve faite, la compensation invo­
quée par le défendeur est un moyen 
qui devrait être soulevé par demande 
reconventionnello et non pa* par la 
«léfensc ;

CONSIDERANT «iue la demande

Compilation des arrêts sur 
les articles du tarif des 
honoraires des avocats

double salaire.
Il e*t entendu que tous le hom­

mes désignés par les compagui* * pour 
diriger les équipes recevront cinq 
cent.» de plu* de l’heure II en sera 
ainsi pour le* débardeur* préposés 
aux “pileuses” et aux machines à l*r,.,î*l'1 *r‘
traction mécanique. Les lll■bar«leur.* ,|dlirl . v., .sil,r»,r...v» «t. tur 
qui déchargeront «lu sucre recevront fr»iin x ivcü»* 8t«-r«tk»Hrw s 
un cent de plus do l'heure. * h* 'r,* M r

, . ... ,■ _ I »r» d* .1 sm r»! «1. XI" «
Le contrat collectif fixe encore ,aillt,n A.,. i» rn.,. K«

A M.ntW*! 
n * Il r«r» V

rusêralllM 
Cuncrption imatin 

heurt».
HASTIKV - A M nlr*»!, tr (T Tr»r. ' 

A l‘à«* dt i9 ant S moi» t»t d,V*dtt ! 
J.-A ll»it»n n«« «;r»r > la Di ï*- »t
■I fj>*tph-d* Ji-*»i-h-AI|>h' « >r 
dr fu,irrai.lt» l'lut tard.

HKKAKb A M utr*al. I- K " an 
t»« d>r/d4t Ant.<irwtt« 
dr fru I_-A. Il,-,ia r >1.

l'AItlSII'.N'
t».:*. * l'Ace 
M II -C l'a 
ll .u i-t P A. 

1U hm.
ROCER 

k I rire dt TX 
lUrytron. rp. 
raiilta ta ma

Alfred
i an<

de Th" 
à rr«ll

le t» mar 
e»t déeed

. ... “ ... _ l<e contrat coueciii nxe encore Ar.ra th.rUay, I
* *?p.,a<"!1^1* flu on déplorait dans plusieurs réglementa à propos des heu- maim à »«.K,mi de NapWr«itie 

no* bibliothèques «le droit, di'paiait I rtM d.irant lesoucllcs ie* compagnies

hrt.
man. A 

klaaii lit- 
rallie* et

SOUCIME A 
ta* de CI au., e*t d 
. -e. nt* IVlima !.. 

!
1 II! 1(11 N A M< 
1 are de 4» BD», r-

it TtMrien. ne* Juli

1< mar, 11 .V* 
dêeedé* Odll. 

H. «ar. Font- 
lUCbarle* a *

le 17 mar». • 
ra J.«eph S. 
ura de Joaeph 
j à 6 h.

1* mar» ISZf 
Mme Ataaau- 

ur. Lai fr- 
St murant a

I élrphona MArbour 0123

BRAIS 0 CAMPIILL
AVOCATS «t PROCUREURS

^•-rillUI'l'K U11AI b. L IL 
. A„J CAMPtIUlTl 
u P d# RltANftPRg

Ldifica Banque Royal#
360 oueat. ru* St-Jacquat 

M ü N | n g a L

VALLEE. LETOURNEAU 
•» TANSEY

AVOCATS
IfuinruM* TbêmU • MOMTIIBAI. 

Teiêphnsri HArhnar RI3I* 
Caste» p«*inl ZOOM

.. . q«t' P«u'. do Québec,
son* précitée* 'I n \ a i*.i- ieu «I .»« • premier ouvrage du genre, ce tra 
juger sur .application «les ordop-

porteurs d'eau recevront îlf» cents «le 
... , , . ^ ,,i l’heure.

v«il. dont le besoin se faisait sentir pui!,. l'entente déclare, en dernier

DAVID & PIRRIIR
AVOI AIB kt l'iinci'iitHlia

Suite MIS I im nir Mble Aldred
l.'bonorabla Alhat.a»» Uavld C.R.. lieetoi 
Parrier C.R.. R"**r Hruatard Jean Ray- 
moud Maurie» lleaudr». Maurle* Ouia» 
C R. a*neat eonaail
Ul.i II Arlmu» 3I4S* - MOATIIKAL.

I l.l'MKiJl. MAKIKK Lit. 
l'IBltltL ULCAItt. LUU 
JACqUKS llKCAII V l.t.U

MARIER. DICARY O DECARY
A\IM'AT R

I» ,1,1,n,.",r",,,r • r»»ap«rlBllnn 
, " 1 rmr *i-JnrqMeM - Munlrdal

#Pln.»e II A rima» ZIMI el 3IK»

Armand Cloutier
L-.U.

'>14 I. KT till B
"etr CluMiirt A Arrhnmbaall

A » l K A T i«
..L0^ CRAIG OUEST Montréal 

tdd.c* Power . LA. 7135-0

n. , PI mean MMll*■'Ml i;,,,,.,,,,. Il%. , „
1 Piiiani BUS1 

Ihl'DBUBU*» I-,,|»|,u t.l.u
BISSONNITTI, pinard 

& PERRAULT
4 S III AI»

■mnituMe I ,nM-|i.,rlNll«<M
III m u.. ‘ «"•"••r* «0°t,e u1 «NJ'Ê lAJAi -JAURIBKB 

MONTH BAI

Roger, Pinard, u.. 
Roland, Pinard, ll.iÿ.

AVOCATS
<1* la «oClélS H-Ualn 

PIN A It 11 el PINAMD 
4 KHI. Ht P RirrilK-IBAJIB

I.Anraaler ZI4»

DtSERRES & BISSONNET
A y (M A I R

RODOLPHh lie Hcrre*. C.H.
LEON IIISbONNUT. I-I*U
ADHIKN iÎKÂÛUHT CH.

I nnarll
l'.IIIKHT-: SI SISIIX NHt V R 

RT. me »slnl-Jae«|uea Oneal
'Oldpbonei MAnjiielle *ta».*Hia

Adresre lSl»ar»t-M<4ue -Mea«lrult» 
IKI.: ilArliour 1241*

B LAIN & PAUTEUX
Atweala

•r..... .. traaaajifialjMa - ■■■•'J*4
ma ot> Mil Ht K a |.J ai utc» 
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en français et en anglais do la loi i pour v,)ir a rispplicutinn des rè- 
lu tarif «le* honoraire* tant en four element' collectifs.

Avis du syndicat des poieura de 
latte» do boi»

«impilatton de toute la jurupru.lencc '•«' >yi.dicat des latteiir* prie ^ \^’2'•
e rapportant nu tarif des honorai-*sea meniliro- .1 H«'i«tcr a la n union (i>(| ri ^ »i».»i-th i.yu-»,. t i

re* des avocat- pr. «le* cours civiles «l"’'l Rendra ce soir, a 8 heures au r.iiin m ..«i.,,

«Ji* circuit que devant la four Stip« 
j rieure, la four «l'appel et la four 
Suprême. Le texte e*t suivi par une 
oimpilation «le toute la jurisprudence

l»J». à l'àirr dr r ! AM, r*t dfrrd. Wdfr
llrjf.rUr. r|—tlt dr llrrtha M» inirr 1^ fur i
ralllca aurcM ll<<i 
PmIIm Bt-Kdoiaid.

rrtrdi I** Il murai t à

l'HAMPAi.M: A M r» » r>«), te )7 ma
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AJUSTEMENT DE VERBES

A. PHANEUF-A. MESSIER
OPTOMETRISTES-OPT'CIENS 

1767 Si Dm,. Montréal

de la province, soit plus de mille ar-! •^° 1-L'l e*t, tue L*e Moijtigny.^Mn y 
rél.» rapportés et n«»n rapportés les * - ~

till ASP ,S M >•> 
i I-*»» d* *1 a"* «.« 
i Und. S'Im*discutera la nouvelle échella d

quels, jusqu'ici, « taient éparpillés laire* du contrat des 'lr J*|m«ii„
dans no» divers recueils et repertoi-;''""V1 >,r,inb' I. agent «1 nffnn «■*-. .1. .
r«- «le jurisprudetire. -Mbert Archambault, fera rapport de * t, i

L’ouvrage de Me Tellier réunit î',’s travaux, 
duns un même Voltunn facile de cou- | Séance du comité exécutif de»

barbier» indépendant»
Le comité exécutif de l’A**oeiaUoii

R-ml
Prdllm

ata-Fram

; «ultation, toute la jurisprudence por­
tant sur les article» même* du tarif, 
laissant «le côté les questions con­
nexe*. L'application au présent tarif 

. «I«,s décisions reiidui'* «‘il vertu «les ta- 
j ; if> antérieurs a « té contrôlée par 
l’auteur ct si certains jugements ré­
férant à des articles des utiriens ta­
rifs sont notés sous «les articles du 

1 tarif actuel, mais numérotés diffé­
remment. les disposition» «le tous c«* 
articles sont les mêmes dans les dif- 

j férenta tarif*.
(’«• nouveau recueil «le jurispru­

dence évitera aux avocats un tra- 
jvail de recherches conildérablcs «-t Me 
i Tellier ne s’est pas tropmé en disant 
dan* sa préface qu'il croyait «|Ue cette 
compilation serait «le quelque utilité 
à la profession. (Editions Wilson et 
Lafleur.)

A i- 17 lia» t
. .-.t il.. -J,- I rrnaml « 

fhirr, »rrM fil* M>m# m
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vtK :i s'iii» 
^..|t i?. :o: F

(PC.) -.Mlolm:i « t iitiixl- 
itme Daai-oii ”, ( ; Akla- 
•'•ru, ix H'iis x»ro; blinti- 
,rt NnilMi *: "(Mis «cr», 3ï;

* Ur» Irtaiill, , pou»« dr fr-i Jaêrvh Ulond*
F’um rm lltrr r. nnatln A 1 «‘tel Ue Ht*F* i*«fir d’
Vtrrril à 10 hr>

i.mt r a milr» «1. lr H» ro«r« kgt dr
M ar- . r»l d«rt.J.. .r 1 ZfHtUt «lr
M»ria Hrrlun. U drpuAlll« rr.4ir(rtlr r»t ri>

au» Siloni M orluairt
i. Papineau. 1Kimu railfr? rr tn»lin «i
fettlur Sl.Stanl,U% d- K.«.tL ■ à » hr*.

Vntir

Expert l lruristr

.uvm.

M. Rennic en deuil

(•till". Hiipct i". t*; \ ■ •"fin (t, r*:; 
VjiiM'oii>m' 4-', Kaiol<>«p< «•-’;
(•line- (ieora. 7*. f<ïi Jasper 52, f>2: 
IMiiloiiton 16. 42; ï*. (C; l.elh-

I i,rlOu«- -t;. «',': Medlclin tint Xi», r,2:
Sivlfl Current 2', "s; tlulllrfiinl 11, 36:

. prii,.-. Ml» « i 20, .•:«.. S.i"l.»l«»•ll 20, 4«»;
I M....... . ,1 s «v 7 Ct J«; rclun 22. 30. XVInnl-
t",l-' Hî, ÏX; Kelmn* 12, 1*. Poil Arlhnr 

■ *•. 32; M»«(*one« 26 mmih /éro. 14: L'«>- 
I ehram IC voua véro, 10; Ituntavlllv IV 
I mmi« /fi», |fi; parry Sound !• voua 

*Ar«>, l*-; London 2. !6; ’r«imnlo f 28; 
Klngatoii 2<«; Ottawa 4 sous «Cr». 16; 

I MOXTIIi: XI. i. '-'«Il «Jllf-bac 2. . 0. Saint 
John I*. 30; ItnlirnX 21 32; l'harlntts-
iown 14. 26. Chicago II, tt; St-Paul 

, 21, 46.
I’llO.NiOiTIC 9

Vallée «lu bas Saint-Laurml. litige

PATHS'At ID A
1931*. » laça (I. tr. ai 
riNlêe» A'Irlirin Tli^rr*«ii 
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Listowcl, On».. It*. (P.C.) — M. ou *r*«ll *• ut« pau plu» froid 
Ail,,./» P' tlftinip frere He M A-S Nor«!.ous*t «lu uuebi- et r«Kio«i «lu Albert-E. Rennic, iw aam. n.-a. Ui, Su(M,.j,.ll„ ..ungm» u*ec »/!«..
Rennie, depute liberal d Uxford, «.*t hsbi,,m« h»- *i,,M(r4ni a( h'«((b**bi 
décède à sa demeura aujourd'hui, à ,,ii„Uro« ri tda» d«H* «««•■•• «nar »u 
l'Ûgd ÜP 7:i an*. arr.lll ............. .. .......... .. I

PIPE CRAND-LUXE
/•'ntt n/técitit. — 7'enoni iiirnxtnibtts mu
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DANS UN CHOIX DE 2d MODELES 
venic chez le* marchands üc idb«ic
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D ES !a n«i- nri'p 'Je !•

iruvrr 
leu.t- ijui >lé^rniai 
i»a.ii
Li r
louciait fucre. 
liage» compliqué! 

imJérab

11

•aüierfti 
/ronl. 

croyait 
avait'ii 

rouage» 
invliit

jt le régne du bonheur 
c . Il avait, lui au«a), 
culiaboratriic miracu* 

<1 ne Kagnerait plu.» aon 
« finitivement le maître. I.i

dom

Encor* rimmifratien 
Dir*cti»r»

R'unioni d» U
peup ne veut pa* de t’immi*

• • apirituflies ? Il ne n’en gration et ei.e loi eat tmpotée ; il 
. ri iuiti * a l’etat d’engre* j nVft pas de on intértl que dea im- 

e /allait plu» lui parler de migrants entrent au paya, et on leur 
-vait qu'l» i •• qu'il voyait, a ouvre !< porte» quand meme, bien

miniatria du gouvernement 
m. aux déléguea de la So>

et qu'il tou chaiL il était vraiment le roi «le la ciéation. Ue la matière, j que des
a ion tour, 

Hria !
il venait de (aire sur? - un <-tr* anime.

! n'ayant pu lui donne: JV .entiel, et pii riii’m < nt ect invi-:blr,
aient pr, 
ciété de

cet: impondé isble mipi Ué, le souffle, l'ânic, il s'aperçuil vite qui? t>a creature, très a.«s<
*o: automatr, dans le «ioniuiRe des valeur» matériirile* i se plaisait, loi» rest
p- u u peu le supplantait ; i! avait rru s'afitanchii • iî L*ctAi t réduit en raient -r
ne image.

Tromp»- par les seotairr*, pat le» primaire# int JiAnt s. il envisa-
Au -i 

milliers ,
gcii. t la conquête «Ju b<»nh< zr a l’aide de- srui* - eh«n ■s. L'idéal, «Iront, pc
le loésie, la foi ? "tuprrstitlon»" «|Ue lis ••«•pirit» ff>rtq A'ingénient a ■ chômage
tin u locu' «le* le p c«uier âge. I/aigcnt, 1 eM «a! ti«»n* iinrni- : «nillie ra
dm nue «l’ail *-ur« pa: n'import” «jue * moyemi, trnportent unique- travail.
roi nt ’ Le i 

Et voil
uy-îe n’existC plu-.
,t que Tatlrait de ce mystêie, prrsi«tant é tout, se mani-

par»! foli
aux cira

f. te avec une Intensité crpix&ante. Seulement, dét ourmi do sa fonction mai* seu
qu:1 con»U?e à su-citer no-1 *org« h 1«« alimenter, .i •donnet dt* ailes u nos 1 de main-
pC!T-ée», a lloi désirs, asservi à nos ambition-, il ra mp« au lie u «le volur. 71 6 * l pa.d
1 : chez le» cartomanciennes et le» voyante-. se tournit d’amulettes cent mi!
et de fétlehe». Rtduit, lui au«»i, u ne venir que noa int»rrêts, i! demandu
à c «•» jnterrrlediairc» humain* ou autre,, la •■oiitini(“«n cc «le l’ave (-.■r, sans sa totA» lie
doiit« r que !le don le plus précieux que le ciel nou- a it faiti est precuémcni COUtf,
de n’en pou 

C’e«t â * C
 

au
 jT int d* homu«e -, tant de ■

colt’ 1, cl 
06^.000.

fl nmi'Ss uc condition» différente», s'adr.»-srt pour obt» n:r, en quibiue» Malxrrv
millûtes, le 1bonheur. Quelle revanche ! Le bonheur , pas plUI i«jue l’avenir venue dt?
ne se prévoi t. Il n'a pas d'exittrnee piéétablie, il vani. ave c cha run de nout donc y 1

M. Pierre Triou 
sur les Miehelin

liére, à 8 h. 16. à l’école F.aurler, *If'J_ 
l'ange dea ruea Rivard et Lnuriu. I^OniCrCIlCC OC 
M. Edmour Chaureit donnera une 
conférence *ur un aujet de grande 
actualité. Lca membre* et leun amie 
sont les bienvenua.

Armand La Vcrgn* : — réunion 
mensuelle, à H h. 16, à la salle hsbU 
tuelle, 32115, boulevard Ctoum t-»t.

Sault'SU-RécolIrt : - - anCt il U
mois, a 8 h. 15, a la -aile paroi" 
siale. Tous le» rnenibre» «ont priés ■ 
d’étre prêaents.

Notr*.Dant*>d*-lourd*i :— aM*tll* 
blée, a 8 h. 15, au sou»-^ol de 
l'égii.e.

Samt-Anionia i— réunion bimen- i 
auelle, à 8 h. 30, au .«ouvsoi de!

THÉ
Au déjeuner-causerie de la 

Chambre de commerce 
française au Canada

Ce* jour* derniers un déjeuner- 
causerie a réuni lea membres et des 
amis de la Chambre de commerce 

l’egiisc, à l’angle de» rues Snowdon français au Canada, au Mount-Ste- 
et Cooibrook. | phen Club, 1410, rue Drummond.

La mardi 21 m«r» l.'héte d’honneur et le confércn-
Netra-Dam* du Trei-Saint-Sacrc- cier < tait M. Pierre Triou. de la mal- 

ment s— -éance. u •> h. I*», a la -allej .,,n Michelin e‘. Cie. de Paris et Cler-

J«nn-Raptiste cl au 
irions nationales que les 
irnant l'immigration su* 
renient observées.
..temps. <n effet, que des 
itoyens canadiens depen- 
vivre. des allocation* du 

a.-si longtemps que des! 'Uire, a 8 h. 15, a !a uille du fi 
iiUM» gêna seront .-ans) 530. rue Vinet.

Avi* important i- On • : pii' 1

Eymard, 4460, rue Suint-ir bert.
La vendredi 24 ir.ar*

Iberville r é U 1 ■ n hebdoma-

pat.er
g«l

d’immigration est

it c e-t no u» q i: av..
dienne et »i souvent négl'gt » ou 
a» <mhlag» qu’ii «fnni;iv 
bea 1 que de rr<.t- 1> • plu« • 
na dans ]e< événement M noat." 
Ittence qu’un même rythme un 
accorde harmonieusement le pn

(“Le Journal de» Débats’’)

re« mille riens accordés par la vie quoti- 
• piisés. C’c"t de ce modeste et patient 

a p u l’n poème n’u be<oin pour être 
l.e bonheur c>t ainsi. Ne le ch'- lies 

ii, mai* dan* lei hum bit-» détails de l’es* 
embellit et qui, au cours des années, 

et le présent.
Jean RF.NOL'ARD.

t-Ferrand. Dan» une conférence 
’:<•* inten -ante. M. Triou a retrait 
I historique de cette entreprise, au­
jourd'hui rt-putee dan» le monde en- 
tn r, ain i que ses differentes activi- 
vités.

un pays peut permettre j Lrn‘,r compte que M. Alphonse de laj I^r» deux frères Michelin, Edouard,
sorti de l'Ecole d<# Meaux-Arts et 
André, de l’Ecole de» Arts et Métiers, 
sont à l’origin da l'industrie des 
pncuMatique*. L’entreprise débuta 
aver une douzaine d’ouvriers. Les 

>ite du fiacre» furent le* premières voitures 
qui reçoivent dea se- Canada de M. l’abbé I onei (Jrnuîx (munies de pneumatiques en caout- 
que lf‘ secour* agri-j professeur à l'Université de Mont- chouc, parce que les automobiles 
en janvier 1U39, dej réal. aura lieu U- ma 28 r>.u' , à 0| D'txiataient | encore et qua lea bi* 

l h. 15, a la salle du (m-u, 1.00, rue "y.icttea étaient peu nombreuse»,
, on no is annonce la Bieury. Le titre d. prochain court Les Michelin ont trouvé !e pneu-

i e immigrants, (é'j'* ; : Le commerce en Nouvelle- manque moderne compose d'une
-on m'érêt ? < ertai Franc* à l'époque d* Jean Talon. Le- hnmbie à air et d'une enveloppe. La

upie ! C'ct pour- membu de la Socu lé et leurs amis première voiture automobile munie

SALAM
Orange Pe\oe

MOTS

ivr< dépar-e l'offre. Ce vendredi aprêa-midi de 3 h a 6 h. 
re cas. puisque plu- Je Cour» de M. l’abbr Lionel Croula,

le 28 mer* 1939
l.e prochain coui d’hi

personnel, capables de1
chôment, et que

trouv 
t

nombre

qui sera des

A4DM IM it f
;c quelMlle (iladys Ç’urphey, 'TOttswa, Mlle Dorothy Le G rand 

P» -«• qm'que jour- Ml l’mvi-’que temps t y-j. lj..
tée de Mme L.-K. de l^irimter. | —

^ ~ “ M k Louisa Mur «y. de Québec, a
MUi Marcelle Deneareau aat p»■ r : pas • qm • , » .! .• » , -•

pour Mo»ton et Lawn-nce, Ms , <m t. », naine, 
elle pav.era quelque temps, l'invitée 
d** Mlle Marie Jan- n lui l’almr.

quoi, il faut rortinuer de faire de» »ont priés de noter 
repn-i ntitions à Ottawa et surtout d’a -Î!.ter à ce cou 
de le» bien motiver, en se servant j plus intéressant, 
de* chiffre* ri-haut mentionnés ou 
de toute» au*.’»* statistiques offi­
cielles.

L« C'on*' .1 généra! demande aux 
section* d' mettre à ’’ordre du jour* 
de- as-embl* de ertte semaine ici 
question» suivantes :

1.—collaboration 4 la campagne, 
de la Fédé ation d» » Otuvres de chs-, 
rité canadiennes-françai-es ; tous-'
Ct- .r ^ /^e ^uectiv., fs condamnent l attitude de 

la province d| Que- MM. DupIcSS'S, Trem- 
hec -ur In tempérance ; pratique de1
la Umpéiance.

3 — apu'-rt du congre» gei.éra! de1 ~
In Snciét I Au cours d un. réunion publique

tîc uate afin I de pneumatiques Michelin participait

Les employés des 
hôpitaux en ont 

contre Québec

blay et Paquette

a la course Paris-Itor eaux. I.a mai- 
.-on Michelin a marché de progrès en 
progu» rt possède aujourd'hui une 
douzaine d’usine» répandue» dans le 
m ndc entier; celle d’E.-pagne établie 

ten a pu en toute sécurité 
at dndrr un chiffre de production 
très important. Michelin a des inté­
rêts dans l'automobile, dan» l’avia­
tion et dan* les ch«min» de fer. Mi- 

; chclin a établi en Indochine, à ISO 
I mille* environ au nord de Saigon, de» 

plantation» de raoutchouc afin d'ob­
tenir un produit qui soit toujours le 

! même, point tf» important dans cet- 
te industrie.

La Micheline a été pour le trans­
pur'. ferroviaire une idte quelque peu 

' i. vulutionnairj : nier qu'il faille un

CROISAS
1 2 3 4 5 6 7 8 9 10

i u*nur hier iotr nu marché St-Jac- . ... ^ . l* a . poids mo • de locomotive u une tonneSaint I). n.» *•< • leeempJoyt d. h'.pitaux de ..... . ............... ,u ino

M. et Mme It A. Bergeron sont de 
retour de Québ. • où il» ont ét< le* 
invités de M. et de ^tfnr P.-A. Ju­
neau, pendant quelque* jours.

Mme Hernard Devlin, de Québec,1 
pa--e cpielquri jours en vile.

LE

BRIDGE-CONTRAT
Kneber* imprrativ* logique

Le lundi 20 msr» 13Jg H _______ _______________ ____________
assemblée regu-, Montrél* ont pïî e* la^utte l,0.ur 1 r»nr '"' I.0>*Z,‘tUrt ^*1 JJ

qu. le gouverne.,», i provincial leur ' Lt ’ '
______ ^ ▲ Tou* les oia- avant d obtenir un.

• j leurs ont tenu le gouvenwmtQt rcs-: ,forml‘i,, Uv
pon.-ab!e de la si nation actuelle, I f li r cün*t.rul ‘ * P«u près
"rarcc qu’il a tO- our» refusé lJe 1 '"'n: >> <*nqu.errr fit Fans-Deau- 
donner aux h6pitair. le moyen de ré- .avcc une avance de 15 minutes
muntrer raironnablemcnt leurs cm- »ur Icspre *. Mais il y avait 1 incon- 

4 falovéa et même d leur permettre j vénicnt d‘•,' P"tus ^Ul Pou.,r,1'nt cr*" 
.d'obseiver l'ordonnant <- S’o 11'. Vt'r ''t immobili»er en meme temps 

.le ritireai; I n -ignal d'arrêt a lino! Dans leur* d: ur-, U» chef» due a 'Olture tout autre trafic. Les

Mme \N'alter Clark», de Québec,! 
e»t revenue de la Floride.

«rroau I n ignal d arrêt a finql l'*™ ‘«ur» diîcour*. Ic« chefs >iue ». .w„u,
eoeur» aurait averti l'ouvreur qu’il 1 ouvriers ont vivement pris n partie revhcrchea ont cor duit aux pneus en 

détenait pa* l’As de rarreau sans MM. Dup!e*»is et faqurtte. I » ont svier pour mart her sur rail.
'' un,; vouloir indique! une préférence pour ‘ ^approuvé Québec de s'arroger! Une Micheline est en « e. moment k

compte de |a cou leur a coeur. Malgré lea ,efuslcommf *1 l’a f*'1 droit d’âcce-tcr, New-York. Aujourd'hui le» voitures

< ».rtaine» di»trd>ution« romman- 
i *nt un»' declaration initiale d’une 

—------------------ i ui< ut deux lev» » ». I
a \ i .*i>C,eUr V " ........ - d honneurs généralement »*•;,,pte» par N’ord. l'ouvreur demandej°u de rejeter le rapport des comité» j peuvent être couplées par 3 ou 4 avee
i UV0y#Tr' . ,:n en p.que. d’ail.it.aic prévus , a „ -cul c Une Michelin#
g de deux mob à Miami Beach. 1*1* . |0i Paquette. Us ont affirmé que ce i »; à l'essai, munie d'un moteur élee-

du.t dan- le ca le longues >uit. L. j.. 1 projet du ministre ,1e ’a Santé est, trique, r-ur le métro de Paris. On

10
11

□B n"i. i 11
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■ □fei
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longue* suites
Mil. Jeanne Aug*r, de Québec, a solid» - dan- la nudr: de l'ouvrei.. ni. <le ouvreur. Ouest attaque du Ko! de trèfle qui “ridicule’’ et »iu’i! rend Impossible! /.-ut croire que d’ici dix ans presque

p»»-e qurique» Jours a Montre» , cet-. (»n,. distribution d-H-I-O ou 7-5-1-0 v''1 foupe pai le Déclarant. Avec un aux employé H' .Mr ir jo ’lce. : imi» le» nain» inpiilc* de pas-agers
te semaine.___________ justifie un impératif avec un rompte vompu- U» huit carte-d« pique», l’im- L'agent d’affa «le» employé» font c-Miititué» par de* Micheline».

M t xi ~ v r vk~i '1U*, ' k-v, • d’honneuia ct demie, Pas • *l conseillée. Sud entre au de» hôpitaux. M E \. Iæ faire, a En France il y en a une centaine
• n • *,» i , :*'Vr V,nt *‘’*, Une loni'iir -uitc de -cpt ou huit i|i"‘» par i, du de cueur ct réussit déclaré que le* » oyé. avnent êt • u.»si-•; on en tiouvo sur vole»
lu•‘Ilen^er., a l*.. .tonte, aiiforme. [ carir» p< ut • ti» d»clai.e u deux Ti ni P a» «du pique. Un» seconde de- “»>»lieu-amcnt t pés" par MM.jr roit.» au Mozambique, en Afrique

TT TT~. , I levées avec un minimum de quatic mande d'atout» le renseigne sur la Dunle»siï et P*o jette qui avaient h Nord a Madagascar, etc.
M. et Mme Allen Msckay étaient | levée» d’honm-ui». distribution 4-1 chez les adveisaircs promi* déjà de régie» leur es»

ded. pas-ag» A Québec, cette semaine.

Si MtNft S

I>c joueur devra tout de même 
»ur» r que sa main contient plus

Actuellement la maison Michelin
et. pur que son contrat est tou de M. La Caire expoa en délai les jjt. ll(,, pneus spéciaux tels que

Lîfma»! di*.'— ph»." J» diffe •" ! S.I !.. p„,7. slui'ltripant, .y.nt I. 3.»-
gouvernement — —d». !rv. r-3'h nr. ui- que de perdant* rou' ' ^ ée# p*r un l,rânJ «n ' gousrcrr.ement. le., ^ i.ibé^nce sur pavé sîc ou moullll

« t <|U i! remportera un minimum de 11 jr ul uu ii r:.n à eonsei s d ad i rnistralion* «les hopi- f. m0rdant un peu sur la glace: ceux-
m-uf Uvée» de jeu »lan. un contrat r,ordre r»i E!tTouil une fiii ^ ,*ox.#t J«* , ai 11 ‘PW ci rmn sentent d élà une améliora-
de couleur majeure. .-..n.tlorL im,n! -

(HO! X
SA R' i» ri* Il •»»»»«#» : •tr*.»' Au
y'1 , , . f . «raliM» a* ra

t»^,*,**»*! c* pl»nl*» i** , ■
»••(*. («tsiogu* gra-

il tail • .» ■« i*.
0[i Nsavuv Catalsfuf Gntis
q» ..... co u PO»a
â
.c. Hector L. Dery A Cle, Ltèe

CratntlUft »l P*plnM,Ut*t
.V*«l « Ht Jé/rrilt

Ml. Bird St Liufiat, Montreal
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u# Gntn
OUPON ... -
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I10MI*0\T.U.KÏI»;\T
|—Avala l'hameçon eoioplètenient (*n , 

oarlant »Tun T»«ls»"n. — U*»n»»r<iua- 
btr rhAtrau d<- la vallS* dr la Loir*. I

J—qui *at lainrfcn# »te »«l marin.
j — Sr p«rvlt. — Aromatl** av*« de

4— «'oir.muu* d* Belgl'iu* «Halnault.— 
Cari* A jouer. — Coupa de t>a- 
■ u*tt*a

I—Ville dr tl*!irl»|ue.(prov. <1* I.usam- 
bourg) — l’atrl* »t* ll-'nri l\.

<—Art contrart# »de. Ual. — Kten- 
data, allongeai*.

7—f*on, copulative. — ttendre mata 
for. d’argent.

I—Trrrlalém* J«*ur dr la aemalne. — 
Action dan olaeau qui prend aon 
vol.

k—Klvlérr dr l'Aalc centrale. — Nota, 
flrtir (abrév ) — l'on n a de fair.

10— Qui aa rapport* au nombre aolaan-

11— Kpoquea. — Sculpté lea métaux A 
l'aida du rla«l*t.

V«HTir.«l.RHBNT
1—Dieu dr U gu*rr*, chr* le* tiuulol*. 

— Débouté*.
]—••Chondrostoma”. — Exposer au 

vanta.
5— Kaniaasaa lea Opl* <iul traln*u< 

apré» la moiaaon. — Querell* AC* 
compaunér d injurea ct de i>>upr. !

I—~lleln*-marguarlte'’. -- Prép. latl- i 
ne <A. vera. pour). — Premier dans
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S—Han* InéKaUté*. — h , :», f, 

•‘arr.sala .
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I—Ivouxîém* lettre grecque. — Ingt- i lu—Suinterai. — Trsn»r s 4« bo, »., 
nleur anglala, né A Lancaster en ; ,n ''uucae.

I 11—Préf : •'hnr* d«". — Slériiüo aklit».

15,000 p#Itriiit montent Ecole ménagère provinciili 
i l’Oratoire St-Josoph „ .. . ----- ,.

_____________ ' Mardi, le Jl mars a 2 h. pm. à
Plus de 16,000 pèlerin, ont pAssé. Técolc ménagère provincii’.c, «I c 
ijourd’hui, entre 4 heures et demie rw Sherbrooke, déroor-tist n es.,
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Quebtc etl le re«*

:.cui ae iaaver»aiir ue Urmte. Nud V. .’ ■
iuup le N’alef «le coeur qu’il couvre vtk*r,,t 'lan <• mauvs;■ -ituation (j,. aprment 
de la dame «I mort et coupe un financier*. ! restait «loi •• au cou
<lcu ,1-nic : .fit nom .liminue» -nn vernement ■ iwcliei a ortie si

M. Faivre a remercié le confércn- 
c;c: et a annoncé qu’on l’avait infor-t-me tufle pom illminuerson '*rnemrnt . , e» •-.»..«.»« ^ v.» .—»» »».v.-

nonilire d atout- u tro, . La Dame d. «uation *n a .--nentan *c, «et ois ru. k Now..Vor»; (Jue !a Michrline qui 
rarreau r-t prise par le Roi du mort annuc.» aux hôpitaux. U pouvait fa ; itajt ^ «pr.it probablement envoyée

parlé
brièvement à toutes les messes de la 
fét« d# demain.

C«t après-midi, M. Sanche, curé de 
Gôte-dtS-N.lg.»' a prononcé U ser- ' ,0 7^; M. Loub'chauL UVnlre.'«t 
mon à 3 heures. A 4 heures et de-

Mercredi, le 22 mar*, rnmnwirt-

naire.
Soupt Itrftomir 

OmrUttë aux ehampigr ,u» 
Truite rôtie au jour 

Sauce Raugotr 
Timbales Duckftiti 
(la trau Mous*flint 
Mousse ou choenlnt 

Petits pains eroustillerts
Mardi soir à 8 h., cour» de p«jvk*>

L**nch«

R*»p*‘«<-«eu» 4M 
-Chti PERRON (oui 
*»» bon."

SPECIAL
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U- p*4-*t C* nu* P.*.» i »» y »nU Nu
3)14 *t notr* maef.s^ua cat*«**u* S* 

i •
en («uNur* aâtu*. «i, « : .» fc**u *t t*
plu* *«mpl*t «u p*>*. k

S\ WH PERRON x f l?
/ CBAINITIIRS L PlPINltmSTII

USSklVD STlAUntRlMONTRfAl

La doclaratioii initiale de Sud est 
a imi-t La iongueur de lu couleur et I. - equip## dont les noms suivent 
I» peu il» perdant» en fait une mam prirent lea premières po-ilton» du 
evc' I't 'nnel »•. Il n» doit pa» ouvrir classement lors de la piemière d'une 
au niv» au d»- troi* puis»|Ue su main crie du trois parties «iuplicata, qui 
emunt un.- enrh.*r« ,Jan- l'autr. eut Heu, vendredi 1« 17 mars: 
cnulcur !..ajrure .-t qu'un* léclaia p. Bbson-L Lavergne..........  65.2‘V

G Lamoth 4 Moutn ... «2.0
'• <«-»■»•"* v. »''*«'............m >

iat; .n fan!» à trois canexux «t puis ^ ' joueur* qui obtiendront la 
qu’il n’a ai.«un -apport pour le» 'nrilleure moyenne pour deux par- 
roaleura du partanair. il retourne Ties iui tro . »• evront «i»- niagmfi- 
toujour- a i couleur de carr.-auv <iu«m trophées, emblèmes du cham- 
Ap • T, r»ch»“. c conventionneUe du : pionr.at du C.-icle de l'E»t, pour équi- 
Quatu Snnt Atout», il annonce TA* » pe* deux joueur».

coupe le troi-ième carreau, le Décla- été bien vu ri» public. Mai* au lieu ,.,’nt f hambre de commerce
ran: -urc.'Upe et demande le dernier' il’en agir aln- M. Duplf»-;- a j » françai-»' a» * annoa: M. !.. nreffort,
atout pour encahser la balance de» foré al>»!ir .' donnnnec No II. er,n*l: Fiance: M R. Trouil, atta-
!i \Ji : s'il refus* de couper. Sud C’est un gr-t*1 inqualifiable «le «a jhf commercial d. r rance; MM. P.
lirtf#1; -r TA- et le Roi de coeur et part.*' ' • d Allemagne, C. A.^Bourgeois, G.
devra forcéme: t gagner le» deux der- L’ancien inspecteur-chef adjoint de 
nierea levcea.

TA-RAIS-DU.
C«rcl* de l'Est

mie, M. l'abbé Sullivan a prononcé 
1. sermon en anglais.

On attend des milliers de person­
nes demain à l'Oratoire pour la fête 
de saint Joseph.

Vtrdicf d'accidcnt
|]rn«»art. M. Charlois, P. Charton, J. Un verdict de mort accidentelle a 

été rendu, samedi, dans le cas de 
Mme Alexis Bisaillon, âgée de 71 
ans, domiciliée 807 est, rue Marie

ront des cours do chapeaux. Prier» a» 
s’inscrire sans plus tarder si Ton uct
avoir des places.

>?•-> Le système adminii- 
tretif de la Ville d< 
Montréal

fSuits rts la vagi Ut ——
i. ancien insp.-cieur-enet adjoint oc , , .............

établissement» industriels de la pt /‘«'ignor. F. Desnoux. H. Doli.le,
vine*, M. C!ov Bornicr, a ciidaninc ! » u”j7, "* nomicuiee bui e*i rue oiane-1
l'attitude du g ivernemrnt enve»* le ** 11 Huu:es< rvc. A. Hadamar, Me P ^Qne «udi soir â l’hôpital bf* RuarUer Bouig» t, t t r.nert i
employé* de» hôpitaux et U a affirm» H. Lccocq. H. Lefèvre, M. ^ d ^ j ce que le Bureau d» revu n -o.i

z ST;'..rs;,;:;, rt I f *• - r « - -vw, «tsa •* ^ •*for"^XJSiu" -c7 ,ÆyJ. h ^ M. - «-»» S2 L- CT7 " —7,r t‘,

rent’’, dit-il, “.e n’est pa- la ju* u. A* Tarut- relations dans notre édition de ven- »0tn .‘,0J «’«mmencer »i.n.v ^
....................................... dre,h matin, la voiture-ambulance 1,f.t1ad*du ^‘L

répondait à un appel d’urgence au 5.*’.2..iüîx?CUl ’,Ul
de M. Tremblay, mais bien la justice
de D.cu, qui. | u* tard, leur fera con- ,
naître un -«>r: meilleur”. Nouveaux bureaux d« pOtftl

MM. Alfred Mathieu, vice-pr»»;«ler.. ---------------------
du cun<ci! de- Métiers et du Travail; i Ottawa, 19. (P. C.)— Au minis- 
l’eter Allan, .i > unions interna i na- tère de* po*te.«, on a annoncé, *a-

urgence
moment de l’accident. L’ambulance, 
la propriété de la raison sociale 
Monty, Gagnon et Monty, rue Ples­
sis, était conduite par M. Victor Gos- j

soit soulevée.

les, «t Jean-Marc Goulet, agent Tat- modi, que des bureaux seront ou- aelin, 2045, rue Panet, qui a été 
faire» du syndicat de* employé- de. vert.» a Val-Doucet, N.-B.. le 20 exonéré de tout blâme. Le jury était 
la boulangerie, adressèrent aii»-i la - mars, et à Haie-St-Ludger, Qué., le présidé par le coroner Richard Duc- 
parole. 31. 1 gi«ett

LIBRAIRIE AMHERST
a tel I rl «H I asms- Ixa» a'»1** 
ll«rr*. retar*. »Urll«4«»»l»'-» rl 
bum* tf'lmae** ■•«•ur rnfnnu « *M» 
p«»*lnlr* ■»«■* rlrr»*«
- Pris maniéré*. - HI"'»""'
ANIlKItn. r».lB 
tlga). Mitnirral.

TIUILLIT0N DU "CANADA"

> ommun de New-Port; mais l’affsi-e j leur mér.ag»- depuis dix an», qu’on soir, à 7 heure* pour New-York, 
* envenimait, tendant à tourner a un; venait chercher le vice-cotuul fran- comme je l'ai décidé, 
conflit «ntre l’autorité maritime et ! çai» pour le lyncher, 
i autorité civile, sinon a i’incident di­
plomatique

Il consentit pourtant, afin de tic

Benoît Mvksujd
dern ier pirate, premier gangster

L
N'., Jl

par

A. de WISSANT ct P. M. LANN0U

-• vice-conaul *vil* de jutlrai* 
d'élrr lynch*

. agitation provoquer par i'arr» - 
ion d«* "prétendu* pirate» fran 
-. prit de telle» proport un», roi 
iement a New Port, mai» -ur .t» 
ôte, que le juge »lc iV; u :< rè- 
int à ProvuT rce, 1, :i. i d ur 
ce le marshal «Ir -a vtile, niiftcr 
rirgton Antcuy, pour »:er Je 
•consul «le Franc# », New I’« rt ,1, 
ir fournir 'le.* exp cation- verb* 
ct personnelle* a ce» dften'c'nr 
traire*.
nuvel Gouraud, amaigri et {aune, 
mouvement.* de bile délabrant 
c. et ne dormant plu» o nu : 
traça* que lui cau-ait cett» od - i 
ffaire de T“Alexandre”, prit le

1 « m n d«' I’ ride :: «e. Aupai avaut,
J decide A n> pa» céder d’un pouce, 
il était pu » » «• donner «le* iiutrurtion» 

là - » avocat», pour «pie. aou» aucun 
pr> texte, autori.-ation ne fut donné, 
de relâcher le# prisonnier» durant sun 

! absence.
A Providence. le vlce-oonsul fut 

| fort aigrement reçu pa: Mi»t.*r John 
j Pitt mann. ic»-« de .'amirauté.

'
Ijut. en qui 'que sorte, plaider rj «su 

n •« - A ‘appui, I. montra au Ju 
«g" le* surcharge* *ur le.* papier* du 
j bord oj fairant part de» indice» qu'i|| 
j avail eus sur le» assassinat» comtni» 
a bord, et Tin formant de la lemnnd#

. l'extradition qu'il avait formé.» con 
tro le» gens de J”’At#xindrv".

Tout cc que le vice consul Je Fran» 
ce obtint du jug«> de l'Amirauté fut 

, «iu«r K » clio#«* resteraient en l'état 
! lusqu'a nouvel ordre, celui-ci la - n»’ 
iprovisoucillent agir le juge «le droit

La populace des Quartiers du port p0,nt compromettre lo succès de ce 
. e7*lt a"i*uUe sur le.- place» de U voyage, à faire répondre aux visi-

Kxtromement soucifux et préoccu* ville, reclâniAnt Ia miie t*n libcrtu tfurs a mine pAtibulAÎre oui vinrent 
Pê. e vice-consul *urtit de Taudience de» prisonniers et l’incarcération de ,]anR Taprè*-midi s’enquérir, à nou- 
' ^ a** l AtturMuiè pi*ur écrire i*n hAuxc.. Le piin iieà plut excitéi ♦*tAit v» au, île ^on retour. Que "Monsieur

de s'emparer du petit homme aux était'absent et ne rentrerait de >ro. 
favori», de le déculotter et de lo pen vidence que |e lendemain’’.
mên, Vnu,/1, 0,1 7“” T A '» t^bée. il gagna U.
SÎe V» meuhl*. n.r P” ^ nie. détourSee». afin

Umw‘’'uî‘ruu’d'«'J.0‘îom'Dî|Jc,,lt.C,' i*il l>ff"v.K«nc. Jopul-.r.-.' li 

raieut’ d*’i\ i n«.rt. U m «ri *va't *°in confier sa femme et
phe à bord da V'PAle»ndre’’ oui ,t4 fi!:e* à ‘Jc!, am,, et ftit demander 
appareillerait le# mèn^.oi" ' °Ui au Tï'"'1 ^ ^ ****'"1 

Seule Tab-once de Fauvol avait te- lrur;' ** ‘’ou.voir cn ,u<u,cr :a 
tarde Tt.xé. nion de ce# beaux , .o- cU. ‘!r veiller sur »* maison. U 

•. jet,, au—i le guettait-,.., Fa. • véc n l,,ci‘ ^ toyenne éUtt. en .ffet, en,- 
« de tou- le- courriers d« Providence. '^>'7 i011,1 cn^re * defends U>

bâte a M. de la Forest, consul de 
France à New-York, et comme celu • 
ci. rn dépit de» message.» et de» rap- 
po t» que lui adressait -on collègue e* 
subordonné, ne répondit que vague 
ment, affectant un calme olympien.
Fauvel-Gouraud, de Providence, lu. 
annonça »a venue à New-York. Le 
pa vre fonctionnaire commençait à 
-, licmander s’il était eu non couvert 
par -« « chef* et »l tout cela n'allait 

finir un catastrophe.
Arrive le samedi à Providence 

Fauve] y paasa encore In journée d 
'liniAruhc en vaines demarches. Le —Cachez-vous,
undi, n ia fin «le la matinée, il était, se* fille*.

■ic utour ù New-Port, «lan» Tintcn- 
t. i» de •'embarquer n 7 heure» du 

» »ur le bateau u sapeur de service 
. t; New Port et New-York.

Pou rentrer plu» vite, il avait fait

père, suppliaient abonl» de la prison.
Sui lu port, nu moment de mettre

—Si l’on vous -ait de tetour, ce*M*' l’^'* ,<ur la P«»«#r»U# mobile don-
raj. I nant accèa au bateau-vapeur, Faux’il'forrené» vou* feront subir de — .

tomuits ignominieux; il» vou- con-7'ouruu'* reconnu, 
duiront â la potence. Souvenez-vm.» Ce fut iinmediatcnient un? vute 
«lu nègre pTils ont lynché Tamee, vers lui «le tous le» habitants de» bas 

frr - «l'une chaise de po»te parti-< dernierc sur In dénonciation cslom-: quartier* avoisinant la rade. De? hur- 
ère au lieu «le rentrer par le nieu»e d’une femme blanche qui rc J Iement* furieux, des injures, les cri» 

’.•h.» omnibus. Bien lui en prit, il connut, ensuite, avoir menti... Et de mort:
n -«i rentrer chez lui «ans atti pui* renoncez n ce proeè-t. cor*»!!-' —"Kill him! Put him down! In the

r> 'attention et échapper à la foule, lait instamment Mme Faurel-Gou-1 water!”
■t. attendait à l’arrivée do la dlli , raud. laissez donc ces pirate.» tran-l Le petit homme, traqué, se défen-

. pour l’écharper. quilles. Croyez-vous que le gouvvinc- «ht avec son jnirapluie qu’il lai«.*a
Il trouva va femme et scs filles ment du roi vous -aura gré Je tou- dan* la bagarre, ainsi que son cha- 

affolée». Elle* racontèrent avec des) les danger» que vou» courez? peau haut de forme et un pan de sa
irnie* d'angoisse, que de» gen» —lum-cz cela voua-niénio, ,Melu- redingote, mais heureusement, il était 

• tan-nt venus demandât â parler au: ni#! Aux àme# bi#n nées, le sentiment déjà engagé «ur 1# pont-passerelle 
vice-consul et elles avaient appris du «ievoir n est Inspiré ni pur Tinté- quand la lutte débuta. Il put sauter 
pat ia servante de couleur qui faisait (ét, m par ia crainte. Je partirai ce, sut le bulcuu à vapeur qui s'éloigna!

lynchage certain.
S.A.A. lo priaco do Joiavillo a’.n 

■élo
Dans I# bureau de M. de la Forest, 

consul général de France à New 
York, Fauvel-Gouraud, deux heure- 
durant, expliqua l'affaire de 
l”‘Alexandre,r, dont on ne semblait 
mesurer ni l'importance ni la gravi­
té. U avait été bien inspiré en se 
rendant personnellement ù New-York. 
Sans sa venue, Us choses eussent 
traîné en longueur et nulle action 
décisive n’eût été engagée.

Une bonne nouvelle marqua Tissue 
de su visite. A l’instant même où il 
allait quitter le cabinet de M. de la 
Forest, celui-ci recevait une dépêche 
de M. de Pontoia, lui annonçant l'or-1 
rivée à Washington de S. A. K. le 
prince de Joinville.

M. de Pontois avisait, d’uutre part, 
son collègue que la demande d'extra­
dition adressée par le vice-consul de 
France â N’ew-Port, était parvenue u 
Washington, qu'elle avait eu l'appro­
bation de Son Altesse Royale et que 
Son Altesse Royale avait déclaré 
qu'on pourrait éventuellement cn 
voyer P"Hercul«” à New-Port.

—Eventuellement! Eventuellement! 
protesta le petit Fauve! en levant le# 
bras au ciel. C’est tout de suite qu’l, 
nous faut expédier T,‘H#rcule". Seu­
le la force en imposent aux brigaml» 
de P'Alexandre" comme aux autori­
té.» américaines et ù la population de 
la ville. Veut-on donc,-en atermoyant,! 
laisser le crime impuni «u provoque! , 
un meurtre nouveau dont le pavillon!

français devra demander c< :;i«* ' 
bannière étoilée?

—Ne dramatisez pas, Fauve!.
—Libre à vou*. M 

sul, de ne pas trouver drsnisUq- 
que la lie de la population arm-nr*' 
ne lynche Fauvel-Gouraud, n|al‘ ' 
représente la France a Ncv l’u" *' 
c’est elle qu’on insulte eu touché 
à son vice-consul.

Le petit homme s’etait '"ir^ 
comme si la bosse de son i!ç- **ne 
çait un instant. M. de la ['
songea plus ù plaisanter. 1' ui'-. tC 
vaincu:

—C’est entendu, mon am "Hr-
cule” sera mis à votre di»p<*“** 
aujourd'hui même.

Le lendemain, Kauvi-M«o<i’yu(! 
prenait le chemin de ri
terre, cette foi», afin de <!<T 't<,r ' 
foule* hostiles qui Tatundrao '• f*_ 
doute à l'arrivé du bateau à ^ 

il s’etait hâte de retourn' r a 
Port, croyant y trouver r“'i :*'- 
I] fut assez déçu d'*|'|'rli;i!.r< ,
n’était pa.» arrivé, nittis ü 
bien vite, à sa grande joie, 'i1' • ^ 
surancc de la venue du vai- •_____ «____ I’-....» l>- ■ v l .«

^urr»»guerre français l’avait P1 
New-Port et avait suffi A re 
favorablement la situatiot’ r '' ^ 
mosphère differente régnait 1 
ville où cette seule nouv.ville où cette seule 
comme par enchantement. ou
douche glacée, calmé le- ‘'M’: ‘ '
chauffé» en mênie temp* 0“ ' ' ' .
toit la teneur parmi le- 
prison.

*4 suivre)
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AU CAPITOL

I

“Pygmalion" est un 
chef-d’oeuvre de la 
gaieté intelligente

George Bernard Shaw en deve­
nant cinéaste cause un encom­
brement au Loew s.

\fni MxMurrjy •» Madeleine Carroll dam une scène de "Cafe Society", h
((*<» du Capitol cette semaine.

VAHaire Lafarge” 
iu cinéma de Paris

. français nous raconte 
ts authentiques de ce
historique.

, vivait Marie Captlle. fille 
!. chez son oncle, le baron 
U banque de France. Ce 

• résolu de marier la jeu- 
i « ours d'un bat, il lui pré* 
.mlustriel de la Corrèze, 
tartre, qui s'éprit aussitôt 
fille. Marie Capollo, bien 

c ontit jiaa attirée par le 
ni nvantnjreux de son pré- 

. ; ta finalement de de­

que débute rette af- 
juc qui devait, plus tard, 
l'opinion publique et ile- 
i.-ime historique. Kn nous 
int à l'c-rran du Cinéma 
» • inéma français ne tente 
ihditer la jeune femme qui 
n’.nér, soi-disant |>our le 

son mari, mais il veut 
faire connaître les faits

trstr.

Tl >J d/H T
- -V
A

A». *\ mcniQuC Rolland 
A <r ^ Jîas OUNOT

,T7îTTnvTrr»»^fci

(authentiques qui ont entouré la mort 
mystérieuse du brutal epoux et ses 
suites fum -tes pour la jeune épouse, 

j II reste au public de se faire le jury 
et de rendre le vr fict.

Mariée, la vie d». Marie Capellc ne 
fut qu'une longue suite de peines. 
Mais elle se résigna à son sort. Un 

J bon jour, I^farge mourut mystérieu­
sement et sa femme fut accusée de 
l’avoir empoisonné. Malgré la défen- 

I se de son avocat, elle fut condamnée. 
Toutes les preuves étaient contre el- 

: le, mais pourtant les incidents qui 
avaient précédé la mort de la vie- 

i time démontraient que le véritable 
1 meurtrier se tenait dans l’ombre. 

Douze ans plus tard, elle fut graciée. 
Mais, malade, elle accepta son nou­
veau sort sans enthousiasme. Les 
épreuves morales et physiques 
l'avaient brisée et elle mourut sans 
avoir réussi n établir son innocence.

Le rôle de Marie Capellc est ma­
gnifiquement joué P • r Marcelle 
Chantal. Kllc interprète avec beau­
coup d'art le rôle de la jeune femme 
malheureuse. On ne pouvait égale­
ment confier a un meilleur artiste 
que Pierre Renoir le rôle de Charles 
Lafarge. Raymond Rouleau et Eric 
von Stroheim montrent aussi beau­
coup de talents dans leur jeu. "L'Af­
faire Lafarge" a fait l’objet de nom­
breuses études et il n’y a aucun dou­
te que les cinéphiles français seront 
intéressés à voir ce film magnifique.

PROCHAIN CONCERT
DES MORENOFF

L* V"^ft04JL£AH

}|l* rliJiBK* an ligne
Sr •l'inlullr et ton* nffra

UHIt HOVÙRD -
^küay'A

PftMALION
atam-itr,mitre le «enilredl 

*»li 17 inara à N h lia

ttoTMnMfrf'Oae'
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La fameuse comédie "Pygmaüon", 
de Georgi bernard Shaw, maintenant 
adaptée h l’écran restera l’un des 
plus désopillants ehef-d’oeuvres de la 
satire et de la gaieté et le théâtre 
Loew's qui a osé offrir cette oeuvre 
de Gsbricl Pascal en première, sur 
lo continent américain, est déjà ré­
compensé par l'encombrement des 
foules au contrôle. On sc souvient de 
Galatée, mais dans la production an­
glaise si bien réussie un Pygmalion 
modernisé, le professeur Higgins 
(Leslie Howard) décide de transfor­
mer une gamine vendeuse do fleurs, 
Eliza Doolittle (Wendy Hiller), en 
une duchesse et après en avoir fait 
la gageure avec son inseparable ami 
le eolonel Pickering (Scott Sunder­
land), promet de réussir son miracle 
en moins de six mois.

Wendy Hiller s’est classé parmi les 
grandes actrices du rinéma mondial a 

I son premier essai et jamais jeune 
femme n'a mis tant d'émotion, d'iro­
nie. de finesse dans un rôle difficile. 
Aussi le stoïque professeur Higgins 
qui se moque de l'amour et des fem­
mes tombe dans son propre piège et 
devient amoureux de la fille des car­
refours, rencontrée par un soir de 
brume, a l'entrée d'un grand théâtre 
de Londres. La scène de la réception 
au bal des Ambassadeurs, avec Eüza 
adorablement belle nous montre ce 
qu’une femme intelligente peut faire 
quand l'amour la guide. Si Higgins 
expérimentait avec sa protégée com­
me on dresse un joli chien de cirque, 
Eliza elle, le premier jour, était tom­
bée amoureuse de son protecteur. Et 
si elle finit par le conquérir c’est 
parce qu'elle adopte en désespoir de 
cause son indépendance et son stoï­
cisme. Quand Higgins demande ses 
savates à Eliza, au retour du bal et 
elle les lui flanque à la figure avec 
rage et lui apprend qu'elle ne restera 
pas une seconde de plus sous son toit.

Cette oeuvre de l’écran est une 
belle leçon de philosophie et en vous 
amusant à en devenir fatigué vous 
apprenez bien des vérités sur les 
grands de ce monde, parfois moins 
nobles que le paria des faubourgs.

Des sujets courts fort bien choisis 
complètent ce programme. A signaler 
une bande sur la vie d’Alfred Nobel, 
l’inventeur de la dynamite, et les rai­
sons pour lesquelles il a, en mourant, 
laissé scs milions à l'oeuvre de la 
paix. Aussi le Poland Durk de Wal­
ter Disney, cette fois jouant au golf.

AU LOEWS

Lv

0 Wendy Hiller et Leslie Howard, vedettes du film "Pygmslion", tiré de le 
pièce de George Bernard Shew, i l'affiche du Loew's.

AU PALACE

• Anita Louise. Shirley Temple et Richard Greene, vedettes de "Little Princess", 
a l'alliche du Palace cette semaine.

L'horaire des spectacles

T.'Affalro 
5, 4 h. 20,
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|HE liiTTLB
Princess

Suivant la coutume établie, Mau­
rice Morenoff présentera eette année 
ses créations chorégraphiques au 
Monument national. Les succès que 
rapporta l’an dernier son "Petit bal­
let" 4c édition furent si considéra­
bles. que cette fois, le maître danseur 
a décide de présenter deux spectacles 
avec programmes totalement diffé­
rents. Kn particulier, il créera à 
Montréal deux oeuvres chorégraphi­
ques inédites chcz-nous. Il présen­
tera le célèbre ballet "Casse-Noiset­
te" qui remporta des triomphes mé­
morables à Vienne, à Paris et à Lon­
dres. Cette oeuvre fnntastinue est 
basée sur un conte d’Alexandre Du­
mas. On pénètre avec elle dans la 
féérie la plus charmante. C’est le 
rêve d’une enfant qui se manifeste 
par des ébats chorégraphiques d’une 
gracieuseté d'images d’Epinal. More­
noff fera connaitre aussi "Fiesta”, 
composition espagnole d'une vivacité 
extraordinaire. Pendant ce ballet, le 
public connaîtra des fandanzos étour 
(lissants, des Sevillianas pleines de 
feu, un Paso Doble charmeur. Un 
personnage qui a déjà une popularité 
mondiale sera parmi les danseurs 
ce sera Ferdinand le taureau. Com­
ment il luttera avec le charmant to­
réador, la première danseuse Carmen 
Morenoff sera tout un poème de 
grâce et de comique irrésistible. 
Comme par le passé, Maurice More­
noff sera entouré par une troupe 
nombreuse. CO danseurs l'aideront à 
donner une représentation profes­
sionnelle dans «a mise-en-scène. En 
vedette, en plus de Carmen More­
noff, on appréciera l'art de François 
Millette qui sc crée sur nos scènes 
une réputation solide, et une nou­
velle découverte. le danseur Watson. 
La mise en scène sera d’une origina­
lité remarquable. K!le tirera du mo­
derne et réservera des effets de chan­
gements de décors entièrement nou­
veaux. Los deux spectacles que pré­
senteront les Morcnoffs seront bril­
lants et ne manqueront pas de plaire 
à la clientèle chorégraphique qui jus­
qu'ici a toujours applaudi les travaux 
de notre premier maître de ballet 
canadien. Pour toutes informations: 
studios Morenoff. Pl.atcau 0800.

(Comm.)
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Autre film
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b h. SO. 9 h. 1S.
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PAL1CK. — -Uttln l‘rli,.-. A
11 h 12 , 1 h. 67, 4 h. 27. 7 h. 17.
9 h. 67; ‘ Miirelh O f Tlm »" à 19 h. i .
1 h. Z9, 4> h. 0», 6 h. 4». 9 h. 29.

4 ' % l'ITOI. "Onu Thlird of a
Nation" A îo ho 12 h. 43. 3 h.
• t h. 62; "Cafe 8orlety”1 à
Il h. 14 . t h 67,, 4 h. tl'. 7 h. 23,
10 h. OA.

PII 1X4 >;*». _ • The Three Muske-
teer*" A ! 1 h. 31i, 2 h 11. 4 h. 62.
7 h. 33. 10 h. 14, “Chiirll» Chan In
Honolulu ' A 10 b. 20, 1 b. 01, 3 h. 42, 
t b. 23. 9 h. 04.

*.«!> r-UKMft. — •'I.’Affalrv du 
Courrier do I.yon” A 12 h 25. 3 h. 35, 
I i M, 9 h. 35; *'La Murrain» du 
Ittglment” A 2 h. OS, S b. Il, k h. 21.

Le récital de 
M. Fritz Heitmann
Concert de l’organiste de la ca­

thédrale de Berlin à la Société 
Casavant.

LE CARNAVAL
DU WINTER CLUB

Un jeune patineur canadien de ta­
lent, Harrison Thompson, qui a été 
choisi par Vivi-Anne Hulten, la cham­
pionne du patin de Suède, pour la se­
conder dans le rôle principal de 
l’opéra sur glace "Dashing Hladcs" 
au cours de représentations à Black­
pool, Angleterre, l'été dernier, sera 
avec l’étoile suédoise, l’une des ve­
dettes du carnqval du Winter Club, 
au Forum, les 31 mars et 1er avril.

Ces deux artistes évolueront dans 
des numéros uniques et captivants, 
numéros où la technique de ballet est 
soulignée par de la musique nouvelle 
et spécialement choisie. Comme ré­
sultat, on assiste à une performance 
d’une grande beauté et d’une mer­
veilleuse qualité, cela selon les témoi­
gnages des critiques des journaux qui 
ont vu leur spectacle.

En outre d’avoir atteint les plus 
haut sommets. Quant au patinage 
sur glace, Vivi-Anne Hulten a plu­
sieurs autres exploits à son rrédit. 
En effet, elle a écrit des articles sur 
la santé, sur la diète et sur la gym­
nastique, cela dans un journal de 
Stockholm. Elle parle quatre langues. 
Actuellement, elle est à écrire un li­
vre. En outre, dans ce que ses amis 
appellent son "temps libre", elle «lé- 
montre des qualités de pianiste ac­
complie, elle est bonne nageuse et 
bonne joueuse de tennis, une excel­
lente cavalière et, jusqu’à ce qu’elle 
reçut ordre d'abandonner la prati­
que du ski, elle considérait ce sport 
comme un de ses sports favoris.

Voici le magnifique programme du 
récital de M. Fritz Heitmann, a la 
Société Casavant, le 28 mars, à 
8 h. 30 du soir, à l’église St. Paul and 
St Andrew, rue Sherbrooke ouest. 

Programme
Musique d'orgue depuis Scheldt 

jusqu'à Bach
Cantilena anglica fortunae (extrait 

du "Tabulatura nova”), de Samuel 
Scheldt (1587-1654);

Toccata nona (extrait de r"Appara- 
tus-organisticus”), de George Muf- 
fat (1615-1704);

Variations sur le choiai: Evcülc-toi 
mon âme! (extrait des "Pensées 
musicales sur la mort’’), de Johann 
Pachelbel (1653-1706);

Prélude et Fugue en do majeur, de 
George Bohm (1661-1733); 

Prélude en sol majeur, de Nicolaus 
Bruhns (1665-1607);

Prélude et Fugue en ré majeur, de 
Dietrich Buxtehude .1637-1707); 

Toccate Dorique, de Jean Sébastien 
Bach (1685-1750);

Deux Chorales, de Jean Sébastien 
Bach (1685-1750):
a) Mon coeur est plein d’ardeur;
b) Eveillez-vous, éveillez-vous; 

Pa<sacaillc en do mineur, de Jean
Sébastien Bach (1685-1750).
On pourra se procurer des abon­

nements de demi-saison à la porte de 
l’église St. Andrew and St. Paul, le 
soir du concert.

‘C’EST PARIS !”

M. Iltlcy et let prêts
Ottawa, ID. (P.C.)—Le ministre 

du revenu, l’hon. M. Ilsley présente-1 
ra à la Chambre un projet do loi j
{tour contrôler les taux d’intérêt 4>t ] 
e prix de service des prêts modique*.

Voici le programme que présente­
ra "C’est Paris", aux postes du ré­
seau Halifax-Vancouver de Radio- 
Canada le lundi, 20, à 8 heures du 
soir :

C’est comme ça qu’on est heureux 
de Ursmar par les Boulevardiers ;

Nuit Italienne de Gerhard Winkler 
par l’orchestre ;

Mon petit lit d’enfant de Jean Dc- 
letlit par Lucienne Delval, contral­
to ;

Plaire de Jarques-Auban par les 
Boulevardiers ;

Mitsou «le Mêlé et Graven par Jo­
sé Delaquerrière, ténor ;

Venez, Madame, au bal musette 
de Duteu <*t Liamine par l’orchestre ;

Chez nous «le Jean Dclettro par 
Lucienne Delval. contralto ;

Bonjour, Madame do Bccce par 
l’orchestre ;

C’est un hidalgo île Del Omo et 
Rosado par Lucienne Delval, José 
Delaquerrière et les Boulevardiers.

THERESE MARTIN”

J
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• La *l« sainte Thérèse ée t'Infant-Jéiui a melntes fois intpiré la cinéma, 
mala jamaia l’écran n'a traité la via da la patlta aalnta de liliaux d'une faten auul 
émeuvante que dana la film "Thérèaa Martin” qui aara présenté Incessamment 
aur taua laa écrana français da la province. Cast Irène Carday, une (aune débu­
tants, qui Incarna, avec une oitréme eenaibllité, la personnage d« la petite Thé» 
rèee. Noua la voyons Ici dans une ssèna a»traita da ce film.

Les frères Ritz 
au Princess
Trois comiques dans les rôles des 

"Trois mousquetaires".

Iji direction du Prince?!1 présente, 
cette semaine, une adaptation fort 
réussie autant qu«' fantaisiste et amu­
sante «les “Troiv Mousquetaires" de 
Dumas. ('rtt«* fantaisie, qui tient 1« 
plus souvent «le la comédie, on la doit ' 
surtout à lu présence des trois frères 
Ritz. Ces inénarrables comédiens «h 
l’écran, «juc l’on a pu applaudir dan.- 
plusieurs film? a -uccès, font des 
mousquetaires de grotesques person- j 
nages, qui ne sont pas moins sympa-: 
thiques pour cela. Le rôle du fier ' 
d'Artagnan e:t j . avec bonheur 
par Don Amcchc. inutile «le «lin- que 
c’est un film a succès qui ne man­
quera pas de plaire a tous les ciné­
philes.

Comme film supplémentaire, la di­
rection «lu Princess ne pouvait mieux 
faire que de pré-enter un autre film 
de la série «le Charlie Chun, ectt« 
fois, avec le roncoun- «le Sydney Sto-1 
1er, qui remplace le défunt et célèbre | 
Warner Oland. Il faut «lire que Toler 
s'acquitte pas mal de son nouveau 
rôle. 11 imite assez bien Warner | 
Oland. Des actualités de la semaine | 
complètent le programme du Prin­
cess.

Un bon programme 
au cinéma Capitol
Madeleine Carrol et Fred Mac- 

Murray dans "Cafe Society" ^

Le film "Cafe Society” «jue la <li-: 
rcction du Capitol présente cette sc- : 
maine a ses fidèles et nombreux ha-1 
bitués ne laisse pas «le plaire parce 
qu’il est souvent une satire criante' 
sur la société de New-York, sur le ! 
groupe des ''100", dont parfois quel­
ques personnes au métier douteux, a 
la probité discutable, sc flattent 
d’etre membres. Madeleine Carroll et 
Fred Mac.Murray jouent avec talent 
des rôles sans consistence. "Cafe So­
ciety” est un film amusant, rempli ; 
d'incidents imprévus. Dans lu distri­
bution, on remarque de? artistes bien 
connus, parmi lesquel-, Claude Gil-1 
lingwater, Jessie Ralph et Allyn Jo- i 
slyn.

Le Capitol présente également 
pour compléter son programme des 
nouvelles d'actualité de la semaine. 
et un autre grand film: “One Third 
of a Nation”, il s’agit «l’une version 
cinématographique inspirée par un. 
problème d'actualité. Les principaux 
rôles sont bien défendus par Sylvia 
Sydney et Leif Erikson. On y voit 
l’histoire de «leux jeunes gens, qui 
décident «le s’épouser en dépit de- 
distances sociales «iui les séparent.

MISRAKI. AUTEUR
DE ‘‘NORMANDIE”

Paul Misraki, auteur «le "Norman- j 
die”, opérette «jui sera pr«-< ntéc parj 
les Variétés lyriques, au Monument! 
National, les 23, 21, 2.'» rt 26 mart 
prochains en soirée, est un jeune 
compositeur fiançai-, et «l’origine 
turque. Il fut, plusieurs années du* 
rant, pianiste de l’orchestre Ray! 
Ventura.

Il devint célèbre d’un jour à Pau-1 
tre après avoir composé "Tout va ; 
très bien, madame la Marquise” j 
adaptée d’une histoire «le Bach et 
Laverne, dont l’origine nous vient 
«l'Ecosse.

Misraki composa cette célèbre 
chansonnette dans une gare, par un ! 
temps terrible, il était accompagné 
d«'s membres «le l'orchestre Ray 
Ventura, qui attendaient, fatigués et 
tous trempés en pleine nuit, un train 
«pii ne venait pas. Misraki qui avait! 
gardé sa bonne humeur, s’écria tout 
à coup: "Faut pas s’en faire, tout va 
trèh bien, madame la Marquise”. On 
se répéta le mot, puis on le fredon- 

I nu et Misraki, .-ur un bout de papier. | 
avant l’arrivée du train, composa 
cette chanson. La "Marquise" rap­
porta n son auteur une somme con­
sidérable.

Misraki plus tanl compo-a quel­
ques jolies chansons dont "Glu/ 
Moi", et "Sur deux Noti ", "Uncl 
Maison aux Tuiles Koî<“J'ai rêvé 
d’un pays m«rveilleu.\" « t quelque.- 
chansons fantaisistes «pii -ont des [ 
trouvailles «l’humour et de fantaUic.

Les billets pour l’opérette "Nor­
mandie" sont en vente nu eontrôlc 
des Variétés lyriques, au Monument 
National et le- numéros «h telepho­
ne pour la réservation «le* billet- 
sont l.ancnster 3053 et Plateau 0101.

UNE OEUVRE DE
LA FEDERATION

Ce soir il !» h« iir« - , au poste CH LP, 
M. Ernest Snvignac, p.s.- , f«'r.» une 
causerie sur la colonie des Grèves, 
oeuvre affiliée a la Fédération des 
Oeuvres de charité canadiennes-fran­
çaises. Au cours de l’émission, on pour­
ra entendre le choeur de la Manécan- 
terie des Petits chanteurs à la croix 
de bols de la Nativité d’Hochelaga. 
Quelques membres de cet ensemble 
choral bien connu sont de» membrn* 
assidus des Grèvcsi

Lundi 20 mars
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9 h. 
9 h. 
9 h. 

10 h. 
10 h. 
10 lu 
15 h 
IZ h

12 h. 
I h
1 h.

2 h

5 h
6 .h

6 h.
t> h. 
6 h.

Pelletier.
3 • I • llawkln*. planiste
45 William*, baryton,
t Itait o-tourna 
15 Orrli. (Mille Roger».
S0 orrh. Horace Hrldt.
OU t- n des émission»

COM
00 Orrh Omar Hctlh 
15 i.'biinieur» Oene et Ulrnn 
30 Ho Vuu Remember T 
45 Radio Kobe»
00 Intermède musical.
• '5 Happy Jncl. chant 
15 (<rch Jerry Srars. 
î<> Thi- Family Man.
45 Studio
en Central City
15 lUsques Utd Seal.
45 Studio.
O1 Kelly » Waihtub 
15 Pot-pourri musical 
2i< 11.idio Journal 
35 !*• Trh. Toronto. 
t'O The Happ* Rang 
3u (‘anadlan Club. 
t*o i.ond'-n cnititig 
00 Th» htnry of Mary Marlln 
15 Ma l'erkina 
3 l'eppera Voutiu tamlly.
45 The «iuidir.K l.iuht 
t* ' «'"01101 nt «liez-vous?
15 Musicale.
50 vie and Sade

Hors

« f n«
30 Kndl

7 h 
7 h 
7 h S h. 
.9 h 
9 h. 
9 h. 

IO h
in h.
10 h.
11 h Il h.
11 h
12 h

1 h 
7 h 

7 h. 
s h 
x h 
9 h 
t» h. y h

15 H<

re et Intermède 
iinnsons de l.ucllle.
>uko mats.que
■■ do Muiiliéui
i'.it avec llrur» Kockart,
htlt.-tnnlque.

h'U <«*•' Helen Trenhol- 
olle de 'The Importance 
rit lUrnest”.
-Journal, 
lira sportives.

n' Andy
«"ml Casting Office.

ilnt

i K h 
10 h 
10 h
10 h.
11 h. 
Il h.
11 h.«Z t.
12 h. 

I h 
1 h. 
1 I*. 
I h
1 h.
2 h

4 hI h.
4 h 
« h
5 h 
5 h 
5 h

45 Mv Job 
Oil «'rat Purls.

i i. v ."Co of Flrealone 
09 Studio.
:i<> iu.ti.ton «'ullliur.
«u» «Tontenied Pr 'gram 
39 United Stales Today.
«5 Clément Williams, baryton 
nu Itndfu-Journnl 
15 Quatuor Tudor 
2o « >rrh Start Kenney 
00 Fin des {murions

CK.tf
00 M.'lndie* rythmée*
O’i < 1KAC aujourd'hui 
15 Pot-pourri mutinai 
09 l a Parade matinale 
4.'. Nouvelle» 
no Mirartlnti musicale du Jour. 
05 Voisinons, 
su j v, n. Rvtnler 
«O Çhnnaons française»
15 Sérénade Trig.mr.
2> l.heuie récrfallv*
45 «Irando rncur 
Ou Sonia, ee» mélodies 
15 l.e vieux maître décote.
3" Ht £ S'»l.r 
45 Jack • 1 Todd rtusselt,
69 Ru bi.lte A surpruc 
30 l>a provint» «u progrès 
iv Cour- u. hours*.
15 I.e monde féminin.
25 Sucvès musical.
3o Rond <>f Mie 
45 Melodh Capsules.
00 Capsule* mélodiques.

3» Orchestre de concert 
45 l.a femme A la page
0" Insr lui l'urtls.
00 Ruth Catliart. chansons 
15 Not »o long ago.
30 Annonce* aorialM.
45 CK AC. IO «olr 
00 t.'llcure du thé 
15 I.. momie féminin.
2o Mélodie» rythmé»»
4 Madeleine et Plcrr* 
on Nouvell»

1 7 h. 45 Rions eniambla.
: S h 00 Hans la vivulf

| h. 30 Radio-marathon.
I 1 h 00 Rad"> infAlie

h. l.e IhéAtre de rhes-noue.
19 h. 30 t.'hanaona d» Paulette Mauve.
RI h. 45 ICaiRo-uctusIlté».

h t'O A Ho \ II" i*a aporlt.
11 i h 1 o P lac."
il h. 15 orrh. Sammy Kaye
>> h. 30 Orrh. Cah Calloway.
12 h. 00 Or« h. Clyde Lui a»
12 h. 30 Orch Henry King
12 h. 45 Story of Psmelo Pride.

1 h 00 Fin de» ét,-laiona
t FCP

n 46 Muelcal W nrk Rho?.
i h 00 Nouvelles
S h 10 Slueleala
« Vocal Vogue»
i h hwlny Serenade
4 15 Mvmi'» f"« ii'-day
ÿ h Preaa llulletlna
't h Rreaktarl Club

!«* !■ lt"mema«er« j;< \ ,w
10 h. 39 The Xlanhatianltea.
10 h. «5 Old Ratrama. »< imtr*
II h 00 House of Pe'ei airtt'eg -
il h. II Stella tiallas
II h su lUckalaiie Wile
II h. 45 Uettln»; moM uut cl i 1»
1 ; n i 1 Nouvelle».
t: h • i Mêlnde»
; j h 29 Musical
12 h 25 Tha Town Cri*f
19 h Kuqriiikt him

1 12 h. II Ktnra over Hollywood.
1 h. 00 Concert Hall.
1 h. 20 P, ublra Takes Charge.
1 h 45 V«»lce of Kapariem-
J h. 00 Adventure In Reading
J h. 30 Soliste
2 h. l • Manhattan Melodies.
3 si 00 Rochester Civic Uichestra
3 h! 46 lletvrrei* Ihe Uuok Rnds
4 h. 00 Club Matlt.ee.
4 h 46 The Monitor
5 h ou Tea lime
4 h 16 Howie Wing
1 h 10 Musique Xavier Cugst
* h. 00 Orth Bob Armstrong.
t h. 15 Nuuv elles
t h 30 Ray Perkins pianlate
( II Concert |{o«ar!n Bourdon.
7 h. 00 The Man In th* Street.

i 7 h. CS The Rhythm Maker» Orches­
tra.

7 h 15 (ht Light 1 P
! h tu Uncle Troy
7 h 46 Hporta
1 h OU Tunis: hi at Eight.
1 h. 15 Revue du théâtre.

Il 30 Tn» Friendly Rtor#1 * h 45 l.e sport
1 9 h. 00 «'lev»land Pre Opera Concert.
1 -v h VI 1 ru» »>i Fait*

10 h 30 On h Ijoyd Huntley.
h ou Sou* elle»

1J h. Talking Drum*.
h. Orrh 11 u • » Morgan.

i: h. 00 Orrh. Carlos Molina.
12 h. 30 Orch Krsklna Hawalns.

, h CO Nouvelles
i h. 05 L'heur» — Pin dt« émissions.

C'lll.P
; h. 15 Fornmalre.
i h 00 Réveille matin musical.
9 h VO Chanson» Irsnçvire»
> h St Musique militaire
» h. 45 Prog commercial.

10 h. oo l.'orihestre Mascotte.
■ ^ h Rust,dme Fédérai*.
10 h. 30 Variété»
10 h. 46 Alexander, accordéoniste.
:i h. ne Ruandert* St-Hubcrt

h. 15 Sydney Torch lorganlelel
M h 30 Kmlsstnn J R Teesier
11 h. 45 Orch. (7. Roulanger.
l: h. (b> I.'heur* féminine

1 h. 15 Radio-Journal
1 h. îo L'heure féminine.
2 h. Hollywood l-egion Bind.
: h. SO Half and Hvif.
3 h. I Ipêrs
4 h CO The Kin»-» Jester»
4 h. 11 t’arlfir Paradise.
4 h • Thé dansant
6 h Radio-spécial
( h. 00 L'heure pré,-ire et aommalr»
4 h 05 Méli-Mélo
« h. 15 Nouvelle s.
h h 30 «'h»n»"n* françaises

h 15 \ votre »anté
7 h. I>eut Célibataire».

«.•■ l'ommenlateur sportif
i h! Ensemble \ cordes CHLP
X h Radl"-m> stère
9 h. 00 Studio.
y h. so Mme Hortense I. rd.

10 h 00 orrh t«llhri t Itarls*»
10 h .-l* Orlll Vienna
II h < " Fin des émission»

Kchoea.
C h. 10 l.< s Paco* Jaunes.
.. ii i.> Unn Jn.in de n* tMnnron. 
f. h 30 Chansonnettes 
C h <5 Nouvelle» de rhes-noue 
7 h. 09 Nu sa Ire et Rarnahé 
J h 15 Ught l’p mut l.isirn 
7 h 30 quo faisons-nous de nos loi­

sir» T

RADIO-CANADA
ET LA VISITE DE 

LEURS MAJESTES

C'est • la Société Radio- 
Canada seule qu'il appartiendra 
de préparer le» émissions se rat­
tachant à la visite de Leurs 
Majestés en mai prochain. Son 
personnel, — directeurs, techni­
ciens, metteurs en ondes, annon­
ceurs, etc., — a élahoré les plans 
nécessaires ; a l'exception de 
quelques détails encore à régler, 
tout est à point. Il s'en suit que 
rien ne sera laissé au hasard.

Les postes privés pourront 
apres entente avec Radio-Canada 
relayer ces émissions, mais il ne 
leur sera pas permis de diffuser 
quoi que ce soit de leur initiative 
propre, au sujet du voyage de 
Leurs Majestés.

Il va de soi que les maisons 
qui annoncent à la radio ne 
pourront donner aucune descrip­
tion ou faire des commentaires 
d’aucune sorte.

OU EST
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La prédication du Carême
A la Cathédrale

-Si

• iu- 
n tic 
com-

M. LE CHANOINE ADELARD 
HARBOUR

U chemin de la gloire future
IV»- OUI ANCHE

Le* compagnon* de voyage
I.» vnymfi’Ur vt-ra l'au-»!»- 

nouj» tei-haa ne rhem
rolitair»- aur Ih voie de la kI< 
ture. Du commencement à la 
«on pèlerinage il «>«t entouré » 
pagnoni. (...)

L'individu al i*me 
Faut-il poser iri la quentiol 

préjiondérance relative «Je la 
et de l'individu; en d’autres 
nous demander si lu société « 
pour l’individu ou bien si c’esi 
vidu qui est ordonné a la aoci 

Prenons bien garde, mes fr« 
tomber dans cette erreur m g 
si néfaste dans ses coiu - qur 
d’ordre social de l’individuaJi ' • 
n'e»t rien autre chose <|uo |’ég< 
et que prône nu «i le capital 
outranriei ; doctrine qui plu- 
l'indiviilu, considéré en lui-mèni 
séparé de sa fin dernière qui 
Dieu, la ri-gle suprême de la vii 
but de toutes les activités huinr 
et la raison ultime du bonheut (

Il n’y a vraiment, mes frer--. 
un point «le vue «ju»- l’indiviiiual 
devient In véiitc: c’est quand il 
du salut de son âme. (...)

]ue

C’est la famille qui nous attache à 
quelque chose dans la vie et nous 
préserve d'etre de» isolés, des déra­
cine », qui sont prêts à toutes les 
aventure* parce qu'ils n’ont rien à 

I perdre et peut-être quelque chose k 
Uagrer.

Au milieu de ce petit monde fer- 
' m< qu’est la famille où tout est en 
commun, les joies et les souffrances, 

déceptions et les espoirs, les in-
... i . i.. -___e.»

fait»
i'indi

quiétudes et les consolations, l'enfant 
f.r:! l'apprentissage de son noble mé- 

jîier d'être social; le culte des tradj- 
tiors s'imprégne en lui somme à son 

|in-u; il apprend la valeur du nom 
»li la »|u';i porte et le travail qu’a coûté 

aux anciens la maison qui l'abrite et 
le champ qui le nourrit ou l’usine 
qui l’enrichit: alors tout cet ensemble 
d’attaches et de souvenirs — car tout 
ce monde du sentiment existe et c'est 
h notr»» honneur — tout cela, dis-je, 

dans |a suite des générations 
un des anneaux forgés oui 

'.umt la succession des familles 
»-t lui impose la grandeur et la force 

me de la continuité et de la durée, 
daf La famille m- trouve a être ainsi 
' ''t ^ merieure école de la vie. L'enfant 

c-t qui on *ort bien formé pourra, a son
• le tour, sur les mêmes principes, sur les

U énu l vertus, sur l*s mêmes renon-
• •) rcmer.’ , sur le* m»*?mes hases, édl- 

qu'ii fjt.r une' famille comme celle qui l’a
. • travailler pour sa part au 

l grand oeuvre «lu sain recommenco- 
1 ment des générations, à la perpétuité

ne et j Je situ 
irnces coin

qui

Ivrr partie: la famille et l’individu j de l’ordre, de la paix et du bonheur
Je n'insisterai pas sur la né 

d'une ambiance familiale pmir 
rcr la première éclosion et le 
tien de 1» vie chez l’homme. D 
ce »|ui liait iri-bas l’enfant i 
qu'il y a de plus faible, de pl 
puissant, (le plus désemparé, 
mes frères, cet état de déper 
absolue chez les autres êtres i 
ne dure que peu de temps, no

inti
peut-

-nr la terre.
Ile partie: La famille «t la société
Mai si la famille est la petite so­

ldé — société domestique — d’où 
•ort l'individu, elle est sous un autre 
aspect l'individu complet qui forme 

; société. I.a société bien entendue, 
en effet, n’est pas formée par un 
agglomérat d’individus, niais bien par 
i'union des familles, ("est l’affirma

iété politique, elle, te super- 
familles (ieju constituées et

on pu affirmer que cher l'homme, <o ,jon ,1,. toU, ]e!( économistes et le» his- 
r.’et pa» avant l’âg.; de doure .. quin- t<iri,.„., *éncux.
*” flu " l’« ut se défendre entre j ] a philosophie, quand elle consi- 
les traitns. i de I cxistence et parfois j Jèr(, i-nriKjm. t[ |a fi„ de la société 
il doit attendre beaucoup plu* tard famj]julo, arrive A la même conclu- 
cnron- pour prendre entre m ■ mains'ion u iaVoir. que la société civile 
la rc-pon ahililé de son sort 7 , t ron,titute par l’union des famil-

< est que la divine Providence al^. j , 
voulu que l’enfant naisse entouré i Jj* société 
d une famille. Elle a mis au coeur pose aux familles rteju 
de* parent* cet instinct suhlime et e„ Vl.,tu <10 |a rnême inclination na- 
iirofond qui le* fait s unir de t-.uti * turci]e; ciit. est le complément natu- 
leurs forces et «le toutes Inn- cm r-1 r(,| (|t, [, soCiété domestique; elle 
gio* physique « t morales pour irar- l^xplique t.t ju*tifie par la pro- 
« er a 1 abri «b- tout danger, couvrir 1 ^jo,, 4.t l'a-sistance, le i>crfection- 
di* leur protection vigilante, envelop- peinent qu’elic apporte a la première 
p« r de leur inépuisable dévouement | et ,|ont celle-ci a besoin (...) 
cette chair de leur chair *ur laquelle: 'roul Cfia_ Mes Frères, origine, 
il- se penchent avec un indicible histoire, but de la famille en fonc- 
cmoi. Quelle sollicitude égalera jn-1 Qon de la société, tout cela, dis-je, 
niais celle qui retient la mer»-, de, j..., profondément juste, mais tout 
jour et de nuit, auprès du berceau J cola ne montre pas ou du moins que 
«b- «>n prtii enfant; ou celle qui en imparfaitement le rôle, l’impor-
eloigne b- pere et le conduit au tra- tani.e de la famille dans la vie de la 
vail afin qu a son retour femme et société
fa".?,!"" Ui"nt <k’ qUüi 'nan‘r, r “ ,CUr i L* famille et le. force. efdrit.eUe.

Au point de vue qui nous occupé,L’éducation par l’Etat . .. valeur incomparable consiste en 
Un a Voulu dans certain pay* qui, ! eu que, grâce aux traditions morales 

non renient de donner au monde le ,.t religieuses dont elle est la gar- 
■pectaclg de --.il communismi fréné- dienno par excellence, |Tic* Aux wr* 
tique essaie de gagner a-a eause et a tus chrétiennes dont elle reste le 

**•?! ■ ■ 1 du monde, foyer, elle donne k 1» société non
meme le notre, et y travaille a\ec une seulement les cellules organiques qui 
Hiibui digne dune meilleure > ;»u-i, [a coiistituent mais surtout les forces 
> dépensant •< - ii -^ource-, a ' rui- .spirituelles qui sont comme son âme 
ner. — on a voulu, dit je, tenter de vivante (...)
remplacer la famille par ll.tat .1 Dans la société, le corps c’est le 

on » a ">uti au flcau de* enfants nonihre et l’ânie c’est la valeur mo* 
a '«"ilonne-, je icpite, le fl< m «b . Ht la valeur murale reside dans
enfants abandonnes lequel «-• une |a lri,nipe fJe5 carâctèreil j. droiture
menace, une de* nombreuses t> ria-1,,^ co,,cicnces. dans la force des 
ce* pour lu paix des villes et du pays ,, < ,
lui-même. I forme le coeur de„ Qu est-ce qui forme le coeur deJ ai vu un film que Ion a touin( rh^mnu. ,t l’homme tout entier, si 
en Ru.smc pour fa,,.- croire «u m mde t.(. n.01lt ,a Ai.je vraiment
qu on . la. réussir a dompte, es ,M.Mlin lri(sbt<.r? Un grand pen-
fatives iiouv.au genre. <"« t a tiret 
I» larmes. .Mai» puisque l’on admet 
le besoin, la nécessité urgente de re-

les
•ale

medier par des efforts d’ensemb 
des loi* de l'Ktat A un p.n.il 
de chose, n’est-ec pas équivalem 
admettre lu gravité extrême » 
situation et lu banqueroute de.* 
cédés? Mettent le* choses au II 
pour eux et l'on pourra (lin- qu 
règlements d’une rrèchv munie 
pourront bien prévoir et même inu 
ser, au nom de l'hvgicno, de* raffine- 
nient* que la famille alliait négliges ; 
niai* tout le monde conviendra qu'une 
mam mercenaire, si fidèle «-t m bien 
rétribuée qu’on le souhaite, ne .iq»- 
ph ern jamais le* sublimes divinai <on* 
ni le* héroïques générosités d'un 
coeur de mère.

L'vducalion par la famille 
Mai* jusqur-lu il ne s'agit que de 

»oins a donner nu corps de l'enfant ; 
il ne faut pointant pas tarder .1 voir 
en lui une intelligence qui n hate do 
s'éveiller, une âme qui porte un elle 
les vertus infuse* du baptême, un 
coeur qui aura hr*oin de manifester 
son amour et de recevoir 1»- retour de 
ce même sentiment si naturel. Kt 
n est n pa* la famille qui, par une 
sollicitude in1u**able, va veillct sur 
cette première lueur d'intelligence, 
sfimulct se* lenteui* et se* ht itu 
lions, qui va soulever doucement et 
patiemment le voile d ignorance qui 
*»• lev o lentement : n cat-ee pas la 
famille, et elle seule, «lui saura ré­
pondre par di chaudes tendresses et 
de douces étreintes au premier sou­
rire comme aux premiers chagrins de 
ce tout petit coeur ; enfin c'est k 
la famille chrétienne qu'il appartient 
par ses exemples autant que par se* 
paroles d'enseigner la prière, d’en- 
tretenir et d'aviver le feu sain de la 
foi surnaturelle dépose dans ntte 
petite âme par le sacrement de bap­
tême.

Mai* le» anncc* pu**cnt vit» et le 
enfant s’est déjà mue en ado- 

est le moment de compié 
ter en lui la fo rmaüon cutninrnci 0 de­
les premières année», et si l’on veut 
en faire un homme digne de ce nom 
il faudra K’intére>*er a former en lui 
le sens moral et le *ens social (...) !

I. i famille qui réussira a donner à 
*es fil* un sens moral éprouvé aura] 
seule durer.

Comment s'acquittera • t-elle de

grand pen
eur et observateur a dit que l'hom- 
ne moral est d«-jk formé à cinq ans 
ur le genoux de sa mère. Et c’est

l’utilisation des plus beaux dons que 
Dieu nous ait accordes... b) ... que 
coopération a l’oeuvre divine pour 
embellir et transformer la terre... 
((•en. 215) c) ... que le grand 
moyen de subvenir aux besoin» des 
individus et de la société... d) la 
grande joie de la pcrionne humaine.

Après la chuta, e) le travail est 
devenu pénible et de par la volonté 
de Dieu le grand moyen d'expiation 
et de relèvement pour le pécheur... 
surtout depuis que le riche par ex­
cellence, Jésus-Christ, s’est fait 
pauvre (J cor. 89) et charpentier. 
Marc VI 3.

Il
Un grand etpril de foi

Nous sommes chrétiens, disciples 
du Christ, c’est dire que nous de­
vons avoir ses idées, ses pensées, ses 
jugements sur la valeur des biens 
de ce monde.

Or il a pris position à leur égard: 
Riche, il s’est fait pauvre, le plus pau­
vre... Toute sa doctrine et sa conduite 
nous enseignent le détachement. I) 
s’est pn-senté comme la lumière du 
monde, des pauvres humains que nous 
sommes. Far sa vie, ses actes, ses at­
titudes, il n voulu nous présenter com­
me dons une harmonieuse synthèse, 
l’attitude d'âme que nous devions gar­
der et fortifier pour savoir user avec 
sagesse des biens que dans sa bonté 
il a jeter k profusion dans l’univers...

Pourrions-nous être encore réelle­
ment chrétiens et conserver des illu­
sions pour des choses caduques et fra­
giles, nourrir l’idée chimérique d’un 
paradis sur terre, de la réalisation 
d’un monde sans misères, sans travail 
pénible, sans douleurs, sans tribula­
tions...

Idées funestes qui germent dans 
l’esprit de ceux qui ignorent le dogme 
du péché originel, de lu Rédemption, 
de ceux qui n’ont pas de foi.

Ill
Résigaatioa «t patience dan* 

les souffrance*
La lumière dé la foi donne un sens 

k toutes nos misères et souffrances: 
chrétiennement acceptées, elles sont 
le gage d’un bonheur éternel... Le sa­
lut s’est opéré dans la souffrance, la 
loi de la Rédemption n’est pas chan­
gée. “Si nous souffrons avec Lui, nous 
règnerona avec Lui.” (Rome 817). 
(...)

Radioreportage de la 
visite de M. Lebrun 

on Grande-Bretagne
La post* CBM da Radio-Cana­

da transmettra, par relais de la 
B.B.C., de Londres, le mardi, 21, 
à 2 heure* 45 de l'après-midi, un 
reportage de la visite du prési­
dent Albert Lebrun en Angleter­
re. Un commentateur racontera 
la scène lorsque le roi ot la reine 
recevront M. et Madame Lebrun 
à la gare Victoria, à Londres. Le 
lendemain, 22, à 2 heures de 
l’après-midi, les radiophiles pour­
ront suivre un reportage du 
diner donné par le Lord maire 
de Londres en l'honneur des 
visiteurs.

A Notro-Damo
LE R. P. PAUL MAO. 

DE L'ORATOIRE
4e Sermou

“La destinée humaine”
Grâce à sa loi de fraternité, le 

christianisme* pénètre jusqu'aux ra­
cines les jdus profondes des misères 
humaine* et des dissensions sociales 
bien mieux que ne le font toutes les 
explications économiques.

En effet, le christianisme, et le 
christianisme seal, pousse à la con­
version intime de la volonté pro­
pre, comme nous l'avons vu précé­
demment.

l-u communion fraternelle des

notre vie ni non plus où conduit ccttc 
courbe”.

A ne nous adresser qu’aux philoso­
phes et aux savants, nous ne résou­
drons jamais le problème, et devrons, 
a la fin de notre vie, répéter ces pa­
roles d'un vieux philosopnc : "Je -uts 
né dans l’ignorance; j’ai grandi dans 
l’incertitude; je meurs dans le doute... 
Etre des êtres, ayez pitié de moi I” 
III.—Solution apportée par U Christ

Puisque j’aspire au bonheur et que 
je meurs sans l'avoir trouvé en cc 
monde, — il no «e peut pas que tout 
finisse à la mort, et puisqu'il n’est pas 
ici-bas, le bonheur *e trouve au delà...

Or il n'y a de bonheur pour moi 
qu'k aimer, à aimer toujours. Qui­
conque va conduire un être aimé au 
tombeau comprend cela : se peut-il que 
tout finisse là ? lu raison y répugne.

Plutôt que les savants et les philo­
sophes, interrogeons donc sur ce grave 
problème un enfant : il sait, p;u\*e 
qu'il a en sa possession un petit livre 
qui donne la réponse à ce grave pro­
blème et à bien d’autres... 11 sait 
d'abord ce qu’est Dieu ; non pas seu­
lement le Créateur qui nous a tirés du 
néant, mais un être de paix et d'a­
mour : Dieu est amour. Si vous savez 
qu’il fait luire son soleil à la fois sur 
les bons et les méchants, vous con­
naissez déjà la vie.

Vous ne saurez pas moins ce qu’est 
la mort : un passage, l’entrée dans 
une autre vie qui ne finira jamais.

J’ai donc une âme immortelle faite 
pour le bonheur, et comme le bon­
heur, c’est la po**ession de l'amour 
et que Dieu est amour, ma destinée 
c'est de voir Dieu. Lui qui n'a be­
soin de rien ni de personne, n’a pu 
avoir, en me créant, d'autre but que 
de me rendre heureux. Or il n’est 
pas de bonheur possible en dehors 
de Dieu.

Mais c'est pur sa personne, encore 
plus que par si s put oies, que le 
Christ devient vraiment notre desti­
née. Dieu a un Fils qu'il aime ; il 
nous le donne et, parce que nous 
avons péché, il fait de lui une vic­
time pour nous sauver. Nous voyons 
bien là que notre création a été une 
oeuvre d’amour, et pouvions-nous 
être l’objet d’un plus grand amour ?

Pouvons-nous douter de notre des­
tinée, lorsque nous nous voyons 
clouée, à la croix notre rançon vi­
vante, en lu personne de Jésus ? laâmes converties au christianisme fut 

autrefois Tunique protestation desl réponse au problème de la destinée, 
az.t.x-i.x- contre César. Dan» la' *déshérités 
lutte contre les abus et les déprava­
tion* de la richesse, le branle a été 
donné jadis par l’Evangile. Aujour­
d'hui encore, si Thomtne ge se con­
vertit pas, Il n'obtiendra rien, si ce 
n’est de renforcer davantage le pou­
voir de l'autorité et de se livrer pieds 
et poings liés aux états totalitaires 
basés *ur le matérialisme.

Pour k matérialiste, la vie se ré­
duit à ce court espace de temps qui 
sépare l'heure de la naissance de 
l'heure de la mort, et je suis ainsi 
amené, pour rester dans la logique 
du développement de ma pensée, à 
traiter devant vous la question de 
TAu-delk, — le problème de la des­
tinée humaine.

Nous verrons ainsi ce qu'est cette
via pourvu qu’on ne pousse pas trop, destinée ; qu'elle pose un problème
loin cette n**ertion. Et le grand pape 
Léon Mil reprenant la même idée a 
pu dire: ••("e*t en grande partie dans 
l'enceintc du foyer domestique “Sa- 
iiiontine christianac” que se prépare 
in destinée de» Etats”.

L* («mille et les classes sociales
Au -i bien c-t-ce assez facile à 

comprendre. De quoi se compose la 
•-l'i'ieti si l’on étudié scs classe» »o- 
cialc»? De chef» qui administrent et 
i onimundent, et de sujet* qui suivent 
b directions données. Il faut donc 
savoir commander, d’une part, et 
obéir de l’autre. Et ee» vertu* 
d’obei-ance et de juste autorité 

’apprennent nulle part mieux que 
dans la famille (...)

Au Gcsù

petit onfa 
ie.vont. ('

U R. P. Napoléon RANCOURT, S. J.
"Les pauvre* en face des

bien* de la lerre”
(...) M’udir.-snnt plus spéciale­

ment aux pauvres, aux déshérité» des 
bien* de la terre, « cette imnienje 
foule de* travailleurs, homme* ou 
femme*, jeunes gens ou jeunes filles 
— nui peinent pour s’assurer le pain 
de chaque jour, je voudrais rappeler, 
a .i *uite de Pie XI, l’attitude d’âme 
qui rendra leur pauvreté vraiment 
beati liante.

"Quint aux pauvres, tout en cher­
chant selon le* loi» de la charité et 
de la justice k- «e pourvoir du néecs- 
-airc et même k améliorer leur sort, 
il- doivent toujours rester, eux aussi 
’Me pauvre* en esprit” (Mat. 523) 
plaçant dans leur estime le» biens 
pirituel* au-de»»us de* bien.* et des

insoluble pour la raison, et que le 
Christ aeul nous donne la solution. 
l-'—’Natura d* la destinée humaine

Intelligent par nature, l'homme 
veut savoir. Aucune époque n'a été 
plus que la nôtre avide de s’instruire, 
de discuter les problèmes et de re­
chercher leur solution.

L’esprit de l'homme travaille dans 
tous 1rs sens, et il faut reconnaître 
que, grâce à son application, a sa pa­
tience, il arrive parfois à des décou­
verte* merveilleuse*. Est-ce a dire 
que toutes ces découvertes soient de 
même importance ? Evidemment non.

A quoi servirait à l'homme d'être si 
savant, s’il restait incapable de ré­
pondre aux questions suivantes : d'où 
est-ce que je viens ? Uù vais-je ? Ce 
sont de» points sur lesquels on veut 
être éclairé. Le besoin d’une solution 
»e fait sentir, plus impérieux qu’en 
tout autre domaine, et presque tous 
sc demandent : “Quel est le but du 
voyage qui nous emporte k travers le 
temps ? Où débouche la route que 
nous suivons ? Que devons-nous ren­
contrer sur l'autre versant de la 
vie ?”

C’est en vain qu’on essaierait d’élu­
der la question. Certains prétendent 
s’en désintéresser : si Ton pouvait 
lire au fond de leurs Ames, on trou­
verait chez eux comme chez nous 
tous une inquiétude persistante qui 
trahit le besoin de savoir.

Il est honorable pour l’homme de 
n'avoir jamais pris »on parti des cho­
ses qui lui échappent, et d’avoir pour- 
suivi se» investigations, en se deman­
dant : “Quel sort m'attend après cet­
te vie ?”
IL—Insuffisance de la raison

Pour calmer se* inquiétudes, il faut

la voilà !
Conformez-vou* aux exemples que 

vous ont laissé* les saints, les bons 
chrétiens. Canadiens, vos ancêtre» 
n’ont pas blasphémé les épreuves de­
là vie : il» le* ont comparée* à celles 
de Jésu» parce qu’ils avaient la foi.

Un peuple ne progresse que dan.» 
la mesure où il cultive le» vertu* qui 
l’ont pétri des sa naissance. Restez 
donc fidèle.» a re» traditions de foi 
que tous ceux qui vous ont étudiés 
se plaisent a rencontrer chez vous. 
L’un d’eux dit justement : “Cc qui 
caractérise- ce peuple, ce qui le dis­
tingue de tous ceux qui l'entourent 
ou se mêlent k lui, c'est la concep­
tion particulière de la vie qu'il tient 
de sa foi”.

Gardez donc votre foi, dévelop- 
pez-la. Restez fidèles k vos père*, 
fidèles A Jésus-Christ, et vous le se­
rez dan* la me*urc où vous chan­
terez votre Credo t “Je crois... à la 
vie éternelle !”

Mme H. Dussault 
décédée à Viauville
Mme Honoré Dussault, née Marie- 

laïuise loitreille, est décédée le di­
manche 1!* mars, k sa demeure a 
Viauvllle, à l'âge de 71 ans et trois
mois.

Elle lak-r pour la pleurer, outre 
son époux : deux fils, MM. Ludger 
et René Dussault, employé» munici­
paux ; une fille, Mme Eugène Le­
clerc ; une belle-fille, Mme veuve 
Léo Dussault ; un gendre, M. Eu­
gène Leclerc ; un frère, M. Aehilie 
Latreillc, e l'Office des salaires 
raisonnable- ; une soeur, Mme veuve 
Narcisse !.<-gault ; trois neveux, M. 
Alfred Charpentier, président de la 
Confédération des travailleurs ca 
tholiquc», Osmond latreillc et Jo 
seph Latreillc.

I.* dépouille mortelle est exposée 
aux salon» Guindon. k Viauville. I^»s 
funérailles auront lieu, mercredi ma­
tin a 6 heures, à St-Clémcnt de Viau 
ville.

Inhumation au cimetière de la 
Côte-des-Nfiges.

jouissances terrestres. Qu’ils se sou­
viennent qu'on no réussira jamais ni k l’homme une réponse claire et prv- 
t'nirc disparaître de ce monde les' else A une question si nette, ci vi- 
mig res, le* douleur* et les tribula-1 tnle. En pareille matière, une solution 

loi personne lumineuse s’impose, une certitude té­tions, qu'a cetto __ r_______
• 'échappé, pa* même ceux qui en ap-! taie, qui dissipe jusqu’au moindre 
parence semblent trè» heureux. I!. doute, — autrement, c'est comme ci 
faut donc k tous la patience, cette'l’homme ne savait rien, 
patience chrétienne qui réconforte le Grâce aux progrès constants des

Chula sur la trottoir
M. Narcisse Laporte, âgé de 48 an», 

domicilié 2384, rue Hogan, s'est frac­
turé Tnvant-bras gauche, vers 7 h., 
samedi soir, en tombant surje trot­
toir, près du numéro 2350, rue Ho­
gan. Il a été transporté à l’hôpital 
Notre-Dame. Les agents de radio-po­
lice, ont fait enquête dans cctto af­
faire.

Et i'» fill 
orité

ilquillit à ! 
et de Tait 
!» délicate 
du trav: 

me* Frèri 
xemple que par

coeur par le.* promersos divines d’un 
bonheur éternel”. (...)

Au fond ceci veut dire i
1) Une grande estime du travail

même manue’, qui ennoblit Tante et 
la -anctif e ;

cette tâche' 
le respect de Tord 
la droiture et men: 
conscience: Tuinoi
tout cela s’enseigiK, .u-, .. . ,
tant et plu- par l'exemple qui par . tn ^ de foi qui
la parole. I ■-11' ‘‘c tout comme Dieu en juge

Je ne nie p.i- que nombre d- na ! t': t0'tL' notre »ie ;
rents soient inf. i ;eur» i» leui -ache :n U- > grande résignation et une 
Ma : ■ : dan* le* souffrances
non que In famille exiir, de grand. 'lui m'l,, détachent des vanités de !a 
vertu* et qu’elle a biM-in, par ce-:-..' 1 t,r‘r l!''ur nous tourner totalement 
qurnt, comme nous la faisi r* ne ver* Dieu, la grande réalité, 
tuellement. qu’on lui rappelle Tim-j *
portance de son tôle dans le niond. * Valeur d« travail

Le sm* social C’est l’Eglise, me» frères, cette
Or ce rôle elle ne l’aura rempli tf1’*»' »’ de tous, "cette incom-

complèt. ment enve- Tindlvb! ; que parab • maîtresse de* hommes’’ qui
lorsque, apn- avop urvei é .veili nous en*c gne à apprécier justement
de la conscience et formé «- ui :e| ** travail et â en faire un instrument 
sens moral, elle aura en plus t'vomié. d'élévation.
'e* préoccupations d'orare public, Avant comme après U chute, b) 
t'ordre social. * Je travail n’est pas autre chose que

sciences et de la philosophie, peut-être 
la raison nous livrera-t-elle enfin cc 
secret ?

Si j’interrogo le» philosophes, Ils 
n’ont â m’offrir que des solution» va­
gues, hésitantes, contradictoires. Ainsi 
Platon, qui définit l'immortalité ; “une 
belle chance à courir; une noble espé­
rance par laquelle il faut «’encourager 
soi-mème".

Les savant» n’ont pus d'explications 
plus satisfaisantes. La science n fait 
pourtant, surtout en ces dernières an­
nées, de merveilleuses conquêtes : elle 
a subjugué les mers, les airs, elle a 
capté les ondes les plus subtiles; mais, 
si je l’interroge sur l'au-delà, qu'a-t- 
elle à me répondre ? rien ! Et pour­
quoi ? parce que tel n’est pas *on 
domaine. D’ailleurs, à bien considérer 
les savants, on observe que leur foi 
ou leur incroyance sont indépendan­
tes de leur degré de savoir. Harnack 
confessera que “la science ne nous ap­
prend ni où commence la courbe de

Idmootf'
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Shirley Temple 
au cinéma Palace
Un beau film, ‘The Little Prin­

cess”, où l’on retrouve Sybil 
jason.

Le Palace présente cette semaine, 
en grande primeur montréalaise, le 
premier très bon film de Shirley 
Temple depuis une couple d'années. 
Il s’agit de "The Little Princes»", 
film en roulcur» aussi parfait, com­
me tel, qu’on peut |c» faire aujour­
d'hui, hi&toirr mélodramatique d'un 
exceptionnel intérêt, et bien faite 
pour mettre en valeur le talent par­
ticulier de la protagoniste enfant. On 
dirait un conte tiré d'un livre d'ima­
ges et animé comme seul les cinéastes 
de Hollywood savent donner la vie au 
rêve depuis leur merveilleuse réussite 
de “Blanche-Neige et les sept nains”.

L’intrigue est si riche en péripé­
ties de toutes sortes que son récit 
déborderait le.» cadres d’un simple 
compte-rendu, mais son inévitable 
invraisemblance est largement com­
pensée par les émotions tendres 
qu’elle procure.

A côté de Shirley, Montréal re­
trouvera avec plaisir la petite sud- 
africaine, Sybil Jason, qu'on ne réus­
sit pas — malgré tous le» moyens 
dont Hollywood dispose pour “faire" 
et “défaire” les artiste» étrangères 
— à rendre moins Intéressante que 
la blonde vedette. Aussi Anita Loui­
se et Richard Greene, qui font k la 
petite fille de grands amis fort plau­
sibles.

Une comédie de Léon Errol et une 
tranche de “March of Time” complè­
tent le programme.

Drame passionnant 
au Saint-Denis
"L’affaire du courrier de Lyon” 

avec Pierre Blanchar et Dita 
Parlo.

rectlon du Saint-Denis nri. .
f°nL. bi*n f,‘il".

réussie d’ailleurs, précisé. 1 

connu» de l’écran L*1

Blessa sur une patinoire
Maurice Thériault, âgé de 12 ans, 

dont les parents sont domiciliés 1444, 
rue Parthenais, s’est fracturé le bras 
gauche, vers 4 h., hier après-midi, en 
tombant sur la glace d'une patinoire 
qui est située près du l’angle de Tav:- 
nue DeLorimier et de la rue Campion. 
Il a été transporté à l’hôpital Stc-Jus- 
Une. Le sergent St-Jean, du poste do 
police de la rue Frontenac et les 
agents de radio-police, ont fait les 
constatations d'usage.

Le cinéma français n déjà présen­
té plusieurs films fort bien réussi» 
relatant diver» événements touchant 
la KévoluUon de '89. L’un des meil­
leurs en ce domaine est peut-être 
“L'affaire du Courrier de Lyon”. 
Celte production est actuellement n 
l'affiche du Saint-Déni». On y ra- 
rontu en traita pathétiques la con­
damnation d’une victime innocente n 
la suite de témoignage» accablants 
provoqués par la ressemblance avec 
le véritable coupable. Le cinéma 
français a tiré un excellent parti de 
cette histoire intensément dramati­
que. Le film touche souvent a la plus 
haute émotion, particulièrement k 
l'instant où Ton découvre l’erreur 
tragique commise â l'endroit du con­
damné.

Pierre Blanchar et l'admirable Di­
ta Parlo jouent admirablement bien 
leurs rôles. Ils sont du reste bien se­
condé par les autres membres de la

innmis rte 1 écran français-e* 
Lordy. Monique Rollmw] j'” 
mit, «ans compter plusieurs * 
acteurs de talent. Dr* act r" ' 
la semaine complètent le 
du Saint-Denis. ,,ro^

-

Ouverture de la 
session demain a 

(IharloilctoH
Charlottetown, 111. (p i• i 

député* arrivent do toute» 
jourd h m, pour Touvertur* I' 
d«- la cinquième session d,.’ i5* 
Idée législative de TUc-duJ? 
Edouard. L’Assemblée so comk*
trente députés, tous libéra^,
la seule^ dans tout lc pay* 0à ^
a pas d’opposition officielle 

Iæ session est la ciinjuiêL j 
dix-huitième législature! Le ^ 
liant gouverneur George de ] 
présidera les cérémonie*. Lt -J
• Minîc+WA «I n »>l« s» IftOi? _ A (SI r1*distribution. j ministre depuis 1936 est Thon. ÎL

Comme film supplémentaire, la di-1 A. Campbell. ^

Donnons-leur 
le pain quotidien

i

m

'LS sont au seuil de la vie. 
Leur instinct les pousse 

en avant, mais leur corps 
débile les retient. Ils 
n’iront pas plus loin si on 
ne fait pas disparaître cette 
main menaçante qui bouche 
leur horizon: le spectre de 
la Faim. Il faut donner à 
ces corps, au moment de la 
croissance, une alimentation 
suffisante; il faut leur donner 
des soins medicaux, des 
distractions, du soleil, l’air 
vivifiant de la montagne, de 
la campagne. C’est votre 
obole qui rallumera dans 
ces jeunes yeux la flamme 
de l’espoir, de la vie !

SEPTIEME
CAMPAGNE

DU 20 AU 29 MARS
Voua pou vas fixer voua* 

même le mode de paiement 
d* votre eouocription.

Siège de ta campagne:
HÔTEL DES POSTES,

PLACE D'ARMES
Dtracttna ÉéwiratoiMma Ch. MS 
hartfcxi lémlnlnai Mmm éta*c, Ch. JM

TU. MA. UH

OBJECTIF : s 44 1,389

FEDERAÏlONdesDeovresdel
CANADIENNES FRANÇAISES
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La campagne de la Fédération des 
Oeuvres de Charité

de la page t)

nisère noit enrayée —- ou nu moins 
,ouln(téc le plus possible.

Ifélns U misèro n’est pas un my­
the « Montreal. Malgré toute la bon- 
,.t volonté «les adminUtrateurs le 
chômage continue, vous lo savez 
comme moi, d’exercer scs ravages 
dans des milliers de foyers. Vos re­
présentants a l’hôtel de ville sont 
mieux placés que personne pour me- 
,jrer toute l’étendue de cette péni­
ble plaie sociale qu’est le chômage, 
,ouvent encore aggravée par la ma­
ladie. I/es tristes confidences qui par- 
viennent chaque jour aux bureaux 
du maire et des échcvins révèlent des 
ess de détresse bien lamentables et 
que la société se doit de régler.

En plus de ces milliers d'indigents 
qui nous sont signalés, il y en a. j’en 
«uis sûr, des centaines d'autres qui 

cachent et que seuls le tact et la 
délicatesse de la Charité peut décou­
vrir. La aituation de tous ces mal­
heureux qu’on appelle les pauvret 
honteux n’est-elle pas souvent plus 
douloureuse que celle dos autres qui 
étaient au grand jour leur misère 7 

Les autorités municipales, provin­
ciales et fédérales ont déjà fait et 
feront encore prochainement de 
grands efforts tendant à diminuer le 
nombre des chômeurs. L’administra­
tion municipale donne en plus un 
octroi important aux oeuvres de cha­
rité. Mais les gouvernants ne peu­
vent soulager à eux seuls toutes les

misères. De même, les grandes fédé­
rations do charité de la métropole ne 
peuvent pratiquement rien faire sam 
un effort en commun de toute U po­
pulation, effort poussé jusqu'à la li­
mite de la bonne volonté et de la 
générosité.

Nous poussons activement, vous le 
savez, l’organisation des fêtes du 
troisième centenaire de Montréal. 
Nous voulons, à cet effet, rendre la 
ville plus belle, plus accueillante 
pour les milliers de visiteurs qu'atti­
rera le grand anniversaire de 1942.

Mais cette atmosphère de fête dont 
nous voulons envelopper les choses 
ne doit-elle pas, pour être vraiment 
complète, imprégner aussi les êtres? 
La toilette de la ville ne ferait-elle

fias l’effet d’une somptueuse étoffe 
etée sur les haillons, si clic ne de­
vait que recouvrir des foyer» misé­

reux 7 Non, il faut, de toute néces­
sité, que la joie pénètre partout. Et 
pour cela, dès cette année et jus­
qu'en 1942, la population doit redou­
bler son effort collectif de charité. 
Justement parce que les temps sont 
plus durs que jamais, la générosité 
doit être encore plus grande.

D’ici la fin de la campagne qui 
s’ouvre ce soir, tous les citoyens de 
cette ville devraient avoir sans cesse 
à l'esprit la magnifique devise de 
cette année: “Donnons-leur le pain 
quotidien’’.

Oui, mesdames et messieurs, nous 
remplirons tous, j’en ai la ferme con­
viction, ce devoir qui s’impose: “Don­
nons-leur le pain quotidien..." et 
j'ajouterai: “...avec un peu de 
beurre !’’

M. J.-Albert Blondeau, président de la 
campagne de charité de l’année 1939

L’hon. Raoul Dandurand, invité d’honneur 
à l’inauguration de la campagne

Mesdames, Messieurs,
Je viens vous parler de notre de­

voir social envers les nécessiteux et 
de la manière dont il fut rempli dans 
le passé, avant l’avènement de la gran­
de industrie.

Quelle était l’attitude de ceux-là qui 
avaient de la fortune, vis-à-vis les in­
digents et comment pouvons-nous au­
jourd’hui accomplir notre devoir en­
vers eux, alors que nos moeurs et nos 
contacts ne sont plus les mêmes.

Jusqu’au jour où la mécanisation 
industrielle — le règne de la machine 
— a permis la production en série 
sur une grande échelle, ainsi que le 
vaste groupement d’ouvriera sous un 
même toit, lu petite industrie était, 
en France, disaeminée dans les divers 
quartier des villes, où les ouvriers 
voisinaient avec leurs patrons, qui y 
avaient leura résidences, tout comme 
l'aristocratie ses hôtels.

Les rapports entre tous donnaient 
l'impression d'une grande famille, où 
les soucis et les épreuves des faibles 
avaient un retentissement chez les 
membres plus fortunés.

Les sympathies s'exprimaient de 
toutes les façons envers les dé«hé- 
rités de la vie.

On retrouve dans les faubourgs 
ouvriers do Paris de vieux hôtels, 
d’où sc répandait sur le petit peuple 
qui las entourait une sollicitude qui 
ne «e démentait jamais.

Malheureusement, la grande in­
dustrie est venue séparer et éloigner 
ces classes qui fraternisaient et s’en- 
tr’uiduient constamment.

Il en est de même dans notre pays.
Les ouvriers habitent maintenant 

leurs quartiers et la bourgeoisie les 
siens.

Comme lis ne peuvent plus sc pen­
cher sur l’ouvrier qui était dans leur 
clientèle immédiate, pour lui venir 
en aide, les devoirs des patrons et

des bourgeois ne sont pas pour cela 
abolis ou amoindris.

II faut rendre cette justice à la 
bourgeoisie qu’elle a su maintenir 
entre elle et les classes ouvrières un 
lien qui lui permet de remplir ses 
devoirs envers elles. Je dis ••• de­
voirs car, indépendamment de ceux 
que lui dicte sa conscience, le ré­
gime capitaliste dont elle jouit ne 
peut se maintenir et sc justifier que 
s’il fournit le pain quotidien et les 
secours nécessaires à tous les mem­
bres de la communauté qu’atteignent 
les infirmités humaines.

Ce lien est, de nos jours, formé 
d’êtres secou rubles, d’âmes d’élite, 
qui jouent dans notre société le rôle 
du bon Samaritain. On peut admirer 
leur dévouement dans les diverses as­
sociations affiliées à la Fédération 
des oeuvres de charité.

Ceux-là qui possèdent la fortune 
ne sont-Us pas intéressés, au premier 
chef, au maintien de l'ordre et de la 
bonne entente dans notre popula­
tion?

Ils sont les bénéficiaires du régime 
sous lequel ils vivent.

la paix ne peut subsister sous ce 
régime que s'il existe un esprit de 
solidarité entre tous.

N’est-il pas naturel que ceux qui 
possèdent donnent à ceux qui sont 
privés de tout?

la loi des compensations ne de 
vrait-elle pas inciter les heureux de 
ce monde à tendre spontanément la 
main aux malheureux?

La bourgeoisie et tous ceux à qui 
la fortune sourit ou qui, tout au 
moins, vivent dans l’aisance, sc doi­
vent de faire la part la plus large 
possible de leurs disponibilités en fa­
veur de leurs frères malheureux.

Plus leur geste sera large, plus ils 
ressentiront en leur âme et conscien­
ce cette joie intime, ineffable, 
d'avoir fait une bonne action.

M. Beaudry Leman, président du conseil 
d’administration de la Fédération

las pouvoirs Interviennent avec 
raison, mesdames et messieurs, afin 
de fournir le nécessaire à ceux qui 
en sont dépourvus. Mais l’action de 
l'Etat, ai elle est indispensable, n’en 
demeure pas moins insuffisante, et 
pour deux raisons. D’abord, l’adver­
sité prend des fonnes si multiples et 
si variées que les gouvernants, mal­
gré leur bonne volonté et les fonds 
considérables dont ils disposent, sont 
incapable» de satisfaire pleinement 
aux exigences de 1a situation. Ensui­
te, la bienfaisance officielle ne sau­
rait répondre qu’à des besoins maté­
riels.

Ce qui confère à la charité pri­
vée toute son efficacité, c’est préci­
sément l'élément humain, que rien 
ne remplace. Sans doute importe-t-il 
de donner à manger à ceux qui ont 
faim, de vêtir ceux qui sont nus, 
d'héberger ceux qui n’ont ni feu ni 
Heu. Cependant, quand on a satis­
fait à cea besoins, on n’a pas en­
core fait tout son devoir. “La mi- 
"ère porte au désespoir", écrivait 
Pascal. Aussi l’indigence demande-t- 
elle non seulement des secours ma­
tériels, mais encore le réconfort mo­
ral.

Les vingt-quatre oeuvres affiliées 
à la Fédération groupent des milliers 
d'hommes et de femmes de bonne 
volonté, véritables médecins de 
i'àme, qui visitent les pauvres, se 
penchent avec sympathie sur leur 
détresse et leur apportent, en même 
temps que de la nourriture, des vê­
lements ou des remèdes, les narolcs 
lui apaisent et qui remontent le cou­
rage. Ces hommes et ces femmes 
prodiguent les consolations, donnent 
\ l'occasion des conseils judicieux et 
•’efforcent de rendre la confiance à

ceux qui seraient tentés de déses­
pérer.

L'étendue et la diversité des in­
fortunes à soulager, dans une gran­
de ville comme Montréal, exigent que 
la charité privée elle-même soit orga­
nisée. Ce n'est qu’à cette condition 
qu'elle donnera tous les résultats 
qu’on est en droit d'en attendre. 
L’organisation de lit Fédération des 
Oeuvres de charité canadiennes- 
françaises est simple et pratique. La 
Direction générale, subordonnée tu 
Conseil d'administration veille au 
bon fonctionnement des divers servi­
ces, ordonne la campagne de sous­
cription, repartit le produit des dons 
entre les oeuvres et en contrôle l’em­
ploi. la campagne de souscription, 
qui possède fa propre organisation, 
recrute chaque année une multitude 
d’auxiliaires bénévoles qui, encadrés 
par des chefs de section, vont re­
cueillir les aumônes dans tous les 
quartiers.

Il suffit do parcourir la liste des 
oeuvres affiliées pour se rendre 
compte que la Fédération soulage la 
misère fous toutes ses formes. C’est 
pourquoi nous sommes certains que 
la population de Montréal sc mon­
trera aussi généreuse cette année que 
par le passé. Ceux qui sont favorisés 
de la fortune donneront libérale­
ment, se souvenant que "la bienfai­
sance est une partis essentielle de la 
probité du riche". L’eux qui jouis­
sent do quelque aisance et même qui 
n’ont qu'un modeste superflu vou­
dront sans doute faire la part du 
pauvre. Le devoir de charité s’impo­
se à tous, et le mérite de chacun ne 
sc mesure pas tout à l’importance de 
son offrande qu’à celle de son sa­
crifice.

Mesdames,
Messieurs,

Depuis la dernière campagne de la 
Fédération des Oeuvres de Charité 
Canadiennes-Françaises, le monde a 
connu des heures d'inquiétude. Les 
menaces d’un conflit mondial pesaient 
sur les nations et les hommes ou­
bliaient, momentanément, leurs sou­
cis personnels, les égoïsmes indivi­
duels pour ne songer qu'à l'angoisse 
poignante do l’humanité.

La paix est momentanément réta­
blie entre les peuples mais voilà que 
chez nous le clairon sonne, ce soir, 
l’appel aux armes. Il ne s’agit heureu­
sement pas d’un conflit sanglant où 
s’entretueront des êtres humains 
sous le fallacieux prétexte de sauver 
la civilisation. Non, lu bataille qui vu 
se livrer poursuit un but plus noble,
— surtout plus humanitaire: il s’agit 
do combattre lu misère sous toutes 
ses formes, de la poursuivre jusque 
dans scs derniers retranchements. 
Offensive générale déclanchée contre 
tous les fléaux sociaux qui défigu­
rent, affaiblissent et souvent tuent 
tes corps quand ils ne corrompent pas
— du même coup — les âmes. Com­
bat opiniâtre livré au nom de l’hu­
manité souffrante dont les traits 
émaciés par lu douleur et crispés 
par les privations cachent un reflet 
de Celui qui a voulu naître pauvre 
parmi les pauvres.

A cette croisade pacifique, à ce 
combat généreux doivent participer 
tous nos concitoyens. Le devoir de 
la charité est une obligation sociale 
et, comme tel, il s’impose non seule­
ment aux riches mais à toutes les 
classes de In société. Mais il no faut 
pas que les efforts que tous feront, 
d’ici unu dizaine de jours, pour rem­
plir èetto obligation sociale, soient 
dispersés. Aussi la Fédération a-t- 
elle précisément le rôle de canaliser 
ces efforts de façon à leur faire don­
ner plein rendement.

La campagne de souscription qui 
commence est le moyen mis à la por­
tée de toute la population et qui lui 
permet de mieux remplir son devoir 
d'assistance envers la foule anonyme 
et émouvante des malheureux.

La campagne de 19.'19 sc présente 
sous les auspices les plus favorables. 
Le monde catholique est dans l'allé­
gresse encore toute nouvelle qui 
monte de toutes parts vers le trône 
de saint Pierre où un nouveau Pon­
tife vient de recueillir la succession 
lourde de gloire et de mérites du 
Pape de l’action catholique. Aussi la 
population canadienne-lrançaisc de 
Montréal pourra-t-elle rendre hom­
mage à su façon, à Sa Sainteté 
Pie XII en se montrant plus généreu­
se que jamais envers les pauvres qui 
forment la partie la plus digne de 
sollicitude de l’imposante bergerie du 
Pasteur universel de l’Eglise.

Nous avons un autre motif d’entre- 
prpendre gaillardement la septième

campagne de la Fédération des Oeu­
vres de Charité Canadiennes-Fran­
çaises, puisque le résultat de la cam­
pagne précédente a dépassé les es­
poirs les plus audacieux.

Non seulement il faut qu’un succès 
égal couronne la campagne de cette 
année, mais ce succès doit être supé­
rieur si nous voulons payer totale­
ment notre dette envers les pauvres 
et enlever haut la main notre objec­
tif de $441,.'189.

Cet objectif, — on le constate — 
est plus élevé que celui de 19J8 d’à 
peine $38,1 B.'!. Et si nous songeons 
que, lors de lu précédente campagne 
l’objectif a été dépassé pur près de 
$32,000, il ne nous reste a recueillir 
que $0,000. de plus que lu souscrip­
tion totale de l’an dernier. .Mais il ne 
faut pas limiter notre umbition au 
strict objectif. Il faut vouloir, et vou­
loir fermement, faire encore mieux 
car les besoins qui accompagnent la 
misère sont plus grands que jamais 
dans notre ville et les malheureux at­
tendent encore plus de nous.

Déjà certains groupes de nos dé­
voués auxiliaires ont commencé leur 
travail. Dès demain nous lancerons 
dans.tous les coins de In ville le gros 
do nos effectifs. Nous n’avons aucun 
motif de ne pas espérer retrouver, 
encore cette année, chez les travail­
leurs bénévoles de la campagne, le 
même enthousiasme, la même abné­
gation et la même discipline qui ont 
fnit le succès — et je dirai même le 
triomphe —- des campagnes précé­
dentes.

De ce côté nous n’avons donc rien 
à craindre. Il no nous reste plus qu’à 
souhaiter que toute la population ré­
ponde avec empressement et généro­
sité aux efforts de ceux qui feront 
appel à son coeur compatissant.

Je tiens à recommander, de façon 
toute spéciale, la souscription par ver­
sements qui, on en h fait l’expéricn- 
ce, est la forme la plus pratique 
d’augmenter, parfois même de dou­
bler ou de tripler chaque souscrip­
tion individuelle. Si tous les souscrip­
teurs adoptaient ce système, le suc­
cès final de la campagne en serait 
multiplié pour le plus grand bien des 
indigents et le bon renom de notre 
ville.

La grande croisade de la charité 
commence et déjà nous entrevoyons 
le réconfort de la victoire, car nous 
avons l'intime conviction que tous 
nos collaborateurs vont montrer cette 
audace presque téméraire des forts 
et des conquérants, que toutes les 
classes de la société vont faire preu­
ve d'une générosité encore sans pré­
cédent.

Debout donc, tous les débrouil­
lards, tous les intrépides, tous les te­
naces, tous les compatissants. Que 
tous les boucliers se lèvent contre la 
mière. Le bon combat est déclaré. 
En avant! Pour Dieu et pour les pau­
vres!

Appel à f élément anglais, par M. Dodds
M. Jackson Dodds, s'adressant sur­

tout à l’élément anglais de notre po­
pulation, dit que la Fédération des 
Oeuvres de Charité canadiennes-fran­
çaises assume la lourde responsabilité 
de soulager la misère de ceux qui, 
dans une proportion de 70 pour cent 
de nos concitoyens, n’ont pas droit 
aux secours de l’Etat. "A ceux des 
apôtres qui considèrent que ceci ne 
regarde que les Canadiens-français 
je prends la liberté de dire que la 
charité chrétienne n’est pas une ques­
tion de race, de langue, ou de reli­
gion. Un vieux dicton assure que 
“charité commence par soi-méme”, 
mais il n’en n’est aucun qui dise 
qu’elle doit s’arrêter là. D’où mon 
appel en faveur de la Fédération ca- 
nadicnne-françnise. Votre offrande.

quelque qu’elle soit, sera appréciée 
et vous serez vous-mêmes reconnais-1 
«ants d’avoir ét«- mis ain.-i dons l'oc­
casion d'aider des familles en dé­
tresse.

La Fédération de Charlie accom-1 
plit une oeuvre constructive dans lu 
période troublée que nous travci-om. | 
Par ses oeuvres elle rend de très ' 
grands services non feulement dans i 
l’ordre matériel mois encore en pré- 1 
servant la «ante des assistés en rôle- ; 
vant leur moral et leur donnant l'en 
couragcment dont ils ont besoin. 
Comme banquier, je n'hésite pas à1 
dire que je ne connais aucun place-[ 
ment plus avantageux qu'une part | 
dans l’oeuvre humanitaire accomplie [ 
par la Fédération des Oeuvres de j 
Charité canadiennes-françaises.

»)» ■> L’ctat juridique de la 
femme dans nofre 
province

(Suite de la page J4J

querelle, bataille à livrer et qu’il faut 
être d’un côté ou de l'autre de la 
barricade.

“Or il n’v a pas de barricade. Il 
n’y a ni duel, ni camps opposés: Nous 
ne somme* paf, hommes < t femmes, 
des adversaires; nous plaidons la mé­
mo cause; nous défendons contre le 
même ennemi — la faiblesse humai­
ne — le même trésor qui est, dans 
la maison commune, lu paix.

“On dit: “Quand l’un des deux 
époux est satisfait on appelle cela 
un bon ménage." Mais on a tort. 
C'est quelquefois vrai, car tout arri-1 
ve. Mais dans {’organisation, muiak 
ou juridique, do cette société qu’est 
la famille, ce qu'il s’agit de proté­
ger, ce n'est pas le bien de l’un aux 
dépens de l'autre, mais, pour l’un et 
pour l'autre, et également répartie, 
la plus grande somme de bonheur 
possible; c'est, en un mot dont je 
.-ais bien que l’on abuse mais qui est | 
le seul juste, le bien commun.

“Il arrive qu’on formule des grief» 
en fait inexistants et qu’on devendi- 
que, avec une obstination plus tenace 
que renseignée, la reconnaissance 
pour les femmes de droits que le 
législateur, depuis longtemps ou de­
puis peu, a déjà reconnus et sanc­
tionnes.

Pour y voir clair, il faut, comme 
l'indiquait dimanche dernier madame j 
Casgrain, explorer deux domaines dis­
tinct-, celui des droits civils et celui 
des droits publics.

En ma. ere civile — je m'excuse.; 
ici et ailleurs, de ne pas vous appor- j 
ter seulement de l’inédit, — en ma- ! 
tière civile aussi il faut prendre soin 
de ne pas confondre deux états dif­
férents.

11 importe tout d’abord de rappe­
ler — car évidemment on l’oublie 
trop facilement — que, en compa­
rant l’état juridique de la femme 
avec celui de l’homme, il faut distin­
guer entre la condition de la femme 
hors mariage et la condition de la 
femme mariée.

C’est parce qu’on ne fait pas cette 
distinction essentielle qu'on parle en 
certains quartiers de la femme “éter­
nelle mineure", et qu’on reproche àj 
l’homme d’organiser notre régime 
matrimonial comme s’il jugeait que 
la femme lui est “mentalement infé­
rieure".

En effet, dans le domaine toujours 
des droits privés, la femme, en tant 
que femme, a les mêmes droits que 
l’homme, et elle peut les exercer tout 
comme l'homme- peut le faire. Pour 
ce qui est des droits civils propre­
ment- dits, 'a loi n’en enlève aucun 
à la femme parce qu’elle e«t femme. |

Droit au mariage (deux ans plu.* 
tôt quo l'homme), droit de succéder, i 
de contracter, d'acquérir, d’aliéner, i 
de faire commerce, droit de tester... 
pour tous ces droits essentiels de la 
vie civile, la loi ne distingue aucune­
ment entre l’homme et la femme. Fa 
personne et ses bien» appartiennent à 
ia femme sans restriction, sa tutelle 
cesse au même âge que celle des en­
fants mâles, elle hérite comme scs 
frères elle peut sc marier comme eux 
à sa fantaisie... La loi ne tient compte 
de sa faiblesse physique que pour la 
soustraire à la contrainte par corps :, 
‘Tiesle chose est de femme", dit 
Houthellier, “et pour ce ne veut la 
loy qu’elle ne soit tourmentée de pri-, 
son pour causes civiles". Donc, pour, 
la femme libre, notre droit est le 
même que pour l'homme : hors l’état I 
de mariage, égalité civile complète ' 
des sexes. L’article 98G, si âcre à 
madame Ca-grain, nomme, non pas 
la femme, mais uniquement la femme 
mariée, et non pas pour dire qu’elle

est incapable de contracter toujours, 
mais dans certains cas seulement.

"La femme qui, en sc mariant, sa­
crifie sa liberté — tout court — son 
nom et sa personne, sacrifie en mê­
me temps une part de l’exercice de 
ses droits. Ses droits — propriété et 
possession de scs biens, par exemple 
— restent intacts, intangibles, et aus­
si la faculté d'accomplir toute sa 
fonction uropre. Mais ccttu fonction 
de la femme devenant nouvelle, ou 
autre, par le mariage, l’exercice de 
certains de ccs droits est soumis a 
des entraves qu’exige qualité
d'épouse et de mère. Et ainsi, libre 
comme- l'homme, avant son mariage, 
de contracter, la femme mariée ne 
l’est plus toujours; pour la validité de 
certains contrats, son seul consente­
ment no suffit plu-, il y faut encore 

lui du mari sous lu puissance de

“Les sophistes qui réclament poui 
elles le droit «le suffrage ne font qui 
tirer une conséquence absurde d’uni 
idée très exacte, à savoir que la via 
nationale a besoin de la collaboration 
féminine. Ils se trompent quand iU 
ne comprennent pas que, pour être 
efficace, cette collaboration doit re.s- 
ter féminine. U'est dire qu’elle doit 
h la fois s'effacer et s’affirmer. Elle 
s’exerce pas cette influence senti­
mentale et morale qui est le domaine 
propre de !n femme. Ce n'est pas au 
Parlement ni autour des urnes «pie 
Pâme féminine peut agir utilement. 
C'est au foyer, c’est «Jans lu société, 
c’est de personne u personne, sur un 
mari, sur un ami, sur un enfant, sur 
un serviteur.”

"C’est une opinion, direz-vous, et 
rien d’autre. Si vous voulez. Voyons 
les faits. L'expérience des autre»

qui elle s est placée et a qui élu a payM n»H paH démontré, «juc je sache, 
jure a obnr. . . , que le vote des femmes ait changé

Et ceci en effet explique tout : le grand’choae à l'orientation des uffai- 
code le dit : le mari doit protection : rC|, humaines. L’expérience est trop 
a sa femme; la femme obéissance a ! I/.cenjt,7 
son mari". Mais on sait bien qu’en le
disant le code ne fait que confirmer, 
après coup, des serments librement 
échangés. Le législateur civil ne fait 
ici que sanctionner la loi que, par 
convention, les époux se sont faite à 
eux-mêmes.

Cet article 174, on ne demande pas 
île le supprimer. Pourquoi n'ose-t-on 
pas ? C’est que, s'il en scandalise un 
petit nombre, il est quand même ac­
cepté comme l’expression de l’ordre 
meme.

Donc, en matière civile, sauf la né­
cessité parfois de l'autorisation, notre 
droit reconnaît à la femme tous les 
droits propres à l'exercice de sa fonc­
tion, et sanctionne la parfaite égalité 
des sexes.

îji femme célibataire, en droit

"Lisons l'histoire, lisons Puul Gide:
“Une superstition des anciens Ger­

mains, attribuait a la femme un* 
sorte de prescience divine et d’in­
fluence surnaturelle sur les destinée» 
humaines. Au fond de cette naiv* 
croyance se cache peut-être quelque 
vérité. N’en est-il pas un peu de l’in­
fluence de la femme, toujours active, 
quoique secrète et voilée, comme 
d’une puissance supérieure, que l’oeil 
ne voit pas et dont on sent partout 
la présence...

“Les lois se font sans elle et sou­
vent contre elle; elles l'ont exclue de 
la vie publique, elles l'ont 1 rappee 
d’incapanté jusque dans lu aphète de 
la vie piivée; parfois elle l'ont confi­
née dans la maison de son père ou de

privé, est parfaitement égale à l'hom- i son n'ari com,nc une prison,
me. Faut-il «les texte, du code pour I ^ f™' “““[réîrïit T le. Ida 
reconnaître sa supériorité intellcc-1 j, 1 ‘ . ,
tuclle ? Et fuut-il apprendre que ce 1 »v“1(,r>t renfermée, I influence «!«■ a 

, , t r- îi nui ■ femme, s échappant comme pai den est pas Je Code N»P,° ^ " secrets canaux s’est répandue dan-invente 1 autorité W*nU « «t que tout f ont p|u,
notre Code a nou. l » ^ inévitable qu’elle s’cxccc dans l’om-
coutumier, «jin 1 avait emprunté du | bre p,U8 irrégistibic qu’elle
.iron naturel ^ # # j n'eraploie jamais la force et lu con-

... « , , „'trainte. elle intervient “invisible et“En matière de droit. p u b H c^ ésente" «Uns tous les grands t vé- 
c’est different Pour définir 1 ctat |,c|nenit8 de |r vje d„ pciiple.
juridique « “Et l’on aurait tort de penser «|Ue

S«0lLT,K?"Ui.î - “ 'ro,r ,'0mots vont suffire. Il n’y a plus (le ( me* 1 ignorent. San, le crier tout haut,
nuance, ; c’est d’une lumière crue - P*"*"1 M 7 , ?
on l’a dit brutale. L’égalité civile ?*>t,un jour: “Il y a eu de tout temps, 
de l’homme et de In femme n’a pa< ! "V a encore qu un certain nombre 
son pendant, réjfalité politique. Celte) ficelles pour jfouvernrr < nom 
• galité politique reste toujours pour mes; et je les mnnai, toute,. L< ■* 
te législateur, suivant le mot qui a femmes bumi les connaissent: cl".- 
fait fortune, “un brillant paradoxe" peuvent avoir le sourire...

"Ces droits publics consistent «Lan* pardonne aux femmes de mon
la participation au pouvoir législatif, ' pays leur obstination têtue à ne na» 
exécutif ou judiciaire; c’est très e laisser convaincre qu’elle, sont mal 
«impie : la femme n’a a peu près heureuses, ou que, si elles le sont. elV*
aucune part à l’exercice de ces pou- ne le seront plus, la loi changée,
voirs. Elle ne peut être ni juge, ni ; “Elles ont raison. Au fond, qu’ni.
député, ni ministre. Elle n'a le droit porte ia condition juridique ? Du nv
in d’élire, ni d’être elue. Et on a ment où les lois n'entravent plus l’oe- 
pris même cette précaution, pour vre de leur vocation. Dans sa cour-t 
tenir la femme loin de la vii pu au bonheur, la femme aussi retiet>ri 
büque, de lui interdire jusqu’à l’en-' tre l'homme à chaque pas; pas p ti­
trée des professions légales. , qu’elle sans doute il ne sait son ch»--

* • |min; mais ce qu’elle sent, ce quel
"Voilà la condition, l’état juri- »ait. c’est que le sentier bourbeux i-i 

dique que font a la femme de cette ] ,uffrapC universel n’est pas sa voo 
province, notre droit civil fiançais, - ^ Qm. ]c risque <!e s'y aventurer 
imtre «iroit public anglais. Dan» un n»en vau* pUS Jn peine. Qu’il ne faut 
domaine, la femme a tout —- O'i [ j,as exagérer l’importance des l«i> 
presque tout : dans I autre, elle n a qUfin(1 j, s.aKit At maintenir ou «le
rUAV. °.U Pre5<lue 1 faire rentrer au foyer ce bonh»

“Ce nest pas sur le sort de I dont elle eat la gardienne, 
démocratie que I on parviendra a
m’attendrir. C'est le sort des femmes 
que je trouve déjà assez lourd et 
que la vie publique, à mon avis, 
rendrait pire.

“On citait l’autre dimanche l’opi­
nion de Faguet ; voici celle de Paul 
Pourget, son ami :

Prague, 19. (P A.) — De G.000 u 
8,000 «oldat, nazistes ont d<*fi!«. au­
jourd'hui, dans le» rues de Prague 
La foule le» a regardés sans mari 
fester, en silence. Le, Allemands qu 
s'y trouvaient ont fait le salut ua 
ziste.

Mme Beaudry lance un appel aux mères, 
aux épouses, aux jeunes filles, aux fillettes

JOS EST
PAR La

Mesdames,
Mesdemoiselles,

Vous avez entendu le pressant ap­
pel qui vient d'être adressé uux '.re­
tiens, aux citoyens, à ceux que leur 
fortune met a l’abri du besoin. Ma 
voix ne peut être qu’un écho «les élo­
quentes paroles que les ondes ont 
transmises à la population canadien- 
ne-française !e Montréal.

J'ai pourtant, moi aussi, une prière 
sur les lèvres. C’est vers les femmes 
qu'elle monte et je voudrais que les 
mères, les épouses, les filles et les 
soeurs, même les fillettes, l’entendent 
et la comprennent.

Mesdames, nous avons notre rôle 
marqué dans la grande croisade )ui 
s’ouvre ce soir, une tâche à remplir, 
à l'égal de no compagnons. Beau­
coup d'entre vous sont déjà à l’oeu­
vre, donnant sans compter leurs 
heures, leurs démarches, leurs ef­
forts, leurs fatigues. L’heure est ve­
nue pour les autres d’entrer dans le 
mouvement et «l’apporter à ces cail­
lantes abeilles «le la charité la colla­
boration du travail et de l'aumône gé­
néreuse.

Je vous demande à toutes, «le ne 
pas vous dérober au devoir qui vous 
incombe d’aider les oeuvres vouées 
au soulagement de tant de douleurs 
connues ou insoupçonnées. N’ou­
blions pas qu’elles comptent sur le ré- 
fultat de la campagne pour poursui­
vre leur bienfaisant ministère auprès 
des pauvres.

Ouvrez les yeux, mesdames, sur les 
misères si nombreuses, dans notre 
grande ville. Ouvrez vos coeurs, sur­
tout. Ouvrez vos oreilles à ce qu'ils

vous dicteront. Car les inspiration.» 
d’un coeur de femme, remué par la 
vue ou la pensée d’une souffrance, 
sont toujours empreintes de bonté et 
de volonté de secourir.

Faites votre part personnelle san» 
vous soucier «les dispositions «!e> au­
tres mcmbics de la famille. Votre pè­
re, votre mari ont donné. On ne peut 
que les en louer. Mais ne croyez pas 
que cela vous libère de votre propre 
offrande. Elle sera moindre, sans 
doute, mais aussi précieuse dan- sa 
contribution au grand tout deïtiné à 
secourir nos indigent».

Mamans, donnez pour calmer l’an­
goisse des mères empêchées «le sub­
venir aux besoins de leurs petits.

Epouses, donnez pour celles qui 
sont laissées dans l'abandon avec «le I 
lourdes charges sur leur- épaule» 
courbées par le chagrin.

Jeunes filles, donnez pour protéger ! 
contre le mal des êtres jeunes connue 
vous et pour qui la vie se fnit dure 
et méchante.

Fillettes heureuses, donnez pour 
ccs petites îoeurs inconnues qui igno­
rent les soins et les caresses dont 
vous êtes comblées.

Enfin, nu «dames, montrez une fols 
de plus «pie ce n’cft pas en vain qu’on 
fait appel à notre générosité. Lu pré­
sente campagne doit réu.-sir et nous 
nous devons «le participer à la vic­
toire dans tout ce qu’elle peut avoir 
de consolant et d'encourageant pour 
ceux qui en seront les bénéficiaires: 
nos frères malheureux, nos soeurs 
dans la (létre.- e et les enfants de tout 
âge qui n«î connaissent encore de 
l'existence «iuc les privation? et la 
misère, autant morale que physique.

M. Georges Vaudrin 
au comité du Sénat

Projet de remise au travail 
pour les chemins de fer 

et l’automobile
Le comité spécial du Sénat du Ca­

nada entendra demain après-midi M. 
Georgcs-C. Vaudrin, de Montréal, ex­
poser ses idées sur la forme de légis­
lation requise pour :

le réembauchoge de 100,000 em­
plois ferroviaires aux conditions de 
1928 (remise en circulation de $250,- 
000,000 en salaire) ;

donner aux chemins «le fer des re­
venus égaux, sinon supérieurs à ceux 
de 1928 ;

augmenter la fabrication et la ven­
te des automobiles de promenade de 
25,000 par année;

porter le salaire moyen actuel de 
$15, pur semaine, qui est celui de 
10,000 employés, à $25 pour ceux 
qui dépendent du l’industrie automo­

bile;
éliminer la nécessité «lu secours di­

rect, le gouvernement fédéral écono­
miserait $100,000,000 par année;

éliminer du déficit ferroviaire et 
des subsides «les dépenses nu mon­
tant de $100,000,000 par an;

réduire U* déficit provincial pour 
le maintien des routes de moitié, soit 
$25,000,000, ce qui permettrait l’abo- 
lition des pn«?nges à niveau;

augmenter le revenu fédéral «le 
$250,000.000 par an; offrir «le meil­
leures affaires et des dividendes subs­
tantiels au capital.

Coupables de parjure
Saint-Hyacinthe, 19 (Du rorres- 

pondant «lu C«nnd«) — (î c r a r «1 
Goyette, 21 ans, de Montréal, et Hé­
lène Dow. S3 nns, aussi de Montréal, 
ont été condamnés ehneun h six moi» 
de prison pour parjure. Tous deux 
avaient été nrr«‘tép n la Fuite du té­
moignage qu'ils rendirent dans une 
cause où In femme Lucienne Moreau, 
aussi de Montréal, était accusée de 
vente clandftinc «le spiritueux sur 
le terrain «le l'exposition régionale «Te 
Saint-Hyacinthe, l’été dernier.

IF2

"Joe, as-tu jamais tombé?n 
"Jamais... saul en amour avec une Sweel Cap!"

CIGARETTES SWEET CAPORAL
“La forme la plut pure fous laquelle le tabac peut cire fume.’'



8 Lk CANADA—MONTREAL, LUNDI 20 MARS 1939 VOL XXXVI —No 292

Batailles sanglantes dans 
plusieurs villes de Syrie

A LA PARADE ANNUELLE DES IRLANDAIS DE MONTREAL

La troupe et Id police doi* 
vent ouvrir le feu sur 

des nationalistes

«le I».

»it« p

■iv, VJ. ( P.A.). — Del 
»iM« et la police syrien- 
tu, aujourd'hui, de* ma- 
ionalisU-M dans 1er rues 
h Hom*. Dm désonlre» 
itc dans une douxaine 
lié*. Vor< lu inilieii du 
rapporté que plusieurs 

i« nt « te tuée* et que «le* 
lire* avaient été blcr- 
bntnillr* de rue. Hum* 

U millc-i au nord de Du* 
(«• capitale, les manifes* 
«ar b fait que la Krati* 
•n lit30, de ratifier le 
ne) elle devait accorder 
*ncc à la Syrie, ont 

feu avt*c le*

Faits Divers

n p*
tliri»
■ Ru*

trou p

répit

ie (pu a arcep* 
nouveau eabi* 

' la déinisriou 
. lamisti Ha** 
pable de trou* 
pour |irenJrc 

’ion côtiéru du 
•rchent a niet- 
lotiumist* s qui 
depuis une se*

Bicarré affaire
Mlle Jeannine Audatr, âjréc de 25 

an*, dont les parent* demeurent 
12241. avenue Old-Orchard, Notre- 
Dunie*de*(;rÀeo, a été conduite aux 

! quartiers K'énéraux de la police muni* 
i i|iale, hier soir, a la suite d'une af­
faire quelque p«u bizarre. Au dire 

[des policiers enquêteurs, la jeune 
fille qui aurait été déjà internée dans 
une institution pour maladies men­
tait *, auiait été prise, hier soir, en 
flagrant délit de mettre le feu à du 
papier qui était dans un baril, dan: 
[, *ous-sol du domicile de ses pa­
rent*. On déclarait, hier soir, que la 
jeune fille semblait de nouveau ma­
lade depuis quelques jours, portant 
un iriand crucifix sur sa poitrine. 
Klle sera probablement internée.

Heurt* par un* auto
Noël Brisron, irarvon de 14 ans, 

dont les parent* sont domiciliés 2211, 
ru« Marianna, s été heurté par une 
auto, ver* 7 h. 30 hier soir, en tra­
vel-ant la chaussée, a l'angle des 
ru* - l’arthenai* et Ontario. Il a été 
tran-porte a l'hôpital Stc-Justine, où 
l'on nous a déclaré, plus tard, qu'il 
•ouffrait d'un traumatisme crânien.

w *tix person tics 
meurent suintement

L'une d'elles assistait à un 
tournoi des sports d hiver 

au moment de son 
décès prématuré

M. Wilfrid Bouchard, âgé de 70 : 
an*, qui «lemeiirnil IHÜH, avenue ! 
Palm, est décédé subitement, samedi ; 
*oir, a la patinoire de l'académie ' 
Roussin, a In Puinte-aux Trembles, ou 
il HK>>i*tnit a un tournoi provincial i 
«les sports d'hiver, t.c décès a été 
constaté par le Dr F.-X. Trépanier, I 
domicilié rue Notre-Dame, qui a vui* I 
tu mente de ranimer le défunt. Par; 
permission spéciale du coroner, le • 
corps n'a pa* été transporté a la 
moiguc. I.a (tolire «le la P«Miito-uux* 
Trembles n fait les constatations I 
d’usage.

Mme Anne-Mai ie Lavoie, qui était j 
domiciliée 3427, rue Shuter, (nppar*j 
lenient 21 I est décédée suhiL'ineiit, 
a sa demeure, hier matin. Klle « tait 
âgée «!«’ 1-'* an». Son corps a été trans­
porte a la morgue, pour fin* d'uutop-1 
Me et d'enquête «lu coroner,

M. Adolphe Chnplcau, qui deincu- 
lait I2H1, iui* St-Timothée, e-t mort 
subitement, a son domicile, vers 11 I 
heures, samedi matin. Son nuinvre | 
a été transporté a la morgue, où une 
« nquête sera tenue, ce matin. Le dé­
funt était agi* «le -PJ ans.

F.li < Hmirreiiu, une enfant «h* H 
mois, «lotit les parents Imliitellt 4335, 
rue Hrébouf, a été trouvée morte, sa­
medi instin, dans son berceau. Son 
corps n été transporté a la morgue, l 
OÙ un ver«lict de molt naturelle a été 
ii ndu «ni Cour «lu coroner.

M. R.-T. Hunter, un sexagénaire 
qui demeurait lit, rue Istbotirne, Ha­
milton, < t décédé subitement, samedi 
matin, dans un hi>l«'l «le l’ouest. Son ; 
cuduvr«' a été transporté a In morgue, 
OÙ un verdict «le inoit naturelle n ete i 
i l'tiilu par le coroner.

M. I.mlger Yerdon. âge «le 17 ans, 
a été trouve mort, hier soir, dans la 
chambie qu'il occupait, 318 est, rue 
l.agauchetièi e. Son cadavre n été 
transporté a la morgue, pour fins 
d'autopaie et d'enquète du coroner. 
Le lieutenant Dumoulin, «lu poste de 
police «le l'avenue de l'ilôtel-de-Ville 
«•t !«• sergent-détective Desjanlins, «le 
la Sùrct<> municipale, ont fait les 
constatations d'usage.

Broyé à inorl sous 
tin (‘«union à Sl-.|can

Il fait un faux pas et glisse 
sous les roues du véhicule
Saint-Jean, 11*. (Du correspondant : 

«lu Csnada.) lrn « nfant «le 10 un*. 
André Picdnlue, a été tué par un 
camion, samedi avant-midi. Le jeune 
garçon livrait «le la marchandise <lun*( 
un traîneau. Rue Champlain, l'en-1 
faut fut d«*pu-*é par un camion char- 
»:<' «le foin. Comme !•* camion ullnit] 
tn> leiit« mci.t, le jeune André crut | 
«tu'il pouvait accrocher son traîneau 
a l'arrière du camion, l'n faux pasj 
le fit tomber sous ]c 
immédiatement transi)

Brillant succès de 
la danse-causerie 
des jeunes libéraux

M. Jean-François Pouliot y 
prononce une conférence 

sur“William-Lyon 
Mackenzie”

Plus «Je quatre cents personnes ont 
a -into .. la danse-causerie de la Jeu- 
nc*«- libérale de St-Jacques, donnée 
samedi soir «lcrnier, dans leu salonâ 
du Club de Réforme. lui soirée était 
sous la présidence d'honneur de l’hon. 
Fernand Rinfrct, secrétait d'Ktat et 
de l'hon. Wilfrid tiagnon.

M. Paul-Kmilc Pigeon, président 
de cette octioti de la Jeunesse libé­
ral-' présenta le conférencier, M. 
J« an-Françoia Pouliot, député de Té- 
miscouata aux Communes. M. Pigeon 
dit le plai-ir dca membres de la Jeu­
ne*- «- liberale et des invités d'enten­
dre M. Pouliot qui, suivant la tradi­
tion «Je »r famille s'est taillé une car­
rière honorable dans la politique ac­
tiva . Il rendit hommage à sa ténacité 
à defendre les droit* «je scs électeurs 
« t «le* Canadiens français de tout le 
Canada.

M. Pouliot qui avait intitulé sa con- 
ferenec “William-Lyon Mackenzie, 
patriote de non temps'', que nous re­
produirons ces jours-ci en page de 
rédaction, fut vivement applaudi. M. 
('lande Jodoin, président général de 
la Jeunesse libérale de Montréal a 
remercié !r conférencier. II fit re- 
marquer «pie la carrière de Mackenzie 
«tait un exemple précieux pour les 
jeune» libéraux. M. Pigeon remercia 
nu» i le* organisateurs libéraux qui 
ont contribué au brillant succès de 
cette soirée ainsi que la direction du 
Club «le Réforme, et invita les per­
sonnes présente* à danser. Un buffet 
fut servi au cours de la soirée.

On remarquait dans les salons, ou­
tre les honorables Rinfret et Oagnon 
ainsi que M. Pouliot : M. Philippe 
Riais, l'hon. Irénée Vautrin, Mmes 
Alphonse Brodeur, Maurice Cormier, 
Emile Dand, L.-C. Archambault, 
MM Pierre Décary, Claude Jodoin, 
Paul-Emile Pigeon, C. Therrien, S. 
Marratta. Gérard Tournoyer, Guy 
Ouimet, Paul-R. Portelnncr. Gustave 
Portelance, Léonard-C. Archambault, 
Raoul Trépanier. Honoré Meunier,) 
Roger Ouimet, Ernest Taylor, Jean 
Langlois, (î. Favroau, J. Savoie, 
Charles Sylvestre, Georges Held, 
Cléophas St-Aubin, Edouard Pharon 
I’. Delcourt et autres.

f
• Comme les années passées, les Ir­
landais de Montréal ont fité la St- 
Patrica par un défilé dans ks rues de 
le Ville. Ci-haut, quelques-uns de* 
mambret du consail municipal qui ont 
pris place dans la cortège: (première 
rangée, de gauche à droiteI MM. |.-H. 
Dalisk, membra du comité oaécutif. 
Léo-|. McKenna, maire suppléant, Ovide 
Taillafer et R.-P. Quinn ; (deuxième ran­
gée. même ordre), MM. J.-A. Donnelly, 
j.-M. Savlgnac, président du comité osé- 
cutif, Georges Caron, président de la 
Commission métropolitaine, l'inspecteur 
Patrick Lawton et M. P. Kecnahan. Ci- 
contre. deui officiers de la Société de 
St-Patnca, MM. P. Keane et k Dr L.-P. 
Nelligan. (Photo CANADA)

Conférence à quatre rendu chez lord Halifax dans la jour- 
-ij ni'c* ^,n declare, dans les milieux Convoquée per Londres bien informés, qu'il est allé le mettre

(Suite de tu pape II ----------- -------- au courant du fait que la Russie so-
# j viétique se solidarisait avec la (iran-Nous avons confiance non seulement, lle.nri>tatînc et |a prance ,)0Ur con.

en notre force, mais aussi en notre damner l'agression de l’Allemagne 
volonté qui exige que le droit et la contrc la Tchéco-Slovaquie. 
justice triomphent”. ; Entretemps, M. Robert-S. Hudson,

Samedi et aujourd hui, dans toutes I uttac)j£ commercial anglais, est arri- 
les capitales européennes, les rcprc-jv£ a Varsovie. U se rend a Moscou 
sentants diplomat mue* de la Granile- p0Ur y djgcutor commerce et pour 
Bretagne ont cherche a gagner a leur. chcrcjler à améliorer les relations po- 
causc des pays etrangers, afin 'lu *■, ]j(jqUCS anglo-russes. Si l’on considè- 
soit poMihle, avec leur concours, rc qUC Moscou et Londres ont été en 
d empocher Hitler de dominer * Lu-, t>omniunjcatjonH presqUC constantes 
rope par la force de* armes. I (|cplJj(( deux jour.*, tout indique que

A Londres même, le cabinet a tenu | la triplice do 11)14 tient toujours et 
séance hier. Il en tiendra aussi de- qu'en ras de guerre avec l'Allema- 
nmin. Le premier-ministre a consul-Igné, Paris, Londres et Moscou *e- 
té, a plusieurs reprises, les ministres raient encore des alliés 
de la Défense. On comprend que les 
deux questions qui ont été le plus 
discutées sont les suivantes: “Quels 
seront les résultats politiques de 
l'avance allemande vers l’Orient et 
de la disparition «le la Tchécoslova­
quie 7 Où Le Reich veut-il en venir 
dans ses relutionr économiques et 
commerciales avec la Roumanie 7''

Tandis que les relations diploma­
tiques anglo-allemandes sont très

On a rapporté d’ailleurs que M.
Maisky a dit à lord Halifax que 
l’impérialisme allemand ne pouvait 
être fréné que par la Grande-Breta­
gne. la France et la Russie, et que 
la Russie était prête à jouer son rôle.

M. Charles Corbin, ambassadeur 
de Franco n Londres, s’est aussi ren­
du au Foreign Office. Il ne vit pas J ment peut dire, aujourd’hui, que la 
lord Halifax, toutefois Les hommes j France est dans une tranchée qu’elle 
d’Etat anglais auront l’occasion ne peut pas quitter.”

Kntretemps, agissant sur l’ordre

Appel de réserviifet 
sous les armes

(/suite de ta page 1) ___

micr ministre demandait des pou­
voirs extraordinaires a été d'abord 
adopté par la chambre des députés 
où la droite a marché en bloc avec 
le gouvernement. Au sénat, 14 des 
300 sénateurs seulement ont voté 
contre Daladier.

Avant le vote au sénat, M. Dala­
dier a déclaré que le traité franco- 
allemand de bon voisinage, signé à 
Paris, après l’accord de Munich, par 
M. Georges Bonnet et par M. Joa­
chim von Ribbentrop, ministres aux 
Affaires étrangères français et alle­
mand, a été déchiré par le fait 
qu’Hitler a’est emparé de la Tchéco­
slovaquie. C'était la première fois 
que le premier ministre disait aussi 
clairement que Paris ne croit plus en 
la parole de Berlin. La France, com­
me la Grande-Bretagne et la Russie 
Soviétique, a aussi officiellement in­
formé l'Allemagne qu’elle considérait 
le sort qu’elle a fait à ia république 
tchéco-slovaque comme une violation 
flagrante du droit international. “La 
France, a poursuivi, M. Daladier doit 
renforcer son armée, scs finances et 
son économie. Elle doit être capa­
ble auiwi d’agir avec la même célé­
rité que les Etats totalitaires. Nous 
avons à affronter une situation qui 
est d'une gravité exceptionnelle. Elle 
peut rapidement devenir tragique. 
Nous devrons alors nous montrer, 
comme nous avons toujours su le 
faire, énergique, résolus et coura­
geux. C’est peut-être parce que la 
France, au cours de la crise de Mu­
nich, a donné à l'Europe et au mon­
de un exemple de son amour de la 
paix, que le chef de son gouverne-

Les

Dr P

jes II fut 
a l’Iuqiitnl 
«pic IVn-

REUNIONS
A »< tnl.M- r/Kutltri* «t<* la "Société «1«* 

lihtlKloloKlc". A rtiApllal «lu Knrr^- 
foi-ur, nicrrrntl t«* 23 •»uran(. * 9 h»u- 
ren |i.ni. pr^Hivt.

• • •
« lull Kiwanl» Ht-I.nurrnt. Demain 

nilitl. il.'Jrun* r-i'uuscrlc hebdomadaire, 
IV I - lu un» 3l) pm. A riiAtct «Jitrcn'i. 
« ‘.mfrri lu 1er l« l'r l. -l’. Nrlllt;an. rhl- 
ruralen «li* l'hOpItal St* Mary ». Sujet : 
’ i'iimnrailrrle Irlandais»".

tendues, Londres et Berlin ayant rnp-1 ,l'ètrc mis parfaitement au courant 
pelé leurs ambassadeurs respectifs. ; (|c l'attitude de Paris, lorsque M. 
des faits nouveaux indûment que la Albert Lebrun, président de lu répu- 
Grande-Bretagnc, la France, peut- blique, et M. Georges Bonnet, mi- 
être les Etnts-l ni» et la Russie so-1 nistre français aux Affaires ctran- 
viétique, sont prêts à mettre un frein I gères, viendront à Londres, mardi 
au nouvel impérialisme allemand. I prochain.

L'Aiiociatrd Pre»» va même jus- i La question de rétablir ia cons- 
qu’à avancer que l'on dit, dans le* ' cription en Grande-Bretagne reste 
milieux bien informés de la «*apitalc | toujours à l’étude. Plusieurs conser- 
anglaise, que le vicomte Halifax, se- i valeurs éminents appuient l’adoption 
crétaire du Foregn Office, consulte, de cette mesure, 
de ce temps-ci, les Etats-Uni*, la , On dit enfin qu’il reste possible 
France et la Russie sur l'opportunité , que le chancelier Hitler profite du 
qu'il y aurait de convoquer une con- ' «lésarroi moral dans lequel il a plon- 
férence de ce* «(uatre puissances qui j gé »(*» adversaires pour continuer de 
se ligueraient pour arrêter Hitler. H marcher immédiatement vers l'est et 
a été impossible d’obtenir la confir-1 pour dominer le centre et le sud-est 
mation officielle de ces rumeurs. |‘l<? l’Europe avant que la résistance

Il semble aussi que lu Roumanie. n* 80 soit organisée contre lui. 
la Grèce, la Yougoslavie, In Turquie! Dans le».milieux diplomatiques, on 
et la PolugiH’ mnsontiront «l'appuyer î?*1®* aussi beaucoup a 1 Italie. On 
Londres et Paris contre le Reich. ( it nue cette dermere ne mettra plus 

, . i - . . «le temps maintenant a presenter ses-°" 7'Prcn«l que o cabinet, u *a | (!cmnn(|Cfl à ,a Franee> P 
seance d hier, u decide «I accélérer im­
médiatement et par tous les moyens ---------------- ♦ ■
possible la mise à exécution de son I 
immense programme de réarmement. ^*7—r 
M. Chamberlain annoncerait d'nil-

du premier ministre, le ministère aux 
Affaires étrangères groupe hâtive­
ment autour de la France, avec la 
Grande-Bretagne, tous les alliés pos­
sibles, c’est-à-dire les Etats qui 
pourraient appuyer la Roumanie, au 
cas où celle-ci viendrait aux prises 
avec le Troisième Reich. Aux minis­
tères de la Guerre, de l’Air et de la 
Marine, des experts travaillent ac­
tuellement, nuit et jour, étudiant 
les mesures qu’il conviendra de pren­
dre pour renforcer l’armée française 
et pour accélérer la production de 
l'industrie française des armements.

Bucartst appelle 
500,000 hommes 
sous les ermes

(Suite de

M. king ferait une 
déclaration sur la 
situation européen­
ne aujourd'hui
/«I JUljJC 1) ------------------
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M . Jean Robert, «le Sit-Bla ise, et ce-

Kn( 
J. «un 
d. la 
M I*

I

;ltu • rltiK Institute —- Itéunlon 
m.lr A S lu tir> * 13. «u No 20>.<i 

i ru» Man»fl«,l«l ConfSrencItr : 
■A. A«'krrii)»»i, AM.K.M.*. Sujet r 
'iu-»tl0i«* social»» au point «lr vu*

leurs cotte mesure, demain, aux Com­
mune.* lorsqu'il fera une déclaration 
sur sa politique étrangère. Pour lu 
scrotiile fois, en deux jours, M.
Chamberlain s’est aussi entretenu,
eet après-midi, avec se* ministres del jet «le loi «lu traité de 
!u Defense: lord Stanhope, premier nado-américain sera adopté, 
lord «h* l'Amirauté : lord Chatfield, | Le comité parlementaire 
ministre «h* la Coordination «le la Dé­
fense; M. Leslie Horc-Bclisha. secré­
taire «le la Guerre; et sir Kingsley 
Wood, secrétaire de l’Air.

Fir Neville Henderson, ambassa­
deur anglais en Allemagne, qui a été

parlementaire de la ra­
dio terminera ses séances, mardi, 
alors que M. W.-A. Rush, chef du 
département de la radio du minis­
tère des transports, traitera de la 
perception de la taxe «ur les appa­
reils de radio. Les membres du co-

do t ingénieur".
• • •

\\ ( ■nndlan «.‘luh. — Thé-cau-
»*rl< lundi i|'r#*-inlill I* 37 m*r», A l 
h-ur»* *1 IS, A rhOlat Mont-Royal, 
«'■infér-nct*» Sir itonald Slurr». Su- 

,jft ' t.e» problem*» «1» la paUsttn*". • . .
ui-cl arrêta immédiatement apres' i:i*<'iri<'«l « lub — i>Ajeuncr-cau*«ri*lu luluMiadair*'. mcrcrrdl midi .A 13 hi’aeciilint.

MILITAIRE ENLEVE
PAR DEUX INDIVIDUS

I . A t'hètfl Qllrnir». 
M S.-il. illhben. SuJ»t . 
IInn» i n ■ oulciir» il'' 
New - York".

onfArrnclcr 
Lés lll)milnn- 
•'xposllliui de

Knit pri­
des limi- j 

leux indi- ' 
Wishart,

XdviMlxIng Club. • t)éJ«'Uner-CAU- 
rle lu'lKliMiiitdnirr. nuTcrcdl midi, A 

hrure- 3«'. A l'hAtrl Sloni-ltoyal. 
.uf/r. iu !• r M \ «». I»utr»»n«’. dl-
l*ui di l'Offlcs provlnola) dsa Min**

vive voix, un rapport nu gouverne- 
' ment sur ce qui vient de se passer en 

Europe centrale, a eu un entretien 
avec lord Halifax. Le train qui le 

j conduisait à Londres n rencontré un ' 
i train nui venait d'en partir et sur le- j 

quel M. Herbert von Dirksen, ambas- , 
sndeur «l'Allemagne en Angleterre,. 
retournait dans son pays, lui aussi | 
pour aller présenter à M. Joachim 
von Ribbentrop un rapport oral. Il 
s’agit évidemment là «l’une manifes­
tation et d’une contrc-manifestntion | 
iliploniati«|ue.

Apre 
Halifax

rappelé a Londres pour présenter, «le [ mité «les comptes publics sont reve­
nus de Toronto où ils ont visité les 
usines John Inglis. Ils continueront, 
mardi, l'enquête sur le contrat des 
mitrailleuses Brrn.

Ottawa, 19. (P. C.)— Lo chef de 
l’Opposition conservatrice, l’hon. M. 
Manion, n déclaré, ce soir, que le 
parti conservateur national appuie­
rait le gouvernement fédéral pour 
démontrer au monde que les cana­
diens sont unis «levant la situation 
européenne troublée. "‘On m'a de­
mandé plusieurs fois de faire une

Itotary Club d* MontrAa! — DfJ*u 
lu r-t hii». ru- hcbdoiiiMitairi'. demain 
midi. A 12 beurra J««. A t'hAtrl Windsor. 
CunfAr*iu 1er . M llobnon Black, direc­
tor de l.i «'.inndlan Forestry Assucu- 
tton.

Festival des fanfares

déclaration", dit-il. “Dans des temps 
avoir reçu sir Neville, lord I comme ceux que nous traversons,

______  s’est rendu a 10 Downing i ce devrait être notre seul désir de
Street pour transmettre au premier servir notre pays pour que le peuple 

; ministre les fait* qu’il avait appris. ! canadien reste uni en pensée et en 
M. Chamberlain s’est ensuite lui-mê- action. Ce n’est pas mon intention 
me rendu au palni* de Buckingham j de rendre la situation plus difficile 
où il a discuté la situation interna- au gouvernement et de l’embairas- 
tionalc nvcc le roi George VI. 11 a scr de quelque manière que ce soit, 
été applaudi par la foule lorsque sa; La question est beaucoup trop grave

pour en faire une manoeuvre poli­
tique. Il devrait «tre aussi entendu 
que seul le premier ministre peut 
parler avec autorité au nom du Ca­
nada, comme je n’ai pas de rensei­
gnement confidentiel d’aucune sorte 
sur la situation européenne”.

voiture sortit du cul-de-sac célébré 
qu’est Downing Street. 11 est‘resté 
environ une heure avec le souve-

Toronto, 19. tl’.C.) —- 
sonnicr, dan* sou auto pré 
tes «le la ville de Galt, pur 
vidus, le lieutenant W.-D 
attach< aux quartier.* militaire» de 
1-ondon, demeura au fond «h* la voi­
ture pendant que se.» ravisseur» tra- 
ver>.«i('nt ville* et village» et ten­
taient même un vol à main armée, 
avant «l'abandonner la voiture et le 
pauvio l'cutenant a Toronto. M.
Wishart n’a p:»> été blessé.

DARK ORCHARD” EST 
LA MEILLEURE PIECE

Toronto. 19. (P. C ) —Le festi- 
• al dramatique de l’Ontario centrai 
s’est terminé, samedi soir, (“est la 
fin du travail de M. George Skillan.
Ses recommandations seront prises i res et de seu
sn considération dan.» la préparation la région qui ne font pas partie de ; très Dominions dans ]a capitale ont
iu programme pour !e< épreuves fi- l'association. Toutes ces fanfare» conféré avec sir Thomas Inskip, ie-
isles qui auront lieu a London, Ont.,, réunies formeront plu» de mille mu- crétaire des Dominions. On dit out

siciens dont la plupart viendront à ce dernier les a mis au courant des
aspects les plus récents et 1rs plus 
secrets de la situation européenne.

M. Ivuti Maisky, ambassadeur del santé depuis 25 ms et il ezt l’auteur 
Moscou en Qra&de-BreUene. «'est de nluaieura livra* aur oa auieL

Saint-Hyacinthe, 19 (Du corres­
pondant «lu Canada) — La Société rnin,
Philharmonique de Saint-Hyacinthe : Plu* tôt, au «iébut de l'après-midi, 
profitera du festival des fanfares de, on l'avait ajH'rçu avec son pacifique 
la province, l’été prochain, pour ce-j parapluie et Mme Chamberlain à St. 
léhrcr ie 60e anniversaire de sa fon-, James Park où il sc promène presque 
dation. A cette occasion, la Philhar- j tous les jours.
monique recevra la visite de onze L’honorable Vincent Massey, haut 
fanfares de l'Association des fanfa-1 commissaire du Canada à Londres, de 
res et de sept ou huit fanfares de i même que les représentants des au

le mois prochain.
La meilleure pièce present ce au St-Hyacinthe accompagnés de meni- 

festival de l’Ontario central, d'aprer bre» de leur» famille* ou d'apii». Le 
M. 5killai; est “Dark Orchard’’ de: festival aura lieu le dimanche 1<J 
IL (HM&f bail Duncau, juillet prochain, dan» notre ville.

Ottawa. 19. (P. C.)— Le docteur 
J. Haegerty, directeur adjoint du dé­
partement de la santé, vient d’être 
promu directeur du service d» 1a 
lanté publique, a-t-on annoncé c» 
soir.

M. Haegerty est né à Montréal et 
il a fait ses études à l’université 
McGill. Il est nu departement de 1a

(Suite de la page 1)_____________
Dan» le» milieux officiels, on assu­

re que la Roumanie n'a pas reçu d'ul­
timatum de l'Allemagne, comme cer­
taine» rumeur» voulaient qu’elle en 
ait reçu un. On admet, toutefoi», que 
lo gouvernement de Bucarest a rejeté 
une “suggestion” quo Berlin lui n 
faite de se dispenser d’accroître «ia 
production industrielle et d’échanger 
virtuellement tous ses produits agri­
coles et miniers contre des produits 
manufacturés en Allemagne. Un por­
te-parole du gouvernement a précisé 
n ce sujet; “Cette suggestion peut 
être appelée un ultimatum, si l’on 
assume que l'Allemagne avait dans 
l’esprit que sa suggestion en soit un". 
L'Allemagne n’n pus encore répondu 
au non que Bucarest lui a adressé 
durant des négociations commerciales 
qui sont encore en cours et qui se 
poursuivront demain. On ne dissimule 
pas, ici, un certain malaise. On sc 
demande, en effet, jusqu’où les nazis 
iront pour obtenir une part plus gran­
de que celle qu’ils ont actuellement 
des matières premières de la Rouma­
nie.

Hier, à Londres, un porte-parole 
de la légation roumaine a dit que 
l’Allemagne cherchait virtuellement 
à monopoliser le commerce de son 
pays. Elle obtiendrait cela en pro­
mettant à la Roumanie de garantir 
l’inviolabilité de .«es frontières. 
Mouvements de troupes «n Ruthénie 

ses
Munkaes, Ukaine sub-carpathique, 

19. (P.C.-Havas) — On estime, ici, 
ce soir, que 200,000 soldats hongrois, 
faisant tous partie d’unités motori­
sées, sont massés dans l'Ukraine sub- 
carpathique. la majorité d’entre eux 
dans la région qui touche à la fron­
tière de lu Roumanie. A plusieurs 
points des lignes de chemin do fer, 
entre Munkaes et la frontière rou­
maine, plusieurs locomotives, prêtes 
à partir pour des destinations incon­
nues, attendent des ordres. Au cours 
des dernières vingt-quatre heures, 
Munkaes, ancienne ville tchéco-slo* 
vaque, a vu arriver de Hongrie au 
moins trois trains. à toutes les 
soixante minutes. Il y aurait une ac­
tivité militaire intense dans touta 
l’ex-Ruthénie. Aucun train de voya-

freur* n’est autorité à pénétrer dan» 
•a terrltolrei nouvellement occupés 
par les Hongrois. Toute» U» lignas 

sont réservées à l’armée. On a re­
marqué de nombreux officiers rus­
ses, des Blancs, à la téta d» certains 
hatalllnna hanerai».

Le Canada vu en 
long, en large, en 
hauteur, en vitesse

Impressions de notre envoyé 
spécial sur son envolée 

transcontinentale 
Air-Canada

Un dilemme
(Par Pierre Ranger)

Grâce aux vents-est plus ou moins 
constants sur toute l’étcnduo du pays, 
l'envolée de retour du premier voya­
ge aérien transcontinental offert aux 
journalistes canadiens par Air-Cana­
da (Trans-Canada Air Lines) s’est 
effectuée en 15 heures et f> minutes. 
Après voir salué leurs quatre confrè­
res de l’Ontario à North Bay, les qua­
tre journalistes de Montréal sont ar­
rivés à St-Hubcrt, par un temps ra­
dieux, à midi et 50 minutes, samedi 
après-midi. Ils avaient quitté Van- 
couvert la veille à six heures et 45 
(heure du Pacifique).

Lors de l'cnvolcc Montréal-Van­
couver, les mêmes vents constants 
avaient porté la durée du voyage 
dans la direction occidentale à 17 
heures 35 minutes. Quant on tient 
compte de la distance de 2,110 milles 
parcourue dans ces quinze nu ces dix- 
sept heures, le mot “durée” est près-

3ue sacrilège. Pour qualifier la fuite 
u temps en aviation, il faut vrai­
ment que l’Académie nous trouve un 

diminutif.
Nous voici donc de nouveau assis 

devant notre prosaïque «lactvlo après 
avoir traversé le Canada «leux fois 
en trois jours. H nous faut écrire nos 
impressions de voyage et nous som­
mes tiraillés intérieurement par deux 
manières tout à fait opposées de ser­
vir cette relation au lecteur. Quel 
ton donner â notre petit livre de 
bord 7

D’une part, nous avons fait cin«i 
mille milles en un temps total de 32 
heures, nous avons survolé deux fois 
presque de long en large un des plus 
grands pays du monde, nous sommes 
montés à près de 13,000 pieds, nous 
sommes passés en quelques heures du 
printemps avancé de la Colombie bri­
tannique au froid boréal du nord de 
l’Ontario, nous avons dormi, mangé, 
marché, discuté, écrit entre ciel et 
terre... enfin nous avons vérifié ex­
périmentalement la devise "A mare 
usque ad mare”. Tout cela, nous- 
mêmes, notre famille et nos intimes 
trouvons cela pas banal du tout. Sans 
compter que, pour le moment du 
moins, nous sommes parmi les rares 
personnes au Canada qui aient ac­
compli un pareil voyage. Alors al­
lons-y pour la grande aventure et 
avertissons le protc de faire venir 
quelques boites additionnelles de 
points d’exclamation.

Hélas, d’autre part, notre voyage 
n’a rien d’extraordinaire. Des envo­
lées transcontinentales 7 Mais, mon 
pauvre ami, nu moment mémo où 
vous écrivez des centaines d'hommes 
d’affaires, de vedettes de cinéma et 
de gens pratiques sont en train «le 
voler d’un bout à l’autre des Etats- 
Unis sur plusieurs lignes aériennes. 
Quant au Canada, votre fameux 
voyage sera bientôt un événement 
quotidien. Air-Canada inaugure son 
service régulier de passagers Mont­
réal-Vancouver vers le premier avril. 
Avant longtemps, les “aviateurs’’ vé­
térans comme vous seront marchan­
dise courante. Vous êtes allés à Van­
couver en avion ? Et puis après ? 
Vous avez tout simplement fait usa­
ge d’un moyen de transport rapide, 
confortable et sûr. Allons donc, nous 
sommes au vingtième siècle.

Après avoir réfléchi nous avons 
décidé d’opter pour l’enthousiasme, 
quitte à faire rire de nous par nos 
descendants qui tomberont sur les 
feuilles jaunies de ce journal. Et 
peut-être, avec le progrès moderne 
et la grande utilité pour un vaste 
pays comme le nôtre du transport 
aérien, ferons-nous rire de nous 
avant même que ces pages aient le 
temps de jaunir.

Bonjour au printemps
Toujours est-il que nous sommes

fartis de Vancouver, vendredi soir.
art is trop tôt, hélas. Une journée 

et demie seulement dans un pays où 
les gens se promènent déjà nu-tête 
et en veston, où les pelouses sont 
vertes, où les crocus, les jonquilles 
et les tulipes sont sorties de terre et 
en fleurs, une journée et demie pour 
un Montréalais qui va retourner à 
ses bancs de neige et son sirop pour 
le r]|ume. C’est presque tragiipie.

Le» Rocheuse»
Dans quelques minutes nous ar­

rivions aux premiers contreforts des 
Rocheuses. En revenant, nous y 
sommes passés de nuit mais repor­
tons-nous pour les décrire, à l'en­
volée est-ouest, alors que nous les 
avons vues de jour. Suivons natu­
rellement un ordre inverse. A<^s les 
vergers de la vallée d’Okunagan et la 
turbulente Fraser, nous apercevons, 
entre les nuages, la chainc des Cas­
cades, celle des Selkirks et celle «les 
Rocheuses proprement dites. Des 
pies abrupts, enneigés, qui nous 
forcent à voler à plus de dix mille 
pieds et rejoignent par le bas les 
nuages quo nous frolons par le haut. 
Nos Lnurentides dans leur jeunesse, 
quoi. Soudain nous voyons les qua­
tre mâts de T. S. F. d’une “range 
station”. Ces quatres mâts dirigent

vers ics quaircs points cardinaux ur, 
radio-beam”. H y a trente poste* d«. 

ce genre tout le long du pay. ... 
leurs faisceaux d’ondes est-oue»t v, 
rejoignant, ils forment le “rail n, 
diophonique" que suit l’avion 1,' 
son qu’ils donnent avertit le pilot,, 
qu'il suit la bonne voie. Et inî,jn« 
liant que les avions «ont devenu* *i 
sûrs, ce sont les opérateurs «h- ,, 
postes isolés qui sont les héros de 
1 aviation. Les Rocheuses sont bell,- 
et majestueuses «lu haut des nii* 
niais y vivre six mois par aniu,' 
cent milles du prochain débit «i,. ta. 
bac, merci beaucoup. Continuons . 
voler.

Le» plaine»
Un arrêt à Lethbridge et les inter- 

minables (pour les piétons) praim, 
de l'Ouest commencent. 11 fait encore 
nuit mais, pour avoir fait le viiva-, 
de l’aller, nous savory exactement qu,,| 
est le terrain. Un immense billard 
blanc quadrillé de routes cantonal,, 
parsemé de ferme disposées connu.' 
les boutons d’un matelas et n» arbre 
ou deux à tous les cent milles. C’-t 
comme cela pendant trois provinci 
De temps en temps, un enfant a , u. 
blié ses blocs sur lo billard. Ce Mu,t 
des villes comme Régina où l’ariït 
leglemcntaito de dix minutes est p,,,. 
té à 30 minutes par une petite u- 
paration au moteur et Winnipeg , 
nous changeons d’avion et souhaitoni 
le bonjour à Mlle Pat MacNaninn 
Mlle MacNamuni est notre hôt.
«pii nous a servi des friandises et du 
café chaud avant que nous commen­
cions à somnoler. Elle reste à \\ r 
Ni peg car le service d'hôtesses n’a pt 
été inauguré à temps pour notre en­
volée.

Le» lac»
A l’aller, le nord Ontario nous * 

fourni «le magnifiques aurore ho- 
féales et le spectacle de voir de loi::- 
laines étoiles briller au denout de 
nous. Au retour, dès que l’auic/, 
commence à zébrer le ciel de luinii- 
fo. il nous étale ses milliers de lac- 
Qucllc formidable explosion géologi- 
«luc a du se produire là il y a des 
millions d’années pour laisser le sol 
ainsi mitraillé. Tiens, quel est ce 
vers qui se traîne entre le déduit de 
lacs ? C'est un méprisable train.

En venant nous servir notre dé­
jeuner, notre nouveau co-pilote, Fol- 
lett, (Middleton et Moir nous ont 
quittés à Winnipeg) nous annonce 
que nous n'arrêtons pas à Kapuska- 
.«ing mais continuons à North Bay 
directement. A cet endroit, il vole 
avec Smith vers Toronto et nous 
partons dans l’avion Toronto-North 
Bay-Montréal. Lo pilote de ce der­
nier avion, le CF-TCG, est Barney 
Rawson et lo co-pilotc est l’asditant 
du vice-président, le commandant 
d’aile D. R. Macljiren, as canadien 
de la guerre qui compte au moins 
une trentaine do victoires.

Les 1,700 chevaux de nos «leux 
moteurs Pratt and Whitney tirent 
notre Lockheed 14 à deux cent.- à 
l’heure et après un bref arrêt u Ot­
tawa, nous prenons plaisir à recon­
naître «les endroits connus. Rigaud, 
Oka, Vaudrcuil défilent sous nos 
yeux en moins de temps qu’il ne faut 
pour l'écrire. Et bientôt Montréal 
resplendit dans un soleil radieux. I! y 
n trois jours, nous avions vu la mé­
tropole, la nuit, du haut «ti*» ain; 
une véritable nuée de diamant.*. 
“Attachez vos ceintures. Défende «le 
fumer”, nous ordonne le panneau lu- 
mineux (bilingue sur le CF-CTG). 
Nous allons atterrir... Et il faudra re­
tourner au travail dimanche.

General Machine Work» Ltd
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Bruins, Rangers et Red Wings victorieux ées séries de la Ligue Nationale
éal sc metCLASSEMENT DE 

i; ASSOCIATION 
ME DE BOXE

pave Castilloux est quatriè- 
‘ me dans la catégorie 

poids-plume
V, K-hington. 19. (P.A.) — Tony 

, , rei'to toujours le premier a«-
• : de l’A.^ociation Nationale «le 

u T, tlun* la tat.'Koric des poids- 
. y u maintenant un an qu’il 

j , rette position.
!: li l’nstor. de New-York, est rc- 

dintne cleuxicme aspirant. Les 
‘ . . dans l'ordre de leur classe-
„ • sont: Lou Nova, Max Daer,
I i; : nan, Mnurice Strickland, Na- 
. ' .m. Rosîoo Tôles, Johnny Pay-
, ( i Tony Musto.

i .. Comité des classements de l’As- 
Nationalc a recommandé 

rj, , vainqueur d’un combat com- 
|5 rounds entre Little l’ado 

r' r Kane ou Jackie Jurich et 
p Kane soit reconnu comme

•n du monde de la catéfroric 
p. j j- • touche.

•'Tiper*’ Warrlnprton, de Li- 
v,. .i. N.-E.. a été placé neuvième

nf'ds mi-lourd et Eddie 
\\\ ■ ib. de Edmonton, Alberta, a
('> é dixième.

v ;iny Luftiprin^, de Toronto, a 
f. en quatrième place dans la
Ca ie poids mi-moyen pendant
n ,> P.-.ve Castilloux. de Montréal, est 

, icine dans la division des poids- 
1 Chez lej poids-coq, I,efty
Guyane, de Toronto, a été placé neu- 
v „:'-c et Johnny Gaudes, de St-Boni- 
ff,.. pet en onzième position.

I.i- autres classements sont :
Pn 's mi-lourd: John Henry Lewis, 

champion : Melio Bettina, Pave Clark, 
Billy Conn, Bon Richards, Gus Losno- 
v • 1 en Harvey, Jock McAvny,
T • Terry Warrinfrton, Eddie 
Wcadob et Joe Watrner.

Poi N moyen : Solly Kriejjcr. chnm- 
pion: Fret Idie Apostoli, Al Hostak, 
\Va '. r Woods, Ceferino Gareia, Ted- 
dv Vnrocz. Fred Henneberry, Eric 
c • Attilio Fabatino, Tony Zalc, 
Geno Buffalo.

Poids moyen : Henry Armstrong, 
champion; Charley Burley. Fritzle 
7 ir, Snmmv Luftsprlntr, Milt Aron, 
jiolman Williams. Ftcve Mamnkos, 
Sav. rio Turiello, Kid Azteca, Eddie 
Pr’::n. Fonny Jone*.

Poids léeer : Henry Armstronfr, 
cV mpion; Lew Ambers. Pnvcy Pay, 
?:nmy Anpott. Pedro Montanez. 
T.opy Larkin, A1 Ncttlow, Eric Boon, 
A''<* Spoldi, Joey Ferrando, Tony 
Canzoncri.

Poid« plume : (championnat va- 
ca-ti. Ho Bodnk. Petey Scaljo, Joe 
A hihnld. Freddie Miller. Dave Oa*- 
til.'oux. Chalkv Wright, Mike Bellolse, 
K -ott Biphtmire, A1 Reid, Leone 
Efrati.

poids coq : Rixto Escobar. Cham- 
r: n; Johnny Moraran, Géorgie Paco, 
H ”iry Hook* Lou Fallen. Kid Tanner. 
Ti'Co Panrho, Aurel Toma, Lefty 
( ■' ••one, Panrho Villa et Johnny 
Grides.

Poid- mouche : (Chamnionnat va- 
eantc Peter Kane. Little Dado, Jac­
kie turif'a. FmaP Montana Raoul Pe- 

• o. Freddie Tenant. Billv Tansey. 
Forifo Crbina*!. Tommy Stewart et 
Tommy Knrricker.

RED WINGS 
S’ASSURENT 
LA CINQUIEME

Herbie Lewis a compté le 
point décisif qui a donné 

la victoire à Détroit 
par 3 à 2

Détroit, 19. (P.A.) Les Red 
Wings ae sont assurés lu cinquième 
position de lu Ligue Nationale do 
Hockey en buttant les Black Hawks 
do Chicago par un score de 3 à 2 
dans une des joutes du dernier pro­
gramme du circuit disputée ici cc 
soir.

Herbie Lewis a donné lu victoire 
aux Red Wings à la deuxième pério­
de. Il compta le point décisif sur des 
pusses de Gicsebrecht et Grosso.

La joute fut dénuée de toute bru­
talité et il n’y eut qu’une punition.

ClilCAUO: — iniis, Knraxns; dtfen- 
nm. McKenalo *•( (V><»t>sr; Dulil-
Rtrom; Iifslleis «•( (loltaellg.
tjutis.: Wl»-1>p. Ulliu'o, Thom-,
Slurch, Itoblnaon, Mnson, Phlli, North- 
cott.

OETHOIT : — Hut», Thompson; df- friiscM, Uoodfcllow «t Voutiv: i'« litre. OlsiU'brx'ht; ails», Wnrrs rt Lewis. 
Hubs.: Junes. Harry. Motti'r. ('. (*oiis- 
cher. Krll)-. Ahel. JloWf. I.lscotlihe, H. j 
Kllr.-a, K. Kllrea ••( lîriisso.

Arbitres : Imi < t Mi Velcr.
l’rciulfrr périnilr 

I—Détroit: Howc,
(llurr). (’onaciicr) #

Z—(*hl<'HK<>: Robinson. (Stason) . 17. 
Aucun puni (Ion.

DPitsiètiir iiêritMlr
3— Détroit: Urosso,

(Itarry. c'onucljtr) .... <.03
4— Chlcnao: Hhlll,

(Itoblnaon. Mason) . . . ... 7.i3
Aucun punition.

TroUirnic prrlinJr
t—Détroit: Lewis

(i:ie*''br>>< lit, (iroxso) .... 1J.60 
Punition : shill

HERSHEY COMPTE
A PROVIDENCE

Providence, K. !.. 19. (P. A.)—; 
Les Rods ont terminé leur saison i 
1938-39 dans la Ligue Internatio­
nale-Américaine en subissant une dé-1 

faite aux mains des Bacvs de Hcr-1 
shey par un score de G a 3. Les Reds,, 
qui défendent le championnat de la 
Ligue, commencent une série contre | 
les Star* de Syracuse mardi pro­
chain.

PROVIDENCE — RuU: Ltmort; lUfrtwc»: 
Shcwchiik «t Jsckson ; etntrr: D*ni»r»o: sllf» : 
Kuhn *t Jsrri*. Sub»: Sherwood. Kestlmr. 
Giroux. Wilson. MrKeary, Hudson, Doraa, 
Lisbur. MrGolddrlck.

HERSHEY — Rtil* : Mo.re; d.'fcn.e,.- Uu- 
ton et Ayrrs; rer.lre: Hra'iilltrd; S.eele
el Shannon. Hobs: Klein, Reardon, Krrft. 
McMsnva, Kilrea, Mackie, Roulaton, K vhe. 
CorriKso.

Arbitres: Burke e« Rleers.
Premiere période

1— llerahey: Msrkis < Meklsnu«, Kilrea) * Ji
2— Herrhey : Kilrea (RoolUon,

Mi Manual 17 2C
Aucune punition.

Deualème prrinde
3— t’rovidenceî Iterr.aoo (Kuhn,

Iwsieun * IP
t Hershe) : MrManus < Mur Lie. Kilrea) 11 17 

Aucune punition.
Troisième période

6— llerahey: Fruit (RouUtor. Kleini T 4<
<—Iterahey : Klein (I^utun. t rust) 0 S4
7— l’rovidenee : McRcavy l Hudson,

MrGoIdrirk) ................................. 10 *7
Kcatlnat .......................................................... li *4

S—Protidenre: Giroua (McGoldrirk.
B—Harahcy: Frost (Reardon, Koulalon) IB I* 

Aucune punition.

CHAMPION COMPTEUR 
DE LA NATIONALE UNE PUNITION 

FORT COUTEUSE 
AU CANADIEN

HECTOR “W BLAKE
l’as ailiar gauche des Canadiens, 
t'est assuré le championnat das 
compteurs de la N.H.L. pour 
cette saison en comptant deua 
assistances hier soir à Boston. 
Blake a obtenu un total de 23 
buts et 25 assistances pendant 
la campagne qui s’est terminée 
hier soir, et il a conservé une 
forte avance rur son plut proche 

rival.

LA B O XI

Les Royaux s’assurent le championnat 
Senior de la Province de Québec

I. Boyaux se sont assuré le cham- 
ji'innat senior de hockey de la pro­
vide de Québec et le trophée T. Ho­
ward Stewart en remportant leur 
ti "i-ièmc victoire consécutive de leur 
m i .c de trosi de cinq avec les Braves 

Vallcyficld, champions de la ligue 
l’i tvincialo, 4-2, hier après-midi au 
Forum.

r.:, fouie de prè» de 11,000 ama- 
t( U!- a vu les Royaux remporter leur 
1 lié inc triomphe consécutif, et s’as- 
suri r le droit de rencontrer Saint- 
J.M.mi à la finale provinciale des 
< nii ntoiros provinciales pour la 
l :ipf Allan. Cette série, qui sera de 
tiu de cinq et qui commencera mer- 
v iii soir au Forum, sera en même 
temp lu semi-finale de l’est du Ca- 
' a !a dans les séries pour la Coupe 
Allan.

Le vainqueur de cette série ren- 
f" iticra le survivant de la série en- 
t''' le Goodyear de Toronto et le 
iragnant de la série Hull-St-Jean qui 
* commencé samedi A St-Jnan.

Royal »«| «bancaux
L» - Boyaux ont pris une avance 

-1. aidés d’un coup de hasard à la 
pu inièrc période, et ils ont compté 
hui- deux autres points, en obtenant 

n rideau, à la deuxième reprise. Ia?s 
Braves yc sont ralliés à la troisième 
niau ils dut dû se contenter d'un ueul 

quoique l’arbitre George Mal- 
mson ait refusé d’allouer un autre 

T ’m qu’ils ont compté, disant qu’un 
""ir de Vallcyficld avait poussé la 

•ii 'die dans le filet des Royaux avec 
■‘n patin.

1 • mutrh durait depuis moins de 
minutes lorsqu’un joueur dedeny

' yfield. tentant de débarrasser 
1: 'ciritoirc, a fait dévier la ron- 

«lans son propre filet, donnant 
" i un point gratuit aux Royaux. 
• luit a été porté au crédit de Gor- 

1 • utchfield, le dernier Royal à 
oui hcr le palet.

L'idic Mentzel a été puni puelque» 
' 'putes plus tard, mais les Braves 
'!l " nu bon pendant son absence, et 

""I Johnny Acheson n été puni. 
' • • y O’Connor s'est échappé d'une 
'•ique en niasse pour aller porter le

1 «t L-0.
Wliiüon était a peine revenu sur 

l_glac>‘ lorsque O’Connor a été puni

HOCKE S
FOIgI ]L|Mardi 21 mart

à b b. do p.m. 
Hèiniu |inur In eoupp Slnnlvy

DETROIT va 
CANADIENS

••«’la ri'KiilIrrai
h- *1.00, *l.fto, S 1.73. $3.00, 33.33

......... l’Ion In late
I''*,,*,*le 'O iilare 4*« nujonr- 

P... . ’‘ur lr »•"« ‘•e In Mdl»
l<lll«.U rOkrrti'o imr IrlÊtilioiir

Resen«lions \\ iH,:,nk i,|

à son tour pour avoir malmené Théo 
Hamel. Cette fois les Braves n’ont 
pas commis d'erreur. Bert Peer s'est 
emparé de la rondelle au centre de 
la glace, et .après avoir contourné 
sans difficulté la défense des Royaux, 
il a déjoué aisément Patsy Séguin, 
qui était n sa merci. La période s'est 
terminée moins de deux minutes plus 
tard.

Gamble compte
Cari Gamble a porté le score h 

3-1 après neuf minutes de jeu à la 
seconde période, recevant une longue

Sasse de Acheson devant le filet de 
ohnny Lascelles qui a exécuté un 

plongeon futile pour tenter de blo­
quer son lancer.

Trois minutes plus tard, Ray Mul­
lins a fait un autre cadeaux aux 
Royaux, sans le vouloir. Petc Morin 
avait In rondelle dnn« le coin de la 
paptinoirc, et il a tenté une pusse de­
vant le filet, mais le palet a frappé 
le patin de Mullins et a roulé dans la 
cage, à la grande surprise de tout le 
monde.

Les Royaux ont eu toutes les pei­
nes du monde à tenir les Braves en 
respect à la troisième période. Moins 
de quatre minutes après le début, 
Hamel a fait une courao de toute la 
longueur de la patinoire pour comp­
ter le deuxième point des siens. Un 
peu plus tard, Hamel a de nouveau 
logé la rondelle dans le filet des 
Royaux, mais l’arbitre u refusé d’al­
louer le point, disant que Hamel avait 
frappé la rondelle avec son patin.

Les Braves ont perdu leur entrain 
après cela, et les Royaux, reposés pin­
cette intermission inattendue, ont 
repoussé leurs assauts sans trop de 
difficultés pendant le reste du match.

Jo-Jo Graboski, la ‘Tomètc’’ des 
Braves, a été tenu en échec pendant 
presque tout le match, mais il a 
réussi a s'échapper assez souvent 
pour aller causer des soucis a Patsy 
Séguin, qui a été à la hauteur de la 
situation cependant.

Séguin a de nouveau été la grande . 
vedette des Royaux. Deux fois, Fer-1 
nand Ranger s’est trouvé seul devant 
lui, mais chaque fois l’atsy a exe­
cute un arrêt sensationnel. Séguin a 
aussi volé au moins Dois ou quatre 
buts à Peer, Hamel et Bay Mullins.

VAI.I KYHKI.H Ht"»: Iwrllw : •l'*
' f<in.r- : (initvoll «■ K-xlln: . C”bo,W•’
I üilr» : Hamel Mullln. Sut* I . Kangvr.
I Hoivr. l'hllhlo. l'wr.
1 ROYAUX Hui- : Sw'jlnj ilvfvn»»* : H. 

Murro ri D«v:r- r*nt<v (.atr.blv: mie»: 
Acheson *t ti Crutchfield. Sub.; O'Connor. 
Ilcffernan. Morin. Allen Jn«ku..

Arbitre»: Murray «t Ma.Hr.wm.
Première période

l-Hoyau* : Crutchfield (Gamble) 1 48
Z—Kuyaux : OT.mr.or (CrotchMeld,

Hefferranl .................. ? ?!
J -ValleyfUld: Peer u *°

Punitions: Mentacl, Achoun, 0 Connor.
Druilrmr période

4—Royaua: Camille <Ache»un» ■ J ‘‘J 
t—Royaux : Mnrln 
punlttor»: l'«cr lleffernan.

TmUirir.r pérlmle
«-Valleyfield: Hamel #i , , * S0

Puiiltluna: Morin, ouiiiu, l’rur. bavtee.

LES GOLDEN GLOVES
Seize des gdus impoitanU combats 

entre novices marqueront le con­
cours éliminatoire du tournoi des 
Golden Gloves que présenteront de­
main soir, en leur local de la rue de 
la Montagne, les Chevaliers de Co­
lomb. Parmi les figurants « ces com­
bats, il y en a qui ont déjà plusieurs 
victoires à leur crédit et qui devront, 
éventuellement, parvenir aux toute» 
dernière* finales nu cours <lc«quelîe» 
seront disputés, au Forum, les cham­
pionnats des Golden Gloves pour 
l’année 1939.

En plus de ces seize rencontres 
entre novices, le programme de de­
main soir comportera quatre com­
bats mettant aux prises les meilleure 
poids moyens et deux étoiles dp la 
clafso 118 livres. Le petit Johnny 
Grcco, populaire athlète de West- 
mount et la sensation des Golden 
Gloves de l’an dernier, s’attaquera 
nu vétéran Paul Stuart, porte-cou­
leurs du Central A.C.

Les rencontres entre poids moyens 
sont les suivantes : Joe Murphy, du 
club Crescent, et Harry Baltin, de 
l’ufiiversily Settlement ; Tony Cul- 
Han, du Central, et AI Gascon, de 
l'Univcraily Settlement ; Boger 
Montmarquette et Henry Evans, de 
In R.C.N.V.B.

Murphy et Baltin furent, au cours 
de l’automne dernier, le« héros tou­
jours vainqueurs do matchs interna­
tionaux, au Forum. Leur expérience 
en fait «le» batailleurs redautablc 
et chacun po>.>ède un esprit comba­
tif peu commun. Boger Montmar-J 
quotte est le premier de la famille ! 
Montmarquette (le pere et ses deux 
fils) à monter dans l’arène. Nul; 
doute qu'il montrera la voie à se- 
père et frère.

Voiri la liste des combat- :
112lbs : Géraid Ft-Jacquc, Univ.l 

Sctt. vh Armand 1 Motte, Crcs.
112 Ibs : Boger Dejarlais, Cres. vs : 

Mike Madden. Univ.
112 lb» : Cliff Smallcomb. Crcs-j 

cent, vh Benny Schwartz, Unie.
118 lb» : Pau Rivet, .Montca'm. 

A.C. vs Joseph M.tail, Crcs,
118 Ibs: Maurhe Robert, Cres. 

A.C.. va Rennie Howard, Univ.
12G Ibs : Maurice Mil on, Crcs., vs 

Mike Belvedere, Univ.
126 Ibs: Alfred Wolfe, Crcs., vs 

William Gnwnc, Champ.
136 Ibs : Albert Edwards, Central 

A.C., v Jean Paul Côté, Ci.».
136 H)- : André Capletto, Crc-., vs 

Rollie .Mail in. South.
147 Ibs : Ga-tou Nabcisi, Univ. 

Sctt., v» Ralph Robinson, Crcs.
147 Ibs : P. K. Brosseau, Crcs., vs 

John» Simpson, Central.
147 Ibs • Marcel Cnplette, Cham­

pêtre, vs Tommy Anderson, Cres.
160 Ibs : Alex Leblanc, Univ. Sett, 

vs Bud Casey. Cartier.
160 Ibs : Richard Hamel, Cartier 

A. C., vs A. E. Red.*haw, Univ.
160 Ibs : Jack Dickenson, Cres., v- 

Maicel Roussy. Univ.
170 Ibs : Mike Michaels, Cres., vs 

A. Dagcnni-, Cres.
Class* ouverte

118 Ibs: Johnny Greco, Crcs., vs 
Paul S.ua t. Central.

147 lb : Harry Baltin, Univ. Seft. 
vs J os Murphy. Cres.

147 Ibs : Tony Culüan, Central 
A. C.. vs Al Gascon, Univ. Sett.

147 lbc : Roger Monîmarquvttc, 
Crcs,, vs Henry Evans, R.C.N.V.R.

BOSTON A RAISON
DU VICTORIA 4-3

Boston, 19. (P. C.)— Les 01ym-j 
piques de Boston ont défait le Vic­
toria de Montréal 4-.'J ici ce soir dans' 
un match-exhibition marqué de 17 
punitions. Une foule de Jn.8f>4 ama-1 
leurs u assisté à la joute.

OI.YMI’M'K HuU: Krutirr; t)<fiiuv» : 1 
hell, in.' rl Marlin (Ytilrr: Thnmeaon ; Alita. 
Diwrialrr» v( l^-wit. Si.h- : Smith, Kt.itrb* . 
Uuilxrtl, Ijix, Hntri», W. Allen, ('«wtrlin Jr- 
rcmiah. Mi-

VICTORIA Hul*- l'rlrr : Dèfenir» : Anton! 
et Cnnrhan - C*ntrr: ( «rm»- Ai(r->: Mar-hn!'
rl Griffith. Hu'x. : Mi-C.innell. n*>».ttr. vtr-| 
N. il. MeCurry. While. Moyniiian, StricklatiJ, . 
Davit.

Arhltrr*: Gatlavher »( Sanford.
Prrmirrr prrlod»

1—Olymplr.s: Bltihli* (Gullnml) 5.4*
Z—OlzmpirsiThompson (Pmlihl Uf.t'i,

t'unilion»: Giill>orJ. Stubbs, McNeil, Smith ' 
Drutlrme période

■ Olymplrx • I)«»n»i< ra i(iuilM.nll 2.2/1
4—Victoria: Anton .Whltei «.**•
S — Victoria : Anton (MeNell-Moynlhan) . il.Zô( 
«—Ülyniplr» : Splainc l l>r»ro»l«r»i t*.«i.5 i

l'unitionr: McNeil. McConnell. Hurrti, f^c i 
ale. Martin. I.ax, TTlunipton, MiL'nrry mia 
Jrurrl. Anton (2).

Tnii-iemc période
7 Victoria MiL'nni.i II (Moynliiai» ..(iSI

1*11 n it ion, : MaColinaJI, A'itton (mlneura et j 
majeure/.

Bruins comptent deux points 
pendant que Buswell 

est au pénitencier et 
gagnent 7-5

Boston, 19. (P.A.) — Les Bi uins 
ont remporté leur :16c victoire de la 
saison de la Ligue Nationale de Hoc­
key en battant 1er Canadiens de 
Montréal* par un hcorc de 7 à 5 dans 
une joute marquée. La marge vic­
torieuse des Bruins fut enregistrée 
au cours de la période supplémen­
taire.

Pramière période
Paul Haynes n'était pas avec le 

club, souffrant d’une blessure au dos 
et Louis Trudcl passa au centre avec 
Gagnon et Blake sur les aile». 11 n'y 
avait rien en ^eu mais les Bruins y 
mirent de la vitesse de- le début. Au 
premier changement de lignes, les 
Bruins comptèrent un point. Dit 
Clapper déclancha une attaque qui 
donna des résultat». Il passa à Bill 
Cowley qui donna lu rondelle à Hill. 
Ce dernier évita Evans et laneu de 
quinze pieds des buts pour déjouer 
Bourque. I^s joueurs «les deux cô­
tes, ne voulant pas s’exposer à des 
blessures avant l'ouverture des dé­
tail», jouaient du hockey ouvert et à 
la 16e minute le jeune Boy Conacher 
compta son 26e point de la saison 
av«‘c l’aide de Cowley. Cc dernier re­
çut la rondelle, «b joua la défense et 
passa à son compagnon qui ne donna 
pus de chance à Bourque. Alors qu’il 
ne restait qu’une couple de minâtes 
à jouer Clapper lança de 50 pied- 
des filets pour porter le score à 3 il 
0. Pettinger déclancha l'attaque. 
Isirsqu’il se vit serré de près il passa 
h rondelle au joueui de défense qui 
laissa partir la rondelle sans donner 
le temps à Bourque «le sc mettre en 
position pour parer le coup.

Deuxième période
l'espoir de Frankie Brlmsek de fi­

nir la saison avec 11 blanchis-âges 
s'c»t évanoui lors<ju«- Johnny Gagnon 
compta à la deuxième minute du se- 
coml engagement. Il accepta une pas­
se de Toe Blake, déjoua Jack Craw­
ford et lança avec précision. Moins 
d'une minute plu» tard Louis Trudcl 
compta pour Canadiens »ur une pa»«e 
de Blake. Aussitôt que leur marge 
fut réduite les Bruins y mirent de 
l’entrain et Eddie Shore porta le sco­
re à 4 à 2 en prenant une passe de 
Flash Hollett. Polly Drouin compta 
le troisième point des Canadien». 
Mantha prit la rondelle, traversa In 
défense et lança à Drouin, qui ne 
donna pus de chance à Brimsi k. l-o 
période se termina un peu plus Lard 
et comme à la précédente il n’y eut 
pas de punition.

Troisième période
L«'.s Bruins commencèrent encore 

avec détermination, mais âpre» 40 -••• 
comles «le jeu Herbie Cain déjoua 

.Jack Portland, contourna le filet et 
lança la rondelle par une petite ou­
verture pour d-joucr Brimsek et 
égaler le arore. Un deuxième point 
de Drouin donna l'avantage au ( a 
nadien, cc à la septième minute du 
jeu. Il s’empara «le la rondelle « t lan­
ça de quarante pieds pour prendre 
Brimsek par surprise. Mai» le- ('aim- 
«liens ne purent garder l'avantage 
pendant plu- de six minute- lorsque 
Boy Conacher compta son deuxième 
point «le la partie avec l'aide <1 
Shore et Hollett. Conacher manqua 
d'abord un filet ouvert mais contour­
na la cage pour, cette fois. lancer 
avec plus de précision pendant qui 
Bourque faisait le plongeon pou: 
sauver son territoire.

Période supplémentaire
Les Bruin» y mirent toute leur 

puissance contre les Canadien* qui 
étaient privés d’un joueur et en 62 
seconde.- Schmidt et Clapper avaient 
compte pour porter le score a 7 à 5 
en faveur de» Bruin». Jusqu'à la fin 
de la période les Bruina »c replièrent 
sur la défense et jouer avec prudence 
jtt'ou’a la finRORTON lui*: Mr!ni»*k : Jèfer.-r» 
Portland rl Fli")»: ■•rntrr: tvhmld); ail.- 
! Inr.nrt ti Ratlrr Sat»: (,’<«»lrv HUI. «'. r». 
rhrr. Clapprr. Crawford. Hollrlt, PrUinyrr. 
Wriland. Gttliffr, Haittll.

CANADIENS H')t»: IWunuir : •|. fri <- 
Koxr.a rt lliuwrll ; r»(i(rr: Tnidrl : «ilo-■ 
lllakr r< Gaytioi K itw : Smnmrrh(ll, Pain. 
Ward. Mord i). Mxntha, Wrntwoiih, Drotiin. 
Smith. Dorraln.

Arbitre»: Ay- Smith, tiill « Jrar
Prrmirrr arriodr

1 Roaton: HUI '«'owlry, r!«|i|fn
2 lloaton : ( • narKr iCewlry, Hill) IS . '
3 —R.wtnn: ('lapper (Pcttingirj lî
Auruno punltot.

pruiièmr prriixlr
4 Canadien») «.»«m>n
S- Canadien» : Trude! Illlxkr)
)"> Roaton S Mer» Mollrt(i s n.'
7 Canadien»: t'ro'jin (Mantha 17 32

Aucun* punition.
Tmiiirm* période

s -Canadiens< Catn o |>
9 -Canadien»; t'cnuln (■ “

10- Boston: (7on»'-,-rr (Shor*. Hnl'ed) '.2 -l 
Punition : Ruawell

Period: «upplcmmlair*
11 Potion: Frhn.idt lUautr, Clari'«t’ " ' '
12 Hotton : Clapper < Bauer) 0 i>.

A'irun* pu rit un

[HOCKEY
Sameill aalr 

Ul.l i: XATIONAI.r.

Toronto 2. Itangcra 1.

l.li,t i; I.NTe-AMKIIK AIM:

Itcrnliey |, New-Haven 0, 
Hyrucuae I hpi lugflcld 1. 
l'itiaburul) I. Cleveland J. 
Philadelphie 4, Provlden;* X.

LIGl'K JDNIOU

tl'litale)
Verdun I Hoyuus 1.

tVrrdun gagne la série,
S mattlica A un/

Hier a|>r*a*midl 
KL IM I N ATOItlK* a.A.ILA. 

(Kinnlr atnlor)
Hoyal 4. V.ille) field 2.

Utoynl «agi'« ■“ »*ri«,
: (nudhvn A 0)

( ormi-flnnlr junior)
Québec IX, Ntc-Anne de Ltellivue 
(Match ''audden-dealh"j

Hier aolr
Lit.I K NATIONALE 

llnalnn 7, 4 nnadlrn X.
Détroit 3, Chicago X.
italigera 8, Totolito 2.

LIUI'K im.-amkiiu.um:
Cleveland 2, Hyracuae 1. 
llerahey 6. Providence X. 
.\*w»llkven *. Npringfidd 2.

(e aolr
COL'l'K ALLAN 

Hull A St-Jeun
(8t-Jeau mène 1-0 dans 

la série 2 de i).
Kl.l MI X ATOIIIKÜ M.A.II.A.

I Seml-llnale Junior ) 
HUarbrooke va Lenliiii (au Korun 

(Match "rudden-dralh"/

Lee rlaaaemruta
LIGI K > AT ll>> ALU

MAPLE LEAFS 
à ! cnlrainemenl L’EMPORTENT

SUR RANGERS

(t'ln»»rinrnt final y
J H P N P. C. PI»

IH.Mon . . (* 3< 10 2 13C TC : i
ItndKvra ts »C 16 « 149 lu j iH
Toronto t» 19 ZO 9 IM tu: 47
Aim rh alin> ta 17 21 119 11
1 )At roll 4» Il 24 » 107 128 42
( nniMlIrna 4M 1» 3M V IIS l t>. .4»
Chicago . t» 13 2* 1 >1 112 32

Lit# 1 K 1 Vr.-.IMKIIICAI.M:
HreMun Kal 

(4 laaarnirnt final y
i* N

Philadelphie 
Providence 
Hprlngficld 
New -Haven

Herahty . 
Syrai’U»)- 
t’Ieveland 
PittehnrKh

P. C Pu 
213 ICO C» 
]3« HZ *3 
II» 17» 41 
111 lti4 28

... 54 32 17 5
54 21 22 11
54 t« Z» a
54 14 30 10

Krctlon «Micot
j a p n p c ru

54 31 II 5 12» te» 47
51 :« I!• » 152 120 «I

. 54 22 22 9 145 131 55
54 22 28 I 113 ICC 48

■ ■ -------- ♦--------------------------------

LES BARONS ONT
GAGNE A SYRACUSE

Syracuse, 19. (P.A.) —- Le» Barons 
de Cleveland ont défait le* Stars de 

j Syracuse nur u nscorc de 2 à 1 en 
j présence de 1.500 personnes dan» la 

rencontre finale de la Ligue Inter­
nationale-Américaine.

! RYRACPM Rut»: Stain; dèfeti *•» : K
ailes :Cannlnshatn »t t'hnrr : erntr* Convey : aile»:! 

MsrMc rt Doran. Sola: Stam>*»LI. Shannon. 
Her. n. Mann. Chbhntm, Arm»trr>r». Bennett, 

j levLInp
1 CLEVELAND -- Hut*: Robert»; <Wrn»*a : j 
I IWrlet » tRol>rrt*on: rentre: !.. Cunninrham : 
all#*: O'Neil rt Poeutd. S j -• Kmter. tira-| 
rir. Hrrr»«bein'*r Han-'.p, Hartholorre. Pat­
terson. Adolph Runr*. h HUWe.

Arbitre*: <7r*h»m et P- Peul.
Première période

1 Cleveland : Hrrf#»helmer •Grarle.
‘ Hartholumt > . 5 20 i

Siracute: Chisholm (Shannon,

Lake» Wale», 19. (P.C.) —
La» Royaux «le Montreal ont te­
nu leur premiere pratique au bâ* 
ton et au rhamp eatnrdi ici à leur 
camp d’entrainement.

Le* joueur* y »ont allé* avec 
entrain iou» la direction experte 
de l’entraineur Bill O'Brien, de- 
rant le gérant Burleigh Grime*, 
et le gérant d'affaire» du club, 
Guy Moreau, qui ont tou» deux 
paru fort :ati»fail» de la tenu* 
de» jourur».

Vingt et un joueur» »ont déjà 
au camp. Il ne re»te que neuf 
de» Royaux de l’an dernier, et 
le» nouveaux venu» ont eiiité 
quelque» ville» voiiine» aujour­
d'hui, profitant ain»i d'une jour­
née de rongé.

N.-V. RANGERS 
ONT PRIS LEUR 
REVANCHE HIER

Ils ont vaincu les Maple 
Leafs par 5 à 2 a Madi­

son Square Carden

New-York, 19. (P.r.) — Le* 
Rangers de New* Y York ont terminé 
leur cédule régulière de In Ligue Na- 
tionale de Hotkey en battant les Ma­
nie Leafs dt Toronto par un »core 
de 6 à 2 La veillt a Toronto, le» 
Leaf- avait-r.l tnom) «• par 2 n 1.

Le* Ranger percèrent la défense 
torontonuuinc a volonté à !k deuxiè­
me période r'»ur compter cinq point». 
A rengagement initial, chaque club 
avait compté une foi». A la troiaiè- 
me, Toronto a compte un point.

RAM.t.RH Uct» • Kerr : <(*(• «.•»•: K«ll*r 
*t Pratl : r»r,tr- Smith: ai!»*: Dlllon et L. 
Patrick Sut» Coulter ShIMehy. M. Colville. 
s CV’.) i Wa 11 atall. Hiller. M. P*-
trii-k. M «un i. J.» Kr :

TORONTO hit. lire!*, dtfrnir»: H»- 
mlt'on et M t'<r»M: rf-irt l.ir.aelle; ail*--: 
Kelly et ht»:». H rr»r. Kovler, f'e-id-
•on. K   App». ItriUon. Chamberlale.
Ksmpmtn. M»rk*r

Arbitrer- l a-enre l'an ) t*H ; Fml Sie- 
venace.

Premier* perieée
t—Tcninto: H..rp«-r tt-fthon App») * ** 
Z—Rare,™ : l(#i-.«ll <Wat»pB.

Ilclyr.aux- 18 13
Punttior.» Ksrrpn.an, M t'olvllle.

Deutléme perimle
3— Panser»: M. ('..ItUlc N. Colville.

M. Patn ki
4— tUryi •» : H« all Hilleri * 1

I . Kr 1* «
C 11»- gi K) ' ' h fi Uh. 1. I «-ri.k) :t SZ
7-lUn*»r» Sh.lirky «Hel'er» 17X1

Au-une puni: n. .
TteUIrme penede

3—Toronto : Laurel)* 10 00
Aucun* 11 li n.

i Lyn Patrick purgeait une pu­
nition lorsque Toronto a 

enregistré ses deux 
points

Toronto, 19. (P.C.) — La raison 
de la Ligue National do Hockey, mar- 

I quéo de désappointement mais do 
i idusicur» joies pour le» amateura do 
| Toronto, »’c»t tormir.oo tamedi «oit 
d'une façon qui h fait j)lni»ir « tous. 

I Leurs favori», le» Maple Leaf» sont 
! sorti victorieux, battant los Ranger» 
de New-York par un hcorc de 2 h 1.

Avant la partie, ou il n’y avait rien 
| on jeu, le gerant Connie Smythe. dc«
1 Manie Leaf» recevait le» chroniqueur»
| de la Province. L1 le» a remerciés de 
i leui coopération “pour notre mei!- 
i loure saison dans ley circonstance»”.

Au commencement do la eampa- 
1 gne, le gerant do» Leafs avait pré- 
, dit que son rlub finirait en troisième 
position, mais en dépit de blessure» 

j qui ont affligé les joueurs. le club 
l »e cla-»a troisième. II était certain 
! de cette position avant la rencontre 
' de samedi.

RANGERA RuU Kmt : défeRMs: 14 
Patrw-k *• Culler .*Mr» N. Colville, aiitst 

| M. Colvih* et Shlbirky. Aub» ; Heller. Wit 
I •on. Dillon. I Pitrlek, Amlth, Pratt, Hm- 

tall. Ittller. M- lyrer,
I TORONTO Buta: Hr>-«U <14f*r,e» :

KampTih «t Itorr.er: rentre: tumarlte; ail»»: 
Krlly et M*ti S h* • Fowl-r. r'avi<t«'in Ho- 

I -nUti'ti, Ron n»a Api»». Drdlon. Chamberlain.
• Marker. MrDcnald.
! Arbitre* : Norm l^mport. Happy Day.

Draiiem* period*
t R» r,ï< r» N ColvtlU 'M. Patrirk) t 11

i Ponttor.» Hillrr. Heller
DrutUme peried*

! 2—Toronto : Chan.berl* in (Drillun.
App*' . 17 11

I 3— Toronto : Itomne» tKampman,
Chamber lain. tl 39

| Punition» : Couller. Horner, T- Pa'rirk
Trouitm* peried*

Aucun p< InL
| Punition» M Patrick. Hamilt. r Moly-
i nraa». Mmi. Mrtbnald.

— ■ ■ ■ ♦----------------- —

COURTS

UNE SURPRISE
Le Coire, Egypte, 19 (P.A.) — 

Don McNeil. d'Ok!ah«ma City, n eau- 
»é une aurpri»e cet après-midi en 
battant le boron Gottfried Von 
C-amm. ancien joueur allemand d«t 
l'équipa de la Coupe Davis, 6-3, 3-6, 
7-5. Il s'agissait de la finale du tour­
noi international.

Her»r. 
Punit (ni.»

3 ('l«»rlnr.«(
Punition»: 

tirtL

H. Hlskr, H»r»nn. I

Drunrmr penoèr
P»)t*r»on i Hun*, i 

H. Cunnircham, Shannun.

Traldemr prrlode

U> 53
Ben-

Punition: Ad"!i h imayeurvl

LE HOCKEY DE
LA SEMAINF

VOICI

BASEBALL-EXHIBITION

< (*r>*

1NT..AMKR

H**rahrY
NVWelU
rhilfdr'ithM
IMUbt rifh
Prwwtnet
Sprirr*K»4

PRENONS 
TOUS 

UNE-

St-Loul# (NI 101 020 Jlt- 7 7 ()
New-York tAl 110 01» 21*—Il )7 t

Raffenshereer. (’*»°t)*r, Sherrill. Shoun «t 
Hrrmrr. Ow«n : Hildebrand. Murvhy <1 Di •- 
key, JorKerm.
Phda.IrlehV 'll «««I 14hI W)0 - " - 7
Clrtetaud (A) 12*' 110 ü'« I- «

Hj-rd, Kyte, Ibikman et Wasner; I-Ile) 
Dbléton, Drake et Hrmaiey. PytUk
Chtexi:" )N) loi 000 .120 ; 10 :
Pilt-Lur :h IN) 211 OOl «*«'' • l

Lfllard. Harrell Cirnett et Manru- . <.»r. 
b»rk. Hlantan, Se»ni. Salfl et Mueller. Un-

Philadelphk- <N) W» 0(*0 o|0- t t u
SDIajuI» iA» I0O 100 09x X ' 0

H'tlllnftworth, I'»c*^ïBO, Hmlth «t *Atw(m»(j. 
Clark j Van Ata. Marrum et Cllenr. Spindri 
ilnenn (Ni 000 000 00t - 1 I I
Clnrinnail iN> "00 *40 01» » i

Sboffm r. Parley rt Lopra;Gri»aom, Tb«nii 
non et Wibun.
Chicago t A) HO 111 10t 10 :* t
Jan Diego (CIM 20U (KO 000 2 h ï

Hrutvn. Knnlt. le-e rt 8y|ve»trl. Kebbut.r 
robin. Ward, Humphrey* et Detore. Star). 
Waihlngton IA) 12" "10 020 010 01 - 10 .'J I 
B/tr<>it (A) " « """ l"5 080 00 1' 1 i

Ma»ler»i)fi. Holland. An<ler*<.)i, Jacob» •' 
K»rly: McKaln. R"»»» l-ynn. I'nffenbcrE- • 
York
Ji r-ry CH)’ 000 U30 10! 5 * »
N*w-Yor^ iN- ,,*-l yil U 1

Cnrp<tiltr, l’crrlck. I léfhrr « J Jt it .xf.

B
BIERE

Old Stock

Lechasseur
Limitée
dans
WUEST

974 ouest, Ste-Cathcrine

Le capitaine F. COUPAI-, ™ ^
gérant du magasin tie l'Oue.ut 

de !,echa.»»etir Ltc«

H «'agit rccllcmcnt de deux magasin! distinctifs 
et chic» dans un.
L'annexe a pour clients des acheteurs dont U 
budget est modeste et qui lont dam I impoijibilité 
à certain» moments de payer un prix élevé.
Le magasin, au service de* homme» d affaire» et de* 
homme» de profession, maintient la tradition de 
donner »atisfaction à I acheteur qui a permis a cette 
maison de continuer pendant prè» de trente-cinq 
ans i fournir drs vêtement» élégants et de» morte* 
rie» pour hommes.

IXCVfAHEUR umitéï

974 ''ZWPJBS? 781 
OUEST. EST. STE-CATHEWNt.

375 5TJACQUES

MAISON DES CELEBRES VETEMENTS FASHION-CUAFT

2
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Merry Jesture victorieuse de la bourse Clearwater samedi à Tropical Park
----- - r _____  " -----  ,----- -- ■ zir

LA POULICHE 
BAT MY PORTER; 

MAJOR B., 3èmc

l^srésallals

des courses
Fair Grounds

Les inscrits pour aujourd’hui

Coronado cause une surprise 
en répétant. — Deux 

pour Don Mcade
r*oral (iahle», Floride, 19. (P.A.)

*— Merry (ieeturc, appartenant a J.
H. Matta, a. cet apre«-midi, remporté ] j 
une victoire populaire a Tropira!
Park loriMju’elle a triomphé dan* la] 
Bourse Clearwater. L'épreuve était s 
réaervée a la division de trois ans et 
sur sept partant.» My Porter, a F.
J. Buchanan, se c!a.*»a deuxième, pen­
dant rpie Major B„ a J. B. Partridge, 
prenait le troisième argent.

La rour.v a fini une fin enlevante 
•t en pa»*ant sous le fil il n’y a\ait 
pas une différence d'une dcmi-Iim- 
guetir entre les quatre premiers che­
vaux. Conduite par le jockey Don 
Meade, la pouliche victorieuse a dé­
croché la décision par une tête. La 
pouliche était le choix populaire et 
valut fl au mutuel. Kllc a parcouru 
les trois quarts de mille en M- mi­
nute.

Dans un autre numéro de la divi- 
aion de trois ans. mais ouvert aux 
chevaux de la categorie à réclamer, 
i oronado, a A. <>. I am, est sorti 
victorieux contre .D'st Once avec Sla­
ve Hong comme troisième, (.'était la 
deuxième victoire consécutive de Co­
ronado. mais sa première n'avait pas 
été prise an sérieux car, négligé des 
preneurs, il * rapporté plus de sept 
pour un a ceux qui avaient parlé 
• es chances. Il a enregistré le 
et un seizième en 1.46 2-6.

Les favoris ont encore fait piètre 
figure, gagnant seulement deux des 
huit courses au programme. Diavolo 
Hoy. dans la jeune division, fut le 
premier choix populaire a triompher.
Il a vaincu Airtight et Whim Wham 
pour donner Ll.Kt» après avoir par­
couru le demi mille en 48 secondes.

Le plus gros prix de la matinée fut 
■ apporté par Khlia à la deuxième 
course. Il a donné S46.40 au mutuel. | ^ 
A la première course, Nessus avait 
triomphé et ceux qui avaient obtenu 
cette combinaison dans le pari dou­
ble ont retiré $023.60.

i TREMIKHK CO U ME. t mill» tl '0 »«*»«■•• 
|)v: i . E I.KJ, MO. Ï.WS

<.r~-un -Im. SM J O'VTtcr *'>9. 4.4*1 ; | 
WiieUwsJI 102 t Inl'i» s.tv). I 4*

I - l,»rli»o'*! l'.hlrf, l'riru-*»» Verte, riddle.
| I *.l-l> Vi»rn« S*nti. ••ni rouru

DEUXIKMK rOUK.SK. 6 furlonir».I llrnim 11* W. S *<». 4.00. 2 «0: l’Ims
)N i*v>l III C at*vrn*'Mi I Ofl. S.60; Skievr 
I Mrl.ee 114 H Hi*liUl..^ h'#). I>m|~ 1.13 l-ü. 

S»* el Krror. |>#tefmlnr»l, Vidulis, Tvm» 
dy. Quirk uni s-i*«i ruuru.
TROIBIKMK roUHAK. I niüU ri 70 »• rit*«. I 

W»r Jr»l lot w. Teylur S 1.20, 31.20. 10 V); | 
SOu-t Heert IOV I’- Keli>rr 0.10, 4.00} IduUlr» . 
10» J. K. <»r>«» 4 10. T» mi-» 1.4S. Sp y | 
( r««l, Mul» lire* IU»U. Jim Cornell. Mmcy. j 
Walr'rman. tuerie uni e»»>i ruuru.

Pslr'd Sr<rjl 111 J Marrero 4.W-. J.40. t sO; ! 
(JUATMKMK « OURSK. 1 mill* *i 7«i senc- 

Iiu-k Nauhapur IU* I lt*elrl*uet S.Cv, S*1*»}
A TU IIP M < elvrrl 3.20. Imipe 1.12. I.in- 
ySV Awhile. Jubllen ! .. hkatln* Koul. Ilr«ai«a. | 
llnghi . ni au»al ruuru.

CINQUIKMK l'OUIlSK. * forlonx». — si** 
Jal~*r» I0*i II Kro*ll* S.20. « 10. I 60 ; al’ha- | 
|a»ai los r pteven-un *.40. 4.60; llunny Hahy 
JI'i VI. 1^>«* I K Inr.i~ t.ll !-S. Ilarhil- 
|*r. .Sur. Capture. rKair Klai. Marrabala. Sir | 
Mariborn, e llmwn llumb ont auaai ruuru.

Fair Grounds
PIIKMIKIIK cot K8K, 1 1-16 mille — 

K J prna 111, Kll.ilir- lOÎ. M.irxnk 107, 
Sasupul 111. Sound Wave 107, i’ark 
Clly 107. Swift Air 101. High Hiver
10». Mukc

HlîrXIKMl 
K In K l'r.'»t<»n 
lifill llu<l l(g 
110, Koreveri 
Tliiatle 24p> 1 
r.** Tour ill.'. 
H*5, Eacayani 
*) I '. il 0, A 
Fast Ktarl }I

TltOlSIKM I 
:. • Mai
niiaar MO, I 
lio, ltro|>h>- 
llo, Au«lr» >- 
l’uinlcn St»jni

/I, Ir 111 I K

Ml

sur 
mille ;

a »l r Arruupl*»
SI XIKM r. I OtfKSE, I milie et 70 »*»*•». — 

»Waiwiiu; 10* C, Strvcnarm 1 *'». 1 20, 2.60; 
I .l ly M a.nlam 103 J K. Or.n 0.60. 2*0; 

i ‘■«r.rc Ray MO H. Hau*r ï *<i. Tempt I lî 
Th* Thrush. Char.* «»*•! AU Udy. 

Catuinar, W.-xüandrr. al'ully Haitins», llri- 
da>t uni auad ruuru.

a Arr.AjpIr*.
SKI fl KM K COURSE. * furlunr» C.etrr 

117 J K Orrai 6.20, 3|0. 2.60; V..I* llny MO 
( Stoenann 6.S*. 3 so; Trlrkwi.k 111 R. 
IliehUhi*. 3.40. Terr.rwi M2. lUj" Man*»-. 
légion lluatrr II. ), Sanrtity an auati o.uru.

HUmEMl COURAE. i mille et 7o vervra.
Spartan l.ady 101 K*ip*r * s0. 1 40. 3.40; 

Johxeo 113 T. M*lo*h* 1.20. 1.10; I hrrk» 106 
J K Oru» 300. Tmip» 1.4S, Triple l’Iey, 
• ■ilek n V., uMaaty Ware. Ijidr Demur rat. 
Sliver Kir*!. V*il Star. «Java Ho. Kutcra, 
lli.'eraphy ont auaai twuru .

Oaklawn Park
PREM1KKK COUKSK — "Oaklawn 

Course", $S00, A rèclnni* r, I ;ina «-t plu*. 
- Uill Rock 113, Olomor los. '‘orvlua 
10S. l’ai o Sweep 10*. /,rU<l 10*. Wes- 

\V|tful|lyp Junior in*. Rritish Stor 10*. Mark 
I Amlrer 113, Ilunttug tyn I0S, Sirullliiü 

IIIkIi 113, Knmrotl 1US, ijlov. 103.
IrKUMK.MK l’OURSB — I furlongs, 

fC00, 2 nn*. — 1 Hull Soap 116. Surgeon 
I»|cK 11», SpiirkllnK Snow 113, Ijiw 
Alulil 113, Muster l'nI 113, Scythes* 113. 
Miss SotiuUii 113, V:il(lln;i l'ull 113, Uni 
.. Iiuro 116, l*lti 116, tDiy Khnn 116, 
l.lttl- Ahncr 116.

TROfMIRMM COURSE - "Oaklawn 
Cours»;', *00. 3 ntl». — T ran* wise U*, 
Worthy Ma Iron 116, I m Surry 116, Yen» 
U. 116. tlelllla* Rake 11*. Unie Ail 116.

gMATHIKMK COUIISK — Oaklawn 
Course |*oo A réclamer, l nn» »-i plus. 
.. My Colin 116. Muleninn 10*. Aureal* 
107, NTgreiie 103. Uardi'ii l'oul 103, 

» . 'i irci i inn 1,1, -l uiiir n L»ucky I Mlck) 103.All. .. I ! . ■> 10». I ounn lougn riNgtTM.Mr.«;oUU.S’t,lnilllo70vcr-
,‘v.L.' 'CI * Il WI ' | furlonu-   Sex. 1*00 A réclamer. 4 niM »t plu». —/t A IRII^H. cotltsi.. 4 furlongs windahleld los. Ahead 113. Koxsler

I.lhrrty «jo*. n 114 1 ‘nivv..',' ; 113. Iluddl* Trenry 113, Hurl 11 s For
IJ* Al' ,,*U,V" Vi.i ' Ronianc* 10», Vonladalo 10S, riay May

\vh» iFonim *i»i . q»
As- -on 1 I. HkaU-'K, SI XI KM K COURSE. — 1 1-16 mille,
View 114, I ■ ■ h- l'Od>'< *”" *' * • «r.oo A réclamer, 4 ans «t plus. — Over

I. (sld-. Ilodkiu 114, «.aslno I rtc 111. ,,|liy j.rllin j|5, Hn|Kh Ucgoo 105, 
H* ■ n i I : Caiiovlnlan 110, Jlmmv W 110, Sun

CCNQUIMMI; I < *i lt-SK, « 1-S fur'0"**- KiKht. r lir., l'ebbl* M. no. Blow Away 
llla.-k Ithap-ody 1"., lly Sonny ill. *

Imperial Jon. ITnk. •,"'*. I.a-' Hop sRUTIM.MM COURSE, 11-8 mile, |600
Mount Ka . IOI. Radio i harm I'*.. r/„.,ttm,.r , a,,, r, „l„x — Ace of

Un.'Mit» ;o: C,..Uln.an 116, born buiay Kj mfIp Roniiv 116, Tear tJut
H2. , . Ml*. Ten r Out 116, UOlr Kiev 111,

'IqlKMB coi.'ltsi:, 1 nulle et .« v* r- , , ,|ljl( ,tn| nn, Open Hearth 116, Mar­
ais. - Synid 111, Tr.imfat it’J. My ,(,r)i Marya Hoy 111.
Blaze 111, Aid star 111. Mis* Ihitnara jh itIKMM COl'ItSM. I 1-8 mille. 4 
in-. Khony Uar.i-. I 108, Oottlnsham 106.M,,,, ,.t pjUfc _ Hours End 111. HIk
Mv Ken g I "7. ................... . Brook 106, Perfect One 111, Volandnle

SEPTIEME fOl'HHb 1 mille et •0 |or,. Rlrh Olrl 108. Irlali Kurd 111, Good 
vrrK'J Klyiui; H*-1 110, llusiy Wave y , hj.
•••. Kltiu- H.Kii«aJ' H". 1 olon* I Mar- ----- ----------^---------------------
Is’lOI. l-'d. TI Hin. : n".

mont 105. Java H*. 105. H«w* '
| îA, Spanish It* ! 110. Park Roamer 101.
Molasses BUI 110 Paulson 115. Te*as 
Boy 10*. Jgidv Hem 
Veil .Star 101. Kut.

• FINANCE •
Revue hebdomadaire 1 Légère amélioration de

de la situation économique, la demande pour l’acier

;OUHSE « furlongs. — 
Mis» Iv»»ry 101, Beau- 

Ma . 3 le, Toney Poo ]
rt lui, peiiiandiiig 105, 
Hurt Palmer 101, Prln- 
r. Jiitunle 105. May Ml-- | 

Sir Ida* kle 110, Klz- 
101, New l**uu 110.

•«JI.’IISE. 6 furlong*. — 
i, Duat Ko* IM To- 

l*us 1 B', Wild Heaiity 
nk It 101. tjnneftse 
Teller Totter 111. 
Helmor 1I0, Molly 

ar 101, J..y Sweep 
101, Pouhl» Tough

ra
rat 110. Marie 
110. l/.-*ter P

l>— Field.
QUINEU»A: 116 00.

LES COURSES DE DIMANCHE
PUKJIIKRK COURSE, l mll^ et 70 verv--». 

-- Orand Villa 100 W. 1.. J.»hn*un 0.20, t.l'i, 
3 * j , l}«n»r*l K. 1 ui 11 is hui.'*: 6.60. S.vO; 
May 7und«r 11" llsuar 3"0. Tamjw 1.15 1-5.

Carulaler, oShinnlna Sea, oKeifh Muu»*. 
Sur», llrtha llahy, Carladr, Humdrum, LKssJad 

•ai rcuru.

PREMIERE COURSK 
imr 103. Tahu» 
rhid 102. Charmed

Tropical Park

Victoire de Riddell
Wha il.* 111. hrark H 106 Dijtrartlhl* 106 

V*lwt M»«k 114. Bareback 111.] 
COURSE. 6 furloniri — 1erItodwyn 109. Vel

Il a gagné le tournoi de sa- 
medi à Côle-des-Neiges

Ell Yale ill. Ti.nl 106. Chlmfwy Top 116.-------------------------
Sprlnc Moon Hi. • urtne,. I *t 116. I «fret n combjné un bcl cf.

CliOIA DU J CDD
WAKITA r»l ln»eHta dan. la •lilfm* r"u,.T 

d» «*t apr»» midi a Trnpteal I afh. 4 »tta jHiuli 
»h. d* Irai* an. a fall deu. bonne, eourw. d. 
pâli aan ar»*»»» • '«rai l.able» Sa d.rnlér»
fut paHl»all»t*m»nl ln»prf».l#nn.nla alor* 
ua'.ll* •* fia..» deB»l»m» a J. Waf». «ur I» 
partoar» du mille *4 on aeillem. Ij repetition 
d. »«l effort a«)aurd'hul lal d.mnrrnit non 
.ewlrmrnt de* chance* d'orfrn» mai. o«t»l *u 
■ raa M.

A T R 41 P 14 A 1. PARK 
I—V»lt*l Maab. Taha.. hnawlnf 
1—4hlmner T»P. 4 ro»nin« t.larr l.rand Mari» 
)—Hrillant 4»ald. I'r«ud l.aaa, Johnnl* J.
4—MaeoUh flklah. 4»*k Park. 
j_|*. lioal, O'arlr Hellrerr. S«n Imply. 
6_Maklla. Blf llollr. Mrhola. S.
T—Chattarfnl. J»", tlnlr Son
6— llalama». Banflnf I loud. Hob C.
•—Tant. Harel MH. Hloaf».

A O A K I. A W N PARK 
I -Ramrod. 7#hlrl. Bach Amber*.
}ZTr*n?!h>*.'lïellHa'* H*be. Worthy Mâlron. 
4—My ( «hn. M*lrm*n. Nl«r»tte.
4—Huddle Tratey. F*»*ter. For Romane*.
6__From. Oaarplay, San Hthter.
7— Ttar Hal. Are "I Spade». Klna Ronny, 
i— |*rf fret Une. Hour* End. Ifl.h Ford.

A FAIR GROUNDS 
I—Salopai. Milfal. Kllabee. , , ,, ,
3—Ju.4 Palmtr. Kln» Pr**tM, Beautiful Hud.
3— Teeter Totlrr. l.lttl* Marrtlle. Hroph».
4— l'.lmera T . Liberté Huren. HrlaM Vtr«. 
V—Radio t harm. Hlarh Rhapudr. C.oldman.
^_Mila.**. Bill. Spanish Red. laide Brmoerwt.
7—Fflntre* Jean. I Ifhl Roll*. I,*n#t*la.

- . —-------------— —

New Haven 6; Springfield 2

o—Field.
DEUXIEME COURSE. 6 furlony». — Ck»w. 1 

Ml |ij6 Hatik». 6310, 4.90, 3.20. l'imanuKuit ' 
11.» st«vrn*uii 3 60, 3.00. Blind Star 110 Orna! 
3.60. Trmpa l.lï 4-.'., Ilaranra. Claap Val-J 
dîna, Murlellynn, leuran uni auaai cuuru.

THUISIhJdK COURSE, 6 furlung. Qurwii 
Imti* llo Gaither tMO. 4 60. 3.40. Rrgardlwe* , 
110, f 'Ml. 4 20; hl»«rt Hrel 113 Stornaun 2.90. 
Terni.* 1.13 4-3. S»iuthrrn MIm. John Mar. , 
eurn, Il rae l'n ne cw. oMeloy. lllakion, Arthur j 
Cuwtllry, nKrh, oNisl4»orte, Cuunlc** lîelgh uni 

! auaai f( uni.

o Field.
QBATKIKMK COURSK. I mille et 70 verse».

I.. r . 1 Boy BV G.il h» r 10.40, 4.60. 3.20; 
Eddie» Hr.'lher 100 W. Pag* 3 C>0, 4 "0 ; Fla- 

i ruing l'iay H>7 Ix.nruy 6 I". Terni»» 1.4*. — 
Sunny Mue, My J le»», U|x» a, Eurvcful, 1 xr» le r 

i P. uni mue»i ruuru.
ITSQUIKMK 4 OURSE. 1 mille ri 7u vrrg.o 

D»lly I. 104 Hanks 6.|u. 3 40, 2.60; l'iah Tu»h 
j 109 Page 6.40. 4.20; kan.aacilian 111 Rudri- 
1 gii«-i (.O»), Tem}** 1.43 1-3. My Feng, Trarn. 

way, Had Bream», Morning Mail, Percuadcr 
ont au-»i ruurti.

SIMt.MK COURSE, I 1-6 mille Murru 
R. 107 J. K Ilf»» 7.4", 4.ISI. 40. H»-ire»lrr 
107 Pago 6.20, 4 "0 ; Manhunt lo5 llan.e
3 20. Ttmilw 1.54 2-4. Wuygimd Ijid, Union 
Khimoln. ITualUia, •.Highman, uGidd Color, 
lira». Monkrl, Ih-nrietla ont au*.i rauru.

SEPTIEME COURSE. 1 M6 mill*. — Ho- 
nr I no dW. Page 13 *0. 6.00, 4.40. I.innl* 
halo 10V W. Isiwe 10.60. 5.60; River Dee 102 
W. !.. Jnhn»un 4 (JO. Tem^a 1.40. Ilrreward. 
knav* Er.v h, Credulou». Waugh Seoul. *St. 
Carl, oMargia l/uu. Salaam ont auaai cuuru.

•> Field.
HUITIEME COURSE. 1 mille el 70 »ergn.

- Tarhrenr 105 J. E. Orua 6.20. 3.60, .100; 
Narroua lade 112 W. I.iw* 4 40. 3.40; Clean 
Cut 110 E. Rodrigue* 6.60. Ti-mpa 1.46. — 
Trip. ..Luuiar q. «s’ reolr Hrauty. Sweeping 

i Vine. oTr(«'l>erellr. Tirelraa l.ady, Allierta II.
I Crashing hica, Maakc-1 May uni auati ruuru.

., 1U | Alox Riddell n conibin
’troisième course t furlong* - >»» I fort ct une performance parfaite

White Hope ! 13 Pruud I*»» loi. «i** ,'r?"k I dans le troisième bond samedi après-
103. Amrriean -----  ,,, T,‘' r"* Tim ! ” •• -x __
Forlunat
ide* J. 113. lia fi ne 110, Gaudy 110. Hulophane j dcS-NeigO*.

' * oUATRll MP coUHSK. * furlong* . troisième
OHek Chang, loo. nklah ns. Denote m*. ainsi tiue ses sauts precedenU de IL 
M new h> k ! F!> ir Z < »r 106. TwoCenla 105. J.J.q pjpds lu». 'JRl donné Un total
Ml». Kararit) 10*. Prunay 10*. Venter 103. je 108.6 points.
Oak Park 10*. Mvrna l»e 103. Ha»ty 1 »
inft. Termolime B'*. Alma Nugget 
King 111. Copld» Arrow 111, Hullday 
10*. Pally Pair 103.

CINQUIEME 6 1-2 furlong*

To" MH midi pour revenir d'en arrière ci Ra- 
Ciilleen MeGee H0- J»hlr 110. John-1 Jfner le tournoi d© SSUts de I» LotC-

saut de 131 pieds 
le 113 
total

u.tv Un*m\W 1WO.U irvinto.
“o Pr.n.d Rolf OIscn n pris la deuxieme po- 

jliday Tea sition et Ken Porter s’est classé troi- 
'sième. (Juy Brassard s’est distingue 
avec des sauts tie 1ll7, 122 et 128 
pieds pour accumuler un total de 
105.1 points.

Plusieurs autres attractions, telles 
des sauts à travers un cercle de feu

U. Boat 
Buttermilk 106. Earl) 
111, Sun in Play 106.

111. 8a.•> 1-a.iy 95.
Delivery 11*. I -inado 
llnyal Ta»le 103.

SIXIEME PERIODE. 1 mille 70 verge» —
W..rix-lv* |oC. Big Bully III. Petet Gene 10*.
Ka»l V5.,rk 10*. (Vo.«l Star 10*. Humming.------------ .,, , . •» • •
i: iiiitai- ng m- H!»-v cru»ade io*. Ame. | ou une feuille de papier ont ote ajou-
rtrup 10, Makita III. Nxhoix» S 111.

SEPTIEME COURSE I mille 70 verge* - 
Star Mini l"6. Mevir.. City 114. Ilaby J«w 
I lu t hallerfi'l 103. Jen 9*. Only S».n 111.
Umg Fare 110. Spear 10*. Ejpinara III.
Ilevllv Pare U'5, Pranrlne C. 9*. Aneient 
l.’ome 113, Tobaero 103. Barbara A. 103, Gold 

| Croa* 105.
HUITIEME COURSE. 1 mille 70 verge»

! 16.1» C. 106, A.-Ht 110. Ilr.adway Juel 113.
! peedeenuc 113, Ha»e| Nul l"*. DaUmac 10*.
I Dancing Cl-ud 10*. Mimueuver HI. High 
End 10*. Ml»» 103, Candy Hero 111.
Emir 10*. Taunt, n 110, Wulf»lan 113, lloto- 
nia 101,

Oaklawn Park

Field.

Tropical Park
x if »«.’>.v. ||„tM Beverhlire • PREMIERE COURSE. I mille et 70 verge*.NKU M1V.'et* IH.unlUe <en: N.x.u* 11* M. Peur. 21.10. It.*0. 7.7u.

<|ffrn»»x U.VV""'"1 » ; “P1 vcCuiiy MUtralkin l(«* D Mra.le *30. 3.60. Ug.rde-
'• ' Will*..II AmlM'la. Mam ua«. I i"*ln 101 C. CharHon 6.10. Temps 1.43 4-5.

•'rV , . n |ii,,ivn Itenttie Tremblay, Steel King. Kut Brother*. Cektiino, Th»t One, 
.1' lirviUi.n ’ Anlhonla II. Mr Wu. B>u-nia unt au*»i ciuru.
' hPltlNHKIKI.U : Bills, Grant. «IS- ! DEUXIEME COURSE 6 furlong». — Eblia
fcii«« llglsler et lirlHiida. rentre , muc. W. Smith 46.40. 13.*0. 7.40: Candar lo*
.In-kaiin: ailes. 4.*onn«>Hy et l.amh. i c. Charlton 4 00. 3.10; Grand Light 108 E.
xol.s Sauntler* T»»upln. Thurrier, l.n- j Maloney 6.70. Tem}.* 1.12 2-3. - lutdy Em^»»n. 
frun. • X|. Iii.nl». Kchulll, Kaminsky. |.,v| c..»,Ve. Brown Light. Ijid.lie Slone. H.
Croghan Thlhaull. I Plnrhot, BUmmer Girl. Two Triek», Shanlim»,

Aibltres <'i.utu »t Pa ran. Helium unt auui e«iuru.
I’reiitlSre pOrlude 7710181 EME COURSE. 4 furlong. — Dia-

I n. w Ifftvni ft wi I volt» Cliff 118 w. Wright M0 .... 240; AD
tlleiitlle. Trelnhlay) 10 40 j fight 114 J. G. 5Vil»on 4.90. 4.00; Whim

Butt 11 4- Orlando, M- Inenly, Bela- \ Wham 113 P. It.l>ert»3 41. TemtM 48. — Pho*.
j ha Anna, lloluphane. Ship Madilly, Buy Baby 

i nt *u»»i ctmru.
QUATRIEME COURSE. 6 furlong*. — Sun- 

*- 25 lime 111 E Arearni *-o. 4.20. 3.60; Palay
{ ll,g..iie 110 P. M. «.le 4 10, 3 1"; Poeterity lu7

* 60 x. Young 3 so. Tempt 1 II 2-5. — palah. Ila»-

ler. Irv Inw
Itru vI*me |i9eloile

New Haven: Brown,
i Trrmhluj llrydson)

. SprinKf IrHI Thurrier.
11 .o f ranee. T<»upln) . 

New Haven: MrCully.
11.»'pine, Irvine|

- S|iringf !• HI lailiih.
iSihult*. Kumln»k> 1 

I’unlllona Orlandu, M ln*i
Trulalgnir pArloile

-New II.tv. n M> ' ully,
• Irvine, goupille)

New Haven Brown.
<l.e|(lnr, tloUlHBi )

New Ifavi H! Ut aille.
iTrrmblnj'. liryiHon) 

Kunillnna Connnlly. M""''1 
.ml. MeCully. HeUler. i-amh

11 or.

. 11.40 
i». Buy- 
Ambola.

MUTUELS DE SAMEDI

Tropic<il PAfb
Pt »m i.» • »atir»e 
IVeuileta» mar»» 
T»xi**»(w» »«*»•• 
T«tal de t etturve» 
Talal a» k ceurve»
Tatal d» 7 r»«t»»»

Fair Ground»
P»»ml»lf »xa»»e 
lleatieiw* rnar*» 
îralaMai* roar»*
1xt•t d» 3 caat»** 
Tatal (te 3 eau»»#- 
Talal de 7 »»*»•»•

| *7«n
«i la 
21.»# 

147 4U
733.a*
.lao.ja

I sa »*
:*.»a 

III n" 
:aa *• 
23' I» 
loi »<

Rofafion
!o chiffré

numérique
p!<ia êtfnifliratiff 

chlffrv» ilarif U Ipw»-

rni

i* an )our*. I , . .
0 ro'iHir# jn^fqarnl U» i-umbnr *1^ t»»m 

rhiflrr» mpparuf dfyut» 15^.
rhtffrr* 8ljiri U «Wrw^ft CA»l(*nnv \utH

nmtibrt *1*’ fo»* qo« tl autrof ct*m 
du mémr i»onibrr *<*nt

lî
t. *

»«i
TU
861
45»
»*a
«n
*16
669
*29
674
*35
TIC
146
4M
•71
471

l'r j
: s t

I rv 
39 
37 
33 
31 
33 
23 
31 
:c n 
i? 
n 
n 
H
II 
II 
It

403
M3
*79
IM
763
133
773
671
142
**a
Ml
aii
•M
TïJ
717
671

Sï £ t 

iu&i

1 »
2 7
2 la
3 9

I i;ue. She» Right ont ai.aei r»uru.
tTNQUII ME COURSE « furlong*. -- Merry 

] G rature B- D. Mrade t l. J.10. 2 30; My 
Porter 111 M. Pet.r» 112". 5 7»»; M»j..r R. 
101 E. I^hlane 3.70. Temp» 1.12. — Slraala. 

j S garage. Handiboy. Amrriean Bahy ont nu»*l
'' SIXIEME COURSE 1 M6 mille. Corn.

nadolls H M.a.U- 16 10. I !0. 7 *>1; Jcat Onee i 
I IM C. Charlton 4 7". 3 4(> ; Slave Song .Pt 
! K. A r.- » ni .1Terni'» LIA 2-3. — Kingoo. ' 
. Ilullit H, Blue Fang. Grrrdan ont auaai cou­

ru.
SEPTIEME COURSK. 1 mille et 70 verve*.

| Butter IM J. A.heroft 13.70. * »0. 150.] 
Gricwraek ICI F I«lilanr 4.0»), 3.20; Reaver I 

l l.'i.unty 111 C. Charlton 4.10. Temp» 1.43 1-5. j 
It.'v'ertln. t'iark. lli.«by, |t< M General. Bon. ; 

] ny Ciabber, J»»rv »l. GoUI i rvw», Ja- k Fly, j 
] Teva» R.v-e ont *u»»l eouru.

HUITIEME COURSE, t 3-16 mille I fe- 
I guard III M RerHtl 34.80, H 40. *9); t bat-, 
'rrnraek 1 Oo t L»btaae M.30. I0 30. Goktan . 
I'x. \ Snider 6 10 Temp» 7.00 7.-3. K*>>*»t
55 a) F'eM Da» \5 illlam V . Pla)dema. 7hr ' 
55 irk. A!|-en*’.>>r. hlagvong. Taunlun. Krbut- 
ta! ont itisvi eouru.

PREMIERE COURSE, traré Oaklawn — 
1er 55 ar Grand 107. P. MUU 9 00, 8 60, 2 50; 
2e Gin Fritier» 110. E Hardy 2 90. 2 20; 3e 
t harmette 107. H Du|uy 2 60. Trmp» 1.10. 
High Plarr, Port CBI. Alf G.. Talking Witch, 
Gaddin Hi ont auul couru.

DEUXIEME COURSE, trac* Oaklawn — 
1er Grill 113. IL Conley 11 30. 4 90, 3 60 ; 2e 
My I re»t 110, G. Wallace 10 90. 5 60: 3e 
Adhalmar I"*. G. Martin 3 80. Temp* 1.10. 
Courtroy Hr»t, 0Odd«a l'hicky, 0<>e, Fair 
(laite. Van kVinU nnt au»»i couru. 

TROISIEME COURSK. 1 mille 70 verge. 
1er Gat Rill 10*. J. Plinchum |3 30. 5 30. 

3 30 ; 2e Si» Royal 9*. G. Martin 13 70, 5 70; 
3e RR O Ilia, k 103. G. Wallare 3 20. Temp» 
1.45. Elying Breeir, Paviiand, Rayee, Harem 
Queen, (>na!ark ont au»i couru.

QUATRIEME COURSE, t mille 70 verge» 
1er Sue llarpen w*. G. Wallace 31 40. 

7 *i). 4 *0 ; Ce Catchall 113. M. lewU 3 90. 
3 50; 3e Beau Thor 113. T. Martin 4 70. 
Tem}< 1.45. Magie Winnie, Krone Sport. Beau 
Fait. Indlatr Boy, Notation ont au»»l couru.

CINQUIEME COURSE. I mille 7" verge» - 
1er Bernard F. 10y. Dodimi 5 70. 5 20, 3 70; 
2e Buvky Prince 103, U. Conley 15 30, 6 00; 
"e Zev-.n 112. H. Sehutte 3 30. Temp* 1 41 
J-S. Unheralded. Sortie Star. Hope Diamond. 
Kenty, Weekly Stipend. Allanwood ont auui 
eouru.

SIXIEME COURSE, trac* Oaklawn — 1er 
klonon l.ad 109, H. LViptiy 9 10. 4 00, 3 00; 
2* Delta Dan 112, P. M.-l-ean 3 *0. 3 00; 
Anna Grand 101, 5V. Prehm 4 10. Temp» 
1.09. I.title Drift. Alevandrinr, Kaiy Sailing, 
Ea»t Move. Sky Wind ont au»»i couru.

SEPTIEME COUIISK. ! mille 70 verge» 
le- Ituth l-ernrr 101, G. Martin 26 oo. Il 
6 20 ; 2e t'hevter R.ae 113, E. Thoma* 11 10, 
.5 i d ; 3e Witan 111. W. Prehm 3 40. Terni»» 
I 44 1-3. Tnrvla. Frederick Mon Doit, liai- 
lucinator. Paravant ont au»»i couru.

Iirimtii COURSE. I mille 1-16 — Itr 
Naughty |0.>. H. Schulte 13 20, * 20. 3 90; 
2e Croat Au Pot 1»7. H Krgrd * 70. .3 70; Je 
Ban..la I0o. B Dupuy 2 60. '"empa 1.46. F 
»ter. DoBria Boy 11* 
eouru.

toes au programme.
11 y n eu aussi une "licsvcnto-snut" 

qui a été pagnéo par Kolf Oison. 
Marcel Dupré, jeune membre «lu Ski 
Club of Montreal n exécuté trois 
bomls de 92, 90, 91 pieils.

Voici les résultat < 
tournoi de sauts:

détaillés (lu

l»a moyenne des facteurs econo 
iniques montre un pain pour la 
deuxieme bcmainc consécutive. Qua- 
tre «lés facteurs accusent des avnn- j 
ces tandis que l’indice des prix de 
gros demeure inchangé. Les compen­
sations bancaire» baissent de près de 
2 p.c.

i.'indice hebdomadaire a depuis le 
commencement tic l’année suivi à 
peu près le mente mouvement que 
celui de 1938 ; son niveau est ce­
pendant un peu plus bas. Trois des 
indices employés sous ce rapport 
montrent des nains stir la semaine 
correspondante de 1938. Des déclins 
paraissent «ians les chargements de 
wagons et les prix de gros et un lé­
ger recul est visible dans les actions 
ordinaires.

Les chargements de wagons mon­
trent un gain la neuvième semaine 
«le l’année. Le trafic-marchandises 
les deux derniers mois est moins 
considérable que celui de 1938 bien 
que des augmentations soient visi­
bles dans le grain, le coke, le bois 
de sciage, la p.u!pe cl le papier.

La fabrication de sucre en février 
s'établit à 23,000,000 de livres, con­
tre 18,600,000 le mois procèdent, 
«oit un gain considerable après ajus­
tement saisonnier. L’industrie de la 
«alaison est presque aussi active en 
février que le mois précédent, tics 
gains ajustés paraissant dans les 
abatages de porcs et de moutons. I»a 
■production de fromage de fabrique 
montre un gain d'environ 4 p.c. après 
ajustement saisonnier, tandis qu'un 
recul est visible dans la production 
de Beurre de crénicrit. L'industrie 
textile du coton ent légèrement plus 
active en février que le mois pré­
cédent, l’indice de consommation de 
coton brut passant de JI2.5 h 94.9. 
L’industrie du papier à journal est 
plus active en février après ajuste­
ment saisonnier. L'indice avance de 
près de huit points et s'établit à 
147.4.

L'INDUSTRIE DU COTON
Les activités de l’industrie du co­

ton en février ont été inoilleurcs que 
durant le mois précédent mais elles 
étaient encore moindres que durant 
la période correspondante de 1938.

Voici les chiffres comparés de la 
consommation du coton :

Ballotn 500 Ilia Indl»-»

1 Hamiayr Hlridrll .. . IU. 123 181 104.S
; II,.If tlUni .......... . Il* 121 120 10S 9
3 - Krn Porter IIS 119 127 105.H
4 Air* Riitdrll 117 116 US 105.6
& Roll Walkrr 1Î3 120 121 105 6
8—Guy Rraifard 107 122 126 105.4
7 - K. 0!»en 110 112 116 94.5
h - R,.h Tlldrn 97 99 111 91.6
9—E'usrne Monettr 95 99 110 90 9

H> - Rob l’arkr 92 94 107 90.3
11 —Marcel Duprr 92 90 94 S7.J
12- John Mrl.urc 133 124 121» Ffl.7
1S—Dill Hoo»ro 110 122 115* 7S.S
14—FrH Rolland 91 4)6 117* 71
15-Wilf Wallace 100* 10S 94 66.5
16—L. Fuller . 94» 97 107 67

*—Indiqua un* chuta.

Belle victoire 
de Côté à Medford

La Havane
FBI MH UI <T)t I1SI 

11-'. I I. 7 .• I ' . 2. . l'i- I. 
i l. 2-5; je Omar J<>n«\i IP 

F'rieml Phlley,

-r. l'cWiii
l’Idel III.
I Tempi* 
Bouncer.

Uoillirlt, Goltlru Flgruli furent

PKUX'IK.MK OM'ItSIÎ - 1er. f.-nter- 
marc It IP', 1-1. 2-5. 1-5; Jnn. Bour- 
t 8. 5-5. I . )•. Mfrt .1 ■ Mi i* 
1-1. Tampa 1 "T Pick P. Bourbon Urin­
er Itintdlea fur* nt r« tir*».

TIUMKtFMi: UOtniSi:. — 1er. SHk 
f'nv.rltiK lo:*, 7-5. 1-5. 1-6: Ilert B

5 1-3: 3c. t-ady Uni lit 1-3
l.l I 1-5. Tulcyrlfg lluby fut

Medford, .Mas», 19. (P.A.) — Gé­
rard Côté, de Saint-Hyacinthe, Qué­
bec, a gagné le huitième renouvelle­
ment du marathon du Club Athléti­
que Medford, pendant que Johnny 
Kelley, qui a gagné cette épreuve 
classique à cinq reprises, assistait h 
la course comme spectateur.

Le temps de Coté fut de 1.54.53, 
le plus rapide depuis que Kelley a 
établi un record de 1.52.59 en 1937. 
Le Canadien, qui se classa huitième 
«lans le Marathon de Boston l’an der­
nier, a fini 500 verges en avant de 
Jean Berthelot, do New-York, qui a 
fait la distance en 1.57.22.

Le Canadien *'t Les l'awson, de 
Pawtucket, qui se classa troisième en 
1.58.04 furent ensemble sur le par­
cours de 12 milles. Ensuite Les eut 
mul aux jambes et recula. Au 14e 
mille, Côté disposa de Berthelot et il 

J. i.n Fraiici» 'ont auùil ne fut jamais devancé.
Les autres des dix premiers par-

—~—!---------- tant* ont fini comme suit: Walter
Tanroran Young de Verdun, Québec, '.59.47;

, , , , ! Paul Donato, Boston, 1.59.56; Hono-rlllMIEItE (.OURSE. 6 furlurg* — 1er : : ... , .. .. .. ,, , „ ni* »•?.Pm • Brat her. 1. Mlllman 6 »... »... ;; 2*1 ; | TC St-Jcan, North Medford, »..06:07j
2e K)»ati*ter 117, J. Adam» 4 60, 3 *0; .3e 
Sha.ta Buililv 117. It Varner S 40 Trim**
I 13. Verarirlad, Bouhlefol Nrgoeie, Sha.ta
Fit». Skv Sh>»it. El l'ortal nnt annal eouru.

DEUXIEME COURSE 6 furlurg» 1er
ll.ni Fly 112, F. Sehih 13 40, 12 60, 6 41); 2e 
The Flower 115 J Adam» S *0. 3 on; j»
Huneh Roy 117. J. W’eytrnpe 4 60, Te*rpa 1.13 
2-.V PuM-enalon. Sporting Green. High Are.
|l"H»r Ruffian. XGr.-rd Kent ont a'i»»i couru.

TROISIEME COURSK. 1 mull* 1-l« - 1er 
Fngliih Harry UE G. Napier 9 00, 6 (P. 
s 7e llobter lio, J Robert* n 22 00.
12 S0. te Cloaing Time 113. G Pye p 20. 
femp. 1 (7 2-3. King Kong. Heronda», Sud­
denly, Jaronut, Jarg.., Crafty Foi, Ruth Jeli­
nek. San Bain, n ont au», ciouni.

QUATRIEME COURSE. | mille M*
Tran.Mrd. W I e i- h n an 119 40. 29 20,

17 « 2r Silver hir» | j», g. S'eve» » 00.
' • :ir th« Shingler 11». W Moran 5 60.
Tc'.'p» I t7. «'le.o Pride King» Polly, Royal
R.'.tr. S»ge le-af. Diari»-a. Mary Alita, Fom- 
l»oiir Genie, Glittering, Swift Gai ont «uul

1939 1938 1939 1938
Janvier .. . . .. 14.412 18,427 92.5 147 6
Février .... . . 15.291 16.619 94 9 102.6

193* 1937 1938 1937
Janvier .... .. 18.437 21,201 117.2 135.3
Février .. . . . 16,649 22 4 4 1 102.6 132.2
Man* ....... .. 19,935 25,956 127.7 167.1
Avril ........... .. 18.913 55,966 104 9 1 13.9
Mai ............. 18.86U 2 4.966 108 6 1 13.7
Juin ........... .. 1 8.057 26.1*9 104.3 153.7
JilÜlet ........ .. Iâ.226 22.3 45 93.9 137.8
Août .......... . .. 17.363 8,993 107.5 55.7
Beptoribro . .. 20 106 24.118 136.3 161.1
i )ctot>r« .... . . 19 293 21.*05 111.1 125.6
Novembre .. 18.217 21,311 91.6 no.t

MARCHE DES CHANGES
Dr In nnn*|aa Cnnoillrnne Nnllonnlt 

Service des relntlone étrnnatren
—%•—

Cours des changea entra Banquee 
Cahle Monnaies New-York Montrtnl

î-»% pr.

118. 
Tem 

! retlr 
•H PKI KM I

». 7-10.

rintm 1.14

court SK. — 1er. I.ln 
1-3. 1-6. 2*>. Smlthvlll

My *;<nuliio»« 107 I-
i. Swanky Ml»*, Se

ruuru.
CINQUIEME COURSE 6 furlong» ]rr 

Suffern I!,"., R, New- 13 t". 6 "O. I 20; Je 
' *• *• Sien 11*. J. W Bailey 5 10. 4 60; "e 
U.'-nmendalde II". W VanTa»»ell 5 »0. Temp» 
I 12. Daehelor Dinner. A.*-» Wild. HiUinger. 
Bolarb, Jack O Spad*», Uartolotii ont aua»i

COURSE 1er B.*« Martin 
00. * 10, 5 40; S* Brown Jade, 

i, .3 » '. ~e Ariel t'rvwa, Ne**w 
Junior, Erwt Kini»h Towiisman, 

u»*i couru.

IXIEME

Mel Porter, Nrw York, 2.07.05; Fred 
McGlonc, de Boston, 2.07.07 ; Tar­
zan Brown, Wc-tcrly, K. 1-, 2.07.26; 
*-t Michael O'Ilara, New-York, 
2.07.47.

Dividendes déclarés

Xevv-X nrk
Hollnr ... ...

Analrtrrrr i—
Livre, râble . 
Livre, chèque

F*rnneei—
Krnnc ..............

Ilrlgluiir i—
Franc ..............
Helga ..............

Itnlle i—
Lire ...................

Eapnanei—
Peseta ............

Xnlaar I—
F’ranc ..............

Ilollnndei—
Klorln ............

X'orv ègr i—
Couronne ...

Dnnrmnrk u—
Couronne ..

Saèilei—
Couronne ...

AlIrniiiKtir i—-
Itrlcshmark 

Grècei —
Urnchme ... 

Ilrr»ll i—
Mllrels ..........

Klnlnmlei—
Mark ..............

Chine i—
Oollar H. K. 

Pulaanr t—
Zloty ..............

Vollgoalnv le I—
Dinar ...........

Japon i—
Ven .................

Imleai—
Itou|<le ..........

Iloitninnlei—
Lel ...................

4 6*3-1* 
1.68 1-16

.0*64!

.03)61

.1653*

.05Î8I

.2264

.5303

.2)53

.2031

.2111

.4015

.0086*

.0530

.0207

.2910

.3)90

.0235

.2733

.3509

.0077*

Cleveland, 19. (P.A.) — La 
demande pour l'ecier continue 
de s'améliorer lentement, rap- 
porte aujourd'hui la revue 
"Steel", mail elle «joule que le» 
gaina sont moindres qu'on an­
ticipait.

Le taux de la production est 
demeuré inchangé la semaine 
dernière à 56 1-2 pour cent, 
comparativement à 32 il y a un 
an.

• • •
Pittsburgh, 19. — Le rende­

ment de la sidérurgie a avancé 
d'un point la semaine dernière 
à 56 1-2 pour cent. On croit 
que celte semaine, la produc­
tion sera maintenue ou légère­
ment augmentée.

Si la demande continue à aug­
menter dan* l'industrie, le taux 
de production de ce district con­
tinuera à avancer, car il se main­
tient à peu près au même niveau 
que le taux national de produc­
tion.

Le marché du beurre
Au Canadian Commodity Exchan­

ge le marche du beurre a été la »e- 
maine dernière plus faible et extrê­
mement calme. Le buerre uu comp­
tant était demande vendredi à 21 1-2 
cents au lieu de 22 cents vendredi 
dernier, soit une baihse d’une demi- 
cent. Le court terme était également 
plus lourd. Le beurre pour livraison 
mars était offert it 21 3-4 cents en 
baisse d’une demi-cent sur l’offre de 
la semaine dernière, et les livrai­
sons d’avril étaient offertes a 213-4 
contre 22 3-8 cents la semaine der­
nière. Le long terme a etc à peu près 
stable.

Deux facteurs ont contribué à dé­
primer le marché local. Les acheteurs 
du Royaume-Uni ont négligé les of­
fres canadiennes, et en même temps, 
les détenteurs de beurre en entrepôt 
ont offert plus de marchandises sur
10 marché. Les importateurs d’outre­
mer se sont refusés n faire de nou­
veaux achats de beurre canadien pour 
livraison future, bien qu’il n'y ait pas 
eu d'important changements de prix.
11 semble évident que les acheteurs 
européens sont hésitants quant au 
marché britannique qui a récemment 
été plus faible. D'autre part, le vo­
lume des offres a augmenté princi­
palement du fait des détenteurs de 
beurre de la province de Québec. Les 
offres de l'ouest n’ont pas été très 
nombreuses, mais les vendeurs lo­
caux et l'obstcntion des importateurs 
ont suffi à déprilner les cours. Les 
acheteurs n’opèrent que très prudem­
ment, et le volume des échanges est 
réduit dans toutes les branches du 
commerce.

Les variations des cours du beur­
re pour la semaine terminée vendredi 
(en cents par livre) ont été les sui­
vante»

0266*

.0338*

.1693 J

.6529*

.2278

.5)42

.2368

.2104

.24:6

4040

.0017

.0593*

.0205*

.2928

.1902

.0236*

.2750

.35)1

.0077*

Comptant
Comptant

Ouv. Fcnn.
Qué. 92 .. . 22 «à 22% 21% 21%

Mars ....
T'irme

22 22 21%
Avril .... 22 22 % 21%
Juin .......... . 21 *3 21%
Nov............. . 23% 23% 23 23 %

LESIX-JOURS DE
SAN-FRANCISCO

INVESTMENT TRUSTS
Coara prnvvnnnt d* waarraa 
dlanra dr fui. rnntpllé par 

AHMOTT. PtlIIITnil A l'AI.NB 
304. Roi rv-lin me «next 

-*>-
Pris sujet aux fluctuation» du march#

•nrlllsh Typo Investors ..
«Boston Trust ................ 4
Can.-America Trust 2nd S 
Cnn. Int’l Trustee "Modlf 
Commonwealth Int'l Corp 

«Cumulative Trust 8ha.... 
•Fundamental Inv. Inc. . . 
«Fundamental Trust Sha A
• Do B
•Independence Trust .... 
«Quarterly Income Shares
•United Fixed .......................
•United Insurance Trust 
•United N. V Bank Trust
•Mass. Inv. Trust ................
•Supervised Shares ..............
United Bond and Shares . 

American lir|i<i«lfur 
•New Corporate T. S. Acc 
•New Corporate T. S. Hist 
•Old Corporate Trust Slut 

Calvin llullork Is* 
Canadian Investment Ku 

•Nation Wide Securities B
• Do Votlnir
•U.8. Klect. Light and 1* A
• Do B
• Do Voting

MUtrlhalnr*' Group 
•North ‘.tiiier Trust H 1!C3

Sun Francisco, (fai., 19 (P.A.) — 
L’équipe allemande KilHan-Vopel a 
gagné In course tie 6 jours duputée 
it I'ExpoMtion internationale Golden 
(kite. C’était la 22e victoire des Al­
lemands en 24 courses. Freddie (H- 
I ave re et Jules Audy, de Montréal, 
ont fini en troisième et les frères 
Pedcn, de Victoria, se classèrent on 
sixième position.

Classement

Montreal Tel-graph Co., 2 pour Kilian-Vopel ............
cent, moins l'impôt sur le revenu de I Hoboli-O'Brien ....
la corporation, -oit un dividende de ottavere-Audy..........
58 cent», payable le 15 avril aux ac-1 Walthour-Crossley .. 
tionnaircs inscrits le 31 mars. I Debacts-Rodman ...

Provincial Paper, dividende régu- Pedcn-Peden ............
lier trimestriel de $1.75 par action I Vaccino-Debacco ... 
privilégiée, payable le 1er mai auxiTesta-Echevcrria ... 
actionnaires inscrits le 15 mars. U’rillo-Bocllart..........

M. T. Pts
2312-0 1473
2312-0 663
2312-0 401
2311-0 1019
2311-9 706
2311-8 632
2311-8 393
2311-8 200
2311-8 1 10

La marche des affaires au
Canada et aux Etats - Unis

Au Canada et aux Etats-Unis, les affaires ont reculé quelque peu 
en janvier.

L’indice de l’embauchage duns les manufactures est demeuré pratique­
ment inchangé dans les deux pays et l'indice de la production industrielle a

long 1P3. 7-S. 2-5. 1-4; Zr, Semlnol 
Qtlarn 103. 3-1 S-S; 3e. Wr*tv* Dllk 
117. 1-2 Temp* 107 1-5. Tous ont
couru.

SKI’TIKMK COURSK — 1er. Hall 111 
7-5. 2-5, 1-4: 2*. St. Ktlenne 111, 1-1. 
2-5; 3e. Pickard 111 1-4. Temp» 1.49. 
Tous ont couru.

HUITIEME COUKSK. — 1er. Maskrt 
l'i:.. 2-1. 4-5. :-5, :». Maglf

Arrow 10*. 3-5. 1-5; Je Threem» 112 
f-6. Tempt 1.47 2-1. Klropite. Silent 
Dun. Dolly Tour Uovtei. l'jin* 
ture furent retlrt*.

Dr*n, Wrsoway. Onu» ont au»»i couru.

Le pari-double

Bav.
A Tropical Park—$623.50 
A Fair Ground*—$336.20. 
A Üa’ vn Park—$49.80.

lions saisonnières et est basée sur la moyenne mensuelle de la période 
1925-29.
KmBauchsge dans les manuf :

Canada .................. .. .
Ktat»-Ur.:» .............

Production IndustrlsUs:
Canada ..........................
Ktate-Uni» ............ .

Charxemsnta «Je wuguna: 
t‘an ad u 
l. l u t y • L it I v

1959 1938 1938 1938 1938
Jan. Déc. Nov. Oct. BepJ.
101 4 105.4 104.7 104.2 iosT

90.3 00. « 88.8 86.4 85.8

106.7 109.3 118.7 112.0 111 7
95 1 95.1 94.: 17.1 i:.3

7" J «1 4 • »." t: 4 74 1
65 1 61 ) |S.| eu »1 0

1938
Août
104.6

83.8

103.8
«V.l
TJ T 
it I

1938
Jan.

108.9
18.8

105.0
733

78 T
»« V

Do
D»
Do

1
1956
1958

Offre D*m
14 19

15 35 16 50
1 3 10

G 6
3 08 3 38
4 77 4 87
17% 17%
5 00 5.10
4 65
2 10 2 20
11 >4 11%
2 30

%
1S

20.80 22 37
9 88 10 74

9 11. .
Cnrp.

: 2 82 2 85
2 34 2 37
2 46 2 50

»ura
3 80 4 20
3 69 2 77

' 1 28 1 31
16 16%
2 22 2 32
97 1.00
lue.
2 34 2 SS
2 80 2 S3
2 75 2.78
2.54

Rapport du marché des
oeufs et de la volai||<

Le marché des oeufs a faibli » 
cours de la semaine, bien que ]a «jc. 
mande do consommation soit cm! 
lente. Los recettes augmentent, nui* 
il n’existe aucune accumulation dar 
les voies du commerce. Les oeuf» <i. 
catégories A moyens et A poulcti*! 
sont toujours l’objet d’une bonne d, 
mande et les approvisionnement, 
sont insuffisants. Le niarchi * 
baisse rend les commerçants cireur, 
pccts. Los grands magasins font ;» 
réclame surtout sur les A gn,-. 
expéditions triées se vendent y . 
place aux coeurs suivants : can cor * 
A gros 22c, moyens 21, poulettes -jn

Les grossistes cotent les prix . 
vants aux producteurs et aux «\|,. 
ditcurs de campagne pour les oeuf, 
non triés, livrés, caisses rcnvoyci • 
catégorie A gros 20-21c, niuvi iV 
20, poulettes 18-19, B 17-19,’c hj.iV

Les prix de gros aux détsillsi 
sont les suivants : catégorie A - .! 
26-27c, moyens 25-26, poukUts >t 
25, B 23-26, G 22-24; les o* ,f»”en 
vrac font deux sous de moin- la dou­
zaine.

Voici les prix aux consommateur, 
catégorie A gros 27-32, moyens 26^ 
30, poulettes 26-29, B 21 y "Y 
23-25.

Le marche des volaille, vi.ar m 
est ferme en ce qui concerne k« p0„. 
les, en raison de la forte diminution 
des livraisons, duc au mauvais cts: 
des routes secondaires. Afin de remé­
dier à la rareté, 200 cageot» ont été 
amenés de Toronto et Petcrboro h 
distribués sur le champ. Il y a aug­
mentation dans le envois de poulcît 
de gril et du printemps, qui »ont bien 
engraissés et de bonne qualité, mai 
ils sont peu recherchés. L<. vente 
sc sont faites aux prix de grot <u - 
vants: poules 5 Ibs et plus 23-23ijr, 
4 à 5 Ibs 21-22, poules légères 19-21: 
poulets 31* à 4 Ibs, 23-24; poulet- di 
gril 2 à Ibs 20-21, 1 
19. Les prix payés aux expéditeur» 
sont de un à deux sous inferieur- * 
ceux du gros.

Le marché des volailles abattue* 
esf ferme. Grâce aux prix élevé, d,* 
viandes, les volailles s'écoulent b . 
ici. I»cs poulets de i à 5 lb.» .ont U* 
plus recherchés, tandis que !a dénia!- 
de est passable pour les poule*. On 
reçoit des demandes en prévision du 
trafic do Pâques, de mémo que pour 
l'exportation, mais on a de la diffi­
culté à se procurer suffisamment de 
poulets et de dindons *1 un poil* 
moyen pour faire face aux beioii'. 
Los poulets de gril frais tu* * «ont de 
bonne qualité e£ le volume payable, 
mais le commerce est lent. Lr« prix 
n’ont pas varié.

A. R. Htdgftor, 
Inspecteur «urrcillar:

VOLUME MOINDRE
DES TRANSACTIONS

Le volume des échanges ù la Bour­
se et au Curb durant lu »>miir.e 
terminée samedi dernier a été de 
557,373 actions comparativement i 
605,167 la semaine précédente rt 
1,203,487 la semaine correspondante 
de l’an dernier.

Les valeurs industrielles les piu« 
actives ont été Brazil., Abitibi. Cor*. 
Paper, Dom. Steel & Coal "B”. In­
ternational Nickel et Imperial Tobic- 
co, tandis que Stadaconn, Home 0;!. 
Central Cadillac, Sullivan. Thompson 
Cadillac, Sladen et East Malartic ont 
été les ATileurs minières les p’us tnn- 
sigées.

La valeur des transactions durar. 
la semaine terminée le 11 tnar* * o';( 
de $6,398,441 contre $3,966,035 » 
semaine précédente.

•.—En monnaie américaine.

t/Mirso
TAILLEURS CIVILS 

ET MILITAIRES
// n’y a pan mieux au Canada

TERMES FACILES 
SANS INTERET

Edifice "DOMINION SQUARE" 
1010 Oaeal. rne Rle-Calher'»» 

huile 731. 732 
Tel.: LAncaster 1524

assurer
sommeil

White
merveilles

ronfenac

White (ap
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Le blé ,a . ,
tension intornationale

u'iiminec. 20. — Le» Prix du blô 
'1 haï*c samedi sur le marche 

h. ble de cetto ville, accusant de*
l' ° il.- 7-S » 1 1,8 ct* ,,nr bo18* 
r-1'"; Une meilleure demande de 
I Stringer influa heureusement sur 
[ ;fs cours. # *

I iverpool, 20. — Les options se 
montraient à la hausse sur ce mar- 'Xè en fin de semaine, accusant des 
tances de 5-8 à 1 deniers par bois- 

*,au A Buénos-Airos, la tendance 
T-ait’ à la hausse.

* * *
Chicago, 20. — Les futurs se mon- 

traient à la hausse hier sur le mar­
ri... du blé de cette ville, accusant 
V.., .-ains de 1-8 cts par boisseau 

i 'empressement des huissiers à sc 
uvrir et la disparition de la pres- 

1 joli exercée pa les ventes d’arbi- 
furent cause de lu meilleure 

tenue des futurs samedi. A un mo- 
<nrnt donné, les Kains atteignaient 1 
rentin. à cause des rumeurs de 
guerre, mais ils étaient modifiés en 
fermeture, par les prises de profits 
abordantes.

marche des crains
(mrfl (.MirnU pnr Thiiiiinnn M Mrltlnunn 

r.illflr» Hnnnor llefal»

III» i—

O.tolirr
< %«.lnr i—

M*i ............

ptlnlir* • ■ •
nrgvi—

Mil ............
jylllrt • .. *

re
^rlsle*-*

Mu ..........
Jmlirt
prt'.lire ...

I.Ibu-
Mal .••• 
Juillet .. • • 
Octobre ...

insi—
Mil .........
jultlct, •••• 
t-. i.tmibre .

Mal • • • •
juillet .... 
Septsninre .

M» ..........
JultiRt ... 

ors
«flBl»»—

M*l ............
Juillet ....
fepl*nibr« .

WINNIRICfi
n. ant. Ouv Haut Bas Clot

6«J 60) «1! 60) 612
61 6U 62) 61) 62
*2 62) 63) 62) <22

283 2*1 29 :*s 2*1
28| 2*1 28) :*) 2*1
271 2* 21

361 36| 362 36) 36)
34i 351 35) 31, 312
341 35

29| 401 402 402 40)
401 411 41| 41 •D
m Ht

157) 159 159
15.3) 153) lâû 153) 155
150

CHICAGO

68 68) BIX 67; 68)
68 68) 6*1 M 68)
69 69) 69| 682 69

47 48 46) 47) 471
«») 49) 491 49) 49)
501 5e) 502 50) 50)

281 282 262 282 28 J
27) 271 271 27) 27)
26| 26) 262 262 262

42) 421 43 42) 421
431 43) 44 43) 43)
441 442 66) 111 14f

PRIX DES DENREES
Cour* Courut* par 

union'. piiocTtin a hai.nb.
3VI Mo(r«-l»ntu*. ourat

oKnoiva
i»as

r»f* iHion—
llsrs
Mai
Jull.

1 rfé i 5 ■»*>»—
Mars
M ■ 1 
Jull. 580 7.80

« noulchnuc i—
Mars 1571 1371
Mai 1589 157*
Jull. 1586 1677

1 orom—
Mai 4;>o 444
Jull. 454 454
StPI. 472 466

16tfon i—
Mal 616 810
Juil. 796 791
t>t. 766 760

t'ulri—
Mars 1085 1065
Juin 1134 1120
S#pt. 1171 1161

t ulvre i—
Mai 941 945
Juil. 945 944
S#-pt. 950 950

I.nlnei—

tors
4U«N
4o:n

B«3N
B7JN
uSO

41?
4SIX
471
R14
795-S
7 Ci j

910-47
945-4S
»S0

l•**f orf<

40 ON
402
403N
S74N
r>74
611
H0?
ISIS
ici:

447
4S7
469

S27N
*06
773
109SN
1145
ns:
91 IN 
9 4 5 II 
951-53

Mart .... 
Mal ....
Jull................

lin:—
Mal t>9î
Jull. 715
Sipi 721

l’i.imli i—
Mari ....
Mal ....
Jull...............

«■■Ira
Mar» ....
Mal ....
Jull...............

*urr« I—
....

"-Pt..............
D4 ....

/inrt—
Mar» ....
Mal ....
Ju.t...............

Chlrnu*
llrurrr • —

Mar» ::'4
Itrufs ■—

Oit. 1 ï''.

79 8-*l 1 79 *H 
79 4-SO 79 6-SO 5 
71.6-7* 8 78 7-79

687
707
716

«97
714
724

459N
463N
46SN

«85
703
717
4:.''ll
46311
46SII

220 
:i3'i 
20 4 ^

115N
...................... 113N

114-115

.... 430N 4 50N

... 47.2N 4 52 N

.... 464N 454 N
llrrrntilllr Btrhnntr

22 N 22 21'*-22

1?', 19'*
--------- «-------

19 H

MARCHE DE VANCOUVER
#» Stocks Haut Bas Clot.
0 A R Cons 20

■ A mal OH
0 Anaconda Oil

\
10 i Ü4Anglo Can Dev 1.14 i.13
21lllK Mit»

t Hrou-nOll
• 'lo Hrulorne

IlrldKe II Cotll 
; " ■ t’almont OH 

1 Caribou Gold 
17i'i O k K Cnr|>

1(10 Comm l’et
■ ImvIch l’rte 

Oentoma Mine»
' •"0 Kiiat Créât OU 
5 " Knlrvlew A (Jold 

Koothllln 
•fun) Freehold OU 
1 0 Golcoiuln Lead 

Gold Hell
■ 1 Grandview Mn»

I led Icy Mascot 
l"‘ " IliKh Harere Oil 
4 ' .a Home Oil

'* l»land Mount'll 
7'* Kool B< Ho 

' "0 Lucky Jim 
rt Madlaon (111 

! " Ma: Jon OH 
■0 Mcl> Heaur l'7xi>

■ Monarch-ltoynl 
• Nallonal Pole 
" .N'lcola

" "kaltn OIIh com 
Pend Orelllo 

20" Pioneer 
I -J Prairie Roy
• '. ? t’reniler Gold

Privateer Mines 
|lft0 O'iatalno Co|t|>er 2'* 
',no 'Jtivanal 'juaita 

" ItenveM Sli'M 
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LES HUILES DE
TURNER VALLEY

Fourni* par C.-G. Beauaoleil 
Membre de la Boune de* Huiles 

de Calfary
L’industrie pétrolière prévoit que 

le marché s'nméliorera à partir de la 
fin du mois courant, alors que les 
agriculteurs so remettront à l’ouvra- 
rc. Il sera nécessaire d’auRmenter 
le taux quotidien de production, 
croit-on savoir, afin de répondre à 
une demande plus forte. L'auRmcn- 
tntion serait d’environ 40 pour 100. 
Elle aurait lieu d’ici quelques semai­
nes. Les recettes des puits seront 
améliorées d'autant.

La mise en valeur concurremment 
du six puits par du capital britanni­
que, entreprise à la suite du voyaRC 
en AnRleterre de M. R.-A. Brown, est 
une preuve de plus de l’intérêt que 
suscite l'industrie pétrolifère de l’Al­
berta.

Afin de pouvoir répondre à l’auR- 
mentation prévue de la demande au 
printemps et à l'été, les'compaRnies 
sc préparent à raffiner ct à mettre 
sur ie marché une plus Rrandc quan­
tité de pétrole.

Lu compaRnie Cas Si Oil Products, 
Ltd., dont l'irntallation de la vallée 
Turner a une capacité de 1.&00 ba­
rils par jour, se prépare à construire 
une usine do ’’cracking” et à aRran- 
dir ses entrepôts.

L'AnRlo-C’anadian OU Company, 
Ltd., qui h une raffinerie ù Brandon, 
est à installer une usine de "crack-

Lct permit de
bâtir en février

La valeur de la construction en 
février, représentée par les permis de 
bâtir dans &8 cités s'établit à II,- 
894,161, contre |1,706,630 en jan­
vier et $2,364,402 en février de l’an 
dernier. Les totaux pur province sont 
les suivants, avec les chiffres de lé­
vrier 1938 entre parenthèses: lie du 
Prince-Edouard, néant ($3,000); 
Nouveau-Brunswick $24,096 ($20,- 
951); Québec, $415,015 ($404,620); 
Ontario, $692,804 ($1,091,456); Ma­
nitoba $42,225 ($62,676); Saskat­
chewan. $38,950 ($61,500); Alber­
ta. $37,197 ($52,036); Colombie
Britannique, $601,115 ($654,784).

CURB DE MONTREAL
C«mr* fourni* par 

L. 4L IILALilll!:* A CIK 
at Aolr*-Uum* oaeal

Titres:—
Acuclia Huaar Refin Co..
Aluminium Ltd .................

Do 6's prlv .............
Really Uro* A ....................
UeldliiK Corllcelll Ltd ...

Lu prlv ........... ...
Rrlühi T G A Co Ltd ...

Do prlv .................
( unu'U Ktarch Co prlv.. 
(.aiiada W A Culile prlv.
Can Cona Kelt Co.............

Lu prlv ....................
Can Industrie* R ...........

................ Do prlv ....................
inR” Dubb et sera bientôt en état dej' Tru*t ;;
mettre en vente sur le marché mani- 
tobain considérablement plus d'huile 
brute.

On annonce que l'on a commencé 
les travaux de construction d'une usi­
ne de raffinage et do “crackinR” à 
CnlRary. Cette usine qui coûtera $1.- 
700,000, est construite par l’impé­
rial Oil. On croit qu’elle commen­
cera scs operations avant la fin de
l’année. L usine sera outillée de fa- ___ __ . ____
çon ii pouvoir traiter une grande | ••'llcreat Cojllerie* 
variété d'huiles brutes.

Il y a quelque temps, M. R.-A.
Brown, un des hommes les plus en 
vue de l’industrie pétrolière en Al­
berta, a dit que la découverte d'un 
nouveau champ pétrolifère en Alber­
ta suffirait a justifier la construction 
d’un pipe-line. I] semble que ce sou­
hait soit sur le point de sc réaliser.

Do prlv 
Can Light A Rower Co. 
Cun Row a R Inv prlv.. 
Can Weatlnuhnuae Co .. 
Caielll Food Rrod prlv. 
Dom Oilcloth ft Llnol.. 
Hast Kootenay Rr prlv.. 
Luropean Klectric A ....

Do Op war A.........
Foreign Rr Heo Corp....
Frelman Ltd A J .............

Do 6'a pnv ...........
Goodyear Tire ft Rub.. 
Ureul Weal Haddlery . . 
Italitux Fire Inaur Co..

I Do prlv 
Inter Metal Induatrlea . 
Int Ralnts Can prlv ... 
Inter Ktate Royalty A.

Do H ........................
Int L'tllltlea Corp A.........
Loblnw UroceterlM» A . 
.Maritime Tel ft Tel ...

Do prlv .................
Melchera Distillent» ... 
Mercantile Tr ft Fwdg 
Montreal la Rower Co..

Le nouveau champ pétrolifère se­
rait situé près de CalRary. Au puits 
de Twin Dome, a environ huit milles 
à l’est et un peu au sud de De Win- 
ton. on a frappé à la profondeur de 
6.651 pieds du calcaire. Il s'aRirait 
d’une importante formation.

Le champ encore inexploité de 
Twin Dome est foré par l’AnRlo-C’a- 
nadian ct la Petroleum Investment. 
La formation couvrirait des milliers 
d'acres ct est rcRardée depuis lonR- 
temps comme riche en huitc brute.

Le succès des travaux entrepris au 
puits de Twin Dome ajouterait une' 
étendue considérable aux champs pé­
trolifères de la provinee. Il s’ensuit 
que res travaux suscitent beaucoup 
d'intérêt.

Au cours de la dernière semaine, 
plus d'une douzaine de baux ont été 
enrcRistrés dans la réRion à la suite 
de rumeurs voulant que l'entreprise 
soit fructueuse. Aux bureaux de Cal­
Rary, on a reçu 27 demandes de baux.

I.a découverte de pierre calcaire à 
cet endroit semble indiquer la pré­
sence d’un autre champ pétrolifère 
important. On a frappé la pierre cal­
caire à 6.651 pieds et on auràit trou­
vé de l'huile.

Twin Dome est situé ù 22 milles au 
sud-est de CalRary. La vallée Tur­
ner se trouve en direction opposée, 
ii 4 milles au sud-ouest. On a 
trouvé de l'huile ailleurs que dans la 
vallée Turner, niais en petite quantité. 
Aucun autre champ pétrolifère dans 
cette province ne menace la supré­
matie de la vallée Turner comme 
principal champ pétrolifère du Ca­
nada et de l’empire britannique.

Le capital britannique, rapporte- 
t-on, s’intéresse extrêmement au dé­
veloppement des richesses pétrolifè­
res de l’Alberta, surtout en conse­
quence des lourdes pertes qu’il a su­
bies dans des pays comme la Chine, 
la Tchécoslovaquie, l'Autriche, l'Es­
pagne, l'Amérique du Sud et le 
Mexique.

------------------------------- *-------------------

Forte plus-value des 
titres inscrits sur 
la bourse locale

AUGMENTATION DE $224,- 
854,555 A LA FIN DE FE- 
VRIER, PAR RAPPORT AU 
TOTAL ^ LA MEME DATE 
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Ventes lotnle*- 7S,S60.

•—Cotation» sur lot».

Eastern Townships Tel. Co.
L’Eastern Townships Telephone Co., 

rapporte une augmentation do $1,677 
des recettes nettes à $12,622 pom 
'< t8» équivalent u $1.19 par action en 

f.üurs' Les recettes de l’année précé- 
‘lente équivalaient ù $1.04,

Ex-dividendes aujourd'hui
1 am. Players .......................................................................25
ÿ'ivic Hour.................................. 2*»
'ationul Trust ........................  2rî.

MU Ref ft Htoragc.............
Do prlv ................ .

Nova Kcotia Lt ft Rr .....
Do prlv...................

Row Corn lie prlv...............
Rogrrs Majestic Corp ....
Manila Urldge Co A .........

Do B ............................
Second Inter State Roy A.

Do R ............................
Standard Clay Rroducts .. 
Stand Rav ft Materials.. 
Stand Steel Cons prlv.... 
SuperUal Ret Corp Ord. .
Thrift Store» Ltd .............

Do «4’s prlv ...........
United Amiikenu-nt A ....

Do B ............................
United Dial of Can .........
United Securities Ltd .... 
West Can Fir MUD Co... 
Aabeatoa Corp nouveau... 

Wl*e»t—
Alexandrin Gold Mines 
Amin Gold Mines Ltd .... 
Ashley Gold Mln'g Corp.. 
Rankfleld Unit» M Ltd .. 
Ilsrry Holllnger Mines .. 
H*»c Metals Min'»; Corp. .
Rig Missouri M Corp .........
Robjo Mines Ltd ...............
Rrasll Gold ft Diain'd M.. 
Unatlo Trethewey Mines.. 
Coast Copper Co Ltd ....
ConisRua Mine» Ltd .........
Conlauruni Mines Ltd .— 
Dupantuet Mining Co ....
Federal Kirk M Ltd...........
Goldale Mines Ltd ...........
Graham Bnu»iju*t Gold... 
Granada Gold Mines ......
Inspiration M ft Dev Co.. 
Kirkland Gold Rand Ltd . 
Ijaguna Gold Mine» Ltd
I^apa Cadillac (Jold M.........
Label Oro Mines .................
McVIttle Graham Mines...
Mining Corp of Can...........
Moffatt Hall Mining Co .. 
Montague Gold Mines ....
Murphy Mine* Ltd .............
Newliec Mine» ...............
Naw Golden R. M Ltd...
O'Brien Gold Mine» ...........
(*ro Rlata Mining Corp .. 
Placer Development Ltd .. 
Rowell Rouyn Gold M 
Premier Gold Mining Co.. 
Quebec Gold M Corp 
Bltcble Gold Mine* Ltd .. 
Sheep Creek Gold Mines. . 
Sudbury Haeln Mine» ... 
Towagmsc Kxplor Co ... 

Italie*»—
Culntont OH» Ltd...............
Can OH Companies Ltd ... 
Commonwealth Ret Ltd... 
Firestone Petroleums .... 
Foothill» OH ft Ga» Co... 
Foundation Ret Ltd .... 
Hunter Valley OH Co.

Do Option War 
Monarch Royalties Ltd...
Racalta OH Ltd ...........
Prairie Royalties Lid 
South End Ret Ltd.............
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Rendement des Valeurs
Cour* toaral* par 

FOIIGK'I A COIIt.KT 
4B-BI oar*l. rue «l-Jurque* 

Montréal

Ta u x Pm Rph
Astii»tu* 3.00 2 ou 90 556
Aaaoi’ llr> xx ; 4â S'» Ifi 7 7.T
Hell Teh-phOiiu 8 CM) 173 4 «2
H. A. OH........... 1 00 22 454
14. 4'. Rower A 2 01» 264 7x4
Build. Rrod. A +1" 70 16 too
Can. Mailing •f 50 1 50 ,•4 681
Unn. North Rower 1 20 17 693
Cun. Bronx» + 60 1 r.o 37 Ml
Cari. Light and Ro 1 00 144 

13'4
69U

Can. Vlnrgarn 1 20 906
Cnn. Westinghouse 2 00 61 37U
Cnn Colton* 4 00 65 616
Dom. Bridge . 1 20 31.4 192
Dom. Clue» .. 5 00 11N 447
Dom. Textile 5 0o •il 781

Nouvelles compagnies
incorporées à Québec

Québec, 19. (P.C.) — La Gasette
Officielle annonce aujourd’hui l'in-_ .................
corporation des compagnies mlvan- sU|)Stjtu^

leur de la semaine dernière, une

La bourse et la Faiblesse gdncralc
situation internationale des valeurs à Toronto

tes:
A

Le dernier coup allemand, dont 
l’imprévu est la note dominante, a 

r au tableau riant ct promet-

Fcldman Company, $20,000,
scène quelque peu embrouillée.

Le retour de confiance, si mani-

Ton » n, 18 (PT.) — Des recul- 
de 1 a 2 12 points manquaient le» 
valeurs miniéren ei industrielle» au­
jourd'hui u eau ta* de In gravité de la 
situation internetionale.

Le» valeur» nrcondairea et junior 
de» mint* d'on étaient tranaigée 
avec ampleur ut a la i b'iturc plu­
sieurs titres enregistraient de* perte- 
de 10 a 25 cen«.

H1» ba nirujux reculaient aussi 
de 1 1-2 à 2 {»oint- et 1rs valeur* 
secondaires rtaitfnt a la baès«c.

Tou» le- groupes des industrielle»

+ 25

Ford of t.'anara .. 
Kleriroltix ... 
Imperial OU +224 
Itoyallte .. +50 
Imperial Tobacco
Inter. Nl< kel ...........
Inter. Ret« ,. + 1.00
Lnng John A ...........
Mont t'et tous 
Mont. Power ..
Mont. Tramways . . 
Nat. llrewerles ... 
Niukhru Wlr*
Ogilvie ............. ...........
Ottawa Power ... 
Rolland Paper 
Rage Mersey 
Rsiimans 
Quebec Rower ....
Sha winIgan .............
ht. Lawrence Flour 
Steel of Can. +2 00 
Walker Gnoderham 
Wnlkrrvllle Brew . 

Ilanqura i —
Montréal .............

Nova Scot la 
Can. Nationale ....
Royale ........................
Commerce ...............

«etInas 4e priorité <
Calgary Power 
Aluminium Ltd 
Assoc Brew 
Can. North Rower . 
Can. Celanes*
Can. Brew .. .. 
Can Cottons .....
Cattlll Food .........
Dit Hen g rams ... 
Dom. Glass 
Dom Textile .. .
Dominion Coal . .. 
Gatineau Power 
Goodyear 
Howard Smith 
Int. Rower 7*^
Jamaica Rub 8.
1.0 kr of thi Woods 
MeColl Frontenac . 
Nat Breweries . .
Ogilvie ....................
Rctitnans 
Rower Corn 
Saguenay Rower 
Sou Can. Rower 
Slot of Canadn .. 
Regent Knitting C 
Tuckett
Melchera Rr .. +20 
Wekt Kootenay 
Walker Gooderham 
Vlau Ltd.
Rolland Rarer 

Mines i —
C. Smelters +1.60
lliilolo ..............
I mine .......................................
F*l< onhridg* . ... 
Ilolllnger +45
Hudson May 51. .. 
Lake Shore ......
Marnsaa Mine* ...

•M. In tyre ...............
Xorandit .................
Pioneer. B C.

Sleron ........................
Terk -Hughes +10 

•Drlght Htirg +30
Pickle Crow .........
Sylva nit* +06
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3?: $10,000, .Montréal; The Bell Pu-1 tions, dont la situation économique 
J'.’jj I hlishing t’o. Ltd, $20,000, Montréal; e*t mauvaise.
35o I The Coatwell Paint and Varnish \ ccci, s’ost ajoutée une certaine' 
600 I Company, Ltd, $5,000, Montréal: vague de désappointement aux Etat--' 
JI} j National Malartic Gold Mine». Ltd. j-|U., 0j, j-on voudrait que l’Admi-j

Cours moyens de la 
Bourse de TororMo

i;r, (san* rc.»p. per».), $3,500,000, Mont 
S'.'ï I real.
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CURB DE NEW-YORK
Vrnlea Titre»:—

100 AlnaworlU .
450 Aluni l'u 
900 A lu in Ltd 

loon Am Air 
60 Am Gaa ft K!. 

200 Am Murac . . 
*no Am Sup Row. 
200 A»» lift K A 
;00 Raid Rub

Until Ir W... 
8«n Well Air 

5loo lili»- K W 
Dio lllu* Ridge 
SOU lirai T ft L 
loo Hunk II ft S 
300 Rurly Rise 

Can 1 1 i’
2200 Carrier C . . 

600 Cities St-rv 
loo Do prlv .... 
400 Col O ft O . 

loon Com ft Ho war 
31 on 4’on» • 'orp ...

100 t 'oop lie»» . ., 
500 Creole Ret • 
100 «’rocker Wh 
lOo 4’r«*ft Rrew 
100 Dom St ft C . 

1300 Cagle R L . . 
12800 Cl Rd ft fill 

■joo Do prlv 
2000 Falrv Av 
SSOO Fisk Rub 

inn F*>rd Can A 
50 lit A ft R nv.
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109 109
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niatration donne suite mix promt 
faite» par «c» représentant», et ne 
nourrisse pa la Nation d’illusion» 
mai* bien de realite».

tout** l'avance faite dans l'espace 
dernière» semaines et la confia
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I Perm. ant IM 25 12!.33 H* 32.67
1 il y a 1 »cm. 12 ’< 0 • 128 14 9 4*61 36 tt
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! 11er. Assurément, la politique tie dé- 
14 sarmemenf dont on parlait il n'y a J 
*'■ pa- longtemps, n'aura certainement' 

pa- lieu, cette année, mai* au con-l
•" ,i>™ ’••««»'« * n k.wjk.s;

les industrie» lourde» augmentant ne) yuf # ,,lé, u,lo re,iu»t* *u Rarie-
nouvrau leur» activité», car le.» ar-Jment «lu ‘ anada ou r.'ur» «1# 11 prt- 
menient» vont augmenter au lieu] Mnt* ■•«“’r °?.

5; j -1 que de diminuer.
45

«4

7-16 7-16

«C
I Ï 4
10

Alors que tou» ee* événement* *c| v.ojageor^ 
déroulaient, le» rapport» industriels' l’' " '
s'avéraient de- plus favorable», mais 
il e*t fort pu-siblc que ce* chiffres 
intéressant* soient momentanément 
mi* de côté par la masxc, dont l’at­
tention assurément sera rivée sur 
l'Europe pour quelque temp* à ve­
nir. Il ne faudrait cependant pa»

pour obtenir le «livorc» de \4Mllam 
James Italie Foi, d« Montréal, Qu».

de commerce, pour .cause

105 523 | C"0 «Juif 4JI1 . 37 ', 37
108 539 , 100 Hull Gold 11N 1 M.
73 2 IC 1200 Humble OH 6T» 60S
20 4 7S0 100 Imp OH l«4 MS

165 425 200 Int H F R 19 11^
«4 1323 800 lut R ft R xx r 3 Z T%

125 560 ! 200 Int Rite :’•?» ?
2'« 500 1 800 l.ul<- Shore 41
50 1.... 5000 l-nrk Air . . 30 z%\
96 c:: 200 iemo fitar Gas 8 N 1

900 Maj R ft T 2 2
51 471 200 Molybdenum . 4».
-j 1211 100 Mount prlv 5 '4 & *4
314 €40 300 Nat Hug Ref . 12% T 3 h

61" 551 400 Nnl Trans ... *% % 14
144 772 200 New-mont M .. 72% 71**
31 181 1 1600 Nlag Hud prv. 8N RH
4" N 9X1 | 25 Do 1 prlv. . *'« 8:*

64" 370 * 100 |>>. B war . l N IS

Ottawa. Canada. I* 2 fCvrler 1S09 
William Gilbert RCGKLKT. «’in. 

procure tr «1s la requéijante

AVIS »»t par 1rs présente* donml que 
I Zeno Brack, iwinsre. d« I* «:it* d# 
, Montréal, provint* «U Quebec. » mires- 
I -era au Rarlement du Csnad*. au c#'ur» 
, de présente »« - Con pour obtenl* un 
décret «1# dlvuro* «V femme, V\e*tl* 

s». nas. Am t a rilé Mftnt*• 7 : népliger, sur toute faiblr-sc, pour] r, iff*,jse. j* ia cite d* Ment
’ J '» ceux qui peuvent le faire, l’achat d«‘ réal. province d* Qu64*ec, pour ndulléie 
)i.4 valeur» qui profiteront certainement 1Montréal, provine* d* 401*- 
19 de la continuation de la politique gé-; b,c, c* 17lér>« i^ur de ««irur 1133
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tiérnlr d'armements. (De Forget A 
Forget).

L'industrie de
la soie et rayonne

RA IL MASK 17.
Procureur du Requérait t-

163 K. ru* Notre-Dum*.
Ch. >5 Montréal. Rrovlnc* d* Québsc.
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•.— En monnaie américain*.

Assemblées aujourd’hui
Canada Wire and Cable, annuelle 

à Leaside.
Grace-Larder Mines, spéciale à' 

Toronto à 11 heures.

9««n NIpD-Ing M 
200«Nor St PA. 
&i)0 t >'d* DI» t .. .. 

J300 Psnleper O 
«on l’etinmad .... 
îoo P|nn Gold 
100 PU B' w.»
*1111 Pitt* PG . 
inn Pratt ft loiin. 
5«)0 St Regia prlv 
300 Shcr V\ ti.a ... 
100 St («H O . .

1 St P ft Lt 
700 Technicolor ... 
100 Tran* I.ux 
inn Un <1 •"nn 
2i)u Unit Uurp »\ 
600 Unit Ga» .
70O Un L ft P A 

1S00 Wright Har

lo\ 
1 4

112
214

10»

\\ 10 
14 
5 4 
i*« 
• 4

in «4 
21 u 
24 10»

1

IS
14

1\
2S

1114
214

21
°?î

.39
10

.014
.35

094 
1 60 

.03 

.10 
02 

.07 4 
.21 

2 40 
4! 

144
1 83
2 09 

63 
03

I 05

31

41
194.
!i:
82
14

.15 
02 

094 
.074 I 

.20 

.12

lai valeur de* produit* de.» établis­
sements compris dan* l'industrie «le 
la noie et rayonne atteint 127,871,000 
en K*.1!?, contre $20,931,000 en 1930. 
Le* principaux item de production 
sont le» fioie», les rayonne* et les 
soie» mélangées de rayonne, qui mon­
trent une production combinée de 
36,030,313 verges valant $16,649,- 
531. La production de soie atteint 

jat, 1 4,010,684 verge» «l’une valeur «le 
\ $2,100,023. Le* *oies mélangées de

17:» 174 1^4 1 rayonne» s’établissent à 3.177.307
jju j3u ]34 I verge* valant $1,690.851, ct le» filé*, 

’» 4 •» fil», broderies, etc. d«‘ soie et rayon-
H!* H!’ ne atteignent 10,884,?08 livres d’une

«4 9 4 *4 valeur do $7,254,259.

car» f**r*l* par Aliaoit. FMUCIOM 4k FAI.9IM.
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BOURSE DE NEW*YORK Ml, m* A#tr*-ll«»* •*••< • • - - ■•«tréal

MARCHE DES HUILES
--

t’nur* fo*r*l« par t.e««. lle***olell a Cle 
.Membre de la ll«>ar*e de* Balte* 

de Calgary
477, 9t-Fr*»ç«ls-Xavler

I^i valeur des titres cotés n la 
Bourse et nu Curb de Montréal 
«,'élevait à $7,345,521,092 au 28 fé­
vrier. nu lieu de $7,232,729,097 à 
la fin de janvier, ce qui représente 
une augmentation de $111,791,995.
Par rapport à février 1938, l'amélio­
ration est de $224,854,655.

Sur le» 21 groupes, cinq seule­
ment étaient plus bas qu'à la fin 
de janvier ct seize plus hauts. Le* 
cinq catégorie* à enregiitrcr des 
pertes ont été celles des instruments 
aratoires, d c s industries alimen­
taire*, des papiers, du commerce de 
détail et de transport.

A l’exception de* obligation*
valeur total»' «les actions cotées s’é- ......  .....
levait à $5,199.043,485, soit une. Mercury ...............
amélioration «le $98,626,723 par rRfLI ,-ny-; ...................

*“ ——*■ ««««* Model ..............................
Monarch ............... .............
National Petroleum ...
Oknltn, rommun ...........
Oknlta. prlv......................
Phillips Petroleum ....
Prairie Hoyaltie* .........
Reward ................... ’.....
Royal Cr«'»t ......................
Klclitnml ............................
Richfield .................
Itoyallte . ...............
Share Royalties .............
Spooner ..............................
Spy Hill ..............................
Huitacl ..............................
Three Point ......................
Turner Valley . ...........
United OH* ......................

«ne i» * F«r , .•........................
fin de février, ""|,t Hl,nk ......................

Albert* Pacific . .. ..
Anaconda . .................
Anglo-UanadUn
British Dominion .............
Brown OH ...................
Calgary and Edmonton.
Calmont ..............................
Commoll
Commonwealth
Dslhousl* ............................
Davies Petroleum
East Crest ..........................
Firestone ............... ............
Foothill ................................
Foundation
Olobit ....................................
Hargal
High wood fiarcee ...........
Home OH ..........................
Imperial OH* ....................
I^thbrldgo .......................
Madison ..............................
Mar Jon ...............
McDougall Hegur

port au mois précédent qui avait 
etc de $5,U» 1,017,712. Le chiffre 
correspondant pour janvier 19 3 8 
était de $6.123,118,327. La propor­
tion «les avances sur nantissement 
consenties aux agents de change 
était «le 0.2(’>, en baisse de 0.01, soit 
le chiffre ie plus bas réalisé depuis 
qu’on a commencé à tenir cette sta­
tistique.

Le tableau suivant donne la va­
leur à la fin de février des titres co­
tés sur les marchés financier* de 
Montréal, groupé par industiio, ain­
si que les comparaisons avec le moi* 
dernier ct avec la 
1938 :—

Offre Detn.
17 20
io 4 104
17 1 .16
*4 12

20 25
in 2 16
40 43

40
26
40
35 39 '

9 4 10
8', 9 4

70
4 '«4
6 8

11420 214
34
16*»
2N '54
44 4 N
5 5420
7 '« 9
3

32
*4 9 4

14», 16
1 14
00 39 00"

6 •j
20

3»; 4 4
64 10
24 3
3 4 5

0o 39 00
2 3Ï
14 '24

32 31H
3'718»;

6

to ii”
66 • • • e
<4

Instruments nralolr»-* ..........................
Accessoire* <1 automobile . ................
Mine* métwHli|ti«» et mine* diverse* . 
n.'itxiup* et société» financières . 
Brasserie* et distilleries 
Construction»
InduMtrie* Alimentaire»
.Aline* «For ....................
Uharlmnnt'ge «t métallurgie ••■•••• 
Minoterie» et cnlreposagu des urulns
Valeur» diverse* .....................................
POtrcileS .............................. ............................
Papiers . . , ..........................
Matériel <1" «'lieflu de Dr ........................
Outillage* diver* ...................................
Comineri’f 'I'' DOmi .................................
TetlHe* et vêlement» ..............................
TratiHport .............................................
Services publics ...........................................

Total «le» ncllon* ...................
OlilIgHtlutiN Industrielle» ........................
Fonds d'Ul.it ......................

"■««tnl gènérnl •• ...............

le 28 féV. 19:9
$ 11,477.6*3

«1.091.620 
1,466.351.477 

322.‘.«41,378 
157.365.767 

80 011,063 
74,517,602 

667,416.200 
74,43!»,159 
".7.:2i',4 4l 

206.870.017 
965,776.6:u 
151 «07.260 
31,956.377 

1 <3.323,31 2 
«10,678,15f. 

107.185.16? 
77.417.313 

551.‘.'61,911

le 28 fév. 1938 
$ 13,862,334

55,34?,060 
1.319.161,50«. 

3XU.741.476 
139,020,816 
85,109,706 
65,446,743 

5S0.057.0U1 
6.1,050,6 49 
28.087,549 

188.230,446 
1.089,779,356 

14 1,659,502 
23,934,383 

165,376,621 
58.996,875 

102.863.9M 
108,260,323 
574,110,064

5.123.118,3275.139 6(3.4 156.562,00’159.650.02
1,840,896.20 11.9SG.227.«'.2H

17,316 521.0?: J7.120.666.637

ot-icï et dl»
Tr us - n » *t 

Adam» Kxpr's .20 
Air Reductinli 1.25 
Alanka Jun 1.16 
Allied (’hem'l A« 
Allied Milia .75 
Alll»-Uhalm 1.37'j 1
Amerada A2 
Am Bank Note 40 
Am Brake Shoe 1 
A m Can A4 
A ni l'ar ft- F 
Am Corn Ale 
Am Crystal*
Am ft Fgn Row 
Am H Prod A2 40 
Am Int Corp 
Am Loru 
Am M ft- Fdy 80 
Ant Métal» 1.25 
Am Pow er A- Lt 

I)o 6 pv 3.3 7'- 
I >0 5 pv 2.81

Am Radlatur 
Am Hulling M 
Am Hmnltlng 2 
Am St Fdy U.25 
Am Sugar F.75 
Atn Tel A Tel A9 
Am Tobseco A5 

Du II A5 
Am U .-«ter W 
AlsTVVoolen 

Do prlv 
Am Zinc Ltd 
Anaconda 50 
Anchor Huck 45 
Armour III 
As«oc Dry Gds 
Atchison 
All «'oast Line 
All Reft Co Al 
Atlas (’orp 50 
Auburn Auto 
Aviation C 18 li 
Armstrong C 75 
Baldw In »'T 
Balt ft- Ohio 
RarnsdaH Al 
Rendlx Avia'n 
Rest ft Co 1.65 
Bethlehem Ste< I 
Rul ing Air 
Burden's Co F.30 
llurg Warner .30 
Bow Roll Heur 1 
Brewing «'orp 1.03 
Briggs Mfg 1.25 
Bklyn Man Tr 
Ilklyn Union Ga* 
Brun* Ralke 1.25 
Rudd Mfg <’» 
lllidil Wheel 
Burroughs Ad 40 
Byers A M 
Ualu ft ID-i In 25 
Campbell W 
Uanndn I >ry .23 
Uauuillnn Raclflc 
1 'nse J I 5 
« 'aterplllar Tr A2 
Uelanese «‘orp 
« ‘erro di- Ra*« '> 4 
I’liea «.'orp *4.05 
< :jic« ft «>hlo L50 
t'hllile C««
Chrysler 3 
l'luelt Realw-dy .83 
« ‘ocg Coin 4 .50 
Colgate Palm 50 
Collin* ft Aik 1 
Col « la* ft FI 
«‘ol RU‘t Ct *.25 
<’otn‘m Credit Al 
Com Invest Tr A4 
Com Solvents 
Com A- South 
I’ongol Nairn 73 
Con Ed's N V A2 
t ‘unr « 'll A .8" 
Container Corp 
Cont Uak A 

Do II 
Coni Can 2 
Cont Diamond 
i7nnt Insur'ce 1.80 
Cont Motors 
Cont OH 1 
Corn Rro«l Ref A3 
Coty Ine 30 
(’rant* Co 
Crown Cork 
Crown Zeller 50 
Crucible Hleel 
Cuban A run Sug 
Cinlnliy Rack 
Curtiss Wr 

Do A I 
Deere ft Co N 1.35 
Del ft Hudson 
Del Lari: A W 
Dial fiengrain* 2 
Dome Mines 2 
Douglas Air 3 
Du Pont De N 4 
Fast "inn K«><l A6 
Fleet Mfg Co 50 
Fleet Auto Lt 1.25 
Fleet rlc Boat .60 
Fleet Row- ft- Lt 

Do 7 prix 
Fled fit Butt 2

ent*.
I0r., H.'il

5 9 4
4 64 N

29 9 4
4 170
4 12»*

17 414* 62 4
5 14 47 44
9 90

10 26
3 «N2 *N

11 24
1 46
1 «%

18 22',
6 13',
4 344

60 5N
7 94%

10 3S\
101 11%
20 16N
22 42%
35 29%

5 •O',
24 158

3 83
2 844

42 11 -,
9
3 3b
9 5%

121 26 N2 18
12 4%

9 8N
65 3*4

8 20%
8 214

18 7 %1 3%
27 «4

4 444
27 11
21 «
27 15%
40 24 4

1 5(4
168 66 4

31 27
41 19 4
29 28 4

2 25 N
4 «4

32 21
15 9N
6 16%

14 134
21 «
25 44

4 154
2

22 «4
1 14 4

11 J«4
36 4 4

3 35
It 49
17 2' U4 41

2 21 '4
47 37.%
15 JO',

237 7 5
X C7N
2 126 H
4 14
3 30 H
' 7U 
8 11
5 50'4
5 5 PL
3 10\
1 1*5 

7» 55 S
3 31N
7 «65
4 13 Si
? 1774 
0 1S
6 39
2 7*4 
2 X-Pt 
2 2H 

12 2»
5 «3 6;
6 6H

*s-
9

54 U 
»

170 li 
12 
40’, 
62'» 
M's 
42 
86
25»;
l‘,
*s• ?_

46
6N

21*.
13',
33',
S'*

43',
38
14
!6’5 
42 U
29 
20

IS*’,
83 
*4'4 
II *4 

4*. 
35',
6S

XS’i
18
4N
H-.

3l\
20*
21.

6
44
1JJ,

5 - 4
15
22'»
64',
65
26',
18
27 *4 
25

6 <
23
?S

16
13Q
6H
4

15*.
O'*,
«’■i

14U
1«-'-.
4\

8 4',
4*».
20'.
40',
21',
3 4',
9\

73\
:«l.

126
ha;
30

10',
60',
54
10--,

1
25 U
31 >,
8's

ns,
17',
IN 

38 N 
7

32 N 
2 N

27 64 
63
5»;

13'» 
«O*, I 
62», . 
IP, 
43 ' 
8»

13', 
34 ',

5 '- 
44 N 
38', 
I4S 
16 N I 
42\

'ii
84 >,
'u.i
35|s
26'- : 
18 

4 *« 
*N 

33 
2"', 
21 '»

6',
4 4
13H6
15 U
ÈÎ.4I 
66% • 

,
1?N 
26 N

9'.4 
16 N 
n'4

5 • 4
4

15',4

IP, 
16 6* 
IN 

8 4’, 
4 8 8,

4"N
21',

128

JJ ^
2 23 ‘
4 536,
? 9N 
7 14
I 27'4 

22 N
39 
4"\ 
4«N
21

I

19 7
7 19

3 4 2"',
--
21 l«i 
11 « N

3 14 N
38 24 \

1 27

6 2' 
4

4P»
12
ll't

2 4 » '4
10 «N 
19 31»,
46 IP» 

4 23 N
10 83',
1 '.' 13 ',
21 IP, 
19 61
19 

1
57
71 
39 
81

74
4*N
10N

30 29
304 294
12Vi 12
3* N 364

4 4
nu 13«i

6% 5»,
24% 23%
21% 20 N
20% 19N
64 «4

18N is
32 314
67% 66 4

14«H 146 4
172 170
23 4 •on
33 N 3;
UN 11 %
?% 9%

31% 31
28 N 24

126
11
3"

714
13
5" '4 
5IN
10 '4 

1
25
31 N 
8N 

n»4 
I7N 
IN 

3?
33 «. 
2N 

28 
63 
5% 

30 
30
12
37 H

I
UP4

2 4*4 
21
•ON

18

6 ON 
115(4 
171 \ 

23 >5 
33'5
11 N 
? N

3IN
•IN

H'oek f dlv. Vente»
Ta us en f #

Kng Rub Herv 
Erie R R 
Fairbanks Mor*-e 
Fidelity Rh 1.80 
Flreston* T A R 1 
First Nat fit A2 60 
Filntkote 60 
F«'»ter Wheel 
Freep’t Snip 1.75 
Gen Amn Tr 2.25 
«len Raking 95 
Gen Cable 

Do A 
Gen Clgai » 2 
(|en Kleetrli* 85 
«len Food A2 
(Jen Mutur* 2 
«Jen Print Ink 50 
Gen By sig F.25 
lllllette 60 
GHdd< " J'.50 
«Joodrleh 
Goody ar 27i 
Graham Palg* _
«Jrantiy 1 ’ Si«l 15 
Grt Nor t)r Ct 1.25 
Grt N’ur By prlv 
«îrt W« -t SIg A2 10 
(Jrejhound S 1.10 ?1 I*
Harl* Walker 40 
lirreulea Rd 1.50 
Hiram M ulker AI 
Dully Sugar 
HoudalRe ll ll 
Huiistun Oil 
How o Hound ' .50 
lludMin Motors 
II udson lia y 1.50 
HI Cent R.y 
tnd Rayon 
Inland Steel 2 
Inspiration 
interlake Iron 
Int Harvest 1.70 
int Hydro El A 
Int Mining 45 
Int Nh-kel Ltd 2 
int Rap ft R Nv 

Du prD 
Inter Tel ft Tel 
Jnhns-M'vHIe F.»0 
Kelsey H»y« * II 
Kelim eott 1 -,
KrogeSS J Ï1 
K mgt r G ft HI ?0 
I jmitu-ri Co 1 V»
Le* Rub ft T 
Lehigh Valley 
Lehman Corp .80 
1,-0-F Glass 114 
Llgg ft Myers II 5 
Liquid «‘ar 1.06 
Loews Im* 3 
lairHtard Co 1.4« 
lamb ft Nash 2’, 
l.o f I
Muck Trucks 1 
Mary Co 2
Mogma Copper 1.40 1
MRlhl^^oW A l 
May I>, pt Sir A3 
M> intjTi Pure A2 •
M. Kecept T R 
Mead Curp 
Miami » ‘upper 
Mid Col I’eli «0 
Midland Steel 1 
>1 K T« x RF

110 prix A
Murant" Che AÎ 
Muntg Ward 1 '4 
Motor I’rod 
Motor Wheel .60 
Murrax Corp 
Nash K« Iv 
Nat Biscuit 1 «•*
Nat ''l«l•ll Reg 1 
Nat Dairy Prod .90 3S 1 u « 
Nul Distillers A3 1"
Nat Lead t<exx- .50 1
Nat Rr ft- Lt A.60 
Nat Supply 
N'< wport led 
N‘ Y < *• "t t a I 
N* Y Shiphldg 
N'. rf ft W« *t A10 
Sur Amer 1 20 
Nor Am Ax la .40 
Nor Rat Iflc 
Ohio i »H .20 
1 til* Kiev .60 
Otis Steel 
Owens 111 G 1 ", 
l’a- Gar ft Fl A2 
I’ti" Lighting A3 
j'ae kutd Mot 
i’nramuunt 
Rutlno Mines !
Renn RR 50 
PennyJ <'I 
I'ttopii » Gns 7 '4 
petrol Corp *.81 
Rh Morrlti *5 
Phillips R« A2 
Poor ft ' .’o 1:
PrcsM d St «‘nr 
Proctor ft G • 2 
Pub Set N J 2.15

rnte» |I Ktork el dlv. Vente»
in*'» Haul Bx« t.tot Tau* e .T » • n 10"» Haut Hi*
<1 10', 'U-, in % : Pullman A 1% 3- J7%

1 1% 1% 1% 1 Rurr Oil 32 9 4
n ù r*6 30 Radio Cx>TP .20 71* 7

t 33% 33 31% Radio rv prlv A3 4 6 65% <5
15 23 224 28 , Rad!» K nr 8 7 4 s

1 43'i 434 u 4 : Rrmlngt <m 10 1 * 14 13 H
15 25% 25», 25N I R. o M«.t« ® : % 1%

21 >4 22 N

9N
13',
27
38 N

20

1?

SQt,
l
«

H', 
2 4 '#
is'i
24
,.X»4 
4 3
12
UN

30 N
14N

13 «4 
11
60 N

4»N
10

13N 
37 N 
22N
39
40 <4 
46',
8'. 

2" V*

19
20 «4
31

I
r.

14 N 
24'.
2 5 ',
I8N
21
(.8*4
4 3'., 
12 
14 N

6*4
48 N 
<'4 ,

3" V* 
14*4 
23-, 
13
13(4
m* 60', 
5», 
7N 

48*. 
10

Republic Steel 
Reynold» Met 
It'noids Tut, I! 2 20 
Safeway fitrs 2N 
Hrhenley Dlst F 50 
Scliulte
S-ab oil Del A ' 
Se-irs Roebuck A2
Serve) ft Co 1
fih# U Un fnl .7" 
Simmons Co I’, 
Skelty oil 1 
Snld, r Rack 
Soeony Va .50 
Sou Cal Edison I 4, 

u Raelfl

13) 38N
ION
S8N 
34 N 
15

N
19
73 N 
1* N
12N
28 
: 1
14--;
12N
::>N
I5N

DN 
ION 
SIN 
33 N 
UN 

N 
19 
7C 
16

27N
21
14'4 
U N 
25N
HU

4‘ie‘.
32 '4

14
lifc

’.ON 
3x N 
3 4 N 
14 N 

N 
19

Marion & Marion
ttaiMfi fan,«i*ane-frsi,(*t»e 

KUMI* es I «*3 
Hr»,.«•. Mi rate. «•
('««•■•ere. n*s»lnt
tfe r*brl**«
•arecttlr**

-«uide nr 
i.ivvrvrrp***
,•*, -era e*,*s4 
Me Srniaae*

12S5, UNIVERSITE 
MUVntKAL

COMPTABLES

*4
l«u
i:n
25 N 
1J N

Tel.: LA. 73»«

JOSEPH LAVOIE
C. P. A-

COMPTABLE PUBLIC LICENCIE 
10, ru* Sl-Jacqun, Oueit 

Montreal
______________________________________________________ ____ I

Sou Rallw nr CO IS 174 17%
Hon Rallw uy prix- 38 264 24% 25N
Sperry «'orp 1.60 *5 ' 4! ', 404 4'» %
Spiegel Die 38 II 124 13%
Stand Hrnnda .54!4 Î* « % *N «N
Stati.) G ft- Kl 10 *4 3%
Stand nil «'al 1 *5 11 2* 21 26
Stand OH Ind A1 Î* 37 :<S ;C %
Stand OH N J *1 », 36 46% 484 46N
Sterling Prod A3 80 2 71 73 73
gteirnri Warn S 'J io ?N ?%
Stone ft WebMer i7 13% 13 1J%

63
li)

10 
3 1

ix N
SN

30^%
21*4
23N
1«U

4\ 
23', 
45 -,

11 4f.U 
11 33

2 49'-
167 8'.

4 25 N

Studrh4k*r 4.' 7S 7N
Superior Steel 2 1* 15N
Swift ft t o AI 20 5 1* N 1»N
Tennessee Corp 4 EN 5N 
Tessa Corp A3 2" 42', 42',
Texas Gulf A2 « 30', 3"
Trx Par «* ft O A 40 11 «N IN 
Tex Rne Lt Ctf 15 '. I 7N 7N
Tdrwat Assoc Al 2« UT, 12N 
Timken I»ct .51' 5 15 1IN
Timken Roller 1 4 4 4 4 ',

I2:
15

19
9
4
«

96
4

1C
u

35
IS

38% 39 4 Tran» Amer A.75 2 < 6% ’«4
7 % | Tri-Continental C 3% 34

87 Under-KHIntt 2 57», 67 4
8 *N U'n Rag ft I* ÎB |0 9 N

354 31 , ITn ' 'mbide ’ 7. 32 82% • .
214 214 U'n OH Ual Ai.70 4 1» 19
234 23 , Union Pacific « JÎ 9« 4 96
16 16 Unit Aircraft 1 % 35 37% 35%
304 3«% Unit Air Lt, t» 35 114 11

i ! 4% Unit Curbun 3 3 6" », <0
22 4 22 % Unit Corp 52 3 2 %
«►K 494 1',. prlv 14 7 36 K 15 4

105 Unit Kl C«'»l 1 # 5 4 N
j 7 17 Unit Fruit 3 »., :n 75*; 74
4 s 46 % Unit Gut Imp A 1 51 124 12
22N 2<iN 1 ’ S i Syp-um A 2 6 96
494 49 4 U K Leather 4 < 4 «4
IN US Ind Alcoh 22 21 4

25 25 US I’lt» ft F A2 Ï 1 II 41 >,
98% 38% U S Reult) 1 8 • « 4 ',
*3% 23 , U S Rubber !M in; 42 4;r,g, 26% U S RulitxT prix- 8 17 10»4 100
49 ’ j 494 U S Sm. IM r- l 3

u H fitrri % ’•%
124 12 4 US file. ; |>r 1 v AT 6 117% 111
10*4 Hr, Vsnnilium Steel 1* 33 C3

■
71 ■

11'-j
11 'j

8N

6N

47T.
II',

«N

UN
24

:4N
25 Mi
2'-* N

21 10% 104 104
ti" 134 12% 13

163 17% 16% 17%
! 1N UN UN

1 178% 17«% 178%
63 "3 '» 234
98 i*4 Î5N 16 4
98 10% 1" », R"*
14 8% 8 '»
23 20 4 20 Ï0
26 104 io»; 104

6 624 «2 62
13 32% -12% 32 4

4 474 47 47

M abc - h prlv A 
Watw orth Co 
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Séance fort mot vementee en fin de semaine à la Bourse.—Léger relèvement tardif

Potins et commentaires
Bourse de

MONTREAL

R. MoatCr Co.
CETTE FIRME TRANSPORTE 
SES BUREAUX DANS L'EDI- 
FICE DU GUARDIAN TRUST

Wall Slrrol alail dn nouveau frac­
tionnaire rn (in de i emamc et In 
• to* ki étaient auni abondammant 
llqwidea lamrdi lue lj i matckei de 
Montreal et de Toron lo Quant au» 
peu du bin, il* «taiatt bien *uppor- 
ta* a Winnipeg, Chicago, Liverpoo' 
et Buenoa-Airrt. L«* marche* d 
j.ondre, et de Pari» ' étaient (erm- » 
tamed', tandi» que le* atoek* pa- 
eautaienl Haailant* * u r la Bourte 
d'A rmterdum.

|. abondante de 
le compte

iidaliont, p *ui
intrrwl! etranger» et 

particulièrement eutepeen*, fut telle 
aamrdi aur la Bourae- de N *Y.V qu il 
faut remtinler au 22 oetobra 
pour troti ver une 6*n de semainr 
aut»i act've et autti fortement a la 
baiata. Si le* prinei|«au« leader» per­
dirent I a 3 1-2 poilit* au début d- 
la court» trance da »af*iedi, il était 
evident, toutefoit, roi fin de aeanre, 
qu il* rencontraient un certain «up 
port, a caute f» I oplimitme »oule-

par il.mt énergique*,
pn*e* p»r le» Démocratie*. Le refu> 
de Lone ret, Pari* et Wa»hington de 
reconnaître la légitimité de la con-
quata -f- la T<ibétoijovaqu • a. Ir râp­
pel de l'ambat • «drier «njlât» a Hrr
lin, a l'inilar dr. EU. la* potti.
hilité* qu» la Fran. a en fatta au-
tant, et enfin l'in.|» -lit«on dr droit)
de 25 p c plu 1 r 1 - «r» » tu» touta eii'
trae <f* marchanditv* allemande* en 
territoire américain- et un* alliance 
militaire pc**iblr rSra trot» (trande* 
pui*»ancet menttonmee» ci-d e a t u • 
avec te* état» Balkanique*. I Rouma­
nie, Bulgarie, Yniagfo-Slaoie ) et la 
Ru**fe «ont autant de nouvelle* por­
tant a croire que tout danger de 
conflit i m m e d i at toit patte. 
Comme l’aae Ratrne-Herlin-Tokto 
et! encore a«»er r»tji«tant pour con­
trebalancer le* effort* de» democra- 
tie*. |rt tpetulatew* doivent, donc, 
continuer de teniv leur* compte*, 
bien protège» contre toute turpritr

Dan* ton dernup bulletin, Green-
• biald* A Ce». rr*rommande a •»* 
client* t arc|ui»ili»u« de» titre» tui* 
vanti Crown Cock. Induitrial Ac- 
tepla ncr, Jamaica Public Service, H. 
-Simon A Son* e* <3'il*il Ltd pour la 
bonne raiton quel le* profit* enre- 
■ ■•tre* par ee» erdrepritea ont aug­
mente l‘an dernier, malgré la réce*-
• inn generale dan*a le* affaire*.

On temble d'orêmon un peu p*r* 
tout qua le* dernisr» dtvelopp»ment* 
en Europe auront tp»ur effet de pro­
voquer un fort iv ou*emrnt de ca-

>itaui etranger* ver* la Canada. 
IJu il en *oit ainti et no* titre* mobi-

n teront, de plut en plu*, ferme*. 
McCuaig Bro*. fait meme remarquer 
l'an* ton dernier bulletin qu'il a* 

eurrait fort bien que le» ttecht ca- 
• diena, parant de» dividende», ren- 
ontrent, de plu* en plu», du tup. 

- ort, vu que plutieur» ton! fort in- 
• err*»antt non teuteinent, o caute 
de leur rendement, mai* au**i a 
eau»» de leur* pottibilité* d'appre- 
c iation.

a e e

Bien que janvier toit ordinaire­
ment tranquille pour notre induitric 
de la bi*cuiterie, David A Frere au­
rait vu »on volume d» vente* • ac- 
rroilre au cour» d* ce moi»-la et il 
y eut autti aec roulement dan» le 
volume de* vente* durant le court 
du moi* dernier. Ce regain d’acti­
vité» durant une période ordinaire­
ment calme, ripliquerait la hau*»e 
retente des litre* de la cla»»e A de 
cette enlrrprite a un nouveau *om-

S'il faut en croire certain rapport, 
le dernier eaercice fitcal dr Skerwin- 
William» terait inlérettanl et l'eier- 
cice actuel débuterait tout de* aui- 
picr» favorable» On t'attend a ce 
que let legislation* federate* rela­
tive» a la conitruction, aient d im­
portante* repercussion* *ur le* ac­
tivité! de cette entreprise.

On lit, dan* le bulletin de fin de 
lemame de O'Brien A William», que 
le contingentement actuel de produc­
tion de la Yatlejr Turner et! de 
I0.UU0 baril* par jour, en regard 

d'un rendement potentiel de 50,000. 
Pour que la construction d'un pipe 
line toit juttifiée, il faudra au moins 
doubler la production sctuelle et à 
la tuile de* inlérettanl* développe­
ment* survenu* au cour» de cet der­
nier» tempt, il ne serait pat éton­
nant qu'il en *oit ainti avant long- 
temp*.

• • •

D'ici quelque* semaine», le gou­
vernement fédéral organisera u n 
nouveau bureau où aeront, en quel­
que «orle, centralisée# toute* le» in­
formation* qu'on recevra sur l'offre 
ou la vente de* valeur* mobilière*. 
Il ne serait donc plu* possible dan* 
I avenir, pour un vendeur dont le 
permit, pour une raison ou pour une 
autre, aura été annulé dan* une pro­
vince. de continuer te* activité* dan* 
une autre. Ce tera un eicellent 
moyen de prévenir le* fraude*.

La liste locale était fort daprimee en 
fin de aemame. — Nickel te fixait 
à 49. — Le C P R- touchait un 
nouveau bat. — Steel of Canada 
reculait de 3 point». — Atbetlo» 
en perdait 4. Papeterie*, fort 
irregulicre» sur le Curb local *a- 
medi.

I.* marche local était liquidé en 
fi i de «•rnainc, M on en jujev par la 
tenue des leader?. Kn fin de séance 
samedi, les spéculateurs paraîtraient, 
toutefois, moins p< -nmistes et nom­
bre de atock* rcjc>frnaient partielle­
ment le terrain perdu antérieure- 
nient. I»ev transactions enregirtrées 
durant le cours dr la courte ?*ance 
de samedi furent généralement mo­
dérées.

■ agirent particulière- 
t Nickel, après une 
le .'1-4 de point k 
t Is 7-fi, pour enfin 
Noranda payait de 

i, tandi* que Smelters 
cr regard de l-U

•r et s’est 
affaires a

Le» métaux 
ment samedi 
perte initiale 
49 3-4. touch, 
clôturer à 49.
77 1-2 h 74 7 
se fixait a 53 
la veille.

Les utilité» publiques étaient mo- 
dér< ment lourd» et Brazilian reculait 
de 1-4 de point a U 1-4. Montreal 
Power perdait 1-2 point à 30 3-4. 
Quant aux debenture- de cette im­
portante entreprise, elle» étaient en 
fermeture pre-qu'au même point que 
la veille. Shawinigan ha:--ait de 1-4 
de point a 20 1-4. HcH Telephone su­
bissait le plu.» fort recul du jour dan.» 
ce compartiment et ce stock baissait 
de 2 points à 173.

Imperial Oil reculait de 1-4 de pt 
à 10 1-4 parmi les pétroles.

Les titres de cie.» d'outiilage ferro­
viaire étaient toujours lourd» et Na­
tional Steel Car se fixait 1-2 point 
plus bas a 52. Canadian Car perdait 
1-8 de point a 13. tandis que le» ac­
tions de priorité de cette compagnie 
sc fixaient a 30 1-4, soit 1-4 de point 
net plus bas que la vrille.

Dom. Bridge sc distinguait parmi 
le» titres sidérurgiques en se hi*»ant 
de 1-2 point a 30 1-2. Steel of Cana­
da. priv., réagi»-ait. par contre, de 3 
point» a 70. l-e» action» commune» de 
cette entreprise en perdaient autant 
à 71. I»e volume de» transaction» en­
registrées samedi sur le marché du 
rurh de cette ville étaient plutôt mo. 
déré.

Abitibi, priv.. gli«sait à un nouxV'au 
ha» à 7 1-2. avant de remonter à 
H 1-4 en fin de séance. Quant aux ac­
tion» communes, elle» perdaient 10 
et» à 1.10. Con». Paper g!ir«ait h 
t 1-2. puis remontait à 5.

Asbestos attirait l'attention parmi 
le» mines en réagi- ant de 4 point» à 
S9. Si-cnr »«■ fixait à 1.17. Eldorado 
hai*»ait de 10 cent». Perron et Sul­
livan étaient aussi à la baisse.

La firme R. Moat and t'o., membre 
de la Bourse et du Curb de Montréal, 
ainsi que du Canadian Commodity 
Exchange, vient d’annoncer le démé­
nagement de ses bureaux de t!4 
ouest rue Saint-Jacques, au dernier 
plancher du nouvel édifice du Guar­
dian Trust, 014 oue»t rue Saint-Jac­
ques, en face du square Victoria

Cette firme, qui en c*t dan» »a 
soixante-seizième année d’existence a 
été établie par feu M. Robert Moat 
d'Irlande, oncle de l'associé senior 
actuel, et durant ces troi»-quart.» de 
siècle elle s*c«t spécial) 
occupe strictement des 
commission.

En transférant le bureau-chef de 
la maison dans l'édifice du Guardian 
Trust, le premier but de la direction 
est de procurer de meilleures condi­
tions de travail à se» employés et 
d'améliorer les différent • service* de* 
département* en concentrant le per­
sonnel sur un même étage.

Présentement, la firme maintient 
une organisation complète pour faci­
liter la tran-action des affaire» sur 
une baise de commission et la distri* 
bution d'infoi mations authentiques 
sur les valeurs. Des fil.» priver directs 
sont maintenu.» avec tou» les centres 
important» et la salle des cote» a un 
système de haut-parleur, des “tic­
ker*" Trans-Lux et un *ervic« de 
nouvelles Dow Jones.

Le programme de radio de la firme 
est préparé par le département de la 
statistique et est diffusé à une heure 
de i’après-raidi par un poste local. Ce 
programme est maintenu depuis 1931 
et donne au public spéculateur une 
information utile.

En plu.» du bureau du bas de fa 
ville, la firme R. Moat and Co. a un 
bureau dans l’hôtel Mont-Royal, et 
de.» succursales, à Brockville, CotTt» 
wall et Kingston, Ontario Présente­
ment M. William D. Benson et A. E. 
I). Tremain sont les a».-ociés de cette 
firme.

Bourse de

Wall Street était réactionnaire sa­
medi. — 594 recul», contre 55 
gain» seulement. — Relèvement 
tardif de* avionneriet et de» titre* 
de l'acier. — Nouvelle» variée*. — 
U.S. Steel cote 56. — Plu» de 
1,007,240 action» échangée*, en 
deux heure* seulement samedi.

Abitibi P. & P.
NOUVEAU PLAN DE RE- 
ORGANISATION AVANCE 
PAR LE COMITE DES DE­
TENTEURS DE CAPITAL 

PRIVILEGIE

Moyennes des actions 
à New-York
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Les stocks étaient fort réaction­
naires au début de la courte séance 
d** »armdi a Wall Stieet et plusieurs 
leader* glissaient même de plusicur? 
points dès les premières transactions. 
Peu «le temps avant la fermeture, la 
tendance était un peu plu» ferme, 
mais on comptait néanmoin», a la 
clôture, 594 reculs, contre 53 gains.

Plus de 1,007,240 titre- changè­
rent de mains durant la courte 
séance de deux heures de fin de 
semaine.

I-e taux de l’argent à vue était 
de 1 pour cent.

U. S. Steel attirait l’attention spé­
culative parmi les titres de l'acier, 
en g!i*sant de 2 pta dès la première 
vente a 55 1-4, puis il sc fixait à 50.

Il était évident que i^s liquida­
tion» pour le compte des intérêt* eu­
ropéens étaient la cause de la lour­
deur des stocks. Les pertes enre­
gistrée* variaient entre 1 et 3 pts. 
la1» obligations étaient au«si lour­
des. au point qu'il fallait remonter 
en octobre 1937 pour trouver le mar­
ché américain des obligations aussi 
faible.

On paraissait fort nerveux au su­
jet du résultat de la reunion ex­
traordinaire du Cabinet Anglais.

Les titres d’aviation reprenaient 
leur aplomb en fin de séance.

Anaconda perdait une fraction 
dans le groupe «le* cuivres.

Am. Tel. & Tel était réactionnaire 
parmi le» utilité* publiques et ce 
stock r« agL«»ait de 3 pts à 157.

Le* titres de l'acier étaient lourds 
et Vanadium reculait de 3-4 pt à 
23 1-2 et U. S. Steel perdait 1 1-4 
pt n 56.

Allied Chemical réagissait de 1 
1-2 pt u 170, tandis que Tes autre» 
titre* chimiques enregistraient de* 
changement* moins «devés.

Pennsylvania Ry et N.-Y. Centra! 
Ry ét aient n**ez résistant» dans le 
compartiment de» va.eurs ferroviai­
res. Union Pacific perdait, cepen­
dant, 2 pt*.

W«stinghou»e clôturait 2 1-2 pt* 
plus bas à 106 1-2 et le* autre.» ti­
tre» d'électricité se montraient au««i 
lourds.

General Motors baissait de 5-8 pt 
à 46 3-8 parmi les titres de cics 
d'automobiles.

Le comité de protection des dé­
tenteurs de capital de priorité 6 pour 
cent «le l’Abitibi Power A Paper ré­
cemment constitué a envoyé aux ac­
tionnaires durant la fin de semaine 
une lettre-circulaire sous la signa­
ture de M. D. H. Gibson, de To­
ronto, président «lu comité. Cette cir­
culaire contient une discussion des 
proposition» du comité représentant 
les obligataires, un plan «le réorga­
nisation de la compagnie que le co­
mité recommande comme était satis­
faisant à toutes les classes de déten­
teurs de valeurs.

I>e plan que le comité approuve 
comprendrait la formation d'une 
nouvelle compagnie, ayant seulement 
le* obligations première hypothèque 
obligations a hypotheque générale et 
action* ordinaires en cour.

Ce plan comprendrait les échanges 
suivants :

Le* détenteurs de chaque $1,000 
d'obligation première hypotheque à 
recevoir (a) $450, montant princi­
pal d'une nouvelle hypothèque 20 
ans, 5 p.c. obligation à revenu, et 
(b) $1,000, montant principal d’obli­
gation a revenu, hypothèque géné­
rale cumulative convertible 20 ans 
5 p.c.

Le* détenteur» d’actions privilé­
giée* 7 pour cent existantes, à rece­
voir 10 nouvelles action» ordinaire 
pour chaque action privilégiée ac­
tuellement détenue.

Le* détenteurs d’actions privilé­
giées 6 pour cent existantes à rece­
voir 4 1-2 actions nouvelles ordi­
naires pour chaque action privilégiée 
actuellement détenue.

Le» détenteur» d'actions ordinaires 
actuelle* à recevoir 1 nouvelle ac­
tion ordinaire, pour chaque C actions 
présentement détenues.

La lettre rite ensuite les avan­
tages de ce plan.

Moyennes des obligations 
à New-York
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Recettes moindres de
Brandram-Henderson

LE REVENU D’OPERATION*EST DE $513.635 CONfîr 
$532.491 EN 1*37

I*; rapport financier de la R., 
dram-llenderson et de *e» *ub- 
rcs pour l'année terminée [«> jj T 
cembre dernier, indique uni dimisL 
lion modérée du revenu d’operatior' 
et une baisse du fonds de roulemer

Ix» revenu d’opérations a né 
$513,635 comparativement a 15’. 
491 l’année précédente. Apr.-, Mv0‘;’ 
ajouté le revenu de» placements r 
avoir diminué toutes les charges 
compris la dépréciation, mai* \sW, 
réserve pour l'impôt sur 1rs rever,-j. 
il reste une balai..j de débit d< $V 
039 contre un profit de $20.356 i- 
1937. Après l'impôt aur le* rev»r,i. 
et 1 intérit sur les obligation» » Tt. 
venu, il y a un deficit de $9,175 
tre un profit de $1.126 en 1937:

Le bilan de la compagnie mdiqu, 
de* disponibilité» de $542,05:] c0» 
parativement à $535,553 il y a un iE 
et de* exigibilités de $415.955 cor'-. 
$363,718, laissant un fond» de rou>. 
ment de $126,098 comparâtivcmen > 
$171,835.

L'encaisse a augmenté à $15.5:,. 
et le* comptes recevable# sont «uni 
en hausse à $222,501, tandis que !» 
inventaire* ont quelque peu dimin-jJ 
à $301,627 contre $323,810.

Dans ses remarques, M. Nonnat 
Holland président dit que quoique 
l'avenir pour l'année courante #o:t 
difficile à prédire, les directeur 
croient que le volume des vente» de 
L compagnie sera maintenu. M. Ho;, 
land a aussi fait remarquer que ctr- 
taines dépenses faites en 195* ne » 
répéteront pas en 1939.

DIMINUTION DIS 
INVENTAIRES DE 

PAPIER-JOURNAL
New-York, 19. — Les ir.venuin 

de papier-journal détenus par !»« 
éditeurs américains ont diminué d» 
beaucoup durant le mois de février. 
I* 28 février dernier, suivant dé­
chiffres de l’American Newspiper 
Publishers Association, les inventai­
res des producteurs étaient <i»t« 
l Aménque du Nord de 277,109 ton­
nes, portant le total de» inventaire 
de l’Amérique du Nqrd à 607,75) 
tonnes contre 860,01$» tonne» il y » 
un an.

La consommation •« février * d • 
minué de 2 pour cent comparativ»- 
ment au mois correspondant de l'i: 
dernier.

Les inventaires de papier-jonml 
sont suffisants pour fournir les jour­
naux durant 37 jo^rs, contre 4 
jours à la fin de janvier.

Un succèis pour l'emprunt de Québec?

ici rxifiement», survenu* en Tchéco-Slovaquic, furent cau«e 
it 'réac-t'-nnain prnnonc< à la Bour*’. on admettra qu'ils 
indépendant, sur le march-- «le» valeur* obligataire*.

I n mêla relative de no» valeur* obligataire*

iation sur le* différents marehé* -les obligation*, 
luropr, démontre, en effet, «jue le* fluctuations 
tu ri-ur.- de ee* ilt rniers jour* furent peu défa- 

une »ituatiort internationale fort tendue. En 
r* « aria Ji- nne», il est «-vident que les obligation* 
lie de quelque* fraction* et que celle* de no* gou- 
d< n<-* prinripali* municipalités ne se sont avilie* 
aux valeurs obligataire* de no* principales en* 
» a'avilient datantagr, vu la lourdeur generale 

■ o n * i-mn-s.• de ««« m-'-ne* entrepris-' Qu’il n’y ait, toutefois, 
dt-■ aff» !»' •-■ in.'«tt «h - titre* de tout repos »ur I-' marché «le l^»n- 
* joui *-<'i< et n<»ti<- matih- d« * obligation» s'en rc>-<-ntira d'autant 

le le fond* en (juète «le placement «ont particulière* 
ntrmrnL

La situation dans 
l’industrie au pays

RELEVEMENT DEPUIS LE 
DEBUT DE L’ANNEE, 
D'APRES LE DERNIER BUL* 
I.ETIN DE LA BANQUE CA­
NADIENNE DE COMMERCE

o «1

ilsctai
Q

O a v 1 )«t : '

r

' 1 I »
«f fr«
r -I-

irureusement 
abondants pi

Rrndeny*nt* inleretiant» de» obligation* de la Provinte

enirnt en fin d<- semaine, lor* «le l’adjudication 
DO d'ob! galion» d« la Province de Québec à un 

ava-.’ a ».i tetc la firme A. E. Ame* and Co. et 
!•’ ma -i>'i« bancaire» et de placement, comme cha- 
• dan* l’énumération ci-contre. De» la première 

financière» *’empre*.«èrent, en effet. d’ab«orbcr 
»0 d'obligation», 4 2 1-2, échéant en 1914. Quant 
ations, a 7 1-4 pour cent, «-chcant en 1954. elles 
mande, et, a la «uite de leur offre officielle au 
d’hui «ian» no* page* financière», ainsi que celles 
s de (-• tte province, il n’y a aucun doute qu'elle* 

, de même que les $10,000,000 d'obliga- 
échéant le 15 mars 1959.
cré lit «le cette province qu’elle* soient absorbées 
lonc, que le» québécois s'empressent d’y «ouscrire, 
: -, pu.- lu'en plus de constituer un placement de 
offert* - aujourd'hui comportent «les rendement» 
que lor* «le* deux dernière* emissions effectuées 

. a 4 ! -4 poui cent sont offertes à 97.67, pour 
, t en»! - que celle», u 3 1-2 pour cent sont offerte* 

! i 3 r-:: P«iur cent, soit de» rendement.» fort at-
............... pci • »tan'.e du loyer «1«‘ l’argent. Ne

i - fm t avantageusement avec le taux d’intérêt 
i* ;-ay- pat H"* banque» «ur le* dépôt» d’épar- 

posent de fond* «’empressent donc «le souscrire à 
on peut l'estimer heureux, de no* jours, d’obte- 

•• ur de* valeur» comportant autant de garanties

)

la» P
I.i-
J i
«

garant-ri offrrtea et Ir crédit du Qurbrc

•e d’int 
l'anné<

nec, «|tie l’émission offerte au- 
■ qu«- le* épargnant* s’empres- 

le* valeur* «iffcitc* sont en 
ennent pratiquement .t toute*

antic* offerte*, puisqu'il s’agit 
i Dominion, soit dit en passant 
'sources naturelle* — forêt*, 
jutre, comme chacun le sait, 
d «|o longue-* année* encore, 
iti- rr* première». Il va san* 

sont le gage de 
l'inee » pour $2.- 

’ Si on tient compte mai’i- 
« le» derniers estime*. c»t «le 
nprit, l'emprunt actuel, mai* 
perial pour ]«> rachat de la 
- iJott per capita, dim.* le

province» canadiennes, a 
'‘établirait, «n effet, à $89 
• ur l.i Colombie-Britannique, 
fret, il ne icprésentorait que

L’activité industrielle, dan.» son en- i 
semble, s'est maintenue en février au i 
meme niveau quVn jami- r. Notre in-1 
dire composé révèle que les usines | 
ont continue de produire à 69 p. 100 ; 
de leur rendement, «oit a 16 p. 100 j 
au-de<»ous du niveau genéial de { 
1937. Le tableau qui fait voir les 
changements survenu* dans les prin- 

■ cipaux groupe* industriels. l.« s pro-1 
duit* alimentaires accusent un recul 

; d« I 1-2 p. 100, surtout pour de* rat- 
; .«un* saisonnières, une baisse marquée 

dans les abattoirs et salaisons ta cau­
se sans doute du Carême qui vient de 
commencer) compensant et au-delà 

; l'augmentation enregistrée «ian» nom­
bre d'autres industries alimentaires. 
Le vêtement et les industries con­
nexe» ont augmenti- de 11 p. 100, à 

, cause de l'activité plu» gramle des fa- 
! brique* de chau*?uro*, de confection 
pour homme* et pour dames, de gar­
nitures de bonneterie, «le tricots, de 
cotonnades, *oiries et tissu.» de rayon­
ne; mai.» 1rs lainages ont recule quel­
que peu. Chaque branche de l'indus­
trie de pâte.» et papier» enregistre un 
gain modéré. Dan.» les industries du 
bois, ce gain tient à la recrudescence 
d'activité de* fabriques de meubles.

L'industrie automobile a ralenti de 
11 p. 100, la baisse marquée de» au­
to* et des accessoires d'autos ayant 
amplement contrebalancé l’augmen- 
tation des pneu*. Dan* la sidérurgie, 
le -l'iteur lourd (y compris je» fonte» 
et aciers, l’arier de charpente et le* 
acier» laminé») c.*t en baisse de 18 
p. 100. Le «ecteur moyen s’e«t bien 
maintenu, la construction mécanique 
accusant un gain raisonnable; enfin 

I la petite métallurgie (quincaillerie.
I plaques et tôle», fils, etc.) subit un 
! recul général mais peu prononcé. Pas 
de changement» important* pour le* 
autre* industrie#.

Voici le* élément» de notre indice 
pour le* deux demi» r* moi* :
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NOUVELLE EMISSION

Province de Québec
$20,000,000

d’obligations avec fonds d’amortissement
dotées du 15 Mon 1939

$10,000,000 o VU% échéant le 15 mars 1954 
$10,000,000 à Vh% échéant le 15 mars 1959

Capital rt intérêts srmestrids (15 mars et 15 septembre) payables m monnaie légale du Canada à Québec^ 
à Montréal ou à Toronto, au choix du porteur.

/y» obligations -î1»^ seront remboursables par anticipation, au gré de la Province, en totalité mais non en 
partie, à 1(H) plus F intérêt couru, à toute dote a échéance des intérêts, à partir du 15 mars 1951 

H 1rs 31 3rc à partir du 15 mars 1951, sur préatis de 60 jours dans chaque cas.

Cosiptirr* de SI.000 et $300. Immatriculation facultative du capital.
•« ----------------------- -

Consultation juridique de Me Francis Fautmx. cr.

Cm» obligations font partie d’un emprunt aulnriaé d’un capital nominal de $30.000.000 dont $10,fl$$.600, datée» 
du 15 mart 1939. portant 2‘,£9t d’intérêt et échéant le 15 mar» 1944, ne «ont pas incluse» dans la présenta oA«*

D’aprfa notre avoent In» obligation* de crtte émission conatilurront i|n engagement direct de 
la Province de Québec t le capital cl Ici* intércta en ecront payable* à même le fonda eonaolidé 
du revenu de la Province. Os obligations «ont éminça pour rembourser au fonda eonaolidé do 

revenu le<* dépende* de capital encourue* pour le* fin* Ruivante*! voirie, $12,000,000{ 
travaux de chômage. $8,000.000; eonnolidation dea avance* consentie* 

à rOflice du Crédit Agricole du Québec, $10,000,000.

le fond» d’amnrtiw-emrnt sera d’au moins l/x de IÇt par an pour la durée «$• cet emprunt.

Noua foumirnna «ur drmandr le proapeetua d’émiaaion qui rontient des préciaiona au au jet de la dettt 
de la l’rovinre ainai que d’au tree renarignentenU d’onhe financier.

PRIX D'ÉMISSION
(IVférât couru l'ajouta ou prix dom choqua cm)

Echéance de 1954: 97.67 pour rapporter 3.45% jusqu a l'échéanco 
Echéance de 1959: 99.50 pour rapporter 3.53% jusqu'à l'échéance

Sous n’itrrrptirrwu Ira tooseripàons qu'à titre réductible, rvm» réarmant U droit de Ira rejeter et ceint dr dore Ut amucriptiom
tant aria.

A'ouj offrons rea nh/ipotioni pour le rompu- de la Province de Qu&ev tous lea reserves tTnmge m ce qm 
rémiuicm cl Ut livraison des titres rt (approbation de notre a meat. Sou* comptant que Ira 

titres proritoirra teront prêta irri U 31 nues 1939.

La Banqua Royale du Canada 
La Banque Provinciale du Canada 
La Banque Canadienne de Commerce 
A. E. Ames ft Co., Limited

Wood, Gundy A Co. Limited 
Royal Securities Corporation 

Limited
ft Co.

Dominion Securities Corporation, 
Limited

Hanton Bros. Incorporated 
Mills, Spence A Co. Limited 
Nesbin, Thomson A Co. Limited 
Cochran, Murray ft Co. Limited 
Harrison A Co. Limited 
Midland Securities Corporation 

Limited
F. W. Kerr A Co.
Crédit Anglo-Français, Limitée 
Dubé, LeBlond A Cie, Inc. 
Laaueux A DesRochert, Limitée 
J. E. Laflamme, Limitée 
Paul Gonthier A Cie, Limitée

McLeod, Young, Weir 
Limited

McTaggart, Hannaford, Birlcs A Gordon 
Limited

Kerrigan, MacTier A Co. Limited 
Bartlett. Cayley A Co. Limited 
Greeninieldt A Co. Incorporated 
Gairdner A Company, Limited 
Hamel. Fugère A Cie, Limitée 
i. C. Boulet, Limitée 
La Corporation de Prêt* de Québec 
Garneou Boulanger, Limitée

Banque de Montréal 
Banque Canadienne Nationale 
The Bank of Nova Scotia 
L. G. Beaubien A Cie, Limitée

W. C. Pitfteld A Co. Limited 
Collier, Norris A Henderson 

Limited
Bell, Gouinlock A Co. Limited 
Mead A Co. Limited 
Savard, Hodgson A Co. Inc. 
René-T. Leclerc, Incorporée 
R. O. Sweexey A Co. Limited 
Rom Bros. A Co. Limited 
Comptoir National de Placement 

Limité*
Bruno Jeannette, Limitée 
Lucien C6té, Incorporée 
A. S. McNichol» A Co. Limited 
Clément, Guimont, Inc

Him jur t» Int* 4* r* f-—-r—»fui l'mpcui* tmr 4*t rmirtnemmti *ë*tdi. a* MitfiMJ ai taranur Cnmcutud*.
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CANADIENNES
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49.59 119.75 120 76 2.41* 
lO.TO 119.75 120.76 1.20»

120.00 122.00 2.»!»

120.50 122.50 l.ll

•0(» 
3523 
I0i>5 
694 ’

l'ryilrn
Keatefn Dalrle* 
Kngll*h Klect A

54 54

Do n "34 8 4
Klertrolux 134 124
Kniimlatlon Co l"S lo\
Gatineau 154 114

D*» priv 314 914
(7en Steel XVare» 7 4
Goodyear prlv 36
• îurd ’ 6 a
G) pRiitn 6 4
Hamilton Bridg. 5 4 5 4
Iludeiin Bay Î34 as 4
H<*lllnger 15 15
H»w ard Smith 1)4 1»4
lmp * • i 174 17 4
lmp Tnharco 16 1*4
Industrial Ai rrpt 33 23

36S

Ouv, Haut lia- 4»^ 35M

l!‘b

orntait,
■waiednl-

1939
haut hna

BOURSE DE TORONTO

8037 Int Nickel 51», 54 \
1328 Int l’eic

Int 1' ft Few rr
Int Power

27

6" Do prlv 76 76
24u !.aura Hi-* ord 174 134
460 L of tha Wonda

Do prlv
174 174

iso l-ank ft S**n» Ü4 : .
1000 Mamay-Harria «4 «4
511 McCull-Frontenac 7 7 4

4279 Mont Power 3! 33
IS" Mont Telegraph 55 53
117 Mont Tramway» *0 TO

1*19 Nat llrew erle» 434 4 2 S
30 Do prlv <74 424

3173 Nat hteri Car 
Niagara Wira

6 J »0

3992 Noranda iiü iis
31» Ogilvie 21 21

73 Do prlv 16" 160
200 l’enman* I* 1.

1026 Powar Corp 134 lî'A
(835 Prie e 17 17

110 Do prlv «84 49
327 Quebec power 114 154

:.e*. 44',

74H

1 te n t Knitting
.........  Dm pnv
.........  Holland Paper
... . Do prlv
.. f>o vnt trust

125 Savuenay Pprlv 
2U!0 St Ijiw Corp 
1 425 T*o prlv

10 st Liw Klour 
275 St laiw Paper prlv 

3112 Shawlnlvan 
60 Hher tVllllams 

5 Do prtv
100 SlmMii A S»ra 

... . Do pilv
245 So Can Powar 

1115 Steel of Canada 
510 Du- priv

40 Tooka Bros prlv 
1" Turkett pnv 

1070 Cnlted Steel 
75 Viau Biit uit 

... Do prlv
10» Waliaaao

Weetern Grorera 
6:2 Wlnn Elertrlc A

•X »
106 m 106 1014» 3 4 S 3

10 5 04 14», 10
11 18 20 11
3" 4 30», 42 104
:<»4 2 "4 22 4 20
134 1*4 14 4 1 3

110 il" 111 110

4(2 Pn

4 *>

B
70 Dm priv 

Woodr Mfg prlv 
llnn«|or«H—

45 Canadienne
71 Corntnerre 

€!'• Montreal
5» Nuuvelle.Lcocee 

240 Royal*
Olillanllnaai— 

f69o0 Mont Puwer Dtha

14'a 144

2 00
10 10 10

167 ic: 16«
174 17* 175
212 2ir 20»
110 31 > 295
192 1924 19"

50 »t 60S

1674 
r» i7r 
222 204
110 301
192 4 1*7

50»; ;o

CURB DE MONTREAL fwwrw fawrwta par L 41. MCAl BI6.N « CIB 
»4. rwe Nwlfw-Ua»# waeal - • • . ■•■tr4«i

mmimairi: di; i.% 4i:w\i>i:

• -Rendtiamt fe la data do raebaU 
t—Payabla à Loodraa.
a—Payabl# à Naw.York. 
l—Piyabla au Canada at A Londr-e 
t—rayabi# au Canada at à Naw-Tora
• _pajrabla ta Canada A Kaw-York

at A Lendraa.

nniigatlwaa prwvlaelalaa
Umlasloa

ib. brlt. 
•b brlt,

Ch’ge- — A mite—
s Titre*. - Haut Hua Clot. meiil haul baa
Abitibi 1' ft P Co 125 loo Il" — 15 :% 10"

Do C’a prtv 9 4 7 4 8 4 | 214 74Do 6'» prtv 21 21
Do 7 * prlv 13 13 is 13 11

Ai tdia Miik JD f 4 4
Do prlv 5\ 5 \

Aluminium Ltd 140 12"
A»bi *ito* Corp 1"4 85 89 — 14} 113', 15

Do nouv 26S 33 4 23 2» 4 234
Halburet 1’ P H * 4 3 4 3 4 2 4
Hrauharnola l'r 44

3 îj
3 4 — ‘V 4 4

UrldtnK Curt 95 96
Do prlv 135 135

Drew A- DI» of V 4 4 5 : » 5 4 4 4
Hrit Am oil Co 23 21 S 22 — 234 20S
11 C Packera Ltd 12 12 n — 124 il
(’algary Pr prlv 95 944 944 95 >•4

5500

Dant. Moy 
99.00 3.56

101.00 4 10 
191 99 4 .

101.00 4.2» 
104 00 Mb 
102.50 4.12 
104 00 4.06 
115.00 2.31 

94 00 6.40 
113.00 I.4S 

96 00 4 10

30
■ anadà Drrad 

S Can Hud Brew 
573 Can A- Dorn Suit
354 Canada Slut tint, 
lO# (’an Nor P priv

SU Canada Htarrh 
60 Can Vlticgara

355 Can llrrw Ltd 
305 Dm prlv

10 Can Dr A Dock 
in; CanDenKlac 
iv Caa Gan Invaal 

.. Can Indust U 
40

270

44 41
25», 214

34
ID'V 110 4

«'» *4
14 14

ieu no 
224 214
2u 4 20

230 230
84 *4

Mac Oft. Dem 
1963 65 671
1996 1011 
1946 13
2945 >7
1951 1001 
1956 55
1945 103
193» ...
1946 26
195» 44
1951 104 
1951 100
1947 961 
194*
1953
1955 731
1961 40
1940 101 
1932 103 
1056 96
1951 102
1955 1061
1952 43
1956 72
1949 97 
1949 41
1951 101 
1949 *3

96
97 
71 
33 
99 
91

Do prlv 1664 1(C 4 1664 ......... 1464 166 4
Can Int Inv Tr 75 75

Do prlv «4 4 4
Can 1-lKbt ft- Pw 144 14
Cun Marconi Cu ii" 100 loo !!!!! 110 15
Can 1* a P In V T Su 50 60 —25 75 50

Do priv 44 «4
Can Vlckcra Ltd • 4 7 ’ 7 —i'é lu 6

Do prlv 36 30 :i —74 41 30
Can M’. itlnif Co 60 65
(.'au WinerlM 3 4 314 3^4 2
Catelll P' Prod • 4 1 8 — 8 4 6

Do priv 12 11
Celtic Knitting 160 160 160 16U 16"
City Ga* A tiled 5" 25 40 11" 33
Claude .N O Adi 13 15 13 +5 15 15
Com Alcohols 24 173 135 —40 34 15"

loi prlv 54 5 5 — 4 BS 4 4
Cons Itakorirs 174 là 16 —14 17', 154
Cnn» Paner Corp 6 4 1 ’4 4 4 —1\ "S 4 4
Cub Aircraft 24 160 16" —90 *4 150
Da ■ > 1 • 164 57 -fl 17 M4

Do H -•4 2 4 2 4 — 4 2 4 135
Dom K n- W L * 36 34 34 ......... 354 35
innu oil tV l.tn**l 32 s:

1200

:i»7

9*1 1001
42 16

41

101

260 Dom Storm Ltd 
450 Dxiuiacniia Pap A 
150 Do II

.. Kant KomI prlv 
22 Kaetrni I» prlv 

3135 Fairchild Alrc 
2IO Fleet Aircraft 
951 Ford M of Can A 

.. For 1’r Sac Corn 
140 Franer Ct’e 1/a 

2911 Do V T Cert
......... Frelrnnn 6‘n prlv
.........  (Inodyenr T It
.... 11»in*- A Ind III

700 Mjrd-EJcrt Si r
12 Int City Itaking 

... Inter MetalH Ind 
75 I ni P.i i M- A 

.. I ni I 'I lilt Ire A 
300 Int KtllltiiS It 

70 1-nke St John P
......... LoMa w Grue A

Do It
200 l.ike Sulphite 

100U Macketisir Air S
40 Mcl-aren 1’A P

... Mar Tel Tel prlv 
430 Maaney liar prlv 

95 McColl Front prlv 
., Mi IcherH Distill 

323 Do prlv
4U5 Mltcliell A Co

......... M»lit laid Pw

... . MH H A St V T 

... . Do prlv

.........  Moor a Corp
N\ Sc 1/ A Pr 

5 Du prlv
53 Page Her Tube* 
25 I’aton Mfjr Co 

... Do priv
50 I’ow Corp I priv 

Do 2» prlv 
1260 Prnv Tran-port 

3») (Jin- Tel a I* A 
10 Itellnnce (Jmln

......... Sarnia Bridge A
Do H

41 South Can P prlv
.... United Ulst of Cn

107 107 107 .. D'7 1(*6 4
loin IPS 10(4 4 4 lui ICI

5 5 3 ........ 12 5
.........  110 11"

103 101 loi —2 105
. . 47

loi
46 S

4 4
3 4

IV» lv7

7
4 4

107 4

4 4 
44
5 4
«

106 
75 a

*4 
4 4
4
4 4 
6

1C6

Venice Tttreo;—
2 t’nlled Se. urlt 

350 Walker Brew 
301 Walker (I A W 
295 Do prlv 

. .. West Can F M 
.44 liera »—
A Idertnac Copper 

.... ADva t.dr U (.11 M 
A M M Gold M 

1000 Arno Mine- Lid
..............Vrnlfleld CI M

Aahley 4JI M'k 
1900 lleaufor (i! M 

. lildK"<>d Kirk <! 
650 lllK Mlaaoiin M 

Dob Jo Mines 
1500 HouecadiUar (’M 

Brasil Ul A Dm'd 
»51 HuImIm Gn!d f'r 

1300 Can Ma (art le G 
3JCO Capital It M 
2200 (’arttei Malurtli* 

40500 Central Cadllia* 
Central Manitoba 

3500 Central Put Gl M 
Conlaurum M Ltd 

3200 Cone Chlbou Ul 
95-1 Dome Mine*. I.td 

7000 1'upai *4uet M'k 
12450 Kaet Malartlr 
3175 KldoradoGI M 

400 FalronhrldKa Me 
Fed Kirk M 

2700 Franroetir (H M 
. <Srabain Boue <•

. . . MoweyGoidM 
Inspiration M D 

2400 Joliet ijuel.ro 
2300 J M Cnnaol (Il M 
... Kirk • Sold Hand 

Kirk Hud Bay 
Kirk Lake (Il .M 
taiauna Gold M 
l-ake Shore >1 

5(00 l.nni.i'|tie ('(S 
laipa (’adlllao 

.. . I^bel Ore Mlnea 
425 Macaeea M Ltd 
400 Mi Inlyre I’nrc 
5oo McKmala ltd f.k 
200 McWatteraGI M 

. . Alining Corp
S. !.. . . -

D'On Normelal Min g 
510V Ne w True Fl«
4775 (VBrlen (Sold M 
3400 Pamour Porc M 
9700 Pandorn Cadillac 

250 Pato Cun* 41 Dr 
7»V IVnd Oreille 

79’0 Perron Cold M 
725 IMokloCrov*
100 Pioneer Gold 
110 Placer Develop 

..... I’owell Rouvn 
Premier Gold M 

100 I’reHon K D M 
.. Quebec Gold M 

700 lied (.’reel (SI M 
1UO0 He* ard Mining 

San Antonio Gl 
3500 Shaw key (Sold 
1940 Sherrill Gord M 
37*7 Sls<»e Gold M 

17(00 Sladen Malartle 
61425 Stadarona H M 

Sudbury Bneln 
17175 Sullivan Ce M 

500 Sylvaulte Gl M 
400 Teck Hugh Gl M 

25900 Thump Cadllia-: 
Towagniac Kxp 

50 Venture- Ltd 
2376 Waite Amulet 

Wayelde Con» G 
6400 'Wood radlttai* 
2610 IVrlghl liar g M 

Hallaa»—
200 Anarotida oil 

live Anglo-CanOil 
400 Hr**wn Oil Corp 
4700 ('algnry Kdm 

. . CatniontOlle
( ’ommon Pet Lid 

1300 DalhoueleOll 
1200 Davie* Pet 
200 Foothills Dll Ua* 

441 50 Home Oil 
2V0 Hoineatead O G 
600 Okaltn Dll 

I’acnliaOll 
Prairie Hoy Ltd 

415 Royallta('ll 
South Knd Pet

Haut Has
Ch ge* —Annf-e —

I»
02
014

33»,
05

246
117
340

43',
024

545
i»5*

124
55

(•6

264
•6
«34
03
II

36

014 —

10

06

36 4
sS
024
034
20

243 313 —

33 -f 
214 —
(•4 4

225 —
145 —
540 —

•o ’ -1

314 
04 4 

225 
165 
540

20 ’

04
06

40
014

473
57'

134

04
01

142 —

50
4»

265
395

01
ISO
130
191
660
265
144

50
53

23"
3(0
044

250
130
165
460
2Sf

14

40
0!

445
57*

124

54
235
14"

o« 4 
250 
150 
164 
490
255
1«4

1 » 
*,

14

14

1
» 4 
4

41

25

4

14
34

23

54

haut baa
64 * 4

I 4" 100
50 ', 43
204 1»S

2 2

50 35
01 >-, 01
15 11
02 01
16», 10
09 07
11 10
34 25

19 H 4
10 06
0» 06
ï» 23

100 87
03 U2 4
06 02 4
24 16
05 02S

275 230
148 111

29 21
334 314
et 04

21" 214
315 153
(00 S00

05 Ot
25 2 e
03 "3
23 î«
41 40
0(4 Cl
10 05 4
1" 07
61 61

174 120
0*‘, 
504 
021,

£50
58 4

131
74

173
01

034 I
4"
01 4 I 
4° I 
05 4 1 

475 I
52 U 1’«

175
04», ; 
42 i

—5 CD 
— 55 333
—60 
—14

—34 
—17 
—70 
—1 
+ %

143 143 143

09
04

034
123
120

71
32

101
343
430

23
333'

14
545

137
121
25

269

06
01

03 4 
105 
115

56
54

84
320
425
20

535
665

11 
615

06
04

03 4 
lu»
115

58
62

61
320
425

•MS

—II 
—5 
—« 
—21

— 6

480 
16 

250 
165 
191 
560 
242 

14 4 
21" 
217 
172 

60 
09 
034 

183 
0 4», 

144 
165 
74 

103
Ï0I

43
90

265
14

124

40 4

12*
;n
214

205

535
665

11
820

127
121

205

— 25 353
—35 460
—4 31 
... 37
— 40 575
— 110 SI0

10
— 3 164
—65 855

—C
—(
—53

134
151
-3J
*45
244

90 9» —17 1"7
218 23" —tu 370

14 11 25
lit 116 —22 172

m
20

334 3*4 —44 44»,

370
•7H j

146 
1 45 
490 
255

13
200
217
125

60
06
1 •.

147 
03

100
115
66
47

240
73

316
425

20
33

305
Co

10
10

500

09
no

19
193 I

4"
2 • 4
3?
Il I

200
19 

1».’
074
20 
364 
35

('eniaa THrea
940 Abltlhl ____

1215 Abltlbl P . . . 
200n Ainu* Oil ...

50» ..flon ..............
* Alia Grain P , 

»0M> A'donnai*
2-5 Algnina . . 

4000 a nun . .. 
3M0 Anaki Cdn 

30*1 Aahlay ..., 
4040 Aetorla 

129* " Auglte
.'•(«' Ilaramao .... 

129! Bankfcld ... 
Il B de Mont .. 
20 Harr Trent .. .

5 Hur Bread .... 
9*or. Hear Klj». .... 
JOOd IUattl« .

30" Itenuharn. P . .
4: Bel| Tel .........

4000 Bldg*., d . . .
25 Hillno re .........

9*00 .................................
I2*<6 Hralome . ... 
4»25 Hravlllan .. . , 
130" II A Oil . ...

15 H C power A
10" M e Power H

»5v0 BrouUn .........
6700 Brow n Oil .... 
132’ Buff Ank 
1000 Huff • an 

iso Build Pro .... 
too* Hunk Hill ...
4 457 1 a| Kdm . .. . . 
3600 Calmont 

15 Can (Vin P 
66 Can Malt .... 
30 Can Perm 

125 Can SS P . 
1! H du Comm 
5" Cdn Can l P.. 

476 c,Jn Car . ... 
176 cdn Car I*

15 cdn Dred 
295 Cdn In A1 A 

I6SI Cdn Mai . .
(5*Cdn Oil .. .. 

85" C p It . . . . 
200 Cariboo 
l" Carnation P . . 

20?M Cavtle Tr .... 
3400 Cent Pat 
270" Cenl pore . . 

3"0 Chi m He 
1022" chekti r ... . 
15' 0 Chromium ....
1*00 Common .........
500 Conininiiw ,, 

8’. Cork,huit 
2200 1 '. nlaurum .. . 

I.*.*, Con* Itak . .. 
700 On* Chib 

117.'. 1‘mu. Smelt 
15 Cun, Ga*

S"0 Darkw alar 
S?"0 Davlca .
J595 Diet Sr a g . . 
570 Dome 

20 Pom Bank 
Ï5 Dorr P A S 

75*. Dorn Sil O 
K*" D store,

?‘.eo Dorval 
3*'<*0 Duoui -n*.
370-» K.v»l 1 re,t . .. 

1"6:." Kim Maj 
30(7 KMorii in 

A!’, Fa iron . . . 
1313 F Farmer .... 
2Sf(! K«d Kirk 
2500 Fernland 

to Kl Blr-tll P 
6**" Ford \
50" Kounda .... 

Î5 Gnl Pow- 
6" Gat Pow p .,

Ile" G S Wares 
630') Gillie,
4ir>" Gvl, laika 
1304 Guldalr . ... 
50'’ Gold Belt 
194 Good)ear

6 Goodyear P 
104" Gr lloueq . . 
(V" Granada
Ht G L Pap Vt P 

B G I. Pap P 
2100 Gunnar ..... 
20'. Gypsum ..... 
200 Halrrow*

75' (» Hard Rock .. 
!7I5 Harker .. .. 
600 Hedlay 

25"0 High Sar . .
1» Hinde .. .

12Î4 Ilollinker 
;7nl3 Home Oil

500 HomeGead ••• 
390» Howe- 

39.7 Hud Bay Min 
10 Imp Rank 

1* |4 1 n>|i Oil 
15 Imp Tub .
50 Int Mr 1 In A . 

:»75 Int Slrkal .
1211 Int Pete . .

SCO Jai nta ............
90' Jelllroe . ... 

20275 Kerr \dd . . . .
tiro Kirk Hud .

Î90"" Kirk laike
50" tail.Ufa ... 

177! Ijke Shore 
|0|7 tj%ma<iue 
690" Lapa cad .. 

245 L Secotd ..... 
HO" laiva Cap . .
650» l/ebe! . . ..
»lO(t l^ttlll 
2265 Little I. t. .. 

157 Irohlaw A 
190 lg*biaw B . . 

2975 M»i'.i,*a 
41:5 MacLeod 
•ton Mad,in 

119"" Malarlle
!A Maple I. M P 

25" Maralgo 
410 Maaaev H 
125 M««»ev H P 
2» MeColl .. .. 
35 M* Coll P ... 

10f » McDougall 
401 McIntyre 

18:3 McKern 
•Jf" M.-Watter,

S*»' Min Corp 
If*)* Mlnto 
20"" M**narrh Hoy 
4700 Moneta ... 
IS" Moore . . .

4(31 Morrli»
500 Murphy 
2"0 Nat Gro .

•5 Nat S»w 
625 Nat Steel Car 

:>*|»* Naybob . 
j "00 New her ... . 
2445 No ran la 
10"" Notgold

9. N'.'rmelal . . . . 
2‘2" O'Brien 
3750 Ukalta

Vent», Titre,

Plata

Pamour
I’autr pi'O
Inn

Hou) n

Prairie Doy

Qiiebe*
ften«l

Horn

I toy al Hank
Itorallte

Sh n
HuerS.inl

H32 4 Sliernll

11 » ul

Mi
315

414
170

».
5|0
2-4
18!
»»4

136

6 I

II»,
36

6
3.7
«4

5 '*.

Clfll
27
64

9»
3 It

43
161

49"
IS"
173

D.4

200

41
170

2. I 
13" 
I0«i

18 4 L'S 164
7 6 7

212 201 210
40 36 1»

100 100 100
31 SI 34

150 150 li"
9 »S «%

173 170 17"
19 1» 19
13 ILS 13
j"4 29 4 I04
19 19 19

200 175 17.7*»l <1 1»
i: 17 17
44 4», 4 4

?:« 220 *30
105 105 105

15 «S 13
f 15 24" 212

y 9 9
45 4" 40

106 101 106
72 7! 72
4" 1" 4-• -,

7 'fi 4 *;
135 126

- ‘•34 l'.l.i
21 * f

61 52 ;i
1>0 17» 15»

314 U *;«}
14 'a 1.4 1 •j -1 *14 l.'S

t"* 4 206 266
fr 23 2S

* "*
'*4 ’
6 74 *2 7 • :

t " 9 9».
230 i!» t:»
162 ISO 1IJ
555 52" ;:o

*1 r‘ Ü4

.'H • 8

i:
134 1 » H 1:4

5» 19
8 fi fi
7 64 84

21 2»
*ô
;7 ?.S 55

554 554 jss
3 4
94 » S 1 s

1*4 1:4 1:4
tt 15 .6
4*. 1. 45
54 «4 6 4

3'., * 4
130 125 ::8

1 8 6
130 128 13"

164 20
1 »
•14 Ü 14 4

III 2!" 2*4
1Î4 1!4 II4
*» 2‘ 264
iis 314 *14

*1*4 21*4 1124
1*4 14», 16S
15», is*i r*.

« « «
694 41», 49

254 254*5 4* 54 ’*4
1 8 8

1*5 170 17!
35 23 21

115 1*< 142
7 4 74 74

41 40 41
6 40 (»" «P
1*4 Il *;
' ! 4 7" 70
*54 5 4 5 4
69 66 69

J0" 29! 205
:*4 % H
îîU 22 22

6"0 4»S (»*
Î3 1 **" 2?"
3* *36 38

5", 51

3 j 3
j 1 * 4 5*i

394 1". 3»S
64 6 4 64

904 9' 90
13 13 t*
65 65 65

113 1!" 111
5" i4» so

15" 145 143
3 4 * 2 '
*4 34 iu

H 1 11" 113
j7 !5 35
1 1 8
14 14 14
64 ■4 *4

10 10 10
31% Î0 4 7-1S

21 21
♦ 4 44 44

74 74 4 76

50 6" 6"
24! 2M :?s
! 16 ni ii<

l"'i
!«n

117
36

108
II
J

104
'll

ii:<

* Sladen M 
Sla\ e I, ... .
Sladit
Stand chim 
Steel of Can 
si. 11 of Can P 
Straw l»ike 
Sturgeon 
Sud Ha,In 

1 Sullivan 
Super Silk P 
SHtanlte
Taniblyn .........
Tambjvn P 
Te. k 11 ...
T< va*
Tip Top P 
Toburn
Toronto Kiev P
Towaginae
Twin City .. * • 
I >hl
Union Ga, . . 
Unit Ftp.. 
Pnlt F|A

106
65"

86
1Ü
6"

TO',
494

134
5u

106 I

114
!»

110
634

14
I!! '
(1 1

Le commerce extérieur
du Canada en février

Le cuinmcrce extérieur ilu Canada 
on février xVtablit .1 .4lii2.77Mtsr»0, 
cotilrc $l25,6ir,.i |0 on janvier ot 
$107,9.'I2.822 cn février 11*38. I •* ; 
importations en février ont une »n 
leur d*- $40,.'l80,2d4, contre J 4:1,7 12,- 
681 en janvier et $46,1151,6111 il y a 
un an.

Le» exportation, canadiennes nu 
teignent $61.727,338, contre IH.oP;,- 
961 lo moi.*- précédent et $60,156,-102 
le mois correspondant de l'aii der­
nier. Les réexportation.- valent $671.- 
278, contre $727,101 cn janvier et 
$825,801 en février ll>38.

Kn février. In lialnnce commerciale 
est favorable au ( anada dans Péteii- 
due de $22,018,:i82, contre $3«,-030.. 
778 en janvier et $14,020,58 1 en fé­
vrier de l'an dernier.

H
*8.',

8 5
315

470

j:*i

l!5t

C.*',
Il
15
85

»?(' ' 
i»H 87 1

435 j 
50 '

11.*, u |
175 {
4^ iî* I

10 l'nli F 1 H • 4 ' . 14
'fi', l'nlt Bteel ’ ..4,, • 4 4 S

. V( ituree
1 Walt, A:n . 6.» (fin 6-0

7» Walker ’ i*'4 1:4 414
•" Walker P 2" 2"

■ Wendlgo i Î24 1!4 II'*
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TO LET

SOCIETE NATIONALE 
DE FIDUCIE 

55 ST JACQUES 0HA32*

Dé néndgez-vous^ 

CHerchez cette affi­

che Les logements 

que nous administrons 

sont synonymes de 

confort. Si vous vou­

lez vous en convain­

cre, visitez-lcs, (dites 

votre choix et venez 

nous voir Vous du­

rez satisfaction notre 

devise est de servir

SOCIETE* 
NATIONALE 
DE FIDUCIE
M.O.NAlacauwt. Maoir-aw-tAi.’'<

lt|

ALBkRT BkRNAfiD
ASSURANCES

485, rue McGill — Montréal — Tel. MArquettc 2178
• ASSURANCE vs RUINE •

RENSEIGNEMENTS ET OPINIONS 
MINES ET ÎnDUSTRIEIIS

fourni, «ur demand* — T*lfphop,i < ü "rriw, a

BURKE, OANSEREAU & CO. »ecd
.V*mbr« * d, la Bmir*, d, I * rouir 

Canadian Coninmdliy Kxrhang* U. Monirfji
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RECORD DE LA
PRODUCTION DES 

MINES DU QUEREC

I dans ce domaine. Le prix moyen pour 
le cuivre cal tombé de 13.469 la livre 
a 9.972, 1c plomb de 8.799 a 3.344 et 
le xinc, de 6.593 à 3.073.
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Québec, 18. — Un rapport prc!i-| 
minaire eur la production de» mine» 
vient d’étre soumis n l’hon. Onésimc 
üaj;non par M. A.-O. Dufresne, di­
recteur du bureau des mine. M indi­
que qu’au cour* des six dernières an­
née*, la production des mines et des 
carrières n'a cessé d'augmenter et 
que depuis trois ans de nouveaux re­
cords ont été établis. C’est ainsi 
qu’en HldH. lu valeur de la produc­
tion minérale m- chiffre a $68,256,* 
:10:), alors qu’elle était de $65,203,- 
976 l’année précédente.

Si l’on tient compte, dit M. Du­
fresne, des conditions économiques 
qui ont existé l'an dernier, dans le 
monde entier, on peut être satisfait 
des résultats. L'analyse des chiffres 
de 1938 fait voir nue dnïs le groupe 
des métaux, la valeur de la produc­
tion n augmenté de 11.7 pour-cent 
comparativement à colle de 1937. La 
production non métallique a été 
moins forte, bien que dans le groupe 
des matériaux de ron»truction il y 
ait eu une légère augmentation.

C’est l’or qui est surtout cause de 
cette augmentation duns la valeur de 
lu production minérale.

On regrette cependant (pie les prix 
du cuivre, du plomb et du zinc 
n'aient pus continué à s'améliorer, 
eomme ils l'iivnicnt fuit en 1937. 
L’on dernier, i! y a eu une régression

Yellowknife compte une 
deuxième mine productrice

_____ i
Ottawa. — l’nc autre mine d'or 

de la région de Kellokwnife, Terri-1 
toircs du Nord-ouest, a atteint en fé­
vrier le stade de production, la Negua 
Mine, Ltd, qui u coulé, il y a quel-! 
ques semaines, scs deux premieres 
briques d’or. Ce premier lingot obte­
nu de la mine Negus avait une pesan­
teur d’environ 100 livres et une va­
leur approximative de $30,000. Vingt 
jours d'opération avaient suffi à 
l’atelier poor cette récupération, qui 
marque l’entrée en production de la 
deuxième mine des Territoire# du 
Nord-Ouest, en moin? de six mois.

C’est à 1937 que remontent les 
premiers travaux de mise en valeur 
et la constatation qu’il y avait possi­
bilité de rendre cette mine au stade 
de production. Le premier convoi de 
machines et d'outillage parvint à la 
propriété en août 1938. On poussa 
rapidement les travaux depuis a la 
mine et au moulin. On y emploie ac­
tuellement quelque quatre-vingt-dix 
ouvriers. .. ,

C’est la "Consolidated Mining 
and Smelting Company” qui n mis 
cn valeur la première productrice 
d’or de la région de Yellowknife. La 
production de la mine “Con". depuis 
septembre dernier, dépasse à date 
$350.000.
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attkm, p*>,ble le 15 mai I9J9, *ui utiurv 
luirr* in»r"* à I* fermetufe dre «iTuftt 
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Gerant de l'édifice

• Bureaux bien situés

• Excellent service

• Loyers raisonnables

• Stationnement des autos .i 
l'arrière de l’édifice

— Chambre 115

NOUS ANNONÇONS
l'ouverture lundi le 20 mar», 
de nos nouveaux bureaux 
cl de notre nouvelle lallc 

des cotes,
614 ouest, rue St-Jacquci

i|tinlrieinr eingr

DU NOUVEL EDIFICE 
GUARDIAN TRUST,à Miinfrfnl

Telephone: Plateau 8171

R. MOAT & CO.
Fond" vu I8CJ 
Membre* de*

Montreal Stock Kxchangt*, 
Montréal Curh Market 

Canadian u’oimnudlty Kxchunge
HURKAUX À MONTHKAL

(III uueaf. me kt-Jariiuc* rl fc l'HAlrl Mont.|li>)nl 
(#l4|ih*inr IM.iitenii Wlîl

Succursale, ft
Hr*'CkvlHf Cornwall - Kingston

APRES VOUS-qui
est le mieux qualifié pour 
administrer votre succession ?

Quard vous ne serez pluz vos 
affaires devraient être entre les 
mains d’une administration capa­
ble de résoudre les problèmes qui 
entourent toujours la possesion 
de propriétés. Nos officiers f.du- 
ciaires se forent un plaisir do vou.; 
montrer comment une bonne com­
pagnie do fiducie peut gérer votre 
succession d'une façon économi­
que et efficace. Cette consultation 
no vous obligera d'aucune façon.

QMM

currr/u
vtairu

rr
3! 5. î .’B 

! 30

Montreal Trust Company
511 PLACE D'ARMES, MONTREAL

TIR hhRPtJT S HOLT
l'ii».J*i

F Q. DONALDSON WG57 V. Y.'.
Vie* Pr*«lcUoi •( kxMaui Our."r*i V..« i,:v>*.u< j.|



(l/lutomobilistes...
9 Kpnfem^t obtenu vin* tnttattur
• Confficnt.tl
• Votre rjtomobife comme sécurité

Standard Credit Corporation
M. L. CK LANGE fl. G»r*r,t

1410 Stanley - - - Ch. 720 - - - PLate,iu 4515 14 MONTREAL. LUNDI 20 MARS 1939 VOL XXXVI — No 292
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MURRAY & O’SHEA
i:Mrn.

401 oued rue Sle-Calhe 
Montreal
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La campagne de la Fédération des Oeuvres de Charité
La grande croisade de

la charité commence
Commencée samedi soir, la sollicitation se 

terminera le mercredi 29 mars. — Des 
milliers d'auxiliaires à l'oeuvre

OBJECTIF DE $441,389

f.a eptièm* campagne «le souscription d<i la Fédération «Ica 
0<;uvn «!<• Chnrit«** canadiennen-françaiw • est ouverte et se 
continia ra jusqu'au mercredi soir 20 mars.

Apn plusieurs semaines de préparatif*, le travail des auxi- ; 
'taire- < î commencé et c’est, des maintenant, la sollicitation pro-j 
prement dite qui «<■ fait, de porte en porte, pour n-cueillir le* [ 
souscriptions qui, d’ici dix jour-, devront former le total de 
<141.000 dont la Federation a IkxsoWi pour maintenir le* oeuvres 
«• aritables qu'elle soutient.

I,a lecture «les bref- discours que nous publions ici s’impose 
.1 tou « «‘iix «jui veulent connaître I’oeuvrc accomplie par la Fédé- 
rntion de- Ueuvn * «le Charité et qui tiennent a faire leur part 
dan* la présente campagne.

Ij» soirée d’ouverture, sanntli soir, s’est faite aux postes 
CK AC et CMI.P, mi* gracieusement durant une heure à la dispo­
sition du comité «le publicité de la Fédération. I** programme se 
déroula sous ia «iirection de M. Yves Flou ras sa, directeur d«»s pro- j 
grammes «le CKAC, assisté par M. Ferdinand Riondi. I.'audi-1 
foire enti'mlit de brèves allocutions de M. 1«* Chanoine Albert j 
Vnioi-, représentant officiel d«* .Mgr l'Archevêque <1<* Montréal; de j 
Son Honneur le Maire «h* Montréal, M. Camillien Houde : de l’ho- 
norabV -énateur Raoul Dandurand, invité d’honneur; de M. Jack- 
win I buhls, représentant l'élément anglais de Montréal; de M. I 
Reaudry-I^man, pre-ident «lu conseil d'administration «le ia Fédé-j 
ration, «b* Mme J.-If. Beaudry, présidente de la section féminine

sente camnag
Ces discours alternaient avec un excellent programme mu-j 

irai «lu a la gracieuseté de Mme Caro IAmoureux, de M. Lionel 1 
Donnais, des Troubadours «lu \'i«,ux Québec, sous la direction de i 
M. Louis Bédard, et «l’un orchestre de 36 musiciens, sous la direc- j 
lion «le M. Maurice M<*ertc.

A la fin <!«i c<*tte émission d’une heure, M. Blondeau remercia ! 
de leur généreux concours la direction des postes CKAC (la 
/’n-m ) et CHLI’ (la Patrie) ainsi «jue les artiste* qui avaient 
participé au programme musical.

Voici maintenant les allocutions qui ont été prononcées à ! 
cette occasion :

Lr groupa de pcraoiiuogcs officiels qui ont participé, samedi soir, à l’ouverture de Jn campagne de souscription de la Federation des Oeuvres de. Charité otnn- 
dicunes-françaises. l)e gauche a droite : .'(ou Honneur le Maire de Montréal, M. Camillien Houde., C.H.K., M. le chanoine Albert Valois, représentant de 
S. F. rnrchevêqve d< Montréal, M. J.-Albert Htondeau, président de la présente campagne, M. Beaudry Leman, president du conseil d’administration 
(/*• la Fédération, Madame J.-H. Hcandry, présidente de la section féminine de la campagne, l'honorable sénateur Banni Dandurand et M. Jackson Dodds.

(Photo Canada/

Détenu à Montréal pour fo L ancien chef L'état juridique de la
police de New-York, sous 
une accusation de meurtre

Joseph Chevalier 
est décédé samedi ----------------------- « —^------

i Fédération, M. j.-Albert Blondeau, le président de la pré- i ii, ivrnnugin Un barbier de Montreal, connu sous le nom de jerry
Brown, serait connu dans la métropole américaine, sous
le nom de John Viviano.—Recherché depuis huit années

Il avait été directeur du 
service des incendies de 
Montréal, de 1918 à 1923

Obsèques mardi matin

Il combattra l'extradition

Appel à la collectivite montréalaise par 
Son Honneur M. Camillien Houde

Mes» Inmc«. messieui
Ein uni**ant ma voix. ce iloir, à

cell*'1 de Son Exc cllenr e l'ai ■
OUf roadjuteu r et d< - autre « « mi-
ne ut » orateurs que vous allez enten-
'dre. j«- ne fais que remplir un devoir

M. Joicph Chevalier, un ancien 
chef «lu service «les incendies de 

J Montréal, décédé, samedi matin,
...........—• ' -------------- ! à sa demeure, 2152, rue Amherst. 11

Un barbier de la rue St-Deni?.' I.'on a appris, hier soir, qu’il com- était âgé de f>8 ans.
âge de 10 ana, «jui. était connu à: battra l'extradition. Kn attendant sa 11 laisse pour pleurer sa perte, huit
Montreal sous le nom de J e r r y ; comparution en Cour d'extradition, enfanta, «juatic garçons et «|uatre fil-
lirown, mais qui, par contre, était vendredi prochain, il c-t gardé aux les.
connu «lan* la métropole américaine j quartiers généraux delà Sûreté mu-, pcu l'ancien chef Chevalier était! 
sous le nom de John Viviano, a été nicipale. ; rttjf Saint-Liguori-de-Montcalm. nier,
appréhendé, ici. en fin «le semaine, àj V * . . . • II était né le 18 «lécembre 1871 et! M. L
la demande des autorités polici

L’hon. M. F. Rinfrct à la 
soirée du Club libéral 

Italien de Saint-Jacques
Mardi soir dernier, le Club libéral 

italien de St-Jacqucs, affilié au Club 
LeteI!ior-de-5t-Ju*t, a tenu sa réu­
nion régulière en la salle Dopolavoro 
de Montcalm, sous la présidence do 
M. I* Soccio, président.

Vingt-trois nouveaux membres fu­
rent admis à faire partie du club.

M. Antonio Sabotta fut élu par ac­
clamation directeur pour le terme 

I courant en remplacement de feu G. 
\morosa, décédé le 17 janvier d«:r-

♦
! Causerie de Thon juge Fer­

dinand Roy à l’Agora 
du Dimanche

A Radio-Canada

de New-York et sou* une ac 
«le meurtre. Il est accusé d’avoir 
un compagnon du nom de 
Martinesi, un ancien bagnard qui.

1870 1938

Les plus (rands cio*, et 
les plus bas prix pour 
CHARBON et BOIS sec 

"à l'abri”

Wilson Frères
Jn*. t barirHtila. l'rup.

CHerricr 2161

auquel, «m ma qualité de maire de 
.Mentri'ul, je n** saurais ni ne vou­
drais me dérober. I.’on vous rappel- purgé une partie d'une
lera, sans doute, dans quelques in*ui sentence «le vingt ans. 
tant», l'oeuvre acrumplic dan* notre ■ JerYy Urown ou John Viviano 
ville par la Fédération de* Oeuvre* était bien connu «U’.« agents de la 
de charité canadiennes-françaises, le 
but éminemment noble de ces cam*! 
pagne* annuelle* de souscriptions,; 
enfin la nécessité pour les rla**es les

—.......  -. -------  -- --------------  un ancu n bagnard qui était recher- poste pcntJant cinq ans, il avait pria
avec lui, aurait été remis en liberté fho depuis huit an-, a\ait etc appre- ?â rctrajtc pour causes de santé. Son 
sur parole, pour bonne conduite, hende, a Montreal, en vfr|u «l un j.pousc l’gvait précédé dans la tombe,

mandat cm. spar un tribunal de 1 Ltat a déji dc Eombrcttse* années, 
de New-\ork, sous une accusation de J
meurtre. L*8 obsèques auront lieu, mardi

M. «'anavan a déclaré que Viviano, matin. I,e service funèbre sera cham 
avait trompe la vigilance des auto- -«K.r,n. *.H,ée
rites du ‘‘Hoard of Parole’’, en 1931, 
pendant que des procédés de déporta­
tion, contre lui, étaient encore en 
suspens.

Martinesi. le compagnon de Vivia­
no, qui avait aussi été remis en liber­
té, en 1031, a été trouvé a-sassiné.

pjilicc judiciaire dc Montréal. !.c 23 
février 1033, un vol a main armée' 
de 86.000 avait été commis dam une 
succursale de la Hat.que Canadienne 
Nationale. Quinze jours plus tard, 
r’est-à-dire le 10 mars 1033, Jerry 
Hrown et deux compagnons étaient |

té en l’église Sainte-Catherine, située 
à l'angle des rues Amherst et Robin.

Soccio annonça que le club 
année le cinquième 

sa fondation par une 
récréative qui aura lieu same- 

prochain à la salle mu­
nicipale Montcalm (angle Delorimlcr 
et St-Zotiquc). sous la présidence 
d’honneur de l’hon. Fernand R.nfret, 
secrétaire d’Ktat et député fédéral de 
St-Jacqucs.

Tous les électeurs et électrices du 
comté et leurs amis sont cordialement 
invités.

plu* «mi vue de la société de prêcher 
par l'exemple.

Je veux, pour ma part, m’adresser
. tou.* U - citoyens -an* distinction, apprenemie* a loromo. i** trio iuT.lft Brooklyn, le H mai 1931. 
considérés en tant que collectivité, alors ramené à Montréal, par l’es-; Quand les limiers de New-York, | 
Si chacun, en effet, a le devoir de! couade prépose»- aux vola h main ar-■ c},rrihcrent Viviano, son ancien corn-! 
cultiver individuellement l'amour du! méc de la Sûreté municipale. Hrown compagnon de bagne, afin dc le qurs-' 
prochain, u plu* forte raison la so-1 et «es deux complice* ayant été trou- tionner sur h* crime en question, ils 
riété humaine doit-elle pratiquer col-1 ve* coupable*, payèrent quelques ne le trouvèrent pas. Huit ans se! 
lectivement la charité. j année* au pénitencier dc Saint-1 pas-érent puis, récemment, ils appri-1

De même qu’il appartient à la po-' Vincent-de-Pnul. rent que Viviano vivait maintenant
pulation entière d'exiger un«> «aine! Ayant été remis en liberté, Jerry u Montréal, «ou* !«• nom dc Jerry; 
administration «l«* la ville, «le même Hrown exerçait son métier de bar-j Hrown. Le “Parole Board" communi-
11 lui appartient de voir a ce que la bU*r, dans son établissement, rue St-i qua plus tard, avec l«'s autorités de la

| Denis «t l’on nou* n déclaré que, police judiciaire, à Montréal, deman-
depuis sa mise en liberté il menait «tant de détenir Viviano. recherché
une vie exemplaire. * sous um* accusation dc meurtre.

Le système administratif 
de la Ville de Montréal

ŒJ<c SÜTiLes candidatures
à Villc-Lasallc

Un
et d’hommes d’affaires 
s’occupent clandestine 

ment de le faire 
changer

(Suits vapt sept)
Véritable campagne

Votre journal du matin
est toujours le

PREMIER À VOUS RENSEIGNER
*><r Ls événements politiques qui sc déroulent d QVFBEC 

<t à OTTAWA et publiera des comptes rendus 
fidèles et complets des débats

Incendie dans une 
distillerie dc 

Ville LaSalle

Faits Divers

LE "CANADA" PUBLIE TOUTES LES NOUVELLES

Trouvé incoiucient

Marcel Moncharap. un garçonnet dc 
7
234H, rue Saint-Loul», Saint-Lam­
bert, a été trouvé inconscient dans la 
cour, par sis parents, vers 4 h. "0 
hier après-midi. Il n été transporté a 
1’hôpita! Sic-Justine, où les autorités 
nous ont déclar»*. plus tard, qu’il n’a­
vait pa-> encore repris connaissance o* 
<iu*il souffrait d’un traumatisme crâ­
nien. Le père d< l'enfant, n exprimé 

Un incendie qui aurait pû avoir l’opinion que son fils avait probabli- 
«le« conséquences «lé.*ustrcu>C!i, n'eut ment fait une chute sur la giaee, en

jouant.

Le projet qui consiste à donner à 
la Ville de Montréal un nouveau sys­
tème d'administration n’est pas mort, 
bien que le conseil municipal ait relc- 

Jgué aux oubliettes le rapport et les 
j recommandations du comité constitué 
en 1938, sous l'ancienne administra-

Les conséquences auraient 
pu être sérieuses, sans la 

présence d’esprit des 
employés et des 

pompiers

•Marcel Moncnamp, un garçonnci «ic - „ ' ,". ...........
... ,i tl0n Rtynault-Taillefer, pour recher-ans, dont les parents demeurer. c),er jc m0yfn d'améliorer notre sys-

MM. Armand Brosseau, A. 
Leroux et J. Thompson 

à la mairje

Dégâts plutôt légers

l'ailrt-vout titrer le "CANADA'* • domicile 
de bonne heure le matin avant de déjeuner

3 mois................ $1.50
6 mois.................... $3.00

12 mois .......... $6.00
A Montréal leulement — Appelés HA. 5131

été la présence «l’c.'qrrit «les employés 
et l'aide des pompiers des ville* de 
Montréal et Lachine, s’est déclaré, 
hier midi, à Ia raison «orialo "Distil- J 
1er.* Corporation Limited", dont la
dist i. le ne e-t située, avenue Lafleur, I s|lincdj t.n trnvcr*nnt la chaus-
a \i!!c LaSalle. I no b-gère explo-à l'angle du chemin «le la Côte- 
sioti, suivie d un incendie, s est Pr0-' v;ajnt.I’aul « t delà rue Saint-Ambroi-

i sc. 1-c conducteur de la voiture, M. Al- 
bcrt-ll. Devcy, qui demeure 1641. ave-

Rcnverté par une auto

M. K mile Beaudoin, âgé dc 31 ans, 
domicilié Soit ouest, rue Notre-Dame, 
a été renversé par une auto, ver* 7 h..

Cet après-midi, a lieu la mise en 
candidature pour les sièges du maire 
et «les conseillers de Ville-Lasaîlo. 
A date, on compte nombre dc candi­
datures dont quelques-unes pourraient 
disparaître d'ici la mise en nomina­
tion. Il est question do MM. Armand 

tème administratif. De temps à au- Brosseau, maire actuel, et de MM. A. 
tre, les conseillers en parlent, les uns Loroux ct j Thompson, à la mairie, 
pour prôner I institution d’un nou- M (; Homslk lutterait contre l'éehc- 
vcau système, les autres pour defen- v, K Hayward, l’échcvin Fred La­
dre 1 actuel mode d administration. fjcur auraft commc adversaire M. J.

N«.us avons appris qu un P«tlt Charbon ct M. A. Boivin, écho- 
groupe de conseillers rencon rent de vin( connaitrait ticux adversaires, MM. 
temps « autre de, homme* d affaires, A 'L çl j. (;ervais. M. J. B. Bcy- 
influents dc lu métropole pour étu- , doyt.ll du conspiI ,t.rait élu par
l'f.r,. .?„A^r^..-doÆI,n,.ît.ra.V,?-n acclamation. MM. L. Vachon et A.

Dumas, échevin, actuels «le la partie 
Bronx auront deux adversaires, MM. 
Lefebvre et Buchanan. L'élection aura 
lieu le 3 avril prochain.

Nous invitons les personnes qui demeurent à la campagne 
i profiter de (OFFRE SPECIALE faite dans le bulletin 

i dessous Fuit s abonne» vos amis en leur demandant de 
le irmplir et de nous ( adresser sans retard.

A bonnement d'essai

au prix «Je $13 mois
LE CANADA

33 ount, rua Samt-Jacquai, Montréal
iUettieurt,

J» dt$n* vahtft d* voti4 Oh'S'UE SPECIALS *t lows pn# 
(t* tu mtentr irhnnp4 pont ta f/jrtodl <(0 (mi* moi*. Cofomt,
\0u1Utl trout 0i la IUHHH0 d0 Si.

NOM .... 
ADKLSSh

duitc quand on n jeté dc l’eau dans: 
un réservoir lavé nu caustique.

L'alarme a promptement amené 
sur le> lieux h-s pompiers de Ville 
LaSalle, aidé.* du ceux de Lachine ct 
d’un groupe de In ra.sernu de rave- 
nue Hotrcl, à Notre-Dame-de-Grice. 
L’immeuble est une solide ttructure 
en ciment et en acier, de sorte que 
le* employés et le* pompier* ont sur­
tout concentré leurs effort* à proté­
ger les autres réservoirs contenant 
de* liqueurs en fermentation. Apre* 
s’être assuré* que le danger n’était 
pas menaçant, les pompiers ont di­
rige leurs lances sur les réservoirs 
avoFinants. lais pompier, ont dû pas­
ser une bonne partie dc l’après-midi, 
sur les lieux, mais toutefois, le fonc­
tionnement des alambics n’a pas été 
interrompu par l’incondic. Les pom­
piers étaient commandés par le chef 
Hcnoit, de Ville LaSalle. On décla­
rait. hier soir, que les dégâts étaient 
plutôt légers. Il n’y a eu j>crsonne 
dc M«.\v>é au cours des manoeuvres.

nue Lincoln, a transporté lu victime 
à l'édifice de l’Ouest de l’hôpital (ie- 
néral dc Montréal. On nous a déclaré, 
plu* tard, n l’hôpital, que l'on croyait 
que M. Beaudoin avait le crâne frav-

qu'il* suggèrent pour l’hôtel de ville.
On nous dit qu’une association bien 

connue, qui n «léjà fait canqpagne en 
faveur d’un nouveau système d’ail- 
ministration municipale, doit se met­
tre à combattre l'administration ac­
tuelle et critiquer le mode d'adminis­
tration de la Ville, en vue de propa­
ger l'idée qu’une modification radi-1 
cale s’impose.

L« s «leux points sur lesquels ils; 
baseraient leurs arguments .-renient 
"le gaspillage" ct "le patronage". On 
nous dit «tue la campagne de critique 
.«e déclenchera aussitôt que la com­
mission dc législation aura examiné 
le projet «le "bill" de Montréal, que 
lui présentera demain le comité exé­
cutif.

Ce serait la modification projetée 
du Bureau de revision qui servirait 
de prétexte. Il semble que cette cam

Le parcours royal
sera dc 24.2 milles

turc. L<‘ m i gent Joyal, du poste de j)aKtJe prépare de connivence avec 
police «i. Sant-llcnii et les u gents (|PS nn,jg du gouvernement de la pro- 
( oté et Bourdon, de radio-police, ont Ivince.
tait enquête. ; Depuis quelque temps, il est évi-

Blctirr d*n. une colli.ion •'J1"1 ^’i‘ ^ Unc ^'"PHKnc
protestationIde protestation contre tout mouve- 

nient pour modifier la constitution du 
Bureau de revision. Il y a des con- 

j seillers qui favorisent le maintien du 
( statu quo. prétextane que les revi- 
; seurs ont été jusqu'ici trop occupés 
aux causes dc réclamations contre 

! l'évaluation du bureau des estima- 
! leurs pour pouvoir entreprendre 
! l’étude d'un nouveau système d’éva- 
, luation.

Philippe Mm.-e, un garçon de 11 un«. t Certains conseillers, notamment M. 
dont le* parents habitent 8488, rue "Pit” Moncttc, du quartier Crémazic, 
Lajcunesso, -'est fracturé lu janiOC disent que le Bureau de revision est

Mme Berthe Piché, âgée do 48 ans, 
domicilié 2172 ouest, rue Sto-Cnthe- 
rine, a été ble. «ée au visage ct à la 
tête, samedi - dr, dans la collision de 
son auto en face du numéro 3440, chi­
min de la Côte-dcs-Noigcs. Elle a été 
hospitalisée au "Women's Uener.il 
Hospital".

Chute sur la chautice

Les comités de la police, «le la 
décoration et dc l'assignation des 
places sur le parcours formés pour 
préparer la réception «les Souverains 
a Montréal sc sont réunis a la gare 
Jean-Talon, hier après-midi. C’est à 
cette gare que descendront Leurs 
Majestés à leur arrivée dans la mé­
tropole. Dans un autocar mis à leur 
disposition par la Cio dc Transport 
Provinciale, les membres do ces li­
mités ont fait le parcours «|iie sui­
vront le Roi et la Reine à travers la 
ville.

Ils ont fait les observations cl pris 
les notes nécessaires à leur travail. 
Le parcours est long do 24.2 milles 
tel qu’établi sur le apédotnètre dc 
l’autocar.

La séance hebdomadaire de l'Agon 
du Dimanche, diffusée par U Sociru 
Radio-Canada, était de nouveau con­
sacrée hier soir, au problème du fé­
minisme, tel qu'il se po.-e dans it pro­
vince dc Québec. Cette question sis.- 
été traitée, comme on sait, la srirs.r.» 
précédente, par Mme Pierre P. Caj- 
grain, la présidente de 1a L ;u( ■h- 
droits dc la femme. Cette fois, cr L 
à l’hon. juge Ferdinand Roy de fai:- 
connaître ses propres vue* *ur ie pro­
blème. Il avait intitulé sa confine, 
faut-il modifier la condition jondi<;.- 
dc la femme dans Québec? Voici .. 
résumé de son entretien.

“Parmi les causes, nombreuses e: 
diverses, qui ont empêché la solution 
du problème féministe ct qui la re­
tarderont encore longtemps il fait 
signaler tout de suite chez la frnin;- 
une erreur touchante, chez l'homir.: 
unc faute impardonnable et chez U 
deux une maladresse presque égsl! 
dans le maniement de* outils que is 
raison leur met aux mains.

“La femme, subissant comme elir 
dit, la loi de l’homme, et portau: 
dans la vie au plus lourd fardeau, 
croit, d'une foi trop naïve ou trop 
fervente, à la vertu guerisseu.*e dti 
lois.

"L’homme, avec sa fatuité natu­
relle ou cultivée, croit, lui, qu’il y t 
quelque rapport entre sa force phy­
sique ct sa rapacité intellectuelle e: 
se refuse trop souvent « voir ce qu 
peut subsister de désordre, d’injus­
tice, dans ce qu’il appelle l’ordre eu- 
blic.

"Et, c’est évident, sur le plan de 
la supériorité masculine ou dc l'infé­
riorité féminine, la question ne peut 
qu’être mal posée. Puis, comme il s-- 
rive a l’homme lui-même d'avoir s 
souffrir de cet ordre établi, l« er­
reurs communes, causes de* conflit* 
domestiques et sociaux, il le* porte 
également au compte dc la femme. 
Ainsi :

"L’homme irajt presque touj'-'Ji* 
droit devant lui s’il ne rencontrait 
la femme à chaque pas ; c'est us 
charmant compagnon de voyage, 
mais qui ne sait pas son chemin e'. 
qui nous empêche dc voir le nôtre

"Adam, lui-même, quelqu* trmp* 
avant Arsène Hou«'ay«’. avait. dé;a 
trouvé l’excuse galante : "Eve. » 
compagne que vous m'avez 'Dr.- 
née...”

"Le tort dc l'Eve contemporaine, 
c'est de sc laisser gliss« r sur ce ter­
rain dc mésentente certaine ft du­
rable, dc ne pas maintenir le sujf- 
dans son vrai cadre, de n« P** voir 
plus clairement que cette attitude « 
l'homme est humiliante sar..* doute, 
mais pour lui, non pas pour elle. kr( 
sérénité dédaigneuse mettrait P ^ 
vite les choses au point. Or 1 a «tir 
"Le mal que les hommes .Ibcnt « 
la femme donne la mesure de s1 • 
empire sur eux: ce sont prop - : f•' 
clave* révoltés.”

“Au fond, le gros obstacle T;1" 
grès «l’un féminisme sain, 
c’est le mur de préjug» - que . ni»-• 
me et la femme i'ingenl» ni i
entre eux, c’est la tendance <] 1 * 
est commune de prendre pour r*-» - 
le mirage des mots, d’exag» rtr 11 • 
portance dc ce qu’ils »PP r,n, 
droits, c’est «le s’imaginer 0" 1 •

(Suitt papo ttfit)

gauche, voi- 4 h., hier après-midi, en 
montant dans un tramway, h l’angle 
des rue- St-Denis «:t Liège. I! n été 
transporté à l'hôpital Ste-Justine.

inutile et qu'il devrait être aboli. 
D'autres, comme M. Trcfflé Lacom-

/Suite pup0 i/tiabej

Séance extraordinaire
du cabinet australien

Sydney, 20, lundi, (P.C.-Havas). — 
Après un long entretien qu’il a eu, 
par téléphone, avec le premier minis­
tre, M. Neville Chamberlain, M. Jo- 
seph-A. Lyon:', premier ministre 
d’Australie, a annoncé, ce matin, que 
son cabinet se réunirait en séance ex­
traordinaire, mardi, pour étudier les 
problèmes internationaux.
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